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Préambule 


es louanges sont à Allah #%, que la prière et le salut soient sur 

notre Prophète Mohammed, sur sa famille ainsi que 

l'ensemble de ses nobles compagnons. C'est avec joie et 
plaisir que nous vous proposons cet ouvrage « Qourratou 
‘Ouyoûn Al Mouwahhidîn » un livre bénéfique du grand savant 
qu'était Shaykh ‘Abd Ar-Rahmäân Ibn Hassan Ibn Mohammed &, 
qui n’est autre que le petit fils de Shaykh Mohammed Ibn ‘Abd Al 
Wahhäb &. 


L'auteur écrit de nombreux ouvrages dans les différentes sciences 
et matières religieuses, notamment concernant la croyance et le 
Tawhîd, parmi ceux-là « Fath Al Majîd Li Sharh Kitâb At- 
Tawhîd » qui est donc une explication de Kitâb At-Tawhîd. Il 
expliqua aussi ce dernier d’une manière moins approfondie (bien 
qu'il contient des choses non citées dans Fath Al Majîd) dans un 
livre nommé « Qourratou ‘Ouyoûn Al Mouwahhidin Fi Tahqîq 
Da‘wati Al Anbiyâ’ Wa Al Moursalîn », ou aussi appelé « 
Khâtimatou Al Bahr Al Moufid Li Bayân Masâ'il At-Tawhîd » 


Ce livre fait donc partie des ouvrages bénéfiques et authentiques 
que les éditions Al Bayyinah ont le plaisir de vous proposer. Etant 
donné l'importance de ce sujet dans notre religion, les savants ne 
cessent de recommander ce genre d'œuvre. 


Nous demandons à Allah #£ de faire de nous des serviteurs sincères, 
et qu'il nous guide vers ce qu'’Il aime et agrée comme paroles et 
actes. 


L'éditeur 


Ai Diryyinan 


Biog raphie de l’auteur nn 


Shaykh ‘Abd Ar-Rahmäân Ibn Hassan Ibn Mohammed Ibn ‘Abd Al 
Wahhäb est né en 1193 de l’hégire à Ad-Dir‘iyyah, il fut élevé par 
son grand-père Shaykh Mohammed Ibn ‘Abd AI Wahhäb & car 
son père décéda alors qu'il était petit. Il fut éduqué dans l’amour 
de la science, il mémorisa le Saint Coran à l’âge de neuf ans, il 
apprit donc la science chez lui et chez les grands savants de son 
époque. 


Il se distingua par son savoir dans les différentes matières 
religieuses, par son attachement à la Sounnah du Prophète #, ainsi 
que son combat contre Le Shirk et son appel à l’unicité d'Allah #£. 


Il occupa la fonction de juge pendant plusieurs années, enseigna la 
science et écrit de nombreux ouvrages. Il décéda à Riyad en 1285 
de l'hégire, à l’âge de 92 ans. 


Allah #% a dit : 
on M Sat Sie Vs 


{Je n'ai créé les djinns et les hommes que pour qu'ils 
M'adorent} (Sourate Adh-Dhâryat, v.56) 


Ce verset indique qu’'Allah # a créé les créatures pour une grande 
sagesse, qui est le fait d'accomplir ce qu'Il leur a rendu obligatoire 
en termes d’adoration, et le délaissement de toute forme 
d'adoration vouée à autre que Lui. Donc le premier acte - c’est-à- 
dire leur création - implique le second - qu'ils Lui vouent leurs 
adorations -. 


Shaykh Al-Islam & a dit : « L'adoration est un nom général 


englobant tout ce qu’'Allah aime et agrée comme actes et paroles, 
apparentes et cachées »1. 


Il a dit également & : « L’adoration réuni le summum de l'amour 
pour Allah, et le summum de l’humiliation pour Lui, car un amour 
dénué d’humiliation, ou l'inverse, ne convient pas pour être une 
adoration. L’adoration est ce qui englobe ces deux points accomplis 
parfaitement ». 


Il a dit également & : « Ce pour quoi ils ont été créés, tant pour 
l'amour d'Allah que Sa satisfaction : c'est une volonté religieuse, et 
ceci est présent dans Sa parole : 


1 Majmoü‘ Al-Fatäwä 10/14. 
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oo] SN SE V5 
{Je n'ai créé les djinns et les hommes que pour qu'ils 
M'adorent} (51/56) ». 


Opibil 0er Ts ETAT NS 2 ARE é EX jf 
€ Nous avons envoyé dans chaque communauté un Messager, 
[pour leur dire] : « Adorez Allah et écartez-vous du Tâghoût »} 
(Sourate An Nahl v.36) 


Allah nous informe qu'il a envoyé à chaque époque et à chaque 
groupe d’humains, un messager qui prêcha à l’adoration d'Allah 
seul, et l'interdiction d’adorer ce que le diable a embelli à leurs 
yeux, en les faisant chuter dans l’adoration d'autre que Lui. Parmi 
les gens, il y a celui qu'Allah guida, et qui L'unifia dans l’adoration, 
en obéissant aux messagers, et parmi les gens, celui qui mérita 
l'égarement, en associant à Allah autre que Lui dans l’adoration, en 
refusant la guidée d’Allah que Ses messagers ont apportée, comme 
Allah #% le dit : 


ose 6 BIS] 4j) Ÿ A ail œ Je se rite 
{Nous n'avons envoyé avant toi (personne) si ce n’est que Nous 
lui révélâmes : « Nulle divinité mérite l’adoration sauf Moi, 


adorez-Moi donc ! » } (21/25) 


Voici donc l’unicité pour laquelle ils ont été créés, et ce à quoi ils ont 
été appelés. Ceci est l’unicité d’adoration, l’unicité de but et de 
demande. 


Quant à l’unicité de Seigneurie, l’unicité des Noms et Attributs, et 
l'unicité des actes : c’est l’unicité dans la science et la croyance. Et 
celui-ci, la majorité des communautés le reconnaissent et 
l'attribuent à Allah. 
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Par contre, l’unicité d’adoration est rejetée par la grande majorité 
des communautés, comme Allah nous informe de ce que Hoûd dit à 
son peuple, et de leur réponse : 


e1 EC SA ULLE 


DÉS Si >%£ ai NU ST sis JG on CET DIE 


{Adorez Allah ! Vous n'avez aucune autre divinité en dehors de 
Lui } (7/65) 
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{Ils dirent : « Nous es-tu venu afin que n’adorions qu'Allah 
seul ? } (7/70) 


de 
Dm cr ee 2 RS 
les 0 le ON 14213 Loll AN Je>| 
Et comme dirent les gens de Qouraysh : {Va:-t-il faire de nos 


divinités une divinité unique ? Voilà bien une chose étrange} 
(38/5) 


Ce verset explique donc bien le premier verset du livre, et il en est 
ainsi pour les versets qui vont suivre. Tous montrent que le sens de 
l’adoration pour laquelle ils ont été créés est une adoration pure et 
sincère, nullement mélangée ou souillée par du polythéisme, et ce 
peu importe qui ou quoi serait associé à Allah. Les actes n’ont donc 
aucune valeur si ce n’est après s'être désavoué de tout ce qui est 
adoré avec ou en dehors d'Allah. 


Allah a créé les deux grandes communautés de djinns et d'humains 
afin qu'ils L’adorent. Parmi eux, certains accomplissent cela, et 
parmi eux certains associèrent et mécrurent, comme Allah a dit 
dans ce verset : 
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(Certains, Allah les a guidés, et certains ont mérités 
l'égarement} (16/36) 


Et Il 4 a dit: 


ARTE RENE TE 24 pe ne _ 

td Y] Jon ce EL Les 
{Nous n'avons pas envoyé de messager si ce n’est pour qu'il 
soit obéi } (4/64) 


Il apparait ici que la sagesse du Seigneur dans la création des 
hommes et des djinns n'implique pas que tout un chacun va réaliser 
et accomplir ce pour quoi il a été créé, et ce pour quoi les messagers 
ont été envoyés. 


C'est donc pour cette sagesse qu'Allah fait a fait périr ceux qui ne 
L'ont pas adoré seul, et qui ont rejetés ce que les messagers ont 
apportés, et du fait également qu'ils ont déclarés la guerre à Son 
Prophète (#]) et à ceux qui l'ont suivi. Parmi les gens donc, certains 
lui ont obéit -ce sont la minorité- et certains lui ont désobéit -ce 
sont la majorité-. 


Cette unicité représente la religion de l'Islam, et Allah n'accepte 
aucune religion autre que celle-ci ; comme le dit Yoûssouf sai : 


26 not MECS M ja 

SG NI AS NT Na o 

{Le jugement n'appartient qu’à Allah et Il a ordonné de 
n’adorer que Lui } (12/40) 


Ceci est donc la religion pour laquelle Allah a envoyé Ses messagers 
et révélé Ses livres, et ordonné à Ses messagers qu'ils établissent 
cette religion, comme Allah # le dit : « Il vous a été légiféré en 
matière de religion ce qu'il avait enjoint à Noûh, ce que Nous 
t'avons révélé, ainsi que ce que nous avons enjoint à Ibrâhîm, 
à Moûssä et à ‘Îssà : 
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SUR R S LiQ ED ae ve ES É 
a 15525 V5 rail 12 
€ Etablissez la religion et n’en faites pas un sujet de division. } » 
(42/13) 


Et Il a dit à Son Prophète Mohammed # : 


D RS PT PT BE 4 
lee 4JIS 19651 4J) cas St V3 at aet O1 2 Les 7J5 


€ Dis : «Il ne m'a été ordonné uniquement que d’adorer Allah 
et de ne rien Lui associer. J'appelle à cela et je reviens 
repentant à Lui ». } (13/36) 


Il lui ordonna de L’adorer seul, et d'y inciter sa communauté. 


Et le Coran en entier renferme cette unicité, ses détails, sa 
récompense, et les répliques à ceux qui la rejettent, comme Allah a 
dit : 


“5 


ie Ge NU RU St 15 af Pt 
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AA fe ET a Al à die | CS D Aneare 
ASE er CCS BA à LE ir “Hdus 33 = 4, 
prie Line Jlagnegrs ca5L 1 Jeellell Ge Lez 53 
€ 11 vous est certes parvenu, de la part d'Allah, une lumière et 
un livre explicite. Par lui, Allah guide aux chemins du salut 
ceux qui cherchent Sa satisfaction. Et il fait sortir des ténèbres 


à la lumière, par Sa grâce. Et il les guide vers un droit chemin.} 
(5/15-16) 


Et dans le Hadith de Mou‘ädh , il est dit : « J'ai dit : « Ô Messager 
d'Allah ! Indique-moi une œuvre qui me permettra de rentrer au 
Paradis, et de m'éloigner du Feu. » Il # dit : « Tu as demandé quelque 
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chose de grandiose, qui est toutefois facile pour celui qu'Allah a 
facilité : Tu dois adorer Allah sans rien Lui associer, accomplir la 
prière, s'acquitter de l'aumône légale, jeûner le mois de Ramadan » - 
puis il mentionna le pèlerinage- et dit : « Ne t'informerais-je pas de la 
chose primordiale, de son pilier et de son apogée ? » Je dis : « Maïs si, 
Ô messager d'Allah ». Il # dit alors : « La chose primordiale est la 
soumission, son pilier est la prière et son apogée est la lutte dans le 
sentier d'Allah ». »2 


Ceci prouve donc que l'Islam équivaut à l’unicité, et les obligations 
font partie de ses droits. 


Les jurisconsultes sont unanimes à dire que l'Islam est la condition 
essentielle de la validité de la prière, et autres parmi les actes. Et 
c'estceci qu'impliquent les deux attestations de foi : « Nulle divinité 
ne mérite d’être adorée sauf Allah, et Mohammed est Son 
Prophète ». 


Donc le sens de « Là Iâha INIâ Allah » : La négation du polythéisme, 
et le désaveu du polythéisme et de celui qui le pratique, et de même 
la sincérité dans l’adoration vouée à Allah, la foi et l’obéissance à 
Son messager. Et ceci est le sens du troisième verset (du chapitre) 
qui est: 

€ Et ton Seigneur a décrété : « N'’adorez que Lui ».} 

Décrété : C'est-à-dire : ordonné et incité. 

Et Sa parole : « N'adorez » contient le sens de « Lâ Ilâha ». 

Et Sa parole : « que Lui » contient le sens de « IIIâ Allah ». 

Et ceci est le sens de la parole dela sincérité. Comme Allah l’a dit : 


4 t æ LA 4 


227 


Lx eds 
24 


2 Ibn Mâjah n°3973 At-Tirmidhî 2621 qui a dit : hadith Hassan-Sahfh. 
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€ Dis : « Ô gens du Livre, venez à une parole commune entre 
nous et vous : », puis il l'expliqua en disant : « Que nous 
n’adorions qu’Allah, et que nous ne Lui associons rien »} (3/64) 


Sa parole : «Que nous n’adorions » contient le sens de « Lâ Ilâha ». 


Sa parole : « qu’Allah » contient l'expression indiquant l'exception 
dans la parole de la sincérité. 


Gloire et pureté à Allah ! Comment cela n'est-il pas perceptible - 
malgré toutes ces explications et ces éclaircissements - aux gens 
intelligents parmi les contemporains de cette communauté ? 


La parole d'Allah : « Adorez Allah et ne Lui associez rien » nous 
montre l’adoration pour laquelle les humains et les Djinns ont été 


NS 


créés. Allah a lié ici l’ordre de L’adorer, et qui est obligatoire, à 
l'interdiction de Lui associer, et ceci est interdit. Ce verset nous 
montre donc que s'écarter du polythéisme est une condition de la 
validité de l’adoration, sans quoi elle ne serait pas valable, comme 
Allah nous a dit: 


à ca LE À cn bu LÉ TE ha re Re 4” D NE 
158 Le ge Li Sal) cos ps las ee cas CSA Ab ÇS da EU'S 
4 RS 
Oglars 
{S'ils avaient associés à Allah, tout ce qu'ils auraient œuvrés 


serait certes devenu vain } (6/88) 


EtIl a dit: 


SE is sef ef ré A JEU il 1); 


SE Lis Gi Se 


{ Il t'a certes été révélé, ainsi qu'à ceux qui sont venus avant 
toi : Si tu associes à Allah, les œuvres seraient devenues vaines 


$ 11 4 


Qourratou ‘Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


et tu serais parmi les perdants. Mais plutôt adores Allah et sois 
au nombre des reconnaissants } (39/65-66) 


Le sens indiqué ici est : « adores Allah seul et nul autre que Lui », et 
l'on trouve également ce sens dans la sourate al-Fâtihah : € C’est 
Toi [seul] que Nous adorons et c’est de Toi [seul] dont nous 
implorons le secours } 


Et Allah #% réitère l’ordre de l’unifier lorsqu'Il a dit : 


ce ET DOS ogt os 0É, Ë à 

Dal LA 4 Lei 
Dis : « Il ne m'a été ordonné que d’adorer Allah en lui vouant 
exclusivement le culte } (39/11) 


Le culte, c'est l’adoration, en pratiquant ce qui nous est ordonné, et 
en délaissant ce qui nous est interdit, comme a mentionné cela le 
grand savant Ibn Al-Qayyim : lorsqu'il a dit dans son poème « An- 
Noûniyyah » : « Les ordreset les interdictions sont Sa religion, et Sa 
récompense au Jour dernier ». Et il a certes précédé que sa base et 
son fondement, est l’unicité dans l’adoration. Ne sois donc pas 
parmi les insouciants par rapport à ce qui a précédé. 


Eee a Cs UN] His Ni CSSS 


{Et ton Seigneur a décrété : « N’adorez que Lui et (marquez) 
de la bonté envers les père et mère } (17/23) 


C'est-à-dire : Il vous a interdit le polythéisme qui leur a été interdit 
par Sa parole : « Ne Lui associez rien... » 


Le polythéisme est donc le pire des péchés par lequel Allah est 
désobéi, que ce soit le grand ou le petit polythéisme. 


Et la majorité des contemporains de cette communauté sont 
tombés dans ce polythéisme, qui est la plus grave desinterdictions, 
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tout comme sont tombés les gens dedans, à l'époque antéislamique, 
avant l’envoi du Prophète (#). Les gens adoraient les tombes, les 
monuments, les arbres, les pierres, les Tawâghît, les Djinns, tout 
comme était adoré Al-Lât, et Al Ouzzâ et Manûât, et Houbalet autres 
que cela parmi les statues et les idoles. Ils ont pris ce polythéisme 
comme religion, etils ont fuit ceux qui appelaient à l’unicité d'Allah, 
d'une grande fuite, et alors leur attachement et leur colère envers 
les idoles s’intensifia, comme Allah # nous dit : 


> GÉ, 229,5 ee 


ANS 65 ES nn le Det ARE 1515 
ER 0 3 
Oapédes Ga 15] caisse 
€ Et lorsqu’Allah est mentionné seul, les cœurs de ceux qui ne 
croient pas en l'au-delà s’assombrissent, et lorsque sont 
mentionnés ceux qui sont en dehors de Lui, les voilà qui se 
réjouissent } (39/45) 
Et Il a dit: 
gZ SE ses © À ES 220 Gi do LÉ ne 
Pts a ,55i le 195 032.5 ol 3 ES ESS 15] 
€ Et lorsque tu mentionnes ton seigneur seul dans le Coran, ils 


retournent sur leurs pas en fuyant } (17/46) 


Et Il 4 a dit : 


GorULiolis @é CPR TENUE EE IE 


{Certes quand il leur est dit : « Nulle divinité ne mérite 
l'adoration sauf Allah », ils ‘enflent d'orgueil et disent : 
« Allons-nous délaisser nos divinités pour un poète 
fou ? ».)(37/35-36) 
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Apprenez que « Là Ilâha Illâ Allah » est une négation du 
polythéisme dans lequel ils sont tombés, lorsqu'ils renièrent 
l'unicité indiquée par cette attestation. Ces polythéistes sont donc 
plus informés du sens de cette parole que les contemporains affiliés 
à cette communauté, principalement les gens de science parmi eux, 
ceux qui ont des connaissances dans certains jugements religieux 
et dans la théologie, tout en ignorant l'unicité dans l’adoration. Ils 
tombèrent alors dans le polythéisme amenant à nier cette unicité, 
et ils le rejetèrent. Ils ignorèrent de même l’unicité dans les Noms 
et Attributs, et ils tombèrent dans la négation de ces Noms, ils 
écrivirent des livres, croyant que ceci était la vérité, alors qu’en fait 
tout cela est faux. 


Et l’étrangeté de l'Islam s’amplifia au point où le convenable devint 
considéré blâmable, et le blâmable tel le convenable ; le jeune 
grandissant sur cette croyance, et le vieillard vieillissant dessus. Et 
cela a été annoncé par le Prophète # : « L’Islam a commencé 
étranger et il redeviendra étranger comme il a commencé ». 3 


Et le Prophète (#) a dit : « Les juifs se sont divisés en soixante et 
onze groupes, et les chrétiens se sont divisés en soixante-douze 
groupes. Ma communauté se divisera en soixante-treize groupes, 
tous en enfer sauf un ». Ils dirent : « Qui est ce groupe [sauvé] Ô 
messager d'Allah ? » Il # dit : « Celui qui se trouve sur ce quoi je me 
trouve moi et mes Compagnons en ce jour ». ». 4 


Ce qu'a annoncé le Prophète # s’est réellement produit, à la fin des 
trois premiers siècles. Pour cela, l'ignorance de l’unicité s’est 
généralisée, alors que l'unicité est la base de l'Islam, qui est 


3 Mouslim 145 - et le complément du hadith : « Heureux soient les étrangers » 

4 Ibn Mâjah 3992, et authentifié par de nombreux savants, tel Ibn Taymiyyah. Ce 
hadith est donc authentique, comme a mentionné cela Al-‘Imâd Ibn Kathîr dans 
son Tafsir, et autres que lui. Il se trouve également dans les Sunan Aboû Dâwoûd 
4596, At-Tirmidhf 2645, Ibn Mâjah 3991, d’après Aboû Hourayrah, et autres 
qu'eux, et de même il a été rapporté par Mohammed Ibn Nasr dans Kitâb Al- 
l'tisâm. 
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d’adorer Allah seul, et de ne L’adorer que par ce qu’il a légiféré. Ceci 
a certes été délaissé, et les actes d’adoration de la majorité des gens 
s’est certes mêlée au polythéisme et aux innovations. Mais Allah - 
le Très-Haut - (à Lui toute louange) n’a jamais laissé la terre dénuée 
de personnes portant les preuves, appelant à Lui avec clairvoyance, 
afin que ne se perdent pas les preuves d'Allah et ses explications, 
celles qui sont venues par l'intermédiaire de Ses messagers et 
Prophètes. À Lui donc, les louanges et les remerciements pour cela. 


de de 
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€ Dis : « Venez, je vais réciter ce que votre Seigneur vous a 
interdit : Ne Lui associez rien. } (Sourate Al-An‘âm v.151) 


AA eo À SA SO ge + 
EE ca 15,85 5 sis 
(Adorez Allah et ne Lui donnez aucun associé } (Sourate An- 
Nissàâ v.36) | 


Ibn Mass‘oûd (:#) a dit : « Quiconque voudrait lire le 
testament de Mohammed (#) sur lequel il aurait apporté son 
sceau, qu'il lise la parole d'Allah le Très Haut : 
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(Dis : «Venez, je vais réciter ce que votre Seigneur vous a 
interdit : ne Lui associez rien ; et soyez bienfaisants envers 
vos père et mère. Ne tuez pas vos enfants pour cause de 
pauvreté. Nous vous nourrissons tout comme eux. 
N'approchez pas des turpitudes ouvertement, ou en 
cachette. Ne tuez qu'en toute justice la vie qu'Allah a faite 
sacrée. Voilà ce qu’ [Allah] vous a recommandé de faire ; 
peut-être comprendrez-vous. Et ne vous approchez des 
biens de l’orphelin que de la plus belle manière, jusqu'à ce 
qu'il ait atteint sa majorité. Et donnez la juste mesure et le 
bon poids, en toute justice. Nous n’imposons à une âme que 
selon sa capacité. Et quand vous parlez, soyez équitables 
même s'il s’agit d'un proche parent. Et remplissez votre 
engagement envers Allah. Voilà ce qu'il vous enjoint. Peut- 
être vous rappellerez-vous. « Et voilà Mon chemin dans toute 
sa rectitude, suivez-le donc ; et ne suivez pas les sentiers qui 
vous écartent de Sa voie.» Voilà ce qu'il vous enjoint. Ainsi | 
atteindrez-vous la piété} (Sourate Al-An‘âm v.151-153) 5 


Concernant la parole d’Ibn Mass‘oûd :#, : « Quiconque voudrait lire 


le testament de Mohammed (#) sur lequel il aurait apporté son 
sceau, qu'il lise la parole d’Allah le Très Haut : 


€ 
Ées) œAis Ciauiée ; he es 855 LITE 1 


Dis : «Venez, je vais réciter ce que votre Seigneur vous a 
interdit : ne Lui associez rien ; et soyez bienfaisants envers vos 
père et mère...) 


5 At-Tirmidhi n°3070. 
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Jusqu'à sa parole : 
RES | à Sr En 
Logis Dre Ia Os 


{Et voilà Mon chemin dans toute sa rectitude...} : 


Sa parole : «sur lequel il aurait apporté son sceau » : ceci estune 
ressemblance d'avec un testament qu'il aurait dicté puis sur lequel 
il aurait apposé son sceau, c’est-à-dire : Un conseil qui n'aurait pas 
été changé où modifié. Il voulait dire par là que le Prophète (#) n’a 
jamais cessé d'appeler sa communauté -à partir du moment où 
Allah l’a envoyé comme Prophète, et ce jusqu’à sa mort- Et certes 
Mafroûq le chef des Banî Shaybân lui a dit, lorsqu'alors il prêchait 
les tribus se rendant au pèlerinage : « À quelle chose prêches-tu Ô 
frère de Qouraysh ? ». Le Prophète (#) récita alors : 


A Pr cg 
BA ca 18,85 NI he 4e 252 U Ci Lé 1 
(Dis : «Venez, je vais réciter ce que votre Seigneur vous a 
interdit : ne Lui associez rien ».} 
Ces versets clairs contiennent des ordres et des interdits, comme 
Allah nous dit concernant Son ami intime Ibrâhîm (#1) : 


a est 255 Moalilo eat Jé 6 su: 25 4 JG 


É,. 6 8 on DDR DAS ODA NE SES 
Ole sis NI 555 6 Ga SU CAC TT 0) Gr sas 
{Lorsque ton Seigneur lui dit : « Soumets-toi ». Il a dit : « Je me 
soumet au Seigneur des mondes ». Et c’est ce qu'Ibrâähîm 
recommanda à ses fils, de même que Ya‘qoûb : « Ô mes fils, 
certes Allah vous a choisi la religion, ne mourrez donc point, 

autrement qu’en soumis !} (2/131-132) 


Mou‘âdh Ibn Jabal (:#:) rapporte : « J'étais derrière le 
Prophète (#) sur un âne. Il me dit : « Ô Mou‘âdh, sais-tu quel 
est le devoir des serviteurs envers Allah et quel est Son 
devoir envers eux ? » Je répondis : « Allah et Son Prophète 
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sont plus savants. » Il (#) continua alors : « Le devoir des 
serviteurs envers Allah est qu'ils L’adorent sans rien Lui 
associer. Et Son devoir envers eux est qu'il ne châtie pas ceux 
qui ne Lui ont rien associé. » Je m'écriai : « Ô Prophète d'Allah 
puis-je répandre cette bonne nouvelle parmi les gens ? » Il 
(#) dit : « Ne l'annonce pas, car ils risqueraient de s’en 
remettre qu'à Ça ». »6 


Concernant ce Hadith, l’auteur l’a cité ici par rapport au fait qu'il 
contienne un passage lié aux versets coraniques cités 
précédemment. Ce passage est le suivant : « Le devoir des 
serviteurs envers Allah est qu'ils L'adorent sans rien Lui associer.» 


Le grand savant Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « Le droit de la divinité 
est de L’adorer en suivant Ses ordres, pas les passions de l'âme, car 
ceci provient du diable, et sans aucune forme de polythéisme. Ces 
deux-là sont la cause du sauvetage alors accomplis bien ces deux 
causes. Ne sera sauvé de la colère d’Allah et de Son Feu, que celui 
qui a accompli ces deux bases. Les gens autres que cela sont soit des 
polythéistes dans l’adoration, soit des innovateurs ou alors une 
personne réunissant ces deux caractéristiques ». Celui donc qui 
voue une adoration parmi toutes celles qui sont du droit exclusif 
d'Allah, alors que personne en dehors de Lui n’en mérite mêmeune 
seule, tel l’invocation, la demande d'aide, alors celui-là a cru au 
Tâghoût, associé à Allah et donc il a mécru. 


Sa parole (#) : « Et Son devoir envers eux est qu'il ne châtie pas 
ceux qui ne Lui ont rien associé » : Aucun droit n’incombe à Allah 
d'une manière obligatoire rationnellement, comme prétendent cela 
les Mutazilites. Mais Allah est le plus en droit de faire valoir cela sur 
lui-même, par mérite et excellence envers les véritables 
monothéistes sincères. Eux n’ont pas déviés dans leurs volontés, 
leurs buts essentiels, leurs désirs, et leurs craintes et tout cela est 
sur la même longueur, et ils n’ont jamais cherchés un 


6 AI Boukhäârî n°128 Mouslim n°30. 
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rapprochement par ce qu'ils disent ou font comme œuvres, sauf 
d'Allah seul, et Allah est le plus savant. 


ÿ 19 


Chapitre 1 : | 
Du mérite du Tawhîd et des péchés qu'il permet | 
_d'expier 


Allah # a dit : 
: he 3 2€ 7 Ce À Es BA ° me ose EE RE< .% 
Dogs ns al Li UE gr pt fs ist Gt 
€ Ceux qui ont cru et n'ont point troublé la pureté de leur foi | 


par quelque iniquité (association), ceux-là ont la sécurité ; et | 
ce sont eux les bien-guidés } (Sourate Al-An‘âm v.82) 


Le terme arabe - ,Ji- traduit par « troublé la pureté » signifie 


aussi « le mélange ». Et le terme -Ait- traduit par « l'injustice » 


indique ici : « le grand polythéisme », comme ceci est confirmé dans 
le Hadith de Ibn Mass‘oûd (#) et autres que lui, qui rapportent que 


le Prophète (#) a dit : 


de 
Sepi er este A  T RE _ RIT AC 
Dbe DÉS 7) AU SES N Eu sde 525 cas éreal JU 51; 


{Il s'agit uniquement du polythéisme. N'avez-vous pas 
entendu la parole du serviteur vertueux (Louqgmân) : {Certes 
le polythéisme est une grande injustice » ?} (31/13) » ? 


Il est voulu ici que celui qui ne s'éloigne pas du polythéisme 
n’atteint donc pas la sécurité et la guidée complète. Quant à celui 
qui s’en préserve, il va atteindre de cela en fonction de son degré de 
foi et d’Islam. Il n’atteindra la sécurité complète et la guidée parfaite 
que s’il ne rencontre Allah, dénué de toute persistance sur les 
grands péchés. Si le monothéiste a commis des péchés desquels il 


7 Al Boukhäârî n°3429 Mouslim n°124. 
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ne s’est pas repenti, il obtiendra la sécurité et la guidée selon son 
degré d’'unicité. Et il laissera échapper ces deux-là en fonction de 
ses péchés, comme Allah le dit : « Puis nous fîmes hériter le Livre à 
ceux que nous avons élus parmi Nos serviteurs, parmi eux il y a 
ceux qui sont injustes envers eux-mêmes, d’autres qui se tiennent 
sur une voie moyenne, et d’autres qui, avec la permission d'Allah, 
devancent tous les autres par leurs bonnes actions ». 


L'injuste envers lui-même : « C’est celui qui mélange les actions 
pieuses avec d’autres mauvaises. Il est placé sous la volonté d'Allah, 
S’Il veut, Il lui pardonne, et s’Il veut, Il le saisit pour ses péchés, puis 
Il le sauvera pour l’unicité [qu'il détient] du Feu éternel. » 


Quant à celui qui se tient sur une voie moyenne : « C'est celui quia 
appliqué les ordres d’Allah, tout en délaissant Ses interdits, sans 
rajouter ou ôter quelque chose de cela. Ceci est l’état des 
bienheureux. » 


Quant à celui qui devance tous les autres : « C’est celui qui a atteint 
la foi complète en investissant tous ses efforts et son temps dans 
l’'obéissance à Allah, par les actes et les paroles. » 


Ces deux-là, ils ont la sécurité et la guidée complète dans ce monde 
et dans l'au-delà. Le tout pour le tout, et une partie pour une partie. 
Car la foi complète empêche la personne de commettre des péchés 
et d’en subir les conséquences. Il rencontrera donc Allah # sans 
péché pour lesquels il aurait été puni, comme Allah le dit: 


CCE Or MC 
à 


LAS LS 2 pad ue € > 8 7 3 < 
Le Di A GES Ailes ER OÙ side, di (Jai Le 
{Pourquoi Allah vous infligerait-il un châtiment si vous êtes 

reconnaissants et croyants ?} (4/147) 
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Et c'est celui que j'ai mentionné dans le sens de ce verset, et c'est le 
sens qu'a répété Shaykh Al-Islam Ibn Taymiyyah (#) et Ibn Al- 
Qayyim ()8. Et c’est cela qu’indique le Coran, et c’est la parole des 
gens de la Sounnah et du consensus, contrairement aux gens des 
innovations parmi les Khawärij, les mutazilites et autres. 


| ‘Oubâdah Ibn As-Sâmit (:#) a dit : « Le Prophète (#) a dit : « 
| Quiconque atteste qu'il n’y a pas de divinité [en droit d’être 

adorée] si ce n’est Allah, Unique sans associé, Que 
| Mohammed (#) est Son serviteur et messager, que ‘Îssâ et 
| le serviteur d'Allah, Son messager, Sa parole qu’il envoya à 
| Maryam, et une âme venant de Lui, que le paradis est vérité 


| et que l’enfer est vérité, entrera au paradis quels que soient 
ces actes ». ? 


« Quiconque atteste » : Nul doute que l'attestation n’en est pas 
une, que si elle est basée sur la science, la certitude et la véracité. 
Quant à celle qui repose sur l'ignorance et le doute, elle n’est pas 
considérée et n’est pas profitable. Et le témoin -dans ce cas- estun 
menteur, de par l'ignorance de la chose sur laquelle Il à dit 
témoigner. Cette parole grandiose contient une négation et une 
affirmation. Par elle, tu nies toute divinisation d’un autre qu'Allah, 
par ta parole : « Lâ Ilâha » et tu affirmes cette divinisation à Allah 
seul par ta parole : « 111à Allah ». 


8 Majmoû: Al-fatäwû 7/81-82. 
3 AI Boukhäri n°3435 Mouslim n°28. 
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Allah #£ a dit : 


ga Sa Ÿ Lait RORAIAAE SN IEN Sail VTT Lei 


€ £ 
# # 


Dr) ai 


{Allah est témoin que nulle divinité ne mérite l’adoration en 
dehors de Lui, et Ses anges et les gens de science [témoignent 
aussi de cela] en toute justice. Nulle divinité ne mérite 
l’adoration en dehors d'Allah, le Puissant le Sage) (3/18) 


Combien se sont égarés de par l'ignorance de son sens, et ceux-là 
sont les plus nombreux. Ils ont inversés la réalité de son sens, en 
affirmant la divinisation pour des créatures, seigneurs des tombes, 
des mausolées, des Tawâghît, des arbres, des pierres, des djinns et 
autres que cela. Et ils ont pris ce chemin comme religion, en 
l'ornant, et ils ont considérés l’unicité comme étant une innovation, 
en blâmant ceux qui appellent à elle, en ignorant à son propos ce 
que même les mécréants de Qouraysh et autres connaissaient, car 
ils avaient la science de son sens, et ils renièrent ce qu'elle 
impliquait comme sincérité du culte, comme Allah #% le dit : 


Fa A ses é 


L 
E: 
“1 
La 
Ër 
Ex 
2 


EU 


{Certes quand il leur est dit : « Nulle divinité ne mérite 
l’adoration sauf Allah », ils ‘enflent d'orgueil et disent : 
« Allons-nous délaisser nos divinités pour un poète fou ? ».} 
(37/35-36) 


Alors que les polythéistes, parmi les contemporains de cette 
communauté, renièrent ce que renièrent ceux-là, pour celui qui les 
appellerait à délaisser l’adoration de tout ce qu'ils adorent en 
dehors d'Allah, parmi les tombes, les mausolées, les Tawâghît etc. 
Ceux-là (les premiers) connaissaient le sens de l'attestation et le 
rejetèrent. Tandis que ceux-ci ignorent son sens et le rejette. C’est 
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pour cela que tu vas en trouver dire « Lâ [âha INâ Allah », et il 
invoque un autre avec Allah ! 


Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « La divinité est celui que les cœurs 
déifient et vénèrent, par amour, magnificence, repentance, 
noblesse, glorification, humiliation, soumission, peur, espoir et 
confiance ». 


Al-Wazîr Aboû Al-Mazaffar (4) a dit : « Sa parole (#) : « Quiconque 
atteste qu'il n’y a pas de divinité [en droit d’être adorée] si ce n’est 
Allah » implique que le témoin de ceci sait que nulle divinité ne 
mérite d’être adorée en dehors d’Allah, comme dans Sa parole : 


{Saches que nulle divinité ne mérite d’être adorée en dehors 


d'Allah} (47/19) 


Et le nom propre « Allah » se termine par la déclinaison du cas 
direct appelée « Ad-Dammah » alors qu'il est placé après la 
particule d'exception « sauf » car ceci indique clairement qu'il est 
obligatoire de Lui vouer l’adoration, et que personne ni rien ne la 
mérite autre que Lui. Et le profit de tout ceci est que tu saches que 
cette parole englobe la mécréance au Tâghoût et que tu y ajoutes la 
foi en Allah. Car dès lors que tu nies la divinisation et que l'affirmes 
de manière obligatoire à Allah seul, tu fais partie de ceux qui 
mécroient au Tâghoût et qui ont foi en Allah ».10 


Ibn Rajab (4) a dit : « La divinité est celui à quil’on obéit, etonne 
doit pas Lui désobéir, par respect, retenue, amour, peur, espoir, 
confiance, en Lui demandant, en L’invoquant, et tout ceci n’est 
réellement valable que pour Allah. Celui qui Lui associe une 
créature dans une de ces choses précitées -et qui sont parmi les 
particularités de la divinité- il a souillé sa sincérité contenue dans 
la parole « Là Ilâha Illà Allah ». ». 


10 AI-Ifsâh. 
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Al-Biqâ (4) a dit : « « Lâ Ilâha IIlIàâ Allah » nie d'une manière 
absolue et catégorique qu'une autre divinité mérite l’adoration 
autre que le Roi suprême. Et cette science est parmiles plus rappels 
qui te sauveront des affres de l’Heure, et certes elle sera une science 
dès lors qu'elle sera utile, et elle sera utile quand elle sera 
accompagnée des œuvres qu'elle exige. Sinon, elle ne sera qu’une 
ignorance inutile ». 


Je dis : Et nos contemporains ignorent « Lâ [âha INlâ Allah » et ont 
inversés la réalité de son sens, en la comprenant comme étant 
l’unicité dans la Seigneurie. Ils ont donc affirmés ce que cette parole 
nie comme formes de polythéisme, et ont rejetés ce qu'elle contient 
comme affirmation de l’adoration à Allah, et ceci par ignorance de 
leur part, et Allah # a certes dit : 


w ca 


<a 


{Adores donc Allah en Lui vouant un culte exclusif } (39/2) 


= “ft hs 
Le al Lost 
e LR 


Mouhyî Ad-Dîn An-Nawâwî (&) a dit : « Saches que la porte de 
l'ordre du convenable et de l'interdiction du blâmable s'est 
restreinte au fil du temps, et il n’en reste, dans ces temps-ci, qu'un 
passage étroit. C'est une porte immense. Dès que la saleté se 
répand, le châtiment saisit alors les justes comme les injustes ». 


Sa parole : « dans ces temps-ci » signifie le cinquième ou sixième 
siècle de l’hégire. S'il en est ainsi, alors que dire du dixième siècle et 
ceux qui suivent. L'étrangeté s’est répandue. 


Et notre Shaykh Mohammed Ibn ‘Abd AI-Wahhäb (#) a une parole 
claire, très bonne et profitable dans l'explication de cette phrase, 
par laquelle personne ne l’a précédé. Nous invitons le lecteur à y 
revenir en cas de besoin. 


Sa parole : « Unique, sans associé » est un appui de la phrase qui 
précède, et qui suggère le même sens. Cette expression vient ici 
expliquer plus en détails le sens de l'attestation de foi, car elle 
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indique elle aussi sur l’unicité. « Lâ [âha » nie toute forme de 
polythéisme dans l’adoration, peu ou nombreux, et ceci est expliqué 
par sa parole : « sans associé » dans sa divinisation, qui est 
l'adoration. 

Sa parole : « Unique » exprime le sens de « INlâ Allah ». C’est lui la 
divinité unique et véritable, en dehors de tous les habitants des 
cieux et de la terre, comme ceci est prouvé par les versets clairs. 
Médite cette explication, tu comprendras alors la fausseté de la 
parole de celui qui autorise d’invoquer autre qu'Allah, alors 
qu’Allah lui-même a dit à Son Prophète (#) : 


re For Pro A M TE 

Ggdeall se TS LEE Gil if ee 5 
{N'invoques aucune divinité avec Allah, tu serais parmi les 
châtiés} (26/213) Et autres que cela parmi les versets. 


Sa parole : « Unique » appuie l’idée de la confirmation. 

Sa parole : « sans associé » appuie l’idée de la négation. 

Sa parole : « Que Mohammed est Son serviteur et messager » : C'est- 
à-dire qu'il faut attester également que Mohammed est Son 
serviteur et Son messager, avec certitude et véracité, et ceci 
engendre son suivi, considérer ses ordres de grande valeur, ainsi 
que ses interdits, et s'attacher à sa Sounnah (#), et de ne pas 
opposer sa parole à n'importe quelle autre, car autre que lui (#) 
peut tomber dans l'erreur. Le Prophète (#) a été préservé par Allah, 
qui nous a ordonné de lui obéir, et Il nous a menacés concernant le 
délaissement de son obéissance, quand Il a dit: 


nr LPO DR che LÉ DPÉLE GLS CE SAT 241 Li" 
ot DH 9 OS | bal s4gu5s ab] (és 15140 Yon) O8 Les 
RS RÉ ET Ve D 
Li LL Je 483 495 s ab ox ce rl 
{Il n'appartient pas à un croyant ou à une croyante, une fois 
qu'Allah et Son messager ont décidés d'une chose, d’avoir 
encore le choix dans leur façon d'agir. Et quiconque désobéit à 
Allah et à Son messager s'est certes égaré d’un égarement 
évident} (33/36) 
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Et Sa parole #£ : 


sd Mes Pete ur He Lee 2 None er 
il olis as 51 450 405 oi Le 21 5e Os pl AS 
{Que ceux donc qui s'opposent à son commandement 
q PP 


prennent garde qu'une épreuve ne les atteigne, ou que ne les 
atteigne un châtiment douloureux } (24/63) 


L'imam Ahmed (x) a dit : « Je suis étonné de voir des gens 
connaître les chaînes de hadith et leur authenticité, se tourner vers 
l'avis de Soufyân, alors qu'Allah a dit : (Que ceux donc qui 
s'opposent à son commandement prennent garde qu'une 
épreuve (Fitnah) ne les atteigne, ou que ne les atteigne un 
châtiment douloureux}. Sais-tu ce qu'est la « Fitnah » ? C'est le 
polythéisme. Il se peut que tu rejettes une partie de ses paroles et 
alors, une part d’égarement risque de tomber dans ton cœur et tu 
vas aller à la perdition ». 


Et certes, certains sont tombés dans le laxisme et le délaissement 
de son suivi, en faisant précéder les paroles de ceux qui peuvent 
être exposés à l'erreur, sur sa parole (#), et principalement des 
savants, comme cela est clair. 


Sa parole : « que ‘Îssâ et le serviteur d'Allah, Son messager » met en 
évidence une vérité dont la croyance y est obligatoire, comme ceci 
nous est parvenu dans les versets clairs, et ce qu’ils contiennent 
comme répliques aux mécréants chrétiens, qui sont divisés en trois 
groupes : Un groupe dit que ‘ssä est Allah. Un groupe dit qu’il est 
le fils d'Allah. Un groupe finalement dit qu’Allah est le troisième de 
trois (la trinité) - ils disent : « Allah, ‘Îssâ et sa mère »-. 


Allah #% a dans Son livre fait apparaître la vérité et annule le faux. Il 
a dit : 
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«à gens du Livre, n’exagérez pas dans votre religion, et ne dites 
sur Allah que la vérité. Le messie ‘ss fils de Maryam n'est 
qu'un messager d'Allah, Sa parole qu'il envoya à Maryam, etun 
souffle de vie venant de Lui. Croyez donc en Allah et en Ses 
messagers. Et ne dites pas « trois ». Cessez ! Ce sera meilleur 
pour vous. Allah est une divinité unique. Il est trop glorieux 
pour avoir un enfant. C'est à Lui qu'appartient tout ce qui est 
dans les cieux et sur la terre et Allah suffit comme protecteur} 

(4/171 et les versets suivants). 


EtIl&a dit: 
= 4 4 <. a 
RS Oo grd 5e ONE LAS 


{Ce sont certes des mécréants ceux qui disent : « En vérité, 
Allah est le Messie } (5/17) et (5/72) 


Et Il nous informe de la parole de ‘Îssâ #£i alors qu’il était dans le 
berceau : 


NH AS ÈS 
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(Puis elle vient auprès des siens en portant le bébé. Ils 
dirent : « Ô Maryam, tu as fait une chose monstrueuse ! Sœur 
de Hâroûn, ton père n’était pas un homme de mal et ta mère 
n'était pas une prostituée ». Elle fit alors un signe vers lui (le 
bébé). Ils dirent : « Comment parlerions-nous à un bébé au 
berceau ? » Mais le bébé dit : « Je suis vraiment le serviteur 
d'Allah. Il m'a donné le Livre et m'a désigné Prophète. Où que 
je sois, Il m'a rendu béni, et II m’a recommandé, tant que je 
vivrai, la prière et l’aumône légale, et la bonté envers ma mère. 
Il ne m'a fait ni violent, ni malheureux. Et que la paix soit sur 
moi le jour où je naquis, le jour où je mourrai et le jour où je 
serai enterré vivant ». Tel est ‘Îssä fils de Maryam : parole de 
vérité dont ils doutent. Il ne convient pas à Allah de s’attribuer 
un fils, gloire et pureté à Lui ! Quand Il décide d’une chose, Il a 
dit seulement : « Sois » et la chose devient. Certes Allah est mon 
seigneur tout comme votre seigneur.Adorez-Le donc. Voilà un 
droit chemin} (19/27-36) 


Allah met en évidence ce droit chemin, dans ce verset, et celui qui 
l'emprunte sera sauvé, tout comme celui qui s’en écarte sera perdu. 
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Et Allah #% a dit: 


{Pour Allah, ‘Îssâ est comme Adam qu'il créa de poussière, 
puis Il lui dit : « Sois » et il fut. La vérité vient de ton seigneur. 
Ne sois donc pas du nombre des sceptiques} (3/59-60) 


Allah nous montre ici le droitchemin d’une manière claire, limpide 
et évidente. Il nous montre également les preuves concernant Son 
unicité, en affirmant la vérité, et repoussant le faux, et ce malgré 
l'aversion des polythéistes. 


Sa parole : « Sa parole qu'il envoya à Maryam » : C'est la 
parole : « Sois ». Il l’a créé par cette parole, et il devint. Ce verset 
confirme à Allah l'attribut de la parole, contrairement aux 
Jahmiyyah qui l'ont nié. 


Sa parole : « et une âme venant de Lui » : Une parmi les âmes 
qu'Allah a fait sortir des reins d'Adam (%#), lorsqu'il prit 
l'engagement sur eux qu'il est leur seigneur et leur divinité, comme 
Allah # a dit : 


sr 


ef: ri 6 as 5 Faber F5 5 Ge 5 Ai 5 
Bi diifé 8 
{Et quand ton seigneur tira une descendance des reins des 
fils d'Adam et les fit témoigner sur eux-mêmes : « Ne suis-Je 


pas votre seigneur ? ». Ils répondirent : « Mais si, nous en 
témoignons.… »} (7/172) 


Et l'âme de ‘Îssä (x#£i) est une de ces âmes créées par Allah. 
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Ibn Jarîr (&) mentionne d’après Wahb Ibn Mounabbih (:#) qu'il a 
dit : « Jibril (&f\) a soufflé au niveau de la fente (poche) de son 
vêtement, et le souffle a ensuite atteint l'utérus et l'engloba ». 


As-Souddfî () a dit : « Le souffle est rentré par sa poitrine et elle se 
retrouva enceinte ». 


Ibn Jarîr (#) a dit : «Ils disent que le souffle a pénétré son vêtement 
et sa manche ». Fin de citation en résumé. 


Donc Jibrîl (%£i) a soufflé, et Allah l’a créé par Sa parole « Sois » et 
il est devenu, comme Allah # a dit : 


- Le DS LAS 4 RC 
{Et dès que je l’aurai harmonieusement formé et lui aurai 
insufflé Mon souffle de vie} (15/29) 


Et certains chrétiens ont rapportés à certains savants musulmans 
la parole d'Allah : « et une âme venant de Lui ». Ils dirent comme 
réponse : ceci n’est pas spécifique à ‘Îssâ (#4), mais plutôt il en est 
ainsi pour toutes les créatures, comme Allah a dit : 


€Et Il vous a soumis tout ce qui est dans les cieux et sur laterre, 
le tout venant de Lui } (45/13) 


C'est-à-dire : en création eten existence. Et ‘Issà (x) a été créé de 
la manière que toutes les créatures. 


Et ce hadith contient une réplique aux juifs, les ennemis d’Allah, et 
les ennemis des Prophètes et des envoyés, car ils sont eux et les 
chrétiens aux deux opposés de la religion. Eux prétendent qu'il est 
le fils d’une prostituée (qu’Allah les tue !!) Allah a démenti leur 
mensonge dans Son Livre, et rendue vaine leur parole, tout comme 
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Il rendit vaine la parole des extrémistes chrétiens, comme cela a 
précédé dans les versets précités. 


Les chrétiens ont exagérés à propos de ‘Îssä fils de Maryam (que 
la paix soit sur eux), d'une exagération terrible, d'une mécréance et 
d'un égarement. Alors que les juifs se sont restreints dans son droit, 
d'une terrible restriction, et les deux groupes se sont égarés dans 
un égarement lointain, qu'Allah a montré de nombreuses fois dans 
Son Livre, Il montra la vérité, éleva la valeur du Messie (##%1), le 
plaça parmi les cinq dotés de fermeté [Noûh, Ibrâähîm, Moûssä, ‘Îssâ 
et Mohammed (qu’Allah prie sur eux et les salue tous)] qui ont été 
mentionnés dans la sourate Al-Ahzäb (verset 7) et la sourate Ash- 
Shoûrâ (verset 13). Et Il ordonna à Son Prophète (#) de patienter à 
leur exemple, comme Il a dit: 


Jill US 
{Endures (Mohammed) comme ont enduré les messagers 
doués de fermeté} (46/35) 


Ce sont les meilleurs des messagers, et le Prophète Mohammed est 
le meilleur d'eux, que les prières d'Allah et Son salut soit sur lui, 
ainsi que sur l’ensemble des messagers et des Prophètes, ainsi que 
sur ceux qui vont les suivre dans l'excellence, jusqu’au Jour dernier. 


Sa parole : « que le paradis est vérité » : Allah l’a préparé pour les 
croyants, au Jour dernier, ainsi que les palais qu'il contient, ses 
fruits, ses délices permanents, le regard vers la noble Face d’Allah, 
comme Allah # a dit: 


3 5 


je 76 le 


€ C’est là un don jamais interrompu } (11/108) 
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Et Allah # a dit: 


8 ss e 


o door Sie pre SeË À » Ke g ITS CT 

A À BIT ., «Ta 37 Le NI: 
{Aucun être ne sait ce qu'on a réservé pour eux comme 
réjouissance pour les yeux, en récompense de ce qu'ils 
œuvraient } (32/17) 


Sa parole : «et que l'enfer est vérité » : Allah l’a préparé pour celui 
qui mécroit en Lui, et Lui associe dans la divinité et la seigneurie, et 
qui rejette Ses noms et attributs. Et celui qui ne croit pas au paradis 
et à l'enfer a certes mécru au Coran et aux messagers, car Allah nous 
a expliqué Son paradis et ce qu’il y a préparé comme délices 
permanents, et Il a mentionné que c’est l'endroit des vertueux, et Il 
a mentionné l'enfer, et ce qu'il contient comme châtiment, et qu’Il 
l'a préparé pour celui qui mécroit en Lui et qui Lui donne des 
associés. 


Sa parole : «il entrera au paradis quels que soient ces actes » : Cette 
phrase est la réponse à la condition introduite au début du hadith 
par la préposition « Celui », c’est-à-dire : Celui qui atteste de tout 
cela … Allah l'introduira au paradis, pour sa sincérité, sa véracité, la 
foi en Ses Messagers, en divergeant des chrétiens et des juifs qui 
ont exagérés pour certains, diminués pour d’autres, le droit de ss 
(&4), et qu'il ai su de science certaine qu'il est un serviteur et un 
messager, qu'il a cru au paradis et à l'enfer. Celui qui est tel que 
décrit ici, même s’il a des faiblesses et des diminutions, et de même 
des péchés, alors cette action immense (la foi) prendra le dessus 
sur ses mauvaises actions. Médites-donc bien ce hadfîth car il est 
grandiose, et Allah est le plus savant. 


Les deux rapportent de ‘Itbân (:#) : « Allah a interdit au feu [de 
l'enfer] de toucher toute personne attestant qu'il n'y a pas de 
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divinité [en droit d'être adorée] si ce n'est Allah, ne recherchant 
par-là que le Visage d'Allah ». 


« Eux deux » : Ce sont les imams Al Boukhäârî et Mouslim. C'est un 
long hadith que l’auteur a résumé, en ne mentionnant que la partie 
correspondante au titre du chapitre, qui est la parole : « Celui qui 
dit « Lâ Ilâha IIlIâ Allah », ne cherchant pas cela que le visage 
d'Allah ». 


Ceci est le vrai sens de cette parole, qui indique la sincérité et la 
négation du polythéisme. La sincérité et la véracité sont liées, et l’un 
ne peut exister sans l’autre. Celui qui n’est sincère est un 
polythéiste, et celui qui n’est pas véridique est un hypocrite. Le 
sincère : c'est celui qui va donc la dire en vouant exclusivement le 
culte à Allah, en dehors de toute autre que Lui. 


Et cette unicité est la base de l'Islam, celle attestée par l’ami intime 
d'Allah (&#£) : 


24 


Le 3 / # ” 
LATE te É TT T- Su 2% PASS UT Lo he8 
ÉV aol Lei LS 45 EU coli Llezl5 155 


{Notre seigneur ! Fais de nous deux Tes soumis et de notre 
descendance une communauté soumise à Toi } (2/128) 


Et Belqîs (la reine) a dit : 


AVR FA 


Ans 2 tele . A #6 ne 
(Seigneur, je me suis fait du tort à moi-même : je me soumets 
avec Soulaymân à Allah, Seigneur de l'Univers} (27/44) 


Et Ibrâähîm (4%) dit aussi : 


11 A] Boukhäâri n°425 Mouslim n°33. 
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{Je tourne mon visage exclusivement vers Celui qui a créé (à 
partir du néant) les cieux et la terre ; et je ne suis point du 
nombre des polythéistes} (6/79) 


« Al-Hanîf » : C'est celui qui délaisse toute forme de polythéisme, 
s’en désavoue, se sépare de ses adeptes et les considère en ennemis, 
et voue ses actions sincèrement, intérieurement et extérieurement 
à Allah Seul, comme Allah le dit : 


#22 tr te à se2. 51 EL je C7] SE OT pate 2 ” » 
Hs elertt uses 525 al (J| 4er lies 
{Et quiconque soumet son visage à Allah, tout en étant 


bienfaisant, s'accroche réellement à l’anse la plus ferme} 
(31/22) 


La soumission du visage est la sincérité dans l’adoration, en 
reniant tout polythéisme et toute hypocrisie, et c’est le sens 
contenu dans le verset et autre que celui-ci de manière globale. Et 
c'est ceci qui rend bénéfique et profitable la parole « Lâ Hâha INâ 
Allah », et c'est pour cela qu’'Allah a dit : « [II] s'accroche réellement 
à l’anse la plus ferme » 


Ceci est à l’opposé de celui qui la prononce et invoque autre 
qu'Allah, cherche refuge par autre que Lui, qu'il soit un mort ou un 
absent. Ceci n'apporte ni bien ni mal, et [malgré cela] tu vois la 
majorité des gens sur cela. Ceux-ci, même s'ils disent l'attestation 
de foi, ont pratiqués ce qui l’annule. Ils n’en profitent donc pas, si ce 
n’est celui qui la dit avec la science de ce qu'implique cette parole 
comme affirmation et négation. L'ignorant de son sens, même s’il la 
prononce, cela ne lui sert à rien, en raison de l'ignorance de la 
structure grammaticale arabe exigée et exprimée dans cette parole, 
comme négation totale du polythéisme. De même, celui qui connait 
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son sens, mais n'en est pas convaincu, il devra obligatoirement 
atteindre le niveau de certitude qui repousse le doute. 

Et ceci est conditionné dans ce hadith : « Aucun serviteur ne 
rencontre Allah avec les deux attestations de foi, sans en douter, sans 
que ne lui soit dévoilé le paradis »12, Ceci n’est donc pas profitable 
sauf pour celui qui la prononce avec science et certitude, en raison 
de sa parole (#) : véridiquement dans le cœur, sincèrement dans 
son cœur (hadith rapporté par l’imam Ahmed dans son Mousnad : 
« Celui qui dit « Là Ilâha III Allah », sincèrement dans son cœur », - 
ou « avec certitude dans son cœur » -, « ne rentrera pas au Feu » - ou: 
« rentrera au paradis » -, » Il a dit une fois : « 1! rentrera au paradis 
et le Feu ne le touchera pas ». 


Et de même celui qui la dit sans véracité dans son cœur, elle ne 
lui profitera pas, en raison de l'opposition entre son cœur et sa 
langue, à l'exemple des hypocrites qui disent avec leurs langues ce 
qui n’est pas dans leurs cœurs. Et de même pour les polythéistes, 
car cette parole n’est pas acceptée d’un polythéiste, en raison de 
l'annulation de sa sincérité par ses actes de polythéisme, et de ce 
qu'elle implique comme négation du polythéisme, de son désaveu, 
et de la sincérité à vouer à Allah Seul, sans associé. Celui qui n’est 
pas ainsi, sa parole « Là [läha IIlà Allah » ne lui profitera pas, comme 
cela est le cas des adorateurs de statue, qui disent cette parole, tout 
en rejetant la sincérité qu'elle contient, et ils détestent ses adeptes, 
et ils secourent le polythéisme et ses adeptes. 


L’ami intime d’Allah (#1) a dit à son père et à son peuple : 


n o #7 24 
CA 


ds = 7 Les RER ACER = re EEE. .%e € 

Opel aie GSULS Qlrs joe “01 308 At NI 
{À l'exception de Celui qui m'a créé, car c’est Lui en vérité qui 
me guidera ». Et il en fit une parole qui devait se perpétuer 
parmi sa descendance. Peut-être reviendront-ils ? } (43/27-28) 


12 Mouslim n°27. 
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Cette parole est « Là Ilâha IIlà Allah », que l’ami intime d’Allah a 
exprimée par le sens qu’elle implique, c'est-à-dire le désaveu du 
polythéisme, et la sincérité dans le culte voué à Allah Seul et sans 
associé, comme cela a déjà été répété. 


Et de même également, celui qui la prononce sans accepter ce 
qu'elle implique comme sincérité, lui, sa parole est un mensonge 
envers lui-même. Même plus, il a inversé ce qu'elle exige, en 
affirmant ce qu’elle rejette comme polythéisme, et en rejetant ce 
qu'elle affirme comme sincérité. 


C'est donc ceci que nous avons évoqué, comme étant l’état de la 
majorité des gens de cette communauté depuis le troisième siècle, 
et la cause de cela est l'ignorance du sens de l'attestation de foi, le 
suivi des passions qui repousse les gens du suivi de la vérité, et de 
ce qu'Allah a envoyé avec ses messagers comme religion légiférée 
pour Ses serviteurs, agréée par Lui. 


Aboû Sa‘îd Al Khoudri (#) rapporte que le Prophète (#) a dit: 
« Moûssä a dit : « Seigneur ! Enseignes-moi une chose au moyen de 
laquelle je me souviendrai de Toi et T'invoquerai. » Allah a dit : « 
Dis - Ô Moûssä : qu’il n’y a pas de divinité [en droit d’être adorée] 
si ce n’est Allah. » Moûssä s’écria : « Seigneur ! Tous Tes serviteurs 
disent cela ! » Allah a dit alors : « Ô Moûssä si les sept cieux et leurs 
occupants -mis à part Moi- et les sept terres étaient posés sur un 
de ses plateaux d’une balance, et que la parole « Il n’y a pas de 
divinité [en droit d’être adorée] si ce n’est Allah » été posée sur 
l’autre plateau, la balance penchera [du côté où est posée cette 
parole] ». » 


« Là Ilâha Illà Allah » : Le mot « Lâ » est une négation de genre, qui 
induit une négation générale du mot qui le suit, dans son ensemble, 
sauf si cela est suivi d’une exception introduite, entre autres, par 
« Ilâ ». Le mot désignant « Jlâha » est sous-entendu 
grammaticalement. Ce mot est « Haggq » - en vérité -, ce qui donne: 
« Lâ Hâha Haggq Illà Allah - nulle divinité ne mérite en vérité 
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l’'adoration à l'exception d'Allah », comme cela est venu dans le 
verset : 


æ 


SUN RR ESA TA LA dd. 
Lots Mal ga 28085 ce Te D Le LI GS 3e dl 


it 


{C'est ainsi qu’Allah est le Vrai, alors que ce qu’ils invoquent 
en dehors de Lui est le faux, et c'est Allah le Sublime, le 
Grand})(22/62) 


« , æu$ 


L'’adoration que nous Lui devons est juste, tandis que tout ce qui 
est destiné à autre que Lui est faux, comme dans ce verset et 
d’autres semblables. 


Cette parole grandiose est donc le câble solide, la parole de la 
piété, la parole de la sincérité, et pour elle, les cieux et la Terre ont 
été dressés, et la Sounnah et les obligations religieuses ont été 
légiférées pour compléter cette parole, pour elle également, les 
épées du Jihâd ont été dégainées, et par elle apparaît la différence 
entre l’obéissant et le pêcheur. Celui qui la prononce, en agissant 
avec ce qu'elle implique comme véracité et sincérité, comme 
acceptation, amour et soumission, Allah l'introduira au paradis 
quelque soient ses œuvres. 


Et dans le hadith authentique : « La meilleur des invocations (est 
celle) du jour d’Arafat, et la meilleure parole que moi et les autres 
Prophètes ayons pu prononcer est : « Lâ Ilâhalllâ Allah, wahdahou là 
charfka lahu, lahu al-mulku wa lahu al-hamdu wa huwa ‘alâ chay*in 
qadir ». »13 


Dans le hadîth de Abd-Allah Ibn ‘Amr qui remonte cette parole 
jusqu'au Prophète (#) : « On amènera un homme de ma 
communauté devant toutes les créatures, au Jour dernier, et il lui sera 
déployé quatre-vingt-dix-neuf registres, dont un seul d’entre eux 


13 At-Tirmidhi n°3594. 
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atteint la limite de la vue à l'horizon. Puis il lui sera dit : « Y-a-t-il 
quelque chose que tu nies de tout ça ? » Il dira : « Non seigneur ». Il 
lui sera alors dit : « As-tu une bonne action ou quelque excuse ? ». 
L'homme sera désespéré et dira : « Non ». Il lui sera ensuite dit : « Mais 
si ! Tu as une bonne action auprès de Nous, et il n’y aura aucune 
injustice ». On sortira une carte sur laquelle est inscrite : « ash-hamdu 
an là ilâha illa Allah, wa anna Mohammedan ‘abduhu wa rasüluhu ». 
Il dira : « Ô seigneur, que vaut cette carte face à tous ces registres ? ». 
Il lui sera alors répondu : « Tu ne subiras aucune injustice. Les 
registres seront posés dans un plateau [de la balance] et la carte dans 
l'autre plateau [de la balance]. Les registres s'envoleront et la carte 
aura le plus de poids ». »14 


Sa parole : « Ô Moûssâ siles sept cieux et leurs occupants - mis à part 
Moi - » : C'est-à-dire toutes créatures peuplant les cieux et la terre. 


Sa parole « - mis à part Moi - » : Ils’excepta Lui-même des habitants 
des cieux, car Il est l’Elevé, le très-Haut, comme Allah le dit : 


Zaall ail 35 
{Il est le Très-Haut, le Très-Grand} (2/255) et (42/4) 
Elevé dans Sa domination, élevé dans Sa capacité, élevé dans Son 


être, et les trois cités sont Ses caractéristiques prouvant Sa 
perfection, comme Allah le dit : 


1 es a ( 15 1 22 611 
spl al de Al 


{Le miséricordieux s’est établi (Istawâ) sur le Trône}(20/5) 


EtIla dit: 


æ 2 p#ot si 
OA dé cs5Ei 5} 


14 At-Tirmidhi n°2644, Ibn Mâjah n°4300, Ahmed 2/213. 
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(Puis Il s’est établi (Istawâ) sur le Trône }[Ce verset se répète 
sept fois dans le Coran : (7/45) - (10/3) - (13/2) - (20/5) - 
(25/59) - (32/4) -(57/4)] 


Et comme Allah # le dit : 


35; dE (TS CT ART Axes a 
{Vers Lui monte la bonne parole et Il élève haut la bonne 
action} (35/10) 


EtIla dit: 
Oa2h Le Oplaiis 28858 ce 5 Oil 
{Ils craignent leur seigneur au-dessus d'eux }(16/50) 


EtIla dit: 


a Gi ue 04 O8 ag sa) al alain 
{Les anges ainsi que l'Esprit montent vers Lui en un jour dont 
la durée est de cinquante mille ans} (70/4) 


EtIla dit: 


dés LES Gi 


{Et lorsqu’Allah dit : « Ô ‘Îssâ ! Je vais mettre fin à ta vie 
terrestre et t'élever vers Moi} (3/55) 


Et d’autres versets encore. Celui dont qui nie l'élévation d'Allah au- 
dessus de Ses créatures a certes divergé des textes clairs du Coran 
et de la Sounnah, et a rejeté [une part] de Ses noms et attributs. 


Le sens de cette parole est : la négation de toute divinisation en 
dehors de ce qui a été excepté, et c’est Allah. Et ce hadith prouve 
aussi que les cieux et les terres sont au nombre de sept. Mais cette 


F 41 À 


Qourratou “Ouyoûn Al Mouwahhidîfn 


parole grandiose ne fait obtenir le succès qu'à celui qui l’applique 
avectous les paramètres délimités par le Coran et la Sounnah. Allah 
a mentionné dans la sourate al-Bar4°?a (sourate 9) et dans d’autres 
sourates que nombreux sont ceux qui la prononce, mais toute fois 
elle ne leur profitera en rien, tel les gens du Livre, les hypocrites qui 
ont fait preuve de nombreuses et diverses ruses, cela ne leur 
profitera en rien dès lors qu'ils ont délaissés les paramètres. 
D'autres sont ignorants de ce qu'elle implique, comme négation du 
polythéisme, et son désaveu, ainsi que de la véracité et la sincérité 
et autres, et de même l'absence d'acceptation de celui qui appelle à 
elle en paroles et en œuvres, et encore le délaissement de la 
soumission à elle par [le refus d'appliquer] les actes qui sont 
demandés, et ceci est malheureusement le cas de nombreux parmi 
ceux qui la prononce, parmi les anciennes générations comme les 
récentes, même si notre époque-ci regorge de ces gens-là. 


Les gens de la foi, les sincères, ce sont eux qui ont appliqués 
correctement cette parole, et qui ont réunis toutes ses implications 
et ses paramètres, avec la science, la certitude, la véracité, la 
sincérité, amour, acceptation et soumission, ils ont pris des 
ennemis en fonction d'Allah, ils ont pris des alliés en fonction 
d'Allah, ils ont aimés pour Lui, ils ont détestés pour Lui. Allah les 
mentionna dans divers endroits de la sourate al-barâ?a, et les 
privilégia par des éloges, par le pardon, et en leur préparant Son 
paradis, en les sauvant du Feu, comme Allah a dit : 
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{Les croyants et les croyantes sont les alliés les uns les autres. 
Ils commandent le convenable, interdisent le blâmable, 
accomplissent la prière, acquittent l’aumône légale, et 
obéissent à Allah et à Son messager. Voilà ceux auxquels Allah 
fera miséricorde, car Allah est Puissant et Sage} (9/71) 
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Et Allah % a dit : 
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{Les tous premiers croyants parmi les exilés et les Ansâr et 
ceux qui les ont suivis dans un beau comportement, Allah les 
agréé et ils L’agréent. Il a préparé pour eux des jardins sous 
lesquels coulent les ruisseaux, et ils y demeureront 
éternellement. Voilà l'énorme succès} (9/100) 


à 


Et autres que cela, parmi les versets contenant leurs éloges, et ce 
qu'il a préparé pour eux dans la demeure dernière. Ceux-là et ceux 
qui les ont suivi dans leur bon comportement sont les gens de « Là 
Ilâha Illâ Allah ». 


Celui donc qui médite le Coran, et connaît les différents degrés des 
gens face à l'amour de leur seigneur et Son unicité, les actes 
accomplis pour Lui obéir, la fuite de Sa désobéissance par les 
péchés, et l’impact de ce qu’il aime, par leurs actes et désirs, et le 
délaissement de ce qu'il déteste, par crainte et espoir, et la 
considération des gens et leurs états, leurs paroles, leurs œuvres, 
leurs intentions, leurs volontés, et ce qu’il y a comme différences 
énormes entre eux : il t'apparaît alors l’erreur de certains. Comme 
cela est venu dans le hadith authentique dans lequel le Prophète 
(#) a dit : « L'intelligent est celui qui maîtrise son âme et qui agit en 
pensant à l'au-delà, et l'incapable est celui qui suit les passions de son 
âme et espère d'Allah des choses impossibles ». 15 


15 At-Tirmidhf n°2464, Ibn Mâjah n°4260, Ahmed 4/124. 
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At-Tirmidhi rapporte un hadith, d'après Anas (:#) : « J'ai 
entendu le Prophète (#) dire : « Allah le Très Haut a dit : « Ô 
fils d'Adam, si tu viens à Moi avec des péchés pesant presque 
autant que la terre, et que tu Me rencontres sans rien 
M'associer, Je viendrai à toi avec autant de pardon». »16 


Ce hadith contient ce qui explique « Là Ilâha Illà Allah », etce qu'elle 
comporte comme prépondérance face aux péchés, et qu’elle inclus 
le délaissement de tout polythéisme, grand ou petit, et c’est sur cela 
que repose l’unicité complète. Ne sera donc préservé du 
polythéisme que celui qui réalise l’unicité, et accomplit ce 
qu'implique cette parole de sincérité, comme science et certitude, 
véracité et sincérité, amour et acceptation et soumission, et autre 
que cela parmi ce que cette grandiose parole inclus, comme Allah le 
dit : 


= Re T7 A «2 VA Te 
D) 05 Vs Jb pis Nr 
{Le jour où ni les biens, ni les enfants ne seront d'aucune 


utilité, sauf celui qui vient à Allah avec un cœur sain} (26/88- 
89) 


16 At-Tirmidhi n°3549 qui ajoute : hadith Hassan Ghartb. 
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Chapitre 2 : 


Quiconque réalise complètement le Tawhîd 
entrera au paradis sans jugement 


C'est-à-dire : Sans jugement et sans châtiment. Et la réalisation de 
l'unicité se réalise par la pureté et la sincérité envers toutes les 
branches du polythéisme, des innovations, et de la persistance sur 
les péchés. Celui qui est ainsi a réalisé l’unicité. 


| Allah # a dit : 


TS M RS A £ La 
Spa et js es WG Li LE ne ol 


€ Ibrâhîm était un guide parfait. Il était soumis à Allah, voué 


| exclusivement à Lui et il n'était point du nombre des 
polythéistes } Sourate An-Nahl v.120 


Al-‘Imâd Ibn Kathîr (&) a dit : « Allah loue Son serviteur, Son 
messager, Son ami intime, Ibrâhîm, l'imam des vertueux, pour son 
désaveu des polythéistes, et des religions telles que le judaïsme et 
le christianisme. 


Sa parole : « Ibrâhîm était un guide » : Il est l’imam par lequel les 
autres se guident. 


« Soumis à Allah » : Le craintif et l’obéissant. 
« Voué exclusivement à Lui » : Celui qui se détourne 
intentionnellement du polythéisme pour se diriger vers l'unicité. 


C'est pour cela qu’Il a dit : « Et il n’était point du nombre des 
polythéistes ». Et Moujähid (:#) a dit : «Ibrâhîm était un guide » : 
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Croyant, tout seul, alors que l’ensemble des gens étaient sur la 
mécréance ». »17 


Je dis : Les deux paroles sont la vérité. L’ami intime d’Allah était 
donc ainsi. Observes donc la parole de Moujâhid, et Allah est le plus 
savant, alors qu'il se trouvait seulement au début de son prêche et 
de la prophétie (x#). Allah l’a alors loué pour son désaveu des 
polythéistes, comme Il a dit: 


J> 


15 Je a JE € € DL ie 06 À] a SIT à Ts 


ÉEMGLE aù None Vs aan NU 
{Et mentionnes dans le Livre, Ibrâhîm. C'était un véridique et 
un Prophète. Lorsqu'il a dit à son père : « OÔ mon père ! 


Pourquoi adores-tu ce qui n'entend ni ne voit, et ne te profites 
en rien ? }(19/41-42) 


Et sa parole : 


- a NCA ns is e 
tm 45 sl> 3| CESR AR C8 er 
{Du nombre de ses coreligionnaires certes, fut Ibrâähîm. Quand 
il vint à son seigneur avec un cœur sain }(37/83-84) 


Et ceci, et Allah est le plus savant, s’est produit au début de son 
prêche (#), et il n’y avait alors aucun autre musulman à la surface 
de la Terre, et c’est sur cela qu'est venu ce hadîth. Î8 


Sa parole : {Et il n’était point du nombre des polythéistes } : Il 
s'est séparé des polythéistes par son cœur, sa langue et ses 
membres, il blâma ce sur quoi ils étaient comme polythéisme 
envers Allah dans Son adoration, il brisa les statues de son peuple, 


17 Tafsîr Ibn Kathîr n°2/591. 
18 A] Boukhârî n°2217 Mouslim n°2371. 


F 46 À 


Qourratou “Ouyoün Al Mouwahhidîn 


et patienta sur ce qui l’a atteint. Ceci est la réalisation de l’unicité, 
et c’est la base et le summum de la religion, comme Allah le dit : 


€ Quand ton seigneur lui dit : « Soumets-toi ». Il a dit : « Je me 
soumet au seigneur des mondes ». } (2/131). 


Et tu trouves, avec cela, la majorité des gens qui disent « Là Ilâha 
Illâ Allah » et prétendent être musulmans, alors qu'ils font du 
polythéisme en invoquant ce qui peut ni leur nuire ni leur profiter, 
parmi les morts, les absents, les Tawâghît, les djinns et autres 
qu'eux. En les aimant, en s’alliant pour eux, en les craignant et en 
espérant d'eux, et de même en blâmant celui qui appelle à 
l’'adoration d'Allah Seul, et au délaissement de toute adoration non 
vouée à Lui, et ils prétendent que ceci est une innovation et un 
égarement, et de ce fait ils prennent comme ennemis cette 
personne qui agit conformément à l’unicité et qui l'aime, tout en 
blâmant le polythéisme et en le détestant. Certains même ne 
considèrent pas l’unicité comme une science, et ne s’y intéressent 
donc pas, en raison de leur ignorance de l’unicité, et leur absence 
d'amour pour elle, et c'est auprès d'Allah qu'est le refuge ! 


222 


- ACER ne 22 A Le =. 2 
Op ele 08 cpl Dosii MOIS 2 A6) 
CE Me 
DEN en GA 
{Ceux qui, de la crainte de leur seigneur sont pénétrés, qui 


croient aux versets de leur seigneur, et qui n’associent rien 
à leur Seigneur } Sourate Les croyants v.57 à 59 


Al-‘Imâd Ibn Kathîr (4) a dit : « C'est-à-dire avec leur bienfaisance 


et leurs actes vertueux, ils sont pénétrés de la crainte d'Allah, 
peureux et craintifs face à Sa ruse sur eux, comme l’a dit al-Hassan 
Al-Basrî (:#) : « Le croyant est celui qui réunit la bienfaisance et la 
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crainte, et l’hypocrite est celui qui réunit le mal et l'espoir de la 
sécurité ». 


Sa parole : (Qui croient aux versets de leur seigneur }:IIs croient 
aux signes d'Allah, universels et religieux, en raison de la parole 
d'Allah à propos de Maryam (&) : 


asile EE 48 on eites 


{Elle avait déclarée véridique les paroles de son seigneur ainsi 
que Ses Livres } (66/12) 


Elle déclara véridique que tout ce qui existe provient du Destin 
voulu par Allah ainsi que de Sa prédestination. Et ce qu'Allah a 
légiféré : c'est soit un ordre qu'Allah aime et agrée, soit une 
interdiction qu'Il refuse et déteste. Si c’est une information , il s’agit 
de la vérité, comme le dit Allah : 


D) 29 a a ces 
TS ES er 28 OAI 


€ Et ceux qui n’associent rien à leur Seigneur } (23/59) 


C'est-à-dire : Ils n’adorent personne en dehors de Lui, au contraire 
ils L'unifient et savent que nulle divinité n’est en droit d’être adorée 
en dehors de Lui, l’Unique, le seul à être imploré pour ce dont nous 
avons besoin, Celui qui n’a pas pris de compagne et qui n’a pas 
d'enfant, et Celui qui n’a aucun égal ». Fin de citation. 


Je dis : Le délaissement du polythéisme engendre la complétude de 
l'unicité, et sa connaissance selon sa forme réelle, le fait de l’aimer, 
de l’accepter, de prêcher à elle, comme Allah a dit : 


4 
> É 7 GS mie TE LPC me 8 Rose 


VE Les a > 23 CS 24 os 
EI S 
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€ Et ceux à qui Nous avons déjà donné le Livre se réjouissent 
de ce qu'on a fait descendre vers toi, tandis que certaines 
factions en rejettent une partie. Dis : « Il m'a seulement été 
ordonné d'adorer Allah et de ne rien Lui associer. C’est à Lui 
que j'appelle les gens, et c’est vers Lui que sera mon retour ». } 
(13/36) 


Houssayn Ibn Abd Ar-Rahmân (:#) a dit : « J'étais chez Sa°îd 
Ibn Joubayr (:#) lorsque celui-ci demanda : « Qui d'entre 
nous a vu l’astre (l'étoile filante) hier soir ? ». Je répondis : « 
Moi » Puis j'ajoutai : « Mais je n'étais pas en prière. Le fait est 
que je souffrais d'une morsure [de scorpion]. » Sa‘îd me 
questionna : « Et qu'as-tu fais ? » Je répondis : « J'ai demandé 
qu'on me pratique un exorcisme (Rouqgyah) sur ma 
personne. » Il continua : « Et qu'est ce qui t'as poussé à agir 
de la sorte ? » Je répondis : « Un hadith que nous a rapporté 
Ash-Sha‘bi » 11 demanda : « Et que vous a-t'il rapporté ? » Je 
récitai alors : « Il nous a rapporté d’après Bouraydah Ibn al- 
Husayb que le Prophète (#) a dit : « Point de Rouqyah, sauf 
contre le mauvais œil ou le venin » Sa‘îd déclara alors : « 
Celui qui se limite à ce qu'il a entendu agit de la meilleure 
façon. 

Cependant, Ibn Abbâs nous a informé que le Prophète (%#) a 
dit : « Les communautés me furent présentées. Je vis un 
Prophète accompagné d’une poignée de personnes, un autre 
Prophète accompagné d’un ou deux hommes, et un autre 
Prophète que personne n’accompagnait. C’est alors qu'une 
foule immense me fut présentée, et je crus qu'il s'agissait de 
ma communauté mais on me dit : « Ceci est Moûssäâ et son 
peuple ». 

Je promenai à nouveau mon regard quand je vis une autre 
foule immense. On me dit : « Ceci est ta communauté. 
Soixante-dix milles de ses membres entreront au paradis 
sans jugement ni châtiment ». Et le Prophète (#) se leva et 
rentra chez lui. Certains gens se mirent à discuter sur ces 
soixante-dix mille personnes. Certains dirent : « Ce sont 
_peut-être les Compagnons du Prophète ». D'autres 
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avancèrent : « Ce sont peut-être ceux qui sont nés dans 
l'Islam et qui n’ont jamais rien associés à Allah ». Et d’autres 
propositions furent émises. C’est alors que le Prophète sortit 
de chez lui et on l’informa du sujet de discussion. 

Il a dit : « Ce sont ceux qui ne demandent pas qu'on leur fasse 
de Rouqgyabh, ni de cautérisation, qui ne consultent pas les 
augures et placent toute leur confiance en leur Seigneur ». 
“Oukkâshah Ibn Mihsan se leva et dit : « Invoques Allah pour | 
que je fasse partie de ce groupe de personne. » Le Prophète 
(#Æ) répondit : « Tu en fais partie ». Un autre homme se leva 
et demanda la même chose. Le Prophète (#) lui dit : «| 
‘Oukkâshah t'a devancé ». » 1° 


Sa parole : « Qui d’entre nous a vu l'astre (l'étoile filante) hier soir ?» : 
L’astre ici est l'étoile filante servant à lapider les démons. Le terme 
arabe « Al-Bârihah » désigne la nuit précédente, une fois que le 
soleil est couché. Si le soleil n’est pas encore totalement couché, 
nous dirons « Al-Laylah - la nuit ». 


Sa parole : «Je répondis : « Moi » Puis j'ajoutai : « Maïs je n'étais pas 
en prière » : Il a dit cela pour se préserver de l'association, afin que 
les gens présents ne pensent pas qu'ilétait debout la nuit en prière, 
en adoration pour Allah, et de ce fait, il aurait laissé supposer une 
chose qu'il n’a pas faite en réalité. Quel est la précaution des 
prédécesseurs parmi les Tâbi‘in et ceux qui les ont suivis pour se 
préserver de toute forme de polythéisme, même minime, et la 
précaution de ne pas être loué pour quelque chose qu’en fait il n’a 
pas accompli. 


Sa parole : « Un hadith que nous a rapporté Ash-Sha‘bf » Il demanda 
: « Et que vous a-t'il rapporté ? » Je récitai alors : « Il nous a rapporté 
d'après Bouraydah Ibn al-Husayn que le Prophète (4) a dit : « Point 
de Rougyah, sauf contre le mauvais œil ou le venin » : Ash-Sha‘bi (:#;) 


s'appelle : Âmir Ibn Sharâhîl al-Houmayri Ash-Sha‘bî Al-Imâm. Il a 


19 Mouslim n°220, Ahmed 1/217. 
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rapporté (des hadiths) de ‘Omar, de Alf, d’Ibn Mass‘oûd, mais il n’a 
pas pris ces hadiths de leur bouche, et de même de Aboû 
Hourayrah, de ‘Âïshah, de Jarîr, d'Ibn ‘Abbâs, etc. (Qu’Allah soit 
satisfait de tous les Compagnons). Ash-Sha‘bf a dit : « Je n’ai jamais 
posé de noir sur du blanc » (C'est-à-dire que tout ce qu'il entendait 
comme hadiths, il les mémorisait uniquement, et les transmettait 
par cœur). Il mourut en l'an cent trois de l’hégire. 


Barîda (#) s'appelle : Ibn al-Husayb Ibn “Abd-Allah Ibn al-Hârith 
al-Aslami. Il se converti avant la bataille de Badr, et s’occupa 
principalement du Yémen à l’époque du Prophète (#). C'est un 
compagnon connu. 


Sa parole : « Point de Rougyah, sauf contre le mauvais œil ou le 
venin » : Ceci, est Allah est le plus savant, au début de la prophétie, 
puis par la suite, il fut autorisé de pratiquer les Rouqyah si besoin 
fut, et Allah est le plus savant. 


Sa parole : « Celui qui se limite à ce qu'il a entendu agit de la meilleure 
façon » : Voici le bon comportement dans le domaine de la science 
et envers les savants. Et c'est que si quelqu'un fait quelque chose, 
de lui demander l'explication de ce qu'il a fait : L’as-tu pris des 
textes ou non ? Et celui qui ne détient pas de preuve religieuse n’a 
aucune excuse pour ce qu'il a commis. C’est pour cela qu’Ibn ‘Abd 
Al-Barr (4) cita l'unanimité des savants sur le fait que celui quisuit 
les autres aveuglément ne fera jamais partie des gens de science, 
réfléchis donc bien sur cela ! 


Sa parole : « Cependant, Ibn “Abbâs nous a informé » : Il s’agit de 
“Abd-Allah Ibn °Abbäâs Ibn ‘Abd Al-Mouttalib Ibn Hâshim, cousin 
(fils de l'oncle paternel) du Prophète (#), homme de lettres de cette 
communauté, celui à qui la compréhension du Coran a été donnée, 
et celui pour qui le Prophète (#) invoqua en disant : « Ô Allah ! Fais- 
lui comprendre la religion, et enseignes-lui l'interprétation »20. I] fut 
un signe évident dans la science et la compréhension, et incroyable 


20 Ahmed 1/266. 
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fut le nombre de hadiths qu'il rapporta, bien qu'il fut un jeune 
compagnon. Mais il cherchait les hadiths auprès des plus grands 
Compagnons, et mémorisa la majeure partie de ce qui se trouvait 
auprès d'eux, qu’Allah soit satisfait d'eux tous. 


Sa parole : « le Prophète (Æ) a dit : « Les communautés me furent 
présentées » : Je dis : Allah est le plus savant concernant ce moment. 
Et sa façon fut qu’Allah lui montra ce qui se passera au Jour dernier, 
lorsque viendront les Prophètes et ceux qui les suivront, ceux dont 
leur foi en Allah les sauvera, qui ont suivi les Prophètes et les 
messagers dans Sa religion qui a été légiférée pour eux, ce qui 
représente l’adoration d’Allah Seul et sans associé, et le fait de 
délaisser l’adoration d’autres que Lui, saisir fermement ce qu'il leur 
a ordonné, et délaisser ce qu'Il leur a interdit, comme Allah nous dit 
à propos de Noûh (4£i) : « Il leur dit : 


ST 


(Ô mon For ! Je suis RE pour vous, un avertisseur 
clair. Adorez Allah, craignez-Le et obéissez-moi } (71/2-3) 


Son adoration : C’est de l’unifier. Sa crainte : c’est de Lui obéir en 
appliquant ce qu’il a ordonné, et de délaisser ce qu’il a interdit. Et 
l'obéissance à Son messager : C’est cela la religion, de ne rien adorer 
sauf Allah, de L’adorer uniquement avec ce qui a été légiféré comme 
actes et délaissements, et de faire précéder l’obéissance de Son 
messager sur ce qu'on aime et sur ce que notre passion nous 
ordonne. 

Sa parole : « Je vis un Prophète accompagné d'une poignée (Ar-Raht) 
de personnes » : Ce mot désigne un groupe de dix personnes ou 
moins. 


« Un autre Prophète accompagné d'un ou deux hommes » : Qui ont 
cru en lui. 


« Et un autre Prophète que personne n'accompagnait » : Il fut envoyé 
à son peuple, mais aucun d’eux ne le suivit, comme Allah a dit : 
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€ Et Nous avons certes envoyés avant toi des messagers parmi 
les peuples anciens. Et pas un messager ne leur est venu sans 
qu'ils ne s’en soient moqués } (15/10-11) 


Ceci contient la preuve que les personnes sauvées, parmi toutes les 
communautés, seront peu parmi les premiers et les derniers, et que 
la majorité sera dominée etensevelie sous leurs pulsions humaines, 
en désobéissant aux messagers, ce qui causera leur perte, comme 
Allah le dit : 


D Je QE Ses NI 3e Si ei of 
€ Et si tu obéis à la majorité des gens de la terre, ils t'égareront 
certes du Sentier d'Allah } (6/116) 


EtIla dit: 


- LR SE EU ee Su Fr ARE 
€ Et nous n'avons pas trouvé chez la majorité d’entre eux du 


respect pour leurs engagements ; mais nous avons trouvé la 
majorité d’entre eux pervers } (7/102) 


EtIla dit: 


PRE 
| 


a ee M 
ape ioE JE Gas GERS 25 3 lame Je 


2 22 
OS ré 


4 


€ Dis : « Parcourez la terre et regardez ce qu'il est advenu de 
ceux qui ont vécus avant vous. La majorité d’entre eux étaient 
des polythéistes ». } (30/42) 
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Les versets de ce genre sont nombreux dans le Coran. 


Et les gens sauvés, même s'ils constituent l’infime minorité, sont 
à eux seuls « As-Sawâd Al-Afzam - la foule immense », car ils sont 
ceux dont la valeur est immense auprès d'Allah, même si leur 
nombre est faible. Que prenne donc garde le musulman à ne 
considérer que le nombre, et certes beaucoup se font des illusions 
uniquement face à la quantité, même parmi ceux qui prétendent à 
la science. Ils croient en certaines choses dans leur religion, en 
lesquelles les ignorants égarés y croient de la même façon, sans 
revenir à ce qu’Allah et Son messager ont dit. 


Sa parole : « C’est alors qu'une foule immense me fut présentée, et 
je crus qu'il s'agissait de ma communauté mais on me dit : « Ceci est 
Moûssà et son peuple »2?1 » : Nous voyons ici le mérite des enfants 
d’Isrâ’îl parmi ceux qui ont suivi Moûssâ (##), parmi ceux qui 
ajoutèrent foi aux messagers, et aux Livres révélés par Allah : la 
thora, l’évangile, le Zaboûr, le Fourqân et les autres livres. 

Les enfants d’Isrâ’îl étaient nombreux, avant de se diviser, il y a 
eu des Prophètes issus d’eux, puis par la suite, il arriva ce qu'il 
arriva de la part des juifs, et ce hadith nous montre donc que les 
suiveurs de Moûssâ (##£) étaient très nombreux, comme Allah le 
dit: 


2 JO 3 6%, 

cata) | de At 3 
{Nous vous préférâmes aux autres humains (leurs 
contemporains) } (45/16) 


2 L'auteur de ce commentaire Shaykh Abd Ar-Rahmân Ibn Hassan cite ce hadith, 
rapporté par Mouslim (65), dans « Fath Al-Majîd », avec l'ajout : « Mais regardes 
plutôt vers l'horizon ». L'auteur du livre l’Imâm Mohammed Ibn Abd AlI-Wahhäb 
n’a pas mentionné cet ajout, et peut-être ne setrouvait-il pas dans la version qu'il 
a utilisée pour trouver ce hadith, et Allah est le plus savant. Voir « Sahîh 
Mouslim » hadith 220 
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C'est-à-dire : à leur époque. Ceci car, à leur époque et avant eux, 
nombreux sont ceux qui mécroyaient en Allah, et ils sont 
innombrables sauf par Allah, tel le parti de Jâlût (Goliath) et autres 
que celui-ci. Allah favorisa les enfants d’Isrâ”îl dû à leur foi, et ils 
furent, par cela, les meilleurs gens de leur époque. Puis arriva ce 
qu'Allah a mentionné dans la sourate al-Baqarah et d’autres 
sourates, en narrant leurs désobéissances envers les messagers, 
leurs divergences dans la religion. Et Allah cita tout cela pour 
dresser la preuve sur les juifs qui mécrurent en Mohammed (#). 
Médites donc ce qu’Allah a mentionné concernant ce qui leur arriva 
suite aux divergences. 


Sa parole : «Je promenai à nouveau mon regard quand je vis une 
autre foule immense - et dans une autre version : « qui remplissait 
l'horizon »22. - On me dit : « Ceci est ta communauté. Soixante-dix 
milles de ses membres entreront au paradis sans jugement ni 
châtiment » : Ce hadith montre la valeur de cette communauté, et 
qu'elle est celle qui a réuni le plus de suiveurs envers leur messager 
(Æ). Ils furent certes nombreux à l'époque des Compagnons, et à 
l'époque des califes bien-guidés et les générations qui suivirent, et 
ils remplirent les villes et les contrées. La science se répandit parmi 
eux, et ils réunirent la maîtrise des arts dans les domaines utiles. Ils 
ne cessèrent d'être sur la Sounnah, lors des trois premières 
générations privilégiées, et ils devinrent moins nombreux à 
l'approche de la fin des temps. 


Notre Shaykh (#) a dit (dans le point neuf de ce chapitre) : « Ce 
hadith met en évidence le mérite de cette communauté, en nombre 
et en qualité. En nombre : Par leur grande quantité. En qualité : Par 
leurs caractéristiques, comme cela est venu dans le hadith 
« Soixante-dix milles de ses membres entreront au paradis sans 
jugement ni châtiment ». » 


22 A] Boukhâri n°3410. 
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Sa parole : « Et le Prophète (#) se leva et rentra chez lui. Certains 
gens se mirent à discuter sur ces soixante-dix mille personnes » : Les 
gens qui étaient parmi les présents se mirent à parler entre eux à 
propos de ce hadith. Il y a également dans ce passage, le mérite des 
Compagnons (4) dans le fait d’être toujours à la recherche de la 


science, et de même leur attachement à chercher à comprendre les 
paroles enseignées par leur Prophète (#), d'un attachement lié 
l'envie d’agir en conséquence. Il y a également dans ce passage, la 
permission de faire des efforts dans la recherche de la 
compréhension des textes (Al-ljtihâd), dans ce qui ne comporte 
aucune preuve à la base (permettant de prendre position), car ils 
ont dit ce qu'ils ont dit, par effort de compréhension et le Prophète 
(#) ne les blâma pas. Toutefois, le Moujtahid qui ne possède pas de 
preuves n’a pas le droit d'établir un jugement ferme provenant de 
lui-même, mais plutôt il devra dire : «j'espère que le statut de cette 
chose est ainsi ou alors ainsi », de la même façon que les 
Compagnons ont agi. 


Sa parole : « C’est alors que le Prophète (#) sortit de chez lui et on 
l'informa du sujet de discussion. Il a dit : « Ce sont ceux qui ne 
demandent pas qu'on leur fasse de Rougyah, ni de cautérisation, qui 
ne consultent pas les augures et placent toute leur confiance en leur 
Seigneur » : C'est-à-dire qu'ils ne demandent à personne de leur 
pratiquer la Rouqgyah, ni ils demandent à celui qui serait parmi eux, 
possédant la science de la cautérisation, de leur pratiquer, ni ils 
consultent les augures, car l’augure est du polythéisme, et eux ont 
délaissés de face le polythéisme, et ils ne se tournent vers personne 
pour leurs besoins, comme le fait de demander la Rouqgyah ou ce 
qui est autre que cela, et de même ils délaissent la cautérisation, 
même si c’est uniquement pour les soins qu'elle est demandée. Ce 
qui les a emmenés à cela : La force de leur confiance placée en Allah, 
et le fait de s’en remettre à Lui pour toute chose, et de ne pas 
attacher leurs cœurs à une chose autre que Lui, dans ce qu’il a 
prédestiné. Ils n’espèrent donc de personne, si ce n’est d'Allah, ne 
craignent que Lui, et ils croient fermement que ce qui les as touché 
n'est que par Son destin, et par choix de Sa part. Ils ne fuient donc 
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vers personne excepté Allah seul, pour l'éloignement des maux. 
Allah a dit à propos de Ya‘qoûb (&#£) : 


Hi Jus HIS 
{Je ne me plains qu'à Allah de mon déchirement et de mon 
chagrin } (12/86) 


Sa parole : « “Oukkâshah Ibn Mihsan se leva » : Ce compagnon est 
connu, il assista à la bataille de Badr et les autres batailles en 
compagnie du Prophète (#) Il descend des Banî Asad Ibn 
Khouzaymah. Il mourut martyr par la main de Toulayhah Ibn 
Khouwaylid. Il faisait partie du groupe de gens qui avaient 
accompagnés Khâlid Ibn Al-Walîd lorsqu'ils combattirent les 
apostats. Il combattit les Banî Asad en raison de leur apostasie de 
l'Islam, et parmi eux se trouvait Toulayhah. Il prétendit alors être 
un Prophète et les gens le crurent. Allah l’honora par la main de 
“Oukkâshah alors qu'il était mécréant, puis après cela, Allah le 
guida à l'Islam. Il combattit les perses avec Sa‘d Ibn Abî Waqqäs, et 
il se produisit des événements que l’histoire relata, et il fit partie de 
ceux qui moururent martyrs dans le combat célèbre appelé 
« l'évènement du pont ». 


Sa parole : « Il a dit : « Invoques Allah pour que je fasse partie de 
ce groupe de personne » : Ce hadith contient la preuve que 
l'intercession par un humain vivant en faveur de celui qui lui 
demande une invocation. Néanmoins, une fois la personne morte 
ou absente, il est clair pour celui qui a de la clairvoyance que cela 
n'est pas permis. Celui qui invoque un mort ou un absent en lui 
demandant ce qu'il n’est pas capable, l’a certes placé à l’égal d'Allah, 
car il n’est pas possible qu'en dehors d'Allah, un mort ou un absent 
exauce quoique ce soit, comme le dit Allah : € Ne donnez pas 
d’égaux à Allah alors que vous savez }. Que vous savez qu’Il est 
votre seigneur et votre créateur, vous et ceux qui vous ont 
précédés. Il vous fait parvenir Ses bienfaits apparents ou non, ne 
vous tournez donc pas vers autres que Lui concernant vos désirs, 
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mais plutôt soyez sincères en Lui vouant une adoration exclusive, 
dans toutes les demandes, grandes ou petites soient-elles. 


Sa parole « Tu en fais partie » : En raison de ce qu'il connait de 
lui comme foi, et efforts, comme cela est venu dans un hadith : 
« Allah a contemplé les gens (ayant assistés à la bataille) de Badr puis 
dit : « Œuvrez comme vous le voulez, car je vous aie certes 
pardonnés »23. 


Sa parole : « Un autre homme se leva et demanda la même chose. 
Le Prophète (Æ) lui dit : « “Oukkâshah t'a devancé ». » : L’apparence 
du hadith est que le Prophète (#) voulu fermer la porte, afin que les 
gens ne succèdent pas les demandes au point où demandent 
certains ne le méritant peut-être pas, et ceci est une préservation 
de sa part (#) comme cela est clair. 


23 Al Boukhâri n°3007 Mouslim n°2494, d’après le récit de ‘Ali. 
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Chapitre 3 : 
Du fait de craindre le polythéisme un 


Allah a dit: 


Fee $ £ D, lift 
4 #8 ol ,2% Ni 0! 


{Certes Allah ne pardonne pas qu'on Lui donne des 
associés...) Sourate Les femmes v.48 


L'’imam An-Nawâwi (4) a dit24 : « L'entrée en enfer du polythéiste 
est sous une forme générale, et il y rentrera pour s'y éterniser, et 
nulle différence entre les gens du Livre (juifs et chrétiens) et les 
adorateurs d'idoles ou encore les autres mécréants. Et nulle 
différence pour les gens de la vérité, entre le mécréant qui rejette 
la vérité par orgueil et entêtement, et les autres qui divergent eux 
aussi de l'Islam, et entre celui qui s’attribue à l'Islam et qui a été 
reconnu mécréant par son rejet (de l'Islam) ou autre. Quant aux 
non-polythéistes et leur entrée au paradis, si la personne ne faisait 
pas partie des auteurs de grands péchés sur lesquels ils ont 
persistés, il rentrera parmi les premiers au paradis, et dans le cas 
contraire, il sera placé sous la volonté d'Allah. S’Il veut lui 
pardonner, il rentrera directement au paradis, sinon il sera châtié, 
puis on il sera sorti du Feu pour finalement être introduit au 
paradis pour y rester éternellement ». 


Je dis : Ceci est la parole des gens de la Sounnah, sans aucune 
divergence entre eux sur ce point, et ce verset est parmi ceux qui 
sont censés procurer une immense peur du polythéisme, car Allah 
a nié le pardon pour le polythéiste, et a rendu obligatoire son 
éternité en enfer, de manière générale, sans restriction. Puis Il a dit : 


24Sharh Sahîh Mouslim 2/297. 
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AS EU bg U 3 
{Et Il pardonne en deçà de cela à qui Il veut } 


Il apporta ici une restriction pour les péchés en dehors du 
polythéisme, car ce péché qui a cette gravité, nul ne doit s’en sentir 
préservé, car nul secours ne l’accompagnera si la personne ne s’en 
repent pas avant sa mort. 


L'ami proche d'Allah [Ibrahim] a dit : 


sus É 72 0926 CE SAT 

PROS a of fs Ts 
{Et préserves-moi ainsi que mes enfants de l’adoration des 
statues } Sourate Ibrâhîm v.35 


« Al-Khoullah - l'amitié intime » est plus spécifique que l’amour, et 
c'est donc pour cela qu’Allah spécifia deux amis intimes : Ibrâhîm 
et Mohammed (#). 


La lecture de ce verset coranique doit également faire peur au 
serviteur, car même l'ami intime d'Allah, l'imâm des vertueux, 
qu'Allah a établi comme communauté à lui seul, et dit : 


ds GA a 31 


€ Et celles d’Ibrâhîm qui a tenu parfaitement sa promesse de 
transmettre } (53/37) 


Il lui ordonna d’immoler son fils, et il se soumit à l’ordre de son 
seigneur, il brisa les statues, et intensifia son désaveu des gens du 
polythéisme, et avec tout ceci, il a craint de pouvoir tomber dans le 
polythéisme, qui était en son temps l’adoration des statues, de par 
sa connaissance que rien ne pouvait l'en détourner si ce n’est Allah, 
par Sa guidée et Sa réussite, et non par sa force à lui, ni sa puissance. 
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Et comme est excellent ce qu'Ibrâähîm At-Taymî dit : « Qui peut se 
sentir à l’abri de l’épreuve, après lbrâhîm (441) ?! »25. 


Ceci est donc une chose dont personne ne peut prétendre en être 
préservé, et certes de nombreuses personnes intelligentes de cette 
communauté y sont tombées, après les trois premiers siècles 
privilégiés. Les idoles réapparurent et furent adorées à nouveau, et 
c'est ceci qu'a craint lbrâhîm (#£) pour lui-même et ses enfants, 
tandis que la majorité de la communauté s’y noya. Les mosquées et 
les mausolées se dressent alors sur des tombes, auxquels les 
adorations étaient vouées, et ceci fut considéré comme une 
religion, alors que ces statues et ces idoles sont semblables à celles 
de peuple de Noûh (x), et de même, semblables à Al-Lât, Al-‘Ouzzâ 
et Manûât, et les statues des tribus arabes, et autres encore. Comme 
est donc semblable ce qui toucha les contemporains de cette 
communauté. Les a atteint ce qui toucha les peuples de la période 
antéislamique, parmi les groupes de polythéistes arabes et autres ! 
Même plus, ils sont tombés dans un polythéisme plus grand encore 
(que les nations précédentes) car en plus d'associer dans 
l’'adoration, les voilà qui associent dans la seigneurie, et le détail de 
ceci serait long. 


Il (&4) mentionna donc la raison qui exigea sa crainte du 
polythéisme pour lui-même et ses enfants, puisqu'il a dit : 
« Seigneur ! Elles ont certes égarées beaucoup de gens ». 


Les communautés se sont égarées en adorant les statues, à 
l'époque d’Ibrâhîm (x£i), et même déjà avant lui, et bien sûr après 
lui. Celui qui médite le Coran connaitra l’état des créatures, et le 
polythéisme dans lequel ils sont tombés, celui pour lequel Allah 
envoya les messagers afin de l’interdire, et de menacer celui qui le 
pratiquerait, et d'annoncer la récompense à celui qui le délaisserait. 
S'égara ceux qui s’égarèrent donc, du fait de leur détournement du 
Coran, et de leur ignorance pour ce qu'Allah a ordonné et interdit. 
Nous demandons à Allah qu’il nous raffermisse sur l'Islam, et nous 
lui demandons la droiture sur cela afin que nous Le rencontrions 


25 Tafsîr Ibn Jarîr n°15757. 
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sur l’unicité, Il est certes l’allié de ceci et le Capable de cela, et il n’y 
a de force et de puissance qu’en Allah, l'Elevé, le Grandiose. 


Allah #% a dit : 


pv BAC AGÈL 24 52 of His if É ris o! 


{Si Tu les châties, ce sont Tes serviteurs, et si Tu leur 
pardonnes, Tu es certes le Puissant le sage } (5/118) 


[C'est ce verset que l’on trouve dans les manuscrits rédigés à la 
main, et il est possible de le but soit la parole d'Allah, sur la langue 
de Son amiintime : « Celui qui me suit sera des miens, quant à celui 
qui me désobéit, Tu es certes Pardonneur et Miséricordieux »]. Il a 
renvoyé leur affaire à Allah, tout comme le fit Îssâ (#4), et Allah 
nous a montré -dans ce qui fut révélé à Son Prophète Mohammed 
(Æ) Son jugement concernant les polythéistes, et qu'il ne leur 
pardonnera pas. Et il n’y aucune opposition, car Il a montré le 
jugement à leur appliquer dans Son noble Livre, dont : 


# 


€ Le a ne l’atteint ni par devant, ni par derrière, c’est une 
révélation d’un Sage, d’un Digne de louanges } (41/42) 


On trouve dans un hadith que le Prophète (3%) a dit : « Ce que 
je crains le plus pour vous, c’est le polythéisme mineur ». 


Lorsqu'on le questionna à ce sujet, il répondit : « Il-s’agit de 
l’ostentation ». »26 


26 Ahmed 5/428 At-Tabarânîi dans A/-Mou‘jam Al-Kabir 430 Al-Bayhaqî dans 
Ash-Shou‘âb n°6831, d'après Mahmoûd Ibn Labid. 
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Si alors nous voyons qu'il (#) le craint pour ses Compagnons, eux 
qui unifient Allah par toutes leurs adorations, en espérant de Lui, et 
qui se dirigent vers les obéissances qu'il leur adresse, en émigrant, 
en combattant les mécréants, en connaissant les valeurs prêchées 
par leur Prophète, et ce qu’Allah a révélé dans Son Livre, comme 
sincérité et désaveu du polythéisme. Alors comment ne pas 
craindre pour celui qui n’est pas lié à eux, qui n’a pas leur niveau de 
science, et leur quantité de bonnes œuvres, parmi ce qui est pire 
que cela ?! 


Etil (#) informa que nombreux de sa communauté seront ceux qui 
tomberont dans le grand polythéisme, et ceci dans sa parole 
rapporté par Thawbân (qui sera citée au le chapitre 22 de ce livre): 
« Jusqu'à ce que des tribus entières de la communauté rejoindront les 
polythéistes, et que des groupes de cette communauté adoreront les 
idoles ». 


Ce qu'il avait annoncé se produisit, et l'épreuve se généralisa à tout 
le monde musulman, jusqu’à ce qu'ils considèrent ceci comme une 
religion, malgré l'apparence des versets coraniques clairs, et des 
hadiths authentiques concernant l'interdiction, et la peur à avoir 
par rapport au polythéisme, comme Allah a dit : 


d 
> &: 2 


€ Certes, celui qui donne quelconque associé à Allah, Il lui 
interdit le paradis, et son refuge sera l'enfer } (5/72) 
Et Il a dit: 


/ > $ 
à GS pére 


€ Eloignez-vous de la souillure des idoles et abstenez-vous des 
paroles mensongères, (Soyez) exclusivement acquis à la 
religion d'Allah } (22/30-31) 
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Ceci est la réalité de l’unicité, comme cela a précédé dans le chapitre 
précédent. Puis Allah nous dit, en avertissant Ses serviteurs contre 
le polythéisme : 


æ EU RTE Te 2e SEL. ge 7,» PA 
GED a «5 965 ART ALES DAT TE LG it 8 25 
gere JB 
{Celui qui associe à Allah, c'est comme s’il tombait du ciel et 


que les oiseaux le happaïient, ou que le vent le précipitait dans 
un abîme très profond } (22/31) 


Celui à qui ces versets ne font pas peur, et ne l’aident pas à 
s'éloigner du polythéisme dans l’adoration lorsqu'il médite ces 
versets, cette personne ne comprends même pas ce qu'il lit. 


Ibn Mass‘oûd (:#) a dit : « Le Prophète (#) a dit : « Quiconque | 
meurt en invoquant un égal à Allah entrera en enfer »27 


Ce hadith contient également un avertissement contre le 
polythéisme, et l'incitation à le craindre. « An-Nidd - légal » : ce 
terme équivaut à « Ash-Shabah - le ressemblant » et « Al-Mithlou - 
l'équivalent ». Donc, celui qui invoque un mort ou une personne 
absente, en se tournant vers lui par son être et son cœur, désirant 
et craignant de lui, et ce peu importe si ceci est accompagné d'une 
demande ou non, celui-ci est un polythéiste, et c'est ceci qu’'Allah ne 
pardonnera pas. C'est pour cela qu’Allah a interdit de prendre des 
intermédiaires, et Il bl'âme certes celui qui pratique cela, d’un grand 
blâme, du fait que ceci s'oppose à la sincérité, qui consiste elle en 
l'orientation du cœur et de son être vers Allah, dans tout ce que 
craint le serviteur, dans ce qu'il espère, en se rapprochant de Lui, et 
en considérant tout ceci comme une religion. Et parmi les choses 
connues, c'est que si quelqu'un se tourne vers un intercesseur, en 
lui demandant des choses, il se sera forcément détourné d’Allah 
dans le même temps. Et ceci contredit la sincérité, et le détail de 
cela viendra dans le chapitre concernant « l’intercession ». 


27 A] Boukhârî n°4497. 
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Mouslim rapporte d'après Jâbir (:#) que Le Prophète (#) a 
dit : « Quiconque rencontre Allah sans ne Lui avoir rien 
associé entrera au paradis, et quiconque le rencontre en Lui 
ayant associé quoi que ce soit entrera en enfer ».28 


Sa parole : « Quiconque le rencontre en Lui ayant associé quoi que ce 
soitentrera en enfer » : Ceci est la conséquence du polythéisme, qu'il 
soit en petite ou grande quantité. 


Quant au grand polythéisme : Nul acte n’est agrée en sa présence, 
et il implique l'éternité en enfer. 


Quant au petit polythéisme, tel l’ostentation légère, et les paroles 
telles : « Si Allah et toi le voulez », « Je n'ai rien en dehors d'Allah et 
de toi » : Celui-là ne mécroit pas sauf si ses mauvaises actions 
prennent le dessus sur ses bonnes. 

Certains savants ont dit : Allah s’est limité à la mention (globale) du 
polythéisme, de par ce que cela implique commeliens avec l’unicité, 
et comme liens avec l'affirmation du message, car celui qui dément 
les messagers d'Allah (#) a démenti Allah, et celui qui dément Allah 
est un polythéiste. Le but donc de la première partie du hadith : 
Celui qui meurt en ayant la foi en tout ce que la foi implique, de 
manière générale comme de manière détaillée. 


28 Mouslim n°93/152. 
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Chapitre 4 : 
Inviter les gens à attester qu'il n’y a de divinité si 
ce n'est Allah 


Allah # a dit : 


LE pal 5 


{Dis : Voici ma voie, j'appelle les gens à Allah, avec 
clairvoyance, moi et ceux qui me suivent, et gloire à Allah et 
je ne suis point du nombre des associateurs } Sourate 
Yoûssouf v.108 


Aboû Ja‘far Ibn Jarîr (4) a dit2? : « Allah a dit cela à son Prophète 
(£) : « Dis » : Ô Mohammed (#). « Voici » : Le prêche auquel 
j'appelle, et la voie sur laquelle je suis, en appelant les gens à unifier 
Allah, à être sincères dans les adorations qu'ils Lui vouent, en 
dehors de toute autre divinité, ou idole, l’obéissance à Ses ordres, 
et l'éloignement de Ses interdits, « Ma voie » : Mon chemin, mon 
prêche. « J'appelle les gens à Allah » : Seul et sans associé. « Avec 
clairvoyance » : Sur cela, et d'une science certaine venant de moi. 
«Moiïetceuxquime suivent » : se basentaussisur la clairvoyance, 
et ils me croient et croient en moi. « Et gloire à Allah » : Dis cela 
pour purifier Allah et le glorifier du fait qu'il puisse avoir un associé 
dans Sa royauté, ou dans Son adoration. « Et je ne suis point du 
nombre des associateurs » : Il a dit : « Et je suis innocent des 
adeptes du polythéisme, je ne fais pas partie d’eux tout comme ils 
ne font pas partie de moi ». Fin de citation. 


2 Tafsir Ibn Jarir 8/104. 
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Ce verset montre que les suiveurs des Prophètes sont des gens 
dotés de clairvoyance dans leur appel à Allah, et celui qui n’est pas 
des leurs [dans cette caractéristique] n’est donc pas réellement des 
leurs, même s’il l’est concernant l’affiliation et la prétention.50 


Et Allah # a certes dit: 


DE als 851 2 La, Ji V3 6 Le 
{Il ne m'a été ordonné que d’adorer Allah et de rien Lui 
associer. À Lui j'appelle les gens et vers Lui est mon retour} 


(13/36) 


Le Prophète (#) ainsi que ses Compagnons (qu’Allah soit satisfait 
d'eux tous) ne cessèrent d'appeler à ce qu'Allah leur rendit 
obligatoire, concernant l’appel à unifier Allah dans l’adoration, 
l'interdiction du polythéisme, et ils combattirent pour cela. Et les 
versets ordonnant cela sont très nombreux, à l'exemple de la parole 
d'Allah : 


DIS GS — A É SRE s are 
Lee ga 4h ages lu eu Lao Si es 
{Et qui est meilleur en religion que celui qui soumet son visage 
à Allah, tout en étant bienfaisant } (4/125) 


Et de même : 


ce 


él se SI OÉ5 EL Jess à Ji ÉS 22 Vs 22 ce3 


€ Et qui meilleur en parole que celui qui appelle à Allah, qui 
œuvre en toute piété et dit : « je suis certes du nombre des 
musulmans ». } (41/33) 


30 Madôrij As-Sâlikin 2/502, chapitre de la sagesse. 
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Ibn ‘Abbäs (:#) rapporte que le Prophète (#) a dit à Mou‘âdh 
(:#) lorsqu'il l’'envoya au Yémen : « Tu vas te rendre chez un 
peuple faisant partie des gens du Livre. Fais donc en sorte que 
la première chose à laquelle tu les invites soit d'attester qu'il 
n'y a pas de divinité [en droit d’être adoré] si ce n’est Allah 
(dans une autre version : « … qu'ils unifient Allah»). S'ils 
t'obéissent à ce sujet, informes-les qu'Allah a rendu 
obligatoire l'accomplissement de cinq prières, de jour comme 
de nuit. S'ils t'obéissent à ce sujet, informe-les qu'Allah leur a 
rendu obligatoire le versement d'une aumône prélevée sur les 
plus riches d'entre eux et redistribuée aux pauvres. S'ils 
t'obéissent à ce sujet, ne touches pas à leur bien les plus 
précieux, et redoutes l’invocation de l'opprimé car il n’y a pas 
de voile entre elle et Allah ».31 


Les gens du Livre mentionnés dans ce hadith sont des juifs et des 
chrétiens ayant vécus au Yémen. 


Sa parole : « Fais donc en sorte que la première chose à laquelle tu 
les invites soit d'attester qu'il n'y a pas de divinité [en droit d'être 
adoré] si ce n'est Allah » : Is le disaient déjà, mais tout en ignorant 
son sens et ce que cette parole indique, concernant la sincérité à 
vouer à Allah, seul et sans associé, et le délaissement de toute 
adoration vouée à autre que Lui. Leur parole « Lâ Ilâha Ilà Allah » 
ne leur est donc pas profitable, du fait qu'ils ignorent son sens, 
comme c'est d’ailleurs le cas de nombre de contemporains de cette 
communauté, Ils la disent tout en pratiquant du polythéisme, en 
adorant les morts, les absents, les Tawâghîft, les mausolées. Ils 
appliquent ce qui contredit cette parole, et confirment par leurs 
actes, paroles et croyances ce qu'elle renie comme polythéisme. Ils 
renient de même ce qu'elle confirme comme sincérité. Ils pensent 
que son sens est : « La capacité de créer une chose nouvelle » ! En 


3 A] Boukhâri n°1395 Mouslim n°190. 
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suivant dans cela les penseurs influencés par la philosophie, tels les 
Ashâ‘irah et autres qu'eux. Ceci concerne l’unicité de seigneurie, et 
tel qu'il est, il est accepté des polythéistes, bien que cela ne les fait 
rentrer dans l'Islam, comme Allah le dit : « Dis : « A qui appartient 
la terre et ce qu'elle contient, si vous savez ? ». » jusqu’à Sa 
parole : « Dis : « Qui vous apporte la subsistance des cieux et de 
la terre, et qui possède l’ouïe et la vue ? ». » Et les versets dans 
ce sens sont nombreux dans le Coran. 


Cette unicité donc, a été attestée par les polythéistes des 
différentes communautés, et de même les gens de la période 
antéislamique, ceux auxquels le Prophète Mohammed (#) 
croyaient en cela, mais ils ne sont rentrés dans l'Islam pour autant, 
car ils rejetèrent ce que contenait cette parole comme adoration à 
vouer à Allah seul, en étant sincère dans Son adoration, et en niant 
toute forme de polythéisme et en s’en désavouant, comme Allah a 
dit : 
€ 9 
| 


pd Du EST fat 


(Dis : « Ô gens du Livre ! Venez à une parole commune entre 
nous et vous, que nous n’adorions qu'Allah Seul, et que nous ne 
Lui associons rien, et que nous ne nous prenions pas les unsles 
autres comme des seigneurs en dehors d'Allah, et si vous vous 
détournez, dites alors : « Attestez que nous, nous sommes 
soumis ». } (3/64) 


Cette unicité est exactement la base de l'Islam, comme Allah le dit : 
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{ Le jugement n'appartient qu'à Allah, Il a ordonné de n’adorer 
que Lui. Ceci est la religion de droiture, mais la plupart des 
gens ne savent pas } (12/40) 


Et Il a dit: 

56. as À € 2e Lee “ >: se. te 

s4) > 2 ù Ê Gb O| JS al Al élers 250 
{ Dirige tout ton être vers la religion de droiture, avant que ne 
vienne d'Allah un jour qu'on ne peut repousser } (30/43) 


Etlla dit: 
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€ Il en est ainsi car lorsqu'Allah était invoqué seul, vous ne 
croyiez pas ; et si on Lui donnait des associés, alors vous 
croyiez. Le jugement appartient à Allah, le Très-Haut, le Très- 
Grand }(40/12) 


EtIla dit: 


les < ot LA A1 EG 

{Adores Allah sincèrement, à Lui appartient la religion. N'est- 
ce pas à Lui qu’appartient la religion pure ? } (39/2-3) 

Et nombreux sont les versets dans l'explication de l’unicité à 
laquelle les Prophètes ont appelés et pour laquelle les livres ont été 
révélés. 


Ce passage du hadith contient également la preuve que l’unicité 
dans l’adoration est la première des obligations, car il est la base de 
la communauté, et la base du fondement de l'Islam. Quant à la 
parole de ceux qui disent que la première obligation est de 
reconnaître Allah, par la contemplation et la méditation, nous 
disons que ceci est un ordre inné selon lequel Allah a créé Ses 
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serviteurs. C’est pour cela que l'introduction du prêche des 
Prophètes à leur communauté se basait sur l’unicité d’adoration : 


€ Afin que vous n’adoriez qu'Allah} (11/26) 
Et 18 a dit: 


7 0 EG £ 
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Ga 
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{Nous n'avons envoyé avant toi messager, si ce n’est que Nous 
lui avions révélé : « Nulle divinité ne mérite l’adoration 
excepté Moi, Adorez-Moi donc ». } (21/25) 


Et Il a dit: 
F2 pe «+ ENT SHye DT € Tes 
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{Ils dirent : « Y-at'il un doute au sujet d'Allah, Créateur des 
cieux et de la terre ? } (14/10) 


Al-‘Imâd Ibn Kathîr (ä) a dit : « Ceci comporte deux 
suppositions : 

La première : Y’a-t-il un doute au sujet de Son existence ? Car 
cette la nature saine de chacun atteste de Sa présence, et elle est 
contrainte à cette reconnaissance, car cette prise de conscience est 
indubitable pour les natures saines. 


La deuxième : Y'a-t'il dans Sa divinisation, Son unicité et ce qui 
en découle comme obligation à L'adorer seul, un doute ? Alors qu’Il 
est le Créateur de l’ensemble des choses existantes, et que par 
conséquent Il mérite l’adoration, Seul et sans associé. La majorité 
des communautés reconnaissaient Son existence en tant que 
Créateur, mais elles adoraient autre que Lui en prenant des 
intermédiaires, pensant qu'ils leurs seraient profitables, ou qu'ils 
les rapprocheraient davantage d'Allah ». Fin de citation. 

Je dis : La deuxième supposition englobe la première. 
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Aboû Ja‘far Ibn Jarîr (#) rapporte d’après ‘Ikrimah, Moujâhid et 
Âmir qu'ils ont dit : « Il n'y a pas une personne qui ignore qu'Allah 
l'a créé, et qu'Il a créé les cieux et la terre, et ceci est leur foi ». 


Et d’après ‘Ikrimah également : « Tu leurs demandes : « Qui a créé 
les cieux et la terre ? » Ils répondront : « Allah ». Ceci est donc leur foi, 
maïs ils adorent autres que Lui ». 32 


Et nous avons vu précédemment que la parole « Là Ilâha Illâ 
Allah » est paramétrée par de lourds paramètres issus du Coran et 
de la Sounnah, parmi cela : la science, la certitude, la véracité, 
l'amour, l'acceptation, la soumission, et le rejet de tout ce qui est 
adoré en dehors d’Allah. 


Si ces paramètres sont réunis en la personne qui dit cette parole, 
elle lui profitera, et le contraire pour le contraire. Les gens sont de 
différents degrés dans la science de cette parole, et dans les actes 
qui l'accompagne. Parmi eux, certains tirent un profit de sa 
prononciation, et d’autres non. 


Sa parole : « S'ils t'obéissent à ce sujet, informes-les qu'Allah a 
rendu obligatoire l'accomplissement de cinq prières, de jour comme 
de nuit » : Ceci est une preuve que l’accomplissement de la prière 
n’est pas demandée au polythéiste, sauf s’il se soumet en délaissant 
le polythéisme, intérieurement et extérieurement, car l'Islam est la 
condition de la validité des adorations, comme l’a dit l’imâm an- 
Nawâwi (:), dont le sens approximatif de sa parole est : « que la 
demande d’accomplissement des obligations ne se fait qu'après 
l'entrée en Islam, et même si cela ne veut pas forcément dire 
qu'Allah ne s'adresse pas à eux, leur châtiment leur sera quand 
même multiplié dans l'au-delà . Et la parole juste est que les 
mécréants sont concernés par l'application des branches de la 
législation : les obligations, les interdictions, et ceci est la parole de 
la majorité ». » 33. Fin de citation. 


32 Tafsîr Ibn Jarir (verset 106 de sourate Yoûssouf). 
33 Sharh Sahih Mouslim 1/198. 
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Sa parole : « S'ils t'obéissent à ce sujet, informe-les qu'Allah leur a 
rendu obligatoire le versement d'une aumône prélevée sur les plus 
riches d’entre eux et redistribuée aux pauvres » : Ceci montre que 
l’aumône légale ne profite qu’à celui qui a unifié Allah, et qui prie 
les cinq prières selon leurs conditions, leurs piliers, et leurs 
obligations. 


L’aumône légale est liée à la prière dans le Livre d'Allah, et ce qui 
prouve cette phrase est le verset : 


Ge of ais Lock re ee __. > Age CDPET - CAT 
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{Il ne leur a été commandé, cependant, que d’adorer Allah, Lui 


vouant un culte exclusif, d'accomplir la prière, de s'acquitter 
de l’aumône légale. Et voilà la religion de droiture } (98/5) 


Celui qui accomplit ces choses-là est considéré comme ayant 
accompli le reste, en raison de l'importance de ces points 
primordiaux, car cela implique que le reste va suivre. 

Allah a dit: 


è € 6. LA 
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€ S'ils se repentent, accomplissent la prière et s'acquittent de 
l’aumône légale, alors laissez-leur la voie libre } (9/5) 


Anas (:) a dit à propos de ce verset : « Leur repentir concernait 


l'abandon des idoles, et leur retour à l'adoration de leur seigneur, de 
l'accomplissement de la prière, et de l'acquittement de l'aumône 
légale » 34 


34 [bn Mâjah n°70 AI-Hâkim n°2/233. 
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Ibn Mass‘oûd (:#) a dit : « On m'a ordonné de lier ma pratique de 


la prière à l'acquittement de l'aumône légale. Quant à celui qui ne 
s'en acquitte pas, il n’y a pas de prière pour lui »35. 


Ibn Zayd (i#) a dit : « Allah refuse d'accepter la prière [d'une 
personne] si ce n'est [qu'il doit s'acquitter de] l'aumône légale »56. 


Sa parole : « S'ils t'obéissent à ce sujet, ne touches pas à leur bien 
les plus précieux » : en avertissement du fait qu'il dépasse les limites 
fixées par Allah et Son messager, concernant l’aumône légale, qui 
est à prendre parmiles biens de moyenne valeur, et la cause de cela 
est qu'il faille la sortir apaisé et doté d’une bonneintention, et tout 
ce qui est demandé au-dessus du seuil légiféré ne contiendra pas de 
bien, et ceci est une base pour laquelle il faut faire preuve de 
douceur. 


Sa parole : « Et redoutes l’invocation de l’opprimé » : Ceci indique 
que le récolteur des impôts qui exige un montant supérieur au seuil 
légiféré devient injuste par ceci, envers celui qui est saisi. Et 
l'invocation de l’injuste est acceptée, et il n’y aucun voile, entre elle 
et Allah, qui pourrait empêcher son exaucement. Cette partie du 
hadith contient un avertissement contre l'injustice de manière 
générale, et le percepteur des aumônes doit faire preuve de justice 
dans ce qu'il prélève, afin de ne pas être injuste en prenant plus que 
le droit exigé, ou en négligeant ce droit. Il doit donc chercher la 
justice, en se plaçant au juste milieu. Et Allah est le plus savant. 


AI Boukhäâri et Mouslim rapporte aussi d’après Sahl Ibn Sa‘d 
(&) que le Prophète (#) a dit le jour [de la bataille] de 
Khaybar : « Demain, je remettrai l’'étendard à un homme qui 
aime Allah et Son Prophète, et qu'Allah et Son Prophète 
aiment. C’est par cet homme qu'Allah nous donnera la victoire 


». Les Compagnons passèrent alors la nuit à discuter de celui 


35 At-Tabarânî n°10095 Al-Haythami 3/62. 
36 Tafsîr Ibn Kathîr 2/337. 
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d’entre eux à qui l'étendard sera remis. Le lendemain matin, 

ils se rendirent chez le Prophète (#), chacun d'entre eux 

espérant se voir confier l’'étendard. [Le Prophète] dit alors : « 
| Où est ‘Ali Ibn Abî Tâlib ? » On lui répondit : « II se plaint de 
| douleurs aux yeux ». On envoya quelqu'un le chercher et on 
 l’amena devant le Prophète (%) qui cracha sur ses yeux. Il 
| invoqua Allah en sa faveur et il fut immédiatement guéri, 
comme si aucun mal ne l'avait jamais touché. Le Prophète (%) 
lui confia l'étendard et lui dit : « Avances avec prudence 
jusqu'à atteindre leurs positions. Puis invites-les à embrasser 
l'Islam et informes-les de ce qui leur incombe concernant le 
droit d'Allah le Très Haut, car je jure par Allah : si Allah guide 
par ton intermédiaire un seul homme, cela vaut mieux pour 
toi que de posséder des chameaux roux ». »37 


« Sahl Ibn Sad » : Il s’agit d'Ibn Mälik Ibn Khâlid Al-Ansâri Al- 
Khazrajî As-Sä‘idî, Aboû Al-°Abbäs. C'est un compagnon connu, et 
son père fut un compagnon également. Il mourut en l’an quatre- 
vingt-huit de l’hégire, après avoir vécu plus de cent ans. 


Sa parole : « Le Prophète (#) a dit le jour [de la bataille] de 
Khaybar : « Demain, je remettrai l'étendard à un homme qui aime 
Allah et Son Prophète, et qu'Allah et Son Prophète aiment. C'est par 
cet homme qu'Allah nous donnera la victoire » : Ce hadith contient la 
bonne nouvelle de la victoire, et c'est un signe parmi les signes de 
la prophétie, car ceci s’est réalisé comme le Prophète (#) l'avait 
annoncé. 


Sa parole : « Et qu'Allah et Son Prophète (&) aiment » : Shaykh Al- 
Islam a dit : « Cette caractéristique ne se limite pas à Alf ou autres 
califes bien guidés (qu’Allah soit satisfait d'eux), car de toute 
évidence Allah et Son messager (#) aiment tout croyant vertueux 
qui aime Allah et Son messager (#). Malgré cela, ce hadith est parmi 
les meilleurs textes que l’on trouve pour argumenter contre les 


37 A] Boukhârî n°2942, Mouslim n°2406. 
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Nawäsib qui ne voulurent pas lui prêter allégeance, ou même pour 
certains qui le rendirent mécréants, ou encore d’autres parmi eux 
qui le considérèrent pervers, comme les Khawärij. Néanmoins, 
cette parole ne peut pas servir non plus d'argumentation pour les 
Râfidah qui estiment que les textes contenant les mérites des 
Compagnons ne concernent que la période précédant leur 
apostasie (selon leur prétention). Certes les Khawärij disent la 
même chose sur ‘Ali (:#%), mais tout ceci est faux. Allah et Son 
messager n'ont pas appliqués de tels éloges sur des gens dont Allah 
savait qu'ils allaient mourir mécréants. 


Ce hadith contient également la preuve de l'affirmation de 
l'attribut de l'amour à Allah, contrairement à la parole des 
Jahmiyyah et de ceux qui prennent cette parole. 


Ce hadith contient également nombre de mérites de Ali (:#), du 
fait qu'il ait été privilégié de porter l’étendard, son prêche orienté 
aux gens de Khaybar pour les inviter à l'Islam, son combat envers 
ceux d’entre eux qui refusèrent, et il se produisit lors de ce combat 
des faits extraordinaires qui sont mentionnés dans les biographies 
et les récits de batailles. 


Ce hadith contient également la recommandation d'appeler les 
gens à l'Islam, dont la base est la parole « Lâ Ilâha Ill Allah », en 
raison de la parole d’Allah : 


RS (ee ris sH4Ë, Le 
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€ Que soit issu de vous une communauté invitant au bien, qui 

ordonnent le convenable et interdisent le blâmable.….. } (3/104) 


Sa parole : « Où est “Ali Ibn Abî Tâlib ? » On lui répondit : « Il se plaint 
de douleurs aux yeux » : L'auteur (4&) a dit, au point vingt-trois de ce 
chapitre : « Ceci contient la preuve de la foi au destin, car cela a 
atteint celui qui ne l’espérait pas, et n’a pas atteint celui qui 
l'espérait ». 
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Sa parole : « On envoya quelqu'un le chercher » : C'est-à-dire que 
le Prophète (#) envoya quelqu'un pour le faire venir, et nous 
trouvons8 que celui qui alla à ‘AÏf est Sa‘d Ibn Abî Waqdäs (&), et 
nous trouvons un autre récit3? d’Iyâs Ibn Salamah, qui dit que c’est 
son père qui alla le chercher («#). 


Sa parole : « Le Prophète (#]) cracha sur ses yeux » : C'est-à-dire 
qu'il postillonna légèrement. 


Sa parole : « Il invoqua Allah en sa faveur et il fut immédiatement 
guéri » : Il fut soigné et guéri instantanément, d’une guérison 
complète. Et ceci en faveur de l’invocation du Prophète (#) comme 
cela est venu dans le hadith, il invoqua donc et fut exaucé. Ce hadith 
contient donc un signe parmi les signes de la prophétie, et tout ceci 
vient et se réalise par Allah seul, car Il est celui qui détient le profit 
et le méfait, le don et la retenue, et nulle divinité autre que Lui, ni 
nul Seigneur autre que Lui. 


Sa parole : « Avances avec prudence jusqu'à atteindre leurs 
positions » : Il lui ordonna donc d'avancer prudemment, et en 
faisant preuve de bon comportement et de retenue. Le terme 
« leurs positions - Sûhatihim » veut dire ici : « leurs forts et leurs 
campements ». 


Sa parole « Puis invites-les à embrasser l'Islam » : Ceci est la partie 
correspondant au titre du chapitre. Et il en est ainsi pour les gens 
de l'Islam, que le but de leur combat soit de désirer la guidée pour 
les gens, jusqu’à ce qu'ils rentrent dans l'Islam. Il convient 
également au détenteur de l’autorité que cela soit sa base d'appui, 
son but et son intention. 


Shaykh Al-Islam a dit# « : La religion de l'Islam qui est celle 
agréée auprès d'Allah, et pour laquelle Il envoya les messagers : 


38 Mouslim n°2404. 
39 Mouslim n°1807. 
40 Majmoû‘ Al-Fatäwä 7/263. 
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c'est la soumission à Allah seul, et sa base est dans le cœur, 
l'humiliation pour Allah seul, en L'adorant seul. Celui qui L'adoreet 
adore en même temps une autre divinité n’est pas musulman, et 
celui qui s’enorgueilli à L'adorer n’est pas musulman. Quant à la foi, 
son fondement est la véracité du cœur, la reconnaissance et la 
connaissance du seigneur ». 


Sa parole : « Et informes-les de ce qui leur incombe concernant le 
droit d'Allah le Très Haut » : Parmi ce qu'’Il a ordonné et légiféré 
comme droits liés à « Là Ilâha IIlà Allah ». Et ceci nous indique que 
les actes font partie de la foi, contrairement à ce que pensent les 
Ashâ‘irah et les murji?as qui disent : « Elle n’est qu'une parole ». Et 
ils considèrent la foi comme étant une simple reconnaissance, en 
délaissant par cela ce qu'indiquent le Coran et la Sounnah, car la 
religion englobe les actes qu’Allah a ordonné, et le délaissement de 
ce qu'Ila interdit. 


Ce hadith contient également une réplique aux associateurs qui 
se basent, dans leur polythéisme, sur des miracles de leurs alliés, 
qui selon eux, prouvent leur mérite. Et le commandeur des 
croyants, ‘Al (:#) obtint des miracles et des faits extraordinaires, 
d'une quantité que les autres n’ont pas obtenus. Il a de même le 
mérite d'être un des tous premiers musulmans, le mérite du 
combat, et d’autres mérites propres à lui. Il a certes creusé des 
grands fossés, qu'il remplit de feu, en y jetant ceux qui exagérèrent 
à son propos, ou ceux qui crurent d’une croyance semblable à 
certains polythéistes, dû à son rang parmi les « Ah] Al-Bayt ». Ilétait 
donc parmi les Compagnons, un des plus éloignés du polythéisme, 
et fit preuve de dureté envers ceux qui associèrent, au point de les 
brûler. 


Et de même ‘Omar Ibn AI-Khattäb (:#), avec tous les miracles lui 
ayant été attribués, il était parmi les plus éloignés du polythéisme 
et de ses chemins. 


Eux deux furent deux hommes parmi les gens ayant accomplis des 
prodiges, et cela ne leur donna de force supplémentaire 
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qu'uniquement dans l’unicité d'Allah, et de la dureté envers les 
polythéistes et ceux qui donnent des égaux à Allah, comme cela 
arriva à ‘Omar quand il délégua à Al-°Abbäâs la prière de demande 
de la pluie41, ou lorsqu'il aplanit la tombe de Dânyäâl (44) alors que 
les Compagnons trouvèrent sa tombe à « Bayt Mal Al-Harmazân »#2. 
Et les miracles apportèrent également aux messagers un 
renforcement de leur prêche à l’unicité, et une dureté envers les 
gens du polythéisme et du rejet du message et leur combat. 
Toutefois, il se peut que certains aspects diaboliques prennent le 
dessus par la main de gens ayant oubliés leur seigneur. Ceci est flou 
aux yeux des ignorants qui sont tombés dans le polythéisme, et ils 
prennent cela pour des miracles et des prodiges. Ceci n’est en fait 
que ruse et égarement du diable à celui qui ne différencie pas entre 
le faux et la vérité, entre la guidée et l’égarement. Et Allah a dit à 
Son Prophète Mohammed (#) : 
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{ Tiens fermement à ce qui t'a été révélé car tu es sur le droit 
chemin } (43/43) 


De même, il est indispensable à chacun de chercher la vérité 
issue du Coran, en le méditant, car Il est le droit chemin, et de ne 
pas se tourner vers les embellissements déposés par le diable, 
comme cela s’est produit pour certains de cette communauté et des 
gens d'avant, en s'y noyant. 


Sa parole : « Et informes-les de ce qui leur incombe concernant le 
droit d'Allah le Très Haut » : Comme accomplissement des 
obligations, de la manière légiférée, et l'interdiction de dépasser les 
limites qu'a apposées Allah autour du licite et de l’illicite, et que ceci 
fait partie de la foi. Tous les actes rentrent sous l'appellation de la 
foi. Le licite est ce qu'Allah a permis, et l’illicite est ce qu’Allah a 
interdit, et la religion est ce qu'Allah a légiféré. Si une personne 
choisit l'Islam -qui est l’unicité et la sincérité- considère licite ce 


# Al Boukhäârî n°1010. 
42]bn Kathîr Al-Bidâyah W a An-Nihâyah 2/40. 
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qu'Allah a considéré comme tel, et considère illicite ce qu’Allah a 
considéré comme tel, puis il ordonne cela et lutte pour cela, celui- 
là a accompli ce qu’Allah lui a demandé d'accomplir. Et le succès 
provient d'Allah. 


Sa parole : « Car je jure par Allah : si Allah guide par ton 
intermédiaire un seul homme, cela vaut mieux pour toi que de 
posséder des chameaux roux » : « les chameaux roux - Houmr An- 
Na‘am » : Ce sont les biens les plus précieux aux yeux des arabes. 
Ce hadith contient donc l'incitation à prêcher les gens à la religion 
d'Allah, et la demande de guidée pour celui dont Allah a voulu la 
guidée, afin que le prêcheur à la vérité atteigne ce degré immense 
en guidant celui dont Allah a voulu la guidée, et il ne convient donc 


pas d’être négligent dans ces nobles buts, et le succès provient 
d'Allah. 


$ 81 % 


Chapitre 5 : 
L'explication du Tawhiïd, et de l'attestation qu'il n’y 
a pas de divinité si ce n’est Allah 


Allah a dit: 
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€ Ceux qu'ils invoquent, cherchent [eux-mêmes] le moyen, à 
qui se rapprochera le plus de son Seigneur...) Sourate Al 
Isrâ” v.57 


Ceux-ci sont des polythéistes, et ceux qu'ils invoquent ne 
possèdent aucun moyen de dissiper le mal ou de le changer, tel les 
anges, les Prophètes, les gens vertueux, le Messie et sa mère, Al- 
‘Ouzayr. Tous ceux-ci, leur religion est l’unicité, et elle est en 
opposition avec la religion de ceux qui invoquent autre qu'Allah, et 
Il les a décrit comme : « cherchant [eux-mêmes] le moyen, à qui se 
rapprochera le plus de son Seigneur ». Ils annulent leur 
rapprochement avec Allah, [en tombant dans le polythéisme], au 
lieu d’être sincère envers Lui, d'obéir à Ses ordres et s'éloigner de 
cequ'Ila interdit. 


Le plus grand des rapprochements : C’est l’unicité pour laquelle 
Allah a envoyé Ses messagers et Ses Prophètes, et il a rendu 
obligatoire d'agir en fonction de cela, et d'y appeler les gens. Et c'est 
ceci qui va rapprocher d'Allah, et à Son pardon et Son agrément, en 
décrivant cela comme suit : « Ils espèrent Sa miséricorde et 
craignent Son châtiment ». Ils n’espèrent de personne d'autre que 
Lui, ne craignent nul autre que Lui, et c’est ceci l’unicité, car ceci va 
les empêcher de tomber dans le polythéisme, et va engendrer en 
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eux l’espoir de la miséricorde d’Allah, et la fuite de Son châtiment. 
Et Celui qui veut quelque chose d'eux -et c'est devenu aïinsi- a 
inversé les choses, il leur demande ce qu'eux blâment, comme 
polythéisme, en invoquant des choses en dehors d'Allah, et ceci est 
le sens de la parole d'Allah : 


DR D Te 

SE jé a So Leal| 933 
€ Et le jour du jugement, ils vont renier votre association} 
(35/14) 


Et Sa parole : 


> L Rs ° LR ist, et s g,” < 
OS SU 565 ASTRA TS UT ES 115 

€ Et quand les gens seront rassemblés pour le jugement, ils 

seront leurs ennemis et nieront leur adoration pour elles } 

(46/6) 


Et ce verset contient une réplique à ceux qui prétendent que le 
polythéisme des peuples anciens se limitait à l’adoration des 
statues. Nous voyons ici dans ce verset, qu’Allah blâme ceux qui 
invoquent autre que Lui, même si c’est un Prophète, un vertueux, 
un ange, et autres de valeur moindre. L'invocation adressée aux 
morts et aux absents, en espérant faire venir un bienfait, ou 
repousser un mal, ceci est du grand polythéisme, celui qu’Allah ne 
pardonne pas, et ceci annule ce qu’indique la parole de sincérité. 


Médite bien ce noble verset, le sens de l’unicité t'apparaîtra, ainsi 
que ce qui l’annule, comme le polythéisme, et le fait de placer des 
égaux avec Allah. Ce verset fut révélé à propos de celui qui adore 
les anges, le messie et sa mère, ainsi qu’Al-‘Ouzayr. Ceux-là (leurs 
adorateurs) sont les premiers concernés par Sa parole : 


£ CA dt. ce SE LS LEE KA 3 ÿ 252 9. Be a 4 
Ms V5 AS all Ris To KLes Do c4595 etes j HA 1905 


“A 
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€ Dis : « invoquez ceux que vous prétendez être des divinités 
en dehors de Lui. Ils ne possèdent nile moyen de dissiper votre 
malheur, ni de le détourner } (17/56) 


Puis 1] détailla que ces polythéistes ont divergés d’avec ce qu'ils 
invoquent, car Allah a dit : 


20 En 2 8, ss bu EE 
1 5 I Lois Dose L Alt si 
€ Ceux qu'ils invoquent, cherchent [eux-mêmes] le moyen, à 
qui se rapprochera le plus de son Seigneur...) (17/57) 


Et le sens de ce verset est : Ils cherchent à aller vers Allah, en 
cherchant un moyen, etils ne se dirigent pas vers autre que Lui. 


Et le plus grand des moyens : L'unicité pour laquelle Allah envoya 
Ses messagers et Prophètes, et pour laquelle Il créa les créatures. 


Et parmi les formes d’intercession permises : L'intercession par Ses 
noms et attributs, comme Allah #£ le dit : 


LS 36 TNT 4 
€ A Allah appartiennent les plus beaux noms. Invoquez-Le par 
ces noms } (7/180) 


Et comme ceci est mentionné dans les formules de rappel, et par 
exemple : « Ô Seigneur ! Je te demande par le fait que toutes les 
louanges T'appartiennent, nulle divinité autre que Toi, le Généreux, 
Créateur des cieux et de la terre, 6 toi qui possède la noblesse et la 
royauté »43, Et sa parole (#) : « Ô Seigneur ! Je Te demande par le fait 
que nulle divinité ne mérite d'être adorée en dehors de Toi, l'Unique, 
le seul à être imploré pour nos besoins, Celui qui n'a pas d'enfant ni 


43 Aboû Dâwoûd n°1495 At-Tirmidhi n°3553 An-Nasâ’î 3/52 Ibn Mâjah n°3858. 
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de parents, et celui dont nul n'est égal à Lui »*4. Et autres que cela 
parmi les actes vertueux et sincères auxquels ne se mêlent pas le 
polythéisme. 


L'intercession pour atteindre Allah se fait par ce qu’il aime et agréé, 
non par ce qu’Il répugne et déteste, parmi le polythéisme au sujet 
duquel Il est purifié selon Sa parole : 


O$ PSP die 
€ Qu’Allah soit purifié et glorifié de tout ce qu'ils associent } 
(52/43) 


Et Sa parole : 


" AA ALES CH FAN 
€ Et gloire à Allah, et je ne suis point du nombre des 
associateurs } (12/108) 


Et Sa parole : 


æ 4 7.4 € ES ds 


€ Pureté à Lui, Il est le Très-élevé au-dessus de ce qu'ils Lui 
associent ! } (10/18) 


Et d’autres versets semblables, très nombreux dans le Coran, qui 
ordonne aux serviteurs d’être sincère dans l’adoration qu'ils Lui 
vouent, et quiinterdit aux serviteurs (de se tourner vers) autre que 
Lui, et de Le prendre en considération, de même que Son châtiment, 
comme cela s’est produit aux nations ayant démenties leurs 
Prophètes quand ils apportèrent les textes relatifs à l’unicité et à 
l'interdiction du polythéisme, et quand ils ne l’acceptèrent pas, 


#4 Aboû Dâwoûd n°1493-1494 At-Tirmidhi n°3484 Ibn Mâjah n°3857 Ibn 
Hibbân 891-892 
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alors Allah fit descendre sur eux Son châtiment, à l’exemple du 
peuple de Noûbh, de ‘Âd, de Thamüûd et autres qu'eux. Ces nations 
désobéirent aux messagers quant aux ordres qu'ils leurs 
apportaient concernant l’unicité, et elles restèrent attachées à leur 
polythéisme. Ils dirent à Noûh (x) : 


Lo A CA É,:J .æ 6 De ELU 
ST Got Uiliine Toi NI AL LUE US 
€ Nous voyons que ce sont seulement les vils parmi nous qui te 
suivent sans réfléchir } (11/27) 


Et ils dirent à Hoûd (x#£) : 


Cl beslte Ur Se SE UsE Léte Le 


{Tu n'es pas venu à nous avec une preuve, et nous ne sommes 
pas disposés à abandonner nos divinités sur ta parole, et nous 
n'avons pas foi en toi … } (11/53 et les versets suivants) 


Et ils dirent à Sâlih (44) : 


de 
hs. Sr 2Ret Ée, He JC Len Hu n, © DS Si À à 
LL Las Le des O1 Eigsl lis 55 1835 LS 5 rar 
{Tu étais auparavant un espoir pour nous. Nousinterdirais-tu 


d’adorer ce qu’adoraient nos ancêtres ? } (11/62) 


Et Ils dirent à Shou‘ayb (#£i) : 
de 

ic bia JE je fl 

{Est-ce que ta prière nous demande de nous faire abandonner 


ce qu'adoraient nos ancêtres ou de ne plus faire de nos biens 
ce que nous voulons ? } (11/87) 


LL ie et 


Médites donc sur les récits rapportés par Allah dans Son Livre, 
concernant les appels des Prophètes, et ce qui arriva à ceux qui 
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leurs désobéirent. Allah a dressé, par le Coran, la preuve sur tout 
polythéiste, et ce jusqu'au Jour dernier. 


Quant à ce qui a été rapporté concernant le sens du verset, la parole 
d'Ibn Mass‘oûd (:#) qui a dit : « Des hommes parmi les djinns étaient 
adorés. Puis ils se sont convertis à l'Islam. - Et dans une version : Des 
hommes parmi les humains adoraient des hommes parmi les djinns-. 
Ces djinns se convertirent à l'Islam, mais ces humains restèrent 
attachés à leur religion »#. 


Je dis : Ceci ne s'oppose pas à ce qui a précédé, car ce verset est une 
preuve contre toute personne invoquant quelqu'un ou quelque 
chose avec Allah, et comme a dit Shaykh Al-Islam Ibn Taymiyyah 
() à propos de ce verset : « Toutes ces paroles sont justes, car ce 
verset englobe toute chose adorée qui elle-même est un adorateur 
d'Allah, que ce soit un ange, un djinn ou un être humain »46. 


Et Il a dit: 


Gpls SAN) Dos Li el BI dus a R85 4] JG 55 


PE ES CR UE Sox 
bar di 426 US URSS our À 


€ Et lorsqu'Ibrâhîm dit à son père et à son peuple : « Je 
désavoue totalement ce que vous adorez, à l'exception de 
Celui Qui m'a créé, et c’est Lui qui va me guider. Nous en 
fimes une parole qui devait rester parmi sa descendance, 
ainsi reviendrons-t-ils } Sourate Az-Zukhruf v.26 à 28 


Cette parole, c’est « Là Ilâha IIlIà Allah » selon l'unanimité des gens 
de science, et l’ami intime d’Allah l’a exprimée dans une tournure 
exprimant son sens et son implication. Il a exprimé la négation en 
disant : « Je désavoue totalement ce que vous adorez » et il a 


45 A] Boukhârî n°4714 Mouslim n°3030. 
46 Majmoû‘ AI-Fatâäwâ 15/226. 
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exprimé l'affirmation en disant : « A l'exception de Celui Qui m'a 
créé ». Il a donc restreint l’adoration à Allah seul, tout en la niant à 
tout autre que Lui et en s’en désavouant. Comme est bon le 
commentaire de cette parole, et commeil est grandiose. 


Al-‘Imäâd Ibn Kathîr (4) a dit à propos de la parole d'Allah : « « Nous 
en fîimes une parole qui devait rester parmi sa descendance » : 
Cette parole, c'est l’adoration d'Allah seul et sans associé, et le 
délaissement de toute idole. Et cette parole, qui est « Là Ilâha Ill 
Allah » est une parole par laquelle va se guider celui qu'Allah a 
voulu guider, parmi la descendance d’'Ibrâähîm (##). « Ainsi 
reviendrons-t-ils » : À cette parole. 

‘Ikrimah, Moujâhid, Ad-Dahhäâk, Qatâdah, As-Souddf et d’autres ont 
dit à propos de Sa parole : « Nous en fimes une parole qui devait 
rester parmi sa descendance » : C'est « Là Ilâha IIlà Allah, et elle ne 
cessera d'être prononcée par des gens de sa descendance »47. 


PR 
27» 


{Ils ont pris leur re et leurs moines comme seigneurs 
en dehors d'Allah, ainsi que le Christ fils de Marie...) Sourate 
At-Tawbah v.31 


« Leurs rabbins - Ahbârahum » : Ce sont les savants, et « Leurs 
moines - Rouhbânahum » : Ce sont les adorateurs. 


Ce verset a été expliqué par le Prophète (#) à ‘Adî Ibn Hâtim. « Une 
fois, lorsqu'il devint musulman, il arriva auprès du Prophète (#), qui 
lui récita ce verset. Il a dit : « J'ai dit : « Ils ne les ont pas adorés ». Il 
répondit : « Mais si ! Certes, ils vous rendaient illicites des choses 
licites, et ils vous rendaient licites des choses illicites, et vous les avez 
suivis. Ceci est votre adoration envers eux »48. 


47 Tafsîr Ibn Kathîr 4/127. 
48 At-Tirmidhi 3095 qui a dit : « C’est un hadith Hassan-Ghartb, et nous ne le 
connaissons que de ‘Abd Al-Salâm Ibn Harb, et de Ghutayf Ibn A'‘yan quin’estpas 
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As-Souddî (#) a dit : « Ils ont donnés leurs propres conseils aux 
hommes, en rejetant le Livre d'Allah derrière leurs dos ». C'est pour 
cela qu’Allah a dit : 

Lo as ai Ÿ RE rue S! FE 
{Nous ne leur avons commandé que d’adorer une divinité 
unique. Pas de divinité à part Lui ! Gloire à Lui ! Il est au-dessus 
de ce qu'ils Lui associent } (9/31) 


Leur obéissance dans cela prit le statut d’une adoration, et les 
autres devinrent par cela des seigneurs en dehors d'Allah, comme 
Allah #$ a dit : 


pra t" … 


AE Se SIT SU Bus 500 RTS of AE V5 
a . 
oyele 
€Et Il ne va pas vous commander de prendre pour seigneurs 


les anges et les Prophètes. Vous commanderait-Il de rejeter la 
foi, alors que vous êtes soumis ? } (3/80) 


Sa parole : « Ainsi que le Christ fils de Marie. » : C'est-à-dire qu'ils 
l'ont considérés comme un seigneur, en lui vouant des adorations 
en dehors d’Allah, alors qu’Allah # a dit : 


connu des gens du hadith et Shaykh Ibn Taymiyyah l'a considéré bon dans 
Majmoû‘ Al-Fatâwà 7/76. 
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@ LA a Tes Er 4 > £ s 2 à pre 
nec Des de TES (46855 LOS 
{(Rappelles-leur) le moment où Allah dira : « Ô ‘Îssä, fils de 
Maryam, est-ce toi qui a dit aux gens : « Prenez-moi, ainsi que 
ma mère, comme deux divinités en dehors d'Allah ? » Il dira : 
« Gloire et pureté à toi ! Il ne m'appartient pas de déclarer ce 
que je n'ai pas le droit de dire ! Si je l’avais dit, Tu l'aurais 
certes su. Tu sais ce qu'il y a en moi, et je ne sais pas ce qu'il y 
a en Toi. Tu es, en vérité, le Grand Connaisseur de tout ce qui 
est invisible. Je ne leur aie dit que ce que tu m'avais 
commandé : « Adorez Allah, mon seigneur et votre seigneur ». 
Et je fus témoin contre eux aussi longtemps que je fus parmi 
eux. Puis quand Tu m'as rappelé, c'est Toi qui fus leur 
observateur attentif. Et Tu es témoin de toute chose } (5/116- 

117) 


Celui donc, qui va méditer ces versets, le sens de « Lâ Ilâha Ill 
Allah » lui apparaîtra, et de même le sens de l’unicité, dont la 
majorité de ceux quise prétendent attachés à la science, ont rejetée, 
dans ces derniers temps, et même déjà ceux d'avant, parmi les 
contemporains de cette communauté et autres. L'épreuve de 
l'ignorance s’est répandue après les trois premiers siècles favoris, 
lorsque se produisit à nouveau l’exagération dans l’adoration des 
gens de la maison (Ahl Al-Bayt) et d’autres qu'eux. Des mosquées 
ont été construites sur leurs tombes, des mausolées leurs ont été 
dédiés, et la chose prit de l'ampleur au point où les épreuves se 
généralisèrent et alors se propagea le polythéisme, annulant 
l’unicité, lorsque se produisit l’exagération au sujet des morts, et 
leurs valorisation exagérée. Ces choses sont arrivées alors que la 
majorité des gens rendait le blâmable convenable, et rendaient 
convenable le blâmable, et que la Sounnah devient considérée telle 
l'innovation, et l'innovation telle la Sounnah. Les jeunes grandirent 
sur cela, et les anciennes personnes vieillissaient sur cela. Le 
Prophète (#) n’a-t-il pas dit : « L'Islam a commencé étrange, et il 
redeviendra étrange, alors que la bonne nouvelle soit pour les 
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étrangers, ceux qui se réforment quand les gens se pervertissent »42. 
Et dans une autre version : « Ceux qui réforment ce que les gens 
pervertissent ». 


(Parmi les hommes, il en est qui prennent, en dehors d'Allah, 
des égaux à Lui, en l’aimant comme on aime Allah... } Sourate 
AI Baqarah v.165 


« Les égaux - Al-Andâd » : Ceux sont les semblables, et les 
équivalents, comme a mentionné cela Ibn Kathîr°° et autre que lui 
parmi les explicateurs du Coran. 


Donc, toute personne qui voue une adoration quelconque à autre 
qu'Allah, en espérant de lui, en le craignant, celui-là l’a placé comme 
égal à Allah, car il a associé avec Allah dans ce que Lui seul mérite. 


Le grand savant Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « Unifier celui que tu 
aimes, ce de ne pas en aimer plusieurs, c’est-à-dire : Avec Allah, 
dans ton adoration pour Lui. Et l’unicité de l’amour, c'est qu'il ne 
reste dans son cœur aucune trace d'amour (pour autrui) afin que 
tout cet amour Lui soit voué à Lui seul. Et cet amour, qui peut être 
appelé « désir ardent », est le summum de l'amélioration du 
serviteur et le comble des bienfaits, et cela équivaut à « la prunelle 
de ses yeux »°1. Et son cœur ne s’améliorera pas, ni ne sera comblé 
de bienfaits, tant qu'il n’aimera pas Allah et Son messager plus que 
tout, et que cet amour ne soit en aucun voué à autre qu'Allah. Il 
n'aimera donc qu'Allah, comme cela est venu dans un hadith 
authentique : « Trois caractéristiques, celui qui les possède aura 
goûté la douceur de la foi : Qu'Allah et Son messager lui soient plus 


4 Mouslim n°145, sauf la dernière phrase : At-Tirmidhf n°2635. 
50 Tafsir Ibn Kathir 1/203. 
51 Selon l'expression signifiant que rien ne lui est plus précieux. 
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aimés qu'autre chose, et que ce qu'il aime, il ne l'aime que pour Allah, 
et qu'il détesterait revenir à la mécréance comme il détesterait être 
jeté dans le feu »°2. 


Et l'amour du Prophète (#) est inclus dans Son amour, et l'amour 
de l’homme pour une autre personne, si cela est pour Allah, alors 
c'est aussi inclus dans Son amour, et si cet amour est pour un autre 
qu'Allah, cet amour diminue et amoindrit l'amour que l’on porte à 
Allah. Et ce qui permet de mesurer cet amour, c’est de voir à quel 
point une personne refuserait la pire des choses - qui est la 
mécréance - et ceci par amour envers Allah, de la même manière 
qu'il refuserait d’être jeté dans le feu ou quelque chose de pire. 


Et nul doute que ceci est parmi les plus grandes formes d'amour, 
car l’être humain ne doit pas devancer l’amour de lui-même sur 
cela, et s’il devance l’amour de la foi en Allah sur lui-même, alors il 
devrait choisir, entre la mécréance et le fait de tomber dans le feu, 
le fait effectivement d’être jeté dans le feu afin de ne pas mécroire, 
et ceci car il aimé Allah plus que sa propre personne. 


Et cet amour dépasse ce que l’on peut trouver entre les amoureux 
passionnés, et même plus, il n’y a aucun équivalent entre les deux, 
car l’amour d'Allah engendre le fait de toujours privilégier Celui 
que l’on aime, sur soi-même, ses biens et ses enfants. Et cela 
engendre une humiliation et une humilité totale, et une 
valorisation, en Lui obéissant, en se soumettant à Lui, en apparence 
comme à l’intérieur. Et ceci n’a aucun équivalent dans l’amour entre 
les créatures, peu importe qui ils sont. C’est donc pour cela que 
celui qui essaye de place un tel amour entre lui et autre qu’Allah Lui 
a certes associé d’un polythéisme qu'Allah ne lui pardonnera pas, 
comme Allah # le dit : 


52 A] Boukhâri n°16 Mouslim n°43. 
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de 


Hdi Te QU de 2 Dé ures TES à ; 


€ Et parmi les hommes, il y en a qui prennent en dehors d’Allah 
des égaux [à Lui] en les aimant comme on aime Allah. Certes 
ceux qui ont la foi sont ceux qui vouent le plus ardent amour à 
Allah... } (2/165) 


Le point le plus authentique donc, dans le sens de ce verset, est que 
ceux qui ont la foi vouent à Allah un amour plus grand que celui que 
les gens vouent à autre que Lui, et nous avons vu précédemment 
que l'amour des croyants pour leur seigneur n’a pas d’équivalent 
entre les créatures, tout comme une chose aimée ne peut pas être 
aimée autant que l’on peut aimer Allah. Et tout tort causé dans 
l'amour voué à autre que Lui, est un bienfait dans Son amour, et 
toute chose détestable apposée dans l’amour voué à autre que Lui, 
cela est le pur bonheur dans son amour ». Fin de citation. 


Je dis : « Ceci est également la parole de Moujâhid »53. 
Ibn Al-Qayyim (ä) a dit°4: 


La vie du cœur du serviteur repose sur deux choses 
Celui qui les reçoit vivra pour l'éternité 


Le rappel d'Allah et Son amour, sans y mêler le polythéisme 
Car ces deux sont impossibles [à regrouper] 


Et celui qui renie [véritablement] Allah 
Tout cela lui devient impossible, tel l'oiseau privé de ses ailes 


53 Tafsir At-Tabarî n°1994. 
54 An-Noûniyyah. 
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Ibn Taymiyyah (4) a dit : « Celui qui s'adresse à autre qu’Allah lors 
d'un besoin, ou pour repousser, ceci prouve son amour pour lui, et 
l'amour est la base de ces demandes-ci ». Fin de citation. 


Je dis : Celui qui voue son amour à Allah et en même temps à un 
autre, n’a pas nié ce qu’engendre la négation comprise dans « Lâ 
Ilâha Illâ Allah », comme négation du polythéisme, et il n’a pas 
confirmé ce qu'elle implique comme unicité. Au contraire, il a 
associé à Allah dans Son droit à être divinisé, et nous avons vu que 
le droit à être divinisé implique donc l’adoration. Il s’agit donc de 
nier cela pour autre qu'Allah, tout en l’affirmant pour Lui, et 
l'adoration ici doit englober l'ensemble de ses catégories, et ceci est 
véritablement le sens de « Lâ Ilâha Illà Allah ». 


Dansle recueil de hadiths authentiques, le Prophète (#) a dit 
: « Celui qui dit : « Il n'y a point de divinité digne d’'adoration 
si ce n'est Allah », et renie tout ce qui est adoré en dehors 
d'Allah, ses biens et son sang sont devenu sacrés, et c'est à 
Allah de le juger »5° 


Ce hadith est rapporté par Aboû Mâlik Al-Ashja, d’après son père, 
d'après le Prophète (#). Il s'appelle Aboû Mäâlik Sa‘d Ibn Târiq, 
homme de confiance originaire de Koûfah. Il mourut aux environs 
de l'an 140H. Son père est Târiq Ibn Ashyam Ibn Mass‘oûd Al- 
Ashja. Il fut un compagnon, et rapporta quelques hadiths. 


Sa parole : « Celui qui dit : «Il n'y a point de divinité digne d'adoration 
si ce n'est Allah », et renie tout ce qui est adoré en dehors d'Allah » : 
Saches qu'ici, le Prophète (#) a rattaché la préservation des biens 
et du sang, à deux choses dans ce hadith. 


La première : La parole « Lâ Ilâha IIlIâ Allah » doit se dire avec 
science et certitude, comme cela est mentionné dans plus d’un 
hadith. 


55 Mouslim n°23. 
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La deuxième : Le fait de mécroire en tout ce qui est adoré en dehors 
d'Allah. Ce mot (mécroire - Kafara) est déjà sous-entendu dans 
l'attestation de foi, mais ce sujet est tellement important, qu'il a été 
répété, et mis en évidence car il nécessite cette répétition et cet 
appui linguistique. 


Sa parole : «Ses biens et son sang sont devenu sacrés, et c'est à Allah 
de le juger » : Ceci contient une preuve que les biens et le sang ne 
deviennent intouchables que pour celui qui a dit « Lâ Ilâha Illâ 
Allah », tout en mécroyant en ce qui est adoré en dehors d’Allah. S'il 
prononce l'attestation de foi, sans rejeter ce qui est adoré en dehors 
d'Allah, ses biens et son sang sont autorisés, du fait qu'il n’a pas 
blâmé le polythéisme ni mécru en lui. Il n’a donc pas mis en 
application la négation contenue dans « Là Ilâha Illà Allah ». 
Observes attentivement ceci, car c’est un point extrêmement 
important. 


L'auteur, Mohammed Ibn ‘Abd Al-Wahhäb (x) a dit : « Et ceci 
compte parmi les points les plus importants, permettant de mettre 
en évidence le sens de « Lâ Ilâha II Allah », car la préservation des 
biens et du sang n'a pas été uniquement rattachée à la simple 
prononciation de cette parole, et non plus la connaissance de cette 
parole, liée à sa prononciation. Non plus la reconnaissance de cela, 
non plus le fait de restreindre ses invocations à Allah seul, sans 
associé. Non ! Le sang et les biens ne seront préservés que lorsque 
la personne aura lié tout cela au fait de mécroire à tout ce qui est 
adoré en dehors d'Allah. S'il doute ou rejette ceci, son sang et ses 
biens ne sont pas préservés. Ô combien cette question est 
importante ! Ô combien son sens a été détaillé, et la preuve est 
tranchante pour tout disputeur ! » Fin de citation. 


Sa parole : « C’est à Allah de le juger » : C'est-à-dire que c’est Allah 


qui va s'occuper de son cas, et s’il était véridique, il méritera le 
jardin des délices (le paradis), et s’il était hypocrite, il méritera le 
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châtiment douloureux (l'enfer). Quant à son jugement ici-bas, nous 
le jugeons sur son apparence.°6 


56 C'est ainsi qu'a été rédigé le commentaire de ce hadith dans certaines éditions 
précédant celle-ci (dar Al-Moughnf 2011). Cependant, nous trouvons dans 
d’autres éditions certaines différences, et nous avons pensé apporter un profit 
supplémentaire en les citant ici, du fait qu'elles contiennent des éléments 
supplémentaires qui éclaircissent davantage le sens du hadith : Ce hadith 
correspond au verset du Coran : « Et celui qui mécroit au Tâghoût tandis qu'il 
mécroit en Allah, il a saisi la anse la plus solide » (2/256). « La anse la plus 
solide » : c'est la parole « Lâ Iâha IllIà Allah ». « Le Tâghoût » : C'est le diable et ce 
qu'il ordonne aux gens comme polythéisme. Ceci est la parole d’Ibn Kathîr (4). 
Et Ibn Al-Qayyim (x) a dit : «le Tâghoût est toute limite dépassée par le serviteur 
dans l’adoration, l’obéissance ou le suivi ». Celui donc, qui ne mécroit pas au 
Tâghoût n’a pas dit « Là Ilâha Illâ Allah » d'une prononciation qui va lui être 
profitable, car il ne s’est pas attaché aux sens. 


La parole « Lâ Ilâha III Allah » est une parole qui, pour de nombreuses 
personnes, contient un sens qu'ils n’ont pas compris. Elle signifie en réalité la 
différence entre la mécréance et la foi. La majorité des gens pense qu'elle signifie 
qu'Allah est l'unique Créateur et l’unique Pourvoyeur, et que ceci est le sens de 
l'attestation de foi, comme le disent les ach’3arîtes et autres qu'eux, en 
expliquant cette parole ainsi : « Allah est le seul capable de faire exister quelque 
chose ». Cette catégorie de l’unicité divine était déjà reconnue et attestée par les 
polythéistes, mais cette reconnaissance ne fit pas d'eux des musulmans, car ils 
rejetaient l’unicité dans l’adoration, qui est l’unicité de but et de demande. 


Etles versets expliquant cette unicité, que de si nombreuses personnes rejettent, 
sont si nombreux qu'il serait difficile de tous les dénombrer. C’est uniquement 
pour cette catégorie de l'unicité que les messagers ont été envoyés, qu'ils 
combattirent les gens qui ne l’acceptaient pas, qui rendit les femmes et les 
enfants des ennemis esclaves, qui fit perdurer le Jihâd durant les trois premiers 
siècles bénis, jusqu'à ce que le polythéisme réapparu par la porte de l’exagération 
au niveau des tombes, de l'élévation de mosquées au-dessus, des mausolées, etc. 
A ce moment-là, ils remplacèrent l’unicité par le polythéisme, et ils tombèrent 
dans ce pour quoi ils n’ont pas été créés, ni ce pour quoi ils ont été prêchés. Ainsi, 
des gens de cette communauté rejetèrent l’unicité, suivant en cela les ennemis 
des Prophètes, parmi les nations précédentes. Comme est grand le bienfait 
descendu sur celui qui distingue l’unicité, la reconnait, la prend comme religion, 
l'aime et appelle à cela. Et le succès ne provient que d’Allah. Et comme est grande 
la perdition de celui qui blâme l’unicité, se prend d’animosité pour celui qui la 
prend comme religion, comme ceci est le cas de la majorité des gens s’affiliant à 
l'islam aujourd’hui. Nous demandons à Allah le pardon et la préservation, dans 
ce bas-monde et dans l’au-delà. 
ÿ 97 # 


Chapitre 6 : 


Fait partie du polythéisme le fait de porter un 
anneau, un fil ou autre chose pour dissiper un 
malheur ou le repousser 


C'est-à-dire : Pour dissiper un malheur déjà présent, ou pour le 
repousser avant qu'il arrive. Cela veut dire que si le but d’accrocher 
quelque chose est dans ce but, et que le lien du cœur avec cet objet 
censé repousser le mal - ou le dissiper - est confirmé, alors les 
hadiths sont clairs concernant le fait que ceci est du polythéisme 
voué à autre qu'Allah. 


Allah &# a dit : 


| 


FE A PNR EN TS A EL 
as € paie, 351513 
{Dis : « Voyez-vous ceux que vous invoquez en dehors 
d'Allah ; si Allah me voulait du mal, est-ce que [ces divinités] 
pourraient dissiper Son mal ? Ou s’il me voulait une 


miséricorde, pourraient-elles retenir Sa miséricorde ? }| 
Sourate Al-Zumar v.38 


Mouqâtil a dit : « Le Prophète (#) les interrogea et ils se turent, car 
ils n'avaient pas de réelle conviction en ces choses ». 


Je dis : Si cela est l’état de leurs divinités qu'ils invoquent en dehors 
d'Allah, qu'elles ne peuvent nullement dissiper un mal qu'Allah a 
envoyé sur un de Ses serviteurs, ou retenir une miséricorde qu'il a 
fait descendre sur un de Ses serviteurs, Il ne leur reste alors plus 
qu'à reconnaître qu'Allah est donc le Seul à mériter leurs 
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adorations. Et Allah mentionne cela par la bouche de Son ami 
intime Ibrâhîm (x) lorsque celui qui argumenta contre lui au sujet 
de son Seigneur a dit : 


€ Moi aussi, dit l’autre, je donne la vie et la mort ». Alors dit 
Abraham : « Puisqu’Allah fait venir le soleil du Levant, fais-le 
donc venir du Couchant.» Le mécréant resta alors confondu. 
Allah ne guide pas les gens injustes } (2/258). 


Allah dressa donc Sa preuve sur les polythéistes, par ce qui rend 
vain leur association vouée à autre que Lui, et la prise d’associés 
dans l'adoration, et Allah proposa pour cela de nombreux 
exemples. Ceci revient beaucoup dans le Coran, comme par 
exemple : 


o A 08e Los 35 Load ED) ist Je ou 2 UT GE 
$ ææ 
2,822 35 8 À GATE SAP AR Ps 2. > À s LE #42 
Chr die 09182220 N s à DL LE. OIS 4] rer t 5 LLS 1 als 
2, 7% 
SECTE) 


€ Ô hommes ! Une parabole vous est proposée, écoutez-la : 
Ceux que vous invoquez en dehors d'Allah ne sauraient même 
pas créer une mouche, quand même ils s’uniraient pour cela. 
Et si la mouche les dépouillait de quelque chose, ils ne 
sauraient le lui reprendre. Le solliciteur et le sollicité sont 
[également] faibles ! } (22/73) 
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Et Sa parole : 


Go y 


05 i£ ê IT pm ES if PR are rs CE 


3" + £ 
| 


cine d! É Ce Fe orme ol 7 a 
COEUR re 
Ji NAIL Desdiiisss ane 


Go Ngss ts er Le na 

Ceux qui ont pris des protecteurs en dehors d'Allah 
ressemblent à l’araignée qui s’est donnée maison. Or la maison 
la plus fragile est celle de l’araignée. Si seulement ils savaient 
! Allah connaît toute chose qu'ils invoquent en dehors de Lui. 
Et c’est Lui le Tout Puissant, le Sage. Telles sont les paraboles 
que Nous citons aux gens ; cependant, seuls les savants les 
comprennent } (29/41-43) 


Et Sa parole : 


= PR pit LPS ÿ ÿ. #2 ne 
DD tes es Oilé NN A 098 ce DEL Ts 


Le 


3. > £ 
| 


PU 


RER Je 

ed Ts Les Li 
€ Et ceux qu'ils invoquent en dehors d’ Allah ne créent rien, et 
ils sont eux-mêmes créés. Ils sont morts, et non pas vivants, et 
ils ne savent pas quand ils seront ressuscités } (16/20-21) 


Al-“Imâd Ibn Kathîr (&) a dit à propos de ce verset, dans ce qu'il 
rapporte selon Ibn Abî Hâtim d’après Qays Ibn Al-Hajjâj d'après 
Hanash As-San‘âänî d’après Ibn Abbâs (:#) qui remonte cette 
parole au Prophète (#) : « Préserve Allah et Il te préservera ! 
Préserve Allah et tu le trouveras dans ta direction ! Lorsque tu 
demandes, demande à Allah et lorsque tu sollicites le secours de 
quelqu'un, sollicite le secours d'Allah. Et sache que si la communauté 
se réunit pour te donner un quelconque avantage, ils ne te donneront 
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aucun avantage qui ne soit déjà prescrit par Allah à ton actif. Sache 
que si toute la communauté se réunissait pour te faire un quelconque 
tort, ils ne pourront te faire un quelconque tort qui ne soit déjà 
prescrit par Allah à ton détriment. Sache que si toute la communauté 
se réunissait pour te faire un quelconque bien, ils ne pourront te faire 
un quelconque bien qui ne soit déjà prescrit par Allah à ton 
avantage. Les plumes ont cessé d'écrire et les registres se sont 
asséchés »°7. 


Dans la version d’Ahmed on trouve les phrases suivantes : 


« Préserve Allah et tu le trouveras devant toi ! Reconnais Allah dans 
l'aisance, Il te reconnaitra dans la difficulté ». 


«Sache que dans la patience devant les difficultés de la vie un énorme 
bien, que la victoire suit l'endurance, que le soulagement suit la gêne 
et qu'après la difficulté il y a la facilité ». 


‘Imrân Ibn Houssayn rapporte que le Prophète (#) vit un 

| homme portant au poignet un anneau de cuivre. Il lui 
demanda : « Qu'est-ce que cela ? » L'homme répondit : « C’est 
contre la faiblesse. » Le Prophète (%) lui dit alors : « 
Débarrasse-t'en, car cela ne t'apportera que surplus de 
faiblesse. Et si tu meurs en portant cet anneau, tu ne 
, connaîtras jamais la réussite »58 


Sa parole : « ‘Imrân Ibn Housayn » : Il s’agit d'Ibn ‘Obayd Ibn Khalaf 
AlI-Khouzâ‘i Aboû Noujayd. Ce fut un compagnon, tout comme son 
père. Il embrassa l'Islam l’année de Khaybar et mourut en l’an 52 à 
Bassora. 


Sa parole : « {11} vit un homme » : Dans la version d’Al-Hâkim‘? nous 
trouvons : «Je m'introduisis chez le messager d'Allah (Æ) et à un de 


57 At-Tirmidhfî. 
58 Ahmed 4/445 avec une bonne chaîne de rapporteurs. 
59 Al-Moustadrak 4/216. 
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mes poignets se trouvait accroché un bracelet de cuivre. Il me 
demanda : « Qu'est-ce que cela ?» le hadith. La personne inconnue 
dans la version rapportée par l’imam Ahmed peut s’agir de ‘Imrân, 
le rapporteur du hadith. 


Sa parole : « Qu'est-ce que cela ? » : L'apparence de cette question 
indique le blâme. 


Sa parole : « C'est contre la faiblesse » : Aboû As-Sa‘âdât a dit : « Al- 
Wâhinah est une veine qui paralyse le bras jusqu'à la main et contre 
laquelle on fait Rougyah. Il a été dit : C’est une maladie qui paralyse 
le poignet, et qui ne concerne que les hommes - pas les femmes -60. 


Le Prophète (#) ne lui a interdit ce bracelet qu’en raison du fait que 
ce compagnon a estimé qu'il pouvait en lui-même repousser ce mal 
ou l’éloigner. Il (#) lui a donc ordonné de le retirer, tout en 
l'informant qu'il ne ferait qu'augmenter sa faiblesse. Il s’agit donc 
de se comporter avec l’associateur d’une manière l’emmenant à 
comprendre la non-validité de son acte, et que son cœur est 
accroché à une chose qui n'apporte ni le bien, ni ne repousse le mal. 
Ceci est ce qui concerne un bracelet en cuivre, alors qu’en est-il de 
ce qui est pire que ceci ?! A l'exemple de ceux qui sont éprouvés par 
l’adoration des tombes, des mausolées, des Tawâghît, et autres que 
cela, comme cela est évident à celui qui a un minimum de raison. 


L'auteur (:&) a dit (dans le point treize de ce chapitre) : Ceci 
concorde avec la parole de certains Compagnons selon laquelle le 
petit polythéisme et pire que les grands péchés, et que l'ignorance 
n'est pas une excuse pour celui qui le commettrait, en raison de sa 
parole (#) : « Et si tu meurs en portant cet anneau, tu ne connaîtras 
jamais la réussite ». La réussite : c'est le succès, la victoire et le 
bonheur. 


Sa parole : « Rapporté par Ahmed » : Il s’agit de l’imam Ahmed Ibn 
Mohammed Ibn Hanbal Ibn Hilâl Ibn Asad Ash-Shaybânî Aboû 
“Abd-Allah Al-Marwazî puis Al-Baghdâdi, imam des gens de son 


60 An-Nihäyah Fi Ghariïb Al-hadîth Wa Al-Athar 5/234. 
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époque et le plus savant parmi eux dans les sciences de la 
jurisprudence et du hadith, et le plus vertueux parmi eux, le plus 
attaché au suivi de la Sounnah. Il est celui à propos de qui certains 
parmi les gens de la Sounnah ont dit : « Le bas-monde lui est 
parvenu, il l’a refusé, et les ambiguïtés se sont répandues, il les a 
repoussées ». 


Il a rapporté des textes d’après Ash-Shäfi‘i, Yazîd Ibn Hâroûn, ‘Abd 
Ar-Rahmäân Ibn Mahdi, Yahyà Al-Qattân, Ibn ‘Ouyaynah, ‘Abd Ar- 
Razzâgq, et d’autres personnes encore dont il serait difficile d’en 
déterminer le nombre vu l'importance. Il mourut en l’an deux cent 
quarante et un, à l’âge de soixante-dix-sept ans 4. 


L'imam Ahmed rapporte aussif1 d’après ‘Ouqbah Ibn Amir 
qui attribue les paroles suivantes au Prophète (#) : « 
Quiconque s'attache à une amulette, qu'Allah fasse en sorte 
que ses projets n'aboutissent pas. Et quiconque s'attache à un 
coquillage, qu'Allah ne lui laisse pas goûter le repos ». 


Dans une autre version du hadith®? il est dit : « Quiconque 
porte une amulette a commis un acte de polythéisme » 


Sa parole : « D’après ‘Ouqbah Ibn ‘Amir » : Il s’agit d’un célèbre 
compagnon, instruit dans la jurisprudence, personne de mérite, qui 
prit le commandement des terres d'Egypte, pendant trois ans, sous 
le califat de Mou‘âwiyah (:#). Il mourut aux environs des années 
soixante. 

Ce hadith nous montre clairement qu'accrocher des amulettes fait 
partie du polythéisme, en raison de l'intention de celui qui les 
accroche, de repousser le mal ou d'attirer à lui un bien. Ceci 
s'oppose de même à la sincérité totale qui est impliquée par 
l'attestation de foi, car la personne sincère n’oriente son cœur, lors 
de la recherche d’un bienfait ou pour repousser un mal, vers nul 
autre qu'Allah, comme cela a précédé dans Sa parole : 


61 Ahmed 4/154. 
62 Ahmed 4/156. 
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€ Qui est meilleur en religion que celui qui soumet à Allah son 
être, tout en se conformant à la Loi révélée } (4/125) 


L'unicité complète ne s'obtiendra donc qu’en délaissant tout ceci, 
et même ce qui fait partie du petit polythéisme est d’une gravité 
étonnante. Pire encore est que si ceci ne paraissait pas évident pour 
certains Compagnons qui vivaient à l’époque du Prophète (#), alors 
qu'en est-il de ceux qui ont moins de science et de foi qu'eux ? Sans 
compter les formes multiples de polythéisme et d'innovations qui 
se sont répandues dans la communauté. 


Tout ceci, une nouvelle fois, s’annexe à ce qui vient expliciter le sens 
de l'attestation de foi, car cette parole rejette toute forme de 
polythéisme, le peu comme le nombreux, comme Allah nous dit : 


ga Sa rail LOU LT 5 Rats 52 ail VTT gi 
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€ Allah atteste, et aussi les Anges et les doués de science, qu'il 
n'y a point de divinité à part Lui, le Mainteneur de la justice. 
Point de divinité à part Lui, le Puissant, le Sage ! } (3/18). 
Sa parole : « qu’Allah fasse en sorte que ses projets n'aboutissent pas 
- Qu'Allah ne lui laisse pas goûter le repos » : Ce sont des invocations 
contre lui. 
Ibn Abî Hâtim rapporte que Houdhayfah vit un homme 
porter au poignet un fil sensé le protéger contre la fièvre. 
Houdhayfah le lui retira et récita la parole d'Allah : 


TS Ed RÉAL Eee 
€ Et la plupart d’entre eux ne croient en Allah, qu’en Lui 
donnant des associés } Sourate Yoûssouf v.106 
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Sa parole : « Ibn Abî Hâtim rapporte que IHoudhayfah vit un homme 
porter au poignet un fil sensé le protéger contre la fièvre. 
Houdhayfah le lui retira et récita la parole d’Allah : 


DÉS pa5 NI A aie 5 Us 
€ Et la plupart d’entre eux ne croient en Allah, qu’en Lui 
donnant des associés } (12/106) » 


Ceci prouve de nouveau que c'est du polythéisme. De même nous 
voyons que les Compagnons utilisaient les preuves liées au grand 
polythéisme pour blâmer le petit polythéisme, en raison du fait que 
les textes coraniques et prophétiques englobent une portée 
générale du polythéisme interdit, que ce soit de manière générale 
ou restrictive, du fait que tu sais maintenant que tout ceci annule la 
complétude de la sincérité parfaite. 


S'il en est ainsi, et que le Prophète (#) l’a craint pour ses 
Compagnons, comme cela a précédé dans sa parole : « Ce que je 
crains le plus pour vous, c’est le petit polythéisme », et que tout ceci 
se produisit lors des meilleurs siècles, comment pourrions-nous 
nous sentir à l'abri de ce qui est pire que cela ? 


Mais en raison de la propagation de l'ignorance, beaucoup de 
personnes sont tombées dans ce qui est pire que ce dans quoi sont 
tombés les polythéistes arabes et autres, avant la venue de l'Islam, 
parmi les points que l’on a abordés et au sujet desquels il convient 
de bien se prémunir. La chose s’est donc aggravée au point où les 
savants contemporains ont répliqués durement envers ceux qui 
mettent en garde contre le grand polythéisme. Ces monothéistes, 
au même titre que les grands hommes de cette communauté ontété 
mis à l'écart. Les compagnons blâmaient le moindre acte de 
polythéisme tandis que ces savants blâment ceux qui mettent en 
garde contre le grand polythéisme, et ils considèrent ceci comme 
étant une innovation et un égarement ! Il en fut de même entre les 
communautés précédentes et leurs messagers, du fait qu'ils furent 
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envoyés pour appeler les gens à l’unicité d'Allah seul, à être sincère 
dans les actes qui lui sont voués, et à interdire le polythéisme. 


Allah a certes envoyé le sceau des Prophètes, Mohammed (#) avec 
ceci, tout comme ceux qui le précédèrent. Ces contemporains-ci 
sont partis à l'opposé de ce à quoi le Prophète (#) a prêché les 
polythéistes de son époque. Ceux-ci secourent ce qui a été interdit 
comme polythéisme, d’un secours flagrant et évident, et ils blâment 
ce qui a été révélé comme unicité, du pire des blâmes. Lorsque le 
Prophète (#) prêcha les gens de Qouraysh, en leur disant : 
« Dites : « Lâ Ilâha Illâ Allah » vous réussirez »63, les Qouraysh 
connaissaient le sens de cette parole et ce qu'elle impliquait, et ils 
répondirent malgré cela : 


OR ei an BARRE RU IEUNE. 
Dee 20) la O| lues GI LANT Jar 
(Réduira-t-il les divinités à un Seul Allah ? Voilà une chose 
vraiment étonnante } (38/5) 


Et Allah a dit de même : 


< 
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€ Et ils disaient : «Allons-nous abandonner nos divinités pour 


un poète fou ? » Il est plutôt venu avec la vérité et il a confirmé 
les messagers (précédents) } (37/35-36) 


Et dans le Sahîh64 et autre que ceci, lorsque Hiraqal questionna 
Aboû Soufyän à propos du Prophète (#]) en lui disant : « Que vous 
ordonne:t-il ? » Il répondit : « Adorez Allah Seul, ne Lui associez rien, 
délaissez ce que disaient vos ancêtres, accomplissez la prière, donnez 
des aumônes, et maintenez les liens de parenté ». 


63 Ahmed 3/492 et 4/341 At-Tabarânî n°4582 Al-Hâkim 1/15 
64 A1 Boukhäârî n°8. 
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Chapitre 7 : 


Concernant les formules de conjuration et les 
amulettes 


C'est-à-dire : concernant l'interdiction des choses non-permises à 
leur propos. 


Dans le recueil de hadiths authentiques’, Aboû Bashîr Al- | 
Ansârî (:*) rapporte qu'il était aux côtés du Prophète (#) 
durant un de ses voyages, lorsque ce dernier envoya une | 
personne ordonner aux gens de couper tous les colliers ou 

les boyaux accrochés au cou des chameaux. | 


Le nom d’Aboû Bashfîr est : Qays Ibn ‘Obayd. Ceci est la parole d’Ibn 
Sad. Quant à Abd Al-Barr (4) il a ditéé : « Nous n'avons aucune 
mention authentique concernant son nom ». Il fut un compagnon 
qui assista à la bataille du fossé, et qui mourut dans les années 
soixante (de l’hégire). Il fut dit qu'il dépassa les cents ans. 


Sa parole : « {1!] envoya une personne » : Ce fut Zayd Ibn Hârithah 
(:#). Ceci fut rapporté par al-Hârith Ibn Abî Oussamah dans son 
Mousnad. Ceci fut cité par Al-Hâfiz dans son livre hadyi as-sârî 291. 


Sa parole : « Ordonner aux gens de couper » : Les gens de la période 
antéislamique accrochaient des colliers, ou à défaut des boyaux 
d'animaux, en ayant pour conviction que cela repoussait de la bête 
le mauvais œil. C’est pour ceci que le Prophète (#) ordonna de 
couper ces guirlandes qui étaient accrochées aux cous des 
chameaux, en raison des croyances liées à cela, et héritées de cette 
époque antéislamique. 


65 A] Boukhârî n°3005 Mouslim n°2115. 
66 Al-Isti°âb 4/174. 
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Sa parole : « de couper tous les colliers ou les boyaux » : Il apparait 
dans cette phrase comme un doute du rapporteur, alors que la 
version d’'Aboû Dâwoûd mentionne uniquement « les colliers », 
sans doute. Selon la première version, le sens de « ou » deviendrait 
«et ». 


Al-Baghawî () rapporte que l’imam Mälik (x) compris que 
l'ordre du Prophète (#) concernait leur croyance au mauvais œil, 
car ils accrochaient ces colliers et ces amulettes, auxquelles se 
rattachaient des formules de protection, en pensant pouvoir se 
préserver des mauvaises choses. C'est pour cela qu'il leur a interdit 
cela, en leur enseignant que toutes ces choses ne pouvaient en rien 
repousser ce qu'Allah avait voulu67. 


Aboû ‘Obayd (:) a dit : « Ils accrochaient toutes ces choses afin de 
repousser le mauvais œil. Le Prophète (#) ordonna alors de les 
enlever, afin qu'ils comprennent que ces choses-là ne repoussent 
rien » 68, 


Ibn Mass‘oûd (#) a dit : «J'ai entendu le Prophète (#) dire : « 


Les formules de conjuration, les amulettes et At Tiwalah sont 
une forme de polythéisme »°°. 


Et dans une version d’Aboû Dâäwoûd : « D'après Zaynab, la femme de 
Abd-Allah Ibn Mass‘oûd (:#) dit qu'il vit à mon cou un fil, et me 
demanda : « Qu'est-ce donc ? » Je dis : « Un fil sur lequel quelque chose 
a été récité ». Il me l'enleva et le coupa, puis dit : « Vous, la famille de 
‘Abd-Allah, vous devez vous passer de toute forme de polythéisme ! 
J'ai entendu le Prophète (Æ) dire : « Les formules de conjuration, les 
amulettes et At Tiwalah sont une forme de polythéisme ». 


67 Sharh As-Sounnah 11/27. 
68 Gharîb Al-hadîth 1/209. 
63 Ahmed 1/381 Aboùû Dâwoûd n°3883. 
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L'auteur (4) a dit : « Cependant, si la chose accrochée est du coran, 
alors certains parmi les prédécesseurs ont autorisés cela, tandis 
que d’autres ne l’ont pas autorisé, et on placés les deux choses au 
même niveau d'interdiction, et parmi eux Ibn Mass‘oûd (:#;). 


Le but de tout ceci étant de montrer que tout ceci est lié au 
polythéisme, même de manière subtile, et que le Prophète (#) ainsi 
que ses compagnons l'interdirent, en raison de leur connaissance 
parfaite de la parole « Lâ Ilâha IIlà Allah » et de ce qu'elle implique 
comme négation de toute quantité de polythéisme, grande ou petite 
soit-elle, en raison de l'attachement du cœur à autre qu’Allah, pour 
repousser un mal ou faire parvenir un bien. Cette épreuve a pris 
une ampleur considérable, et toute personne qui a correctement 
pris conscience des actes de polythéisme contenus dans ces deux 
derniers chapitres, se rendra compte que ce qui se produit 
actuellement dépasse largement ce que nous venons de détailler. 


Nous voyons ici l'éveil particulier dont faisaient preuves les 
compagnons face à toute forme de polythéisme, et leur dureté dans 
la réplique, car même ce qui fait partie du petit polythéisme est 
encore pire que les grands péchés, et ceci a été détaillé dans le 
chapitre précédent. 


“Abd-Allah Ibn ‘Okaym rapporte ces paroles qu'il attribue au 
Prophète (#) : « Quiconque s'attache à une chose, y sera voué 
et sera délaissé par Allah »?0. 


At-tamâ’im : Ce sont des choses accrochées aux cous des 
enfants dans le but de repousser le mauvais œil. Cependant, 
si la chose accrochée est du coran, alors certains parmi les 
prédécesseurs ont autorisés cela, tandis que d’autres ne 
l'ont pas autorisé, et on placés les deux choses au même 
niveau d'interdiction, et parmi eux Ibn Mass‘oûd (4). 


70 Ahmed 4/310-311 At-Tirmidhi 2072. 
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Ar-Rougä : Elles sont aussi appelées al-°Azâ’im . Les preuves 
les permettent tant qu'elles ne contiennent pas de 
polythéisme et le Prophète (#) les a autorisées contre le 
mauvais œil et la fièvre. 


At-Tiwalah : Ce sont des choses fabriquées, en pensant 
qu'elles apportent l'amour de l'épouse à son mari, et de 
l’homme envers sa femme. 


Sa parole : « “Abd-Allah Ibn “Okaym » : Il fut surnommé Aboû 
Ma‘bad, Al-Jouhanî, AI-Koûfi. AI-Khatfb a dit : « Il habita à Koûfah, 
et parcourait les villes du temps de Houdhayfah, et il fut considéré 
comme digne de confiance. 


Sa parole : « Quiconque s'attache à une chose y sera voué » : L'attache 
se fait par le cœur, et s'étend aux paroles et aux actes. Il s’agit donc 
d'orienter son cœur vers autre qu'Allah, en croyant que cette chose 
est profitable, ou qu'elle peut repousser quelque chose, comme 
nous l'avons vu précédemment dans l'explication des hadiths de ce 
chapitre et de celui qui le précède. Et tout ceci contredit la parole 
d'Allah : 


É KTz » of 2,2 ‘® “2, ie Te 2 62:35 9 ie UE T 0 be 
V5 le CS V5 ea55 Re SU TANS Se ns ah 4925 AU 6 KG} 
Q SZ 
{ Non, mais quiconque soumet à Allah son être tout en faisant 


le bien, aura sa rétribution auprès de son Seigneur. Pour eux, 
nulle crainte, et ils ne seront point attristés } (2/112) 


Si l’objet fait partie de ce qui est définit comme faisant partie du 
petit polythéisme, alors ceci contredit la complétude de la foi, mais 
si ceci est définit comme faisant partie du grand polythéisme, 
comme l'adoration des gens des tombes, des mausolées, des 
Tawâghît, et autres, alors ceci est une mécréance en Allah, et son 
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auteur sort de la religion de l'Islam, et plus une parole ou un acte 
n'est accepté de lui, en sa présence. 


Sa parole : « {11} y sera voué » : Allah le confiera à cette chose, à ce à 
quoi il a attaché son cœur en dehors d’Allah, et celui qu’Allah confie 
à autre que lui s'égare et périt. 


L'imam Ahmed () a dit : « Hâshim Ibn Qâsim rapporte d’après 
Aboû Saïd Al-Mou’addab qui rapporte qu'il a entendu ‘Atâ’ Al- 
Kharrâssânî dire : « J'ai rencontré Wahb Ibn Mounabbih alors qu'il 
faisait la circumambulation, et je lui dis alors : « Enseigne moi un 
hadith que pourrai retenir de suite, et soit concis ». Il acquiesça puis 
dit : « Allah révéla à Dâwoûd (#4) : « Ô Dâwoûd ! Par Ma puissance 
et Ma grandeur ! Il n’y a pas un serviteur qui me demande protection 
à Moi seul, sans que Je ne reconnaisse cela par son intention. Si les 
habitants des sept cieux et des sept terres ruseraient contre lui, Je lui 
accorderais une issue. Par Ma puissance et Ma grandeur ! Il n’y a pas 
un serviteur qui demande protection à une de Mes créatures, sans 
songer à Moi, sans que ne reconnaisse cela par son intention. À lui, je 
mettrais une barrière entre ce qui descend comme bien du ciel, et sa 
main, puis j'ouvrirais la terre en dessous de ses pieds, sans me soucier 
en quel endroit il va périr »71, 


Ceci est également présent dans le Coran, et pour exemple la parole 
d'Allah : 


€ Car quiconque associe à Allah, c’est comme s’il tombait du 
haut du ciel et que les oiseaux le happaient, ou que le vent le 
précipitait dans un abîme très profond } (22/31) 


71 Aboû Nou‘aym dans Al-Hilyah 4/25-26 d’après Farrâj Ibn Fadâla d’après Atä. 
Et Farrâj est un rapporteur faible, comme ceci est mentionné dans At-Taqrib. 
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Médites donc sur cela ! 


Ahmed rapporte? que Rouwayfi' :# a dit : « Le Prophète (#) 
m'a dit : « Ô Rouwayfi', peut-être vivras-tu assez longtemps 
pour informer les gens que celui d'entre eux qui tresse sa 
barbe, ou accroche une corde en boyau contre le mauvais 
œil, ou se nettoie après un besoin à l’aide d’un crottin 


d'animal ou d’un os, qu'il sache que Mohammad le désavoue 
»73, 


Rouwayfi‘ : Il s’agit d’Ibn Thâbit Ibn Sakan Ibn ‘Addî Ibn Hâritha al- 
Ansâri. Il vécu en Egypte et fut gouverneur de Barqa. Il mémorisa 
huit hadiths. ‘Abdel-Ghanî a dit de lui : « Il fut gouverneur de 
Tarâbilas, puis participa aux expéditions militaires en Afrique, en 
l'an quarante-sept. Ibn Yoûnous a dit de lui : Il mourut à Barqa en 
l'an cinquante-six. 


Sa parole : « peut-être vivras-tu assez longtemps » : Sa vie fut en effet 
assez longue, comme en avait informé le Prophète (#). 


Sa parole : « pour informer les gens que celui d'entre eux qui tresse 
sa barbe » : AI-Khattâbi (:&) a dit : « Sa parole visant à interdire de 
tresser sa barbe peut être interprétée de différentes manières : 


La première : Ceci était fait en temps de guerre, ils faisaient des 
nœuds à leur barbe, en imitation de certains peuples non-arabes 
qui faisaient cela. Aboû As-Sa‘âdât (4) a dit : « Ceci par orgueil et 
pour impressionner ». 


La deuxième : Ceci était un soin spécial apporté à la barbe ». Fin de 
citation. 


72 Ahmed 4/109. 
73 Aboû Dâwoûd 36 An-Nasâ'î 8/135 
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Je dis : « Ceci ressemble à ce que beaucoup font, en enroulant les 
extrémités de la moustache, en la laissant pousser assez 
longuement. Et dans le hadith de Zayd Ibn Arqam :#, nous trouvons 
la parole du Prophète (#) : « Celui qui ne coupe pas sa moustache ne 
fait partie de nous »74. 


Et dans les deux Sahîh : « Différenciez-vous des polythéistes ; coupez 
vos moustaches et laissez pousser vos barbes »75. 


Ceci montre bien l'obligation, et Ibn Hazm (#) cite l'unanimité des 
savants à ce sujet, ce qui montre l'interdiction claire. 


Sa parole : « ou accroche une corde en boyau » : Ceci, comme nous 
l'avons vu précédemment, est du polythéisme, en raison du but 
recherché lorsqu'ils accrochent cela aux bêtes et autres. 


Sa parole : « ou se nettoie après un besoin à l'aide d'un crottin 
d'animal ou d'un os, qu'il sache que Mohammad le désavoue » : Ceci 
est une preuve que ceci, ainsi que ce qui précède compte parmi les 
grands péchés, car sa parole (#) : « qu'il sache que Mohammad le 
désavoue » : prouve bien ceci. Et l’imam An-Nawâwi (:&) précise en 
disant : «Il désavoue son acte ». 


L'interdiction de s’essuyer avec des os et des excréments a certes 
été mentionnée dans de nombreux hadiths authentiques, comme 
cela est connu, et parmi ces hadiths, celui rapporté d’après Ibn 
Mass‘oûd (:#) qui remonte cette parole au Prophète (#) : « Ne vous 
essuyez pas, lors de vos besoins, avec des excréments ou des os, car 
ceci est la nourriture de vos frères les djinns »76. Également, ce qui 
est rapporté selon Aboû Hourayrah (:#;) qui remonte cette parole 
au Prophète (#) : « Certes ces deux-là ne sont pas une 
purification »77. Et donc, le lavage des parties intimes avec ces deux 


74Ahmed 4/366 An-Nasâ’i 1/15 At-Tirmidhi 2761 qui l'a considéré authentique. 
75 AI Boukhäârî n°5892 et n°5893 Mouslim n°259. 

76 Mouslim n°450. 

77 Ibn Khouzaymah 80, Ad-Dârouqoutnî 1/56. 


Ils 


Qourratou “Ouyoûn Al Mouwahhidin 


choses-là ne sont pas suffisants, et c’est l’avis apparent de l’école 
Hanbalite. 


Sa‘îd Ibn Joubayr (:#:) a dit : « Celui qui arrache l'amulette du 
cou d’une personne, c'est comme s'il avait libéré un esclave ». 
Rapporté par Wakî‘. 


 Wakî° rapporte aussi d’après Ibrâhîm (æ) : « Ils 
considéraient comme détestables les amulettes, qu'elles 
| contiennent du coran ou autre chose ». 


Sa parole : « Sad Ibn Joubayr (#) a dit : « Celui qui arrache 
l'amulette du cou d'une personne, c'est comme s'il avait libéré un 
esclave ». Rapporté par Wakf®. » : Ceci, pour les gens de science, 
prend le statut d’une parole prononcée directement par le 
Prophète (#) car ce genre de parole ne se dit pas selon son avis ou 
son opinion personnelle. Cependant, ce texte est Moursal (attribué 
à un successeur des compagnons) en raison du fait que Sa‘îd est un 
Tâbif. Selon ceci donc, il apparait clairement l'interdiction 
d’accrocher des amulettes, et il est incité de couper celles que l’on 
pourrait apercevoir, et ceci est obligatoire. 


Et tout ceci, en plus de ce qui a précédé, montre de manière 
évidente la crainte des prédécesseurs envers toute forme de 
polythéisme, peu ou nombreux, et l'interdiction de toute forme. 
Lorsque que s'intensifia l’étrangeté de l'Islam, parmi les 
contemporains de cette communauté, le blâme du polythéisme 
devint lui la chose blâmable, au point ou même ceux qui s’attribuent 
à la science le défendent, comme cela est connu. 

Et Wakf° : Il s’agit de Ibn al-Jarrâh Ibn Wakf° AI-Koûfi. Homme de 
confiance, auteur de nombreux ouvrages, parmi eux « Al-Jâmi° ». 
L'imam Ahmed et d’autres savants de sa génération on rapportés 
des textes de lui. Il mourut en l’an cent quatre-vingt-dix-sept. 
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Sa parole : « Wakf° rapporte aussi d'après Ibrahim (&): « Ils 
considéraient comme détestables les amulettes, qu'elles contiennent 
du coran ou autre chose » : Il s’agit de l’imam Ibrâhîm Ibn Yazîd An- 
Nakhaî Al-Koûfi. Il était surnommé Aboû ‘Imrân. Ce fut une 
personne de confiance qui compta au nombre des grands 
jurisconsultes. Il mourut en l'an quatre-vingt-seize, à l’âge 
d'environ cinquante ans. 


Sa parole : « Ils considéraient comme détestables » : C'est-à-dire les 
compagnons de °Abd-Allah Ibn Mass‘oûd (:#), tels ‘llqima, al- 
Aswad, Aboû Wä2il, Al-Hârith Ibn Suwayd, ‘Abîda as-Salmâni, 
Masrûq, Rabf Ibn Khuthaym, Suwayd Ibn Ghafala, et autres qu'eux 
parmi ceux qui furent parmi les meilleurs successeurs des 
compagnons. À leur époque, le terme « détestable » signifiait 
l'interdiction formelle. 


L'auteur (x) a dit : « Les incantations sont appelées également 
« “Azâ'im ». Les textes permettent ceci, tant qu’elles ne contiennent 
aucune sorte de polythéisme et le Prophète (#) l’a autorisé contre 
la fièvre et le mauvais œil. « At-Tiwalah » : Ce sont des choses 
fabriquées, en pensant qu’elles apportent l'amour de l'épouse à son 
mari, et de l’homme envers sa femme. 


AI-Hâfiz (4) a dit : « C’est une chose par laquelle la femme attire 


l'amour de son mari, et ceci est une sorte de sorcellerie. Et Allah est 
le plus savant ». 


EG re 


Chapitre 8 : 


Celui qui recherche la bénédiction auprès des 
arbres, des pierres et autres 


Et autres, tels les cimetières, les endroits déserts, les mausolées, et 
autres encore. « Celui » : Ce terme introduit une condition, et en 
grammaire arabe, la condition est liée à une réponse. Ici, la réponse 
est sous-entendue, et c’est : «Il a certes associé à Allah ». 


Allah a dit : 


NS RIT ide LE RU 

S,>Yl JU) 59 D cs ;a)le ll fes ph 
€ Avez-vous vu [les divinités] Lât et ‘Ouzzâ mais aussi que 
Manîût, cette troisième autre ? } Sourate An-Najm v.19 


Ces noms représentent trois parmi les plus importantes idoles 
adorées par les gens de la période antéislamique, principalement 
les gens du Hijâz. Lât appartenait aux gens de Tâ*if et les environs, 
‘Ouzzâ aux gens de Qouraysh et Banû Kinâna, et Manât aux gens de 
Banû Hilâl. Et Ibn Hishâm (4) a dit : « Elle appartenait aux gens de 
Huzayl et Khuzäâ'a ». 


Et Lât : La majorité le prononce ainsi, tandis qu'Ibn °Abbäâs, Ibn 
Zubayr, Moujâhid, Aboû Sâlih, Ruwaysh le prononcait : Lâttu. 


Selon le premier avis, Al-Lât dérive du mot « /lâh », la divinité. Et 
Ouzzâ dérive du mot « Al °AZîz ». 


Ibn Kathîr (x) a dit : « Lât était un rocher blanc, sculpté. Une 


maison était construite par-dessus, décorée par des draps et des 
rideaux. Autour se situait un parvis. Les gens de Tâ’ifen étaienttrès 
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fiers et s’en vantaient aux autres tribus arabes. Ceci a été cité par 
Ibn Hishâm » 78, 


Selon le deuxième avis, Ibn ‘Abbâs (:#) dit que c'était un homme 
qui s’occupait d'apporter l’eau « yaluttu » aux pèlerins. Lorsqu'il 
mourut, les gens se recueillirent auprès de sa tombe??. 


Je dis : «Il n’y a pas de contradiction entre ce qui est mentionné par 
Al Boukhäâri (:) et autres, concernant le fait que ce soit un rocher 
adoré et portant son nom, et l’adoration de sa tombe lorsqu'il 
mourut. 


Quant à ‘Ouzzä : Ibn Jarîr (:&) dit que c'était un rocher surmonté 
d'une construction décorée de rideaux. Elle se situait entre La 
Mecque et Tâ’if. Qouraysh la vénérait, comme l’a dit Aboû Soufyân 
le jour de la bataille d'Ouhoud : « Nous avons ‘Ouzzäâ, quant à vous, 
vous n'avez rien ». Le messager d'Allah (#) dit alors : « Dites-leur : 
«Allah est notre protecteur et vous n'en avez pas »80. 


Le lien de ce verset du coran et le titre du chapitre est que 
l'adoration des polythéistes pour ‘Ouzzä, le rocher et Manât ne se 
réalisa que parce que leurs cœurs étaient remplis d'espoir pour 
elles, afin d'atteindre ce qu'ils espéraient comme bénédiction, 
comme venue du bien et départ du mal. Ce furent donc des idoles 
adorées en dehors d'Allah, et ceci montre bien l’égarement évident 
des polythéistes, et la perversion de leurs croyances. Allah a dit : 


RTE ue 4 Pa, > 47 - Ge SE Sue GT 4 2957 
VER Toy os mgnès V5 as N Le ddl 595 ce Toosdenss 
+ » LE pe R 
al de Léna 


78 Tafsîr Ibn Kathîr 4/254. 
79 AI Boukhâri n°4859. 
80 A] Boukhârî n°3039. 
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{Ils adorent au lieu d'Allah ce qui ne peut ni leur nuire ni leur 
profiter et disent: «Ceux-ci sont nos intercesseurs auprès 
d'Allah } (10/18) 


L'adoration des tombes, des arbres et des pierres est la base du 
polythéisme, et ceci, voir pire encore, se produit dans cette 
communauté actuellement. 


Aboû Wâqid Al-Laythî (#) a dit : « Alors que nous venions 
récemment de nous convertir à l'Islam, nous sortimes en 
expédition avec le Prophète (%#) pour la bataille de Hounayn. 
Les polythéistes avaient l'habitude de se recueillir au pied 
d'un jujubier auprès duquel ils se retiraient. Ils le 
surnommaient : « l'arbre aux nœuds ». Ils y accrochaient leurs 
armes. Apercevant un jujubier nous dîmes au Prophète (%) : « 
Ô Prophète d'Allah ! Désigne-nous un arbre semblable au leur 
». Le Prophète (%) s'exclama : « Allah est le plus grand ! Cesont 
les chemins ! Par Celui Qui détient mon âme entre Ses mains, 
vous venez de tenir les mêmes propos que ceux qu'ont tenus 
les enfants d'Isrâ'îl à Moûssâ 


ge Dre Se IR Se à Gé AS SP ch: 
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{ Désigne-nous une divinité semblable à leurs dieux » Il a 
dit : « Vous êtes certes des gens ignorants. } (Sourate Al 
A'raf v.138) 


Vous suivrez certes les voies de ceux qui vous ont précédés »81, 
Sa parole : « Aboû Wâqgid Al-Laythf (:#) » : C'est un compagnon 


connu, qui mourut en l’an soixante-huit à l’âge de quatre-vingt-cinq 
ans. 


81 At-Tirmidhf n°2185 qui l’a authentifié 
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Sa parole : « nous sortîmes en expédition avec le Prophète (#) » : Ce 
sont des mecquois dont la conversion à l'Islam était récente. 


Sa parole : « pour la bataille de Hounayn » : C’est une vallée connue, 
qui se situe à l’ouest de la Mecque, endroit dans lequel le Prophète 
(Æ) y combattit Hawâzin, comme le mentionne Allah : 


ES D Le ND DO 

Ne es conalae Re ls 7e 

Es FRE où LS à ns 3 DE F2 
{Et [rappelez-vous] le jour de Hounayn, quand vous étiez fiers 
de votre grand nombre et que cela ne vous a servi à rien } 


(9/25) 


Sa parole : « Alors que nous venions récemment de nous convertir à 
l'Islam » : Ce sont des mecquois dont la conversion à l'Islam était 
récente. Pour cette raison, la forme de polythéisme mentionnée 
dans le hadith leur était encore inconnue, contrairement aux autres 
dont la conversion était plus ancienne. 


Sa parole : « Les polythéistes avaient l'habitude de se recueillir au 
pied d’un jujubier auprès duquel ils se retiraient » : Ils s’y retiraient 
en signe d’adoration, de glorification, de recherche de bénédictions, 
de par leur croyance que ceci apportait la bénédiction. 


Sa parole : « Apercevant un jujubier nous dîmes au Prophète (£) : « 
Ô Prophète d'Allah ! Désigne-nous un arbre semblable au leur». » : Ils 
pensèrent que si le Prophète (#) leur aurait accordé cela, la chose 
aurait été permise et ils y auraient pu tirer, selon cette croyance, la 
bénédiction. 


Sa parole : « Le Prophète (#) s'exclama : « Allah est le plus grand 
!».» : [dit cela pour glorifier et valoriser Allah du fait qu’on puisse 
penser lui donner un associé dans l’adoration, alors que c’est Son 
droit seul d’être adoré, comme Il le dit : 
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{ Dirige tout ton être vers la religion exclusivement } (30/30) 


CIRE TR 


€ Ne sois point du nombre des associateurs } (28/87) 


2 all lez: 35Ù 
{ Dirige tout ton être vers la religion de droiture } (30/43) 


Ceci illustre la sincérité, et ce qui s’y oppose est le polythéisme. 


Ces deux versets contiennent - ainsi que d’autres dans le même 
sens -— l’unicité contenue dans l'attestation de foi, avec la négation 
et l'affirmation. Et l'explication de tout ceci a précédé. 


Celui donc qui oriente son cœur vers autre qu'Allah pour profiter 
d’un bien ou repousser un mala certes associé, etle Coran en entier 
réitère cet ordre grandiose à de maintes reprises. Ceci est la base 
de l'Islam, et c’est la sincérité, religion pour laquelle Allah n'accepte 
de personne aucune autre que celle-ci. 


Sa parole : « Ce sont les chemins ! » : Les chemins et voies qui 
divergent de la religion qu’Allah a légiféré à Ses serviteurs. 


Sa parole : « Par Celui Qui détient mon âme entre Ses mains » : Il jura 
pour rendre le sens de sa parole encore plus lourd. « Vous venez de 
tenir les mêmes propos que ceux qu'ont tenus les enfants d'Isrâ'il à 
Moûssà : « Désigne-nous une divinité semblable à leurs dieux ». » : La 
recherche de bénédiction auprès des arbres et des pierres emmène 
à leur adoration, même si le nom qui leur est donné est autre. C’est 
pour cela qu’il a fait un parallèle entre leur parole et celles que les 
enfants d'Isrâ’îl ont prononcée à Moûssâ : « Désigne-nous une 
divinité semblable à leurs dieux ». 
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Il apparait donc de ce hadith que la demande de bénédiction auprès 
des arbres et des pierres est du polythéisme tout comme 
l'adoration des idoles est du polythéisme. 


Sa parole : « Vous suivrez certes les voies de ceux qui vous ont 
précédés » : C'est-à-dire les voies des juifs et des chrétiens. Ceci s’est 
produit dans cette communauté, tout comme le Prophète (#) nous 
en avait informés. Les gens empruntèrent les chemins de ces gens, 
comme ceci est mentionné dans les hadiths authentiques, comme 
celui-ci : « Vous suivrez certes pas à pas les chemins de ceux qui vous 
ont précédés, au point ou s'ils rentraient dans la grotte d'un ours, 
vous y rentreriez également ». Les gens présents demandèrent : « Ô 
Messager d'Allah ! (Veux-tu dire) Les juifs et les chrétiens ? » Il 
répondit : « (Oui !) Qui d'autre ? ». 


Ce hadith se trouve dans les deux recueils de hadiths authentiques, 
selon Aboû Sa‘îd Al-Khoudri (:&) 


Et dans une autre version : « Qui, parmi les gens, sinon eux ? »82. 


82 A] Boukhâri 7319 
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Chapitre 9 : 


Concernant le sacrifice par égorgement pour autre 
qu’Allah | 


Allah a dit : 
Re Led Le =: ee é Prd a A SRE de Ld a oe ga CA ft € en 3 
4 EE NÉ dll 05 di jee Gles 5 Ge ol JS 


e LÉ O0 Ë 4 > = 
AT (Jet Es sal EU 
€ Dis : « En vérité, ma prière, mes actes de sacrifice, ma vie et 
ma mort appartiennent à Allah, Seigneur de l'Univers. A Lui 


nul associé. C'est cela qu'il m'a été ordonné et je suis le 
premier à me soumettre ». } Sourate Al-An’âm v.162 


Ibn Kathîr (:) a dit : « Allah lui ordonne d'informer les polythéistes 
qui adorent autre qu’Allah et qui égorgent pour lui : que lui (#) 
voue un culte exclusif à Allah, dans sa prière comme dans ses 
sacrifices. Car les polythéistes adorent les statues, égorgent pour 
elle, et dans ce sens, Allah lui ordonna de diverger d'eux, et de 
prendre clairement position sur une autre voie, en s’orientant dans 
l'intention, le but et la fermeté vers l'intention pure pour Allah le 
Très-haut » 83. Fin de citation. 


Et les cinq prières représentent l’une des plus importantes 
obligations après l'attestation de foi. 


Sa parole : « Ma prière » : Cela englobe les prières obligatoires et 
les surérogatoires, car chaque prière est une adoration. Et chaque 
prière englobe les deux formes d'invocation : l’invocation de 
demande et l'invocation d’adoration. Ce qui contient une demande 


83 Tafsîr Ibn Kathîr 2/199. 
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et une question s'appelle une invocation de demande, et ce qui 
contient la louange, l'éloge, la glorification, (les termes utilisés 
dans) l'inclinaison et la prosternation et autres que cela parmi les 
piliers et les obligations de la prière, ceci est une invocation 
d'adoration. 


Et ceci est ce qui rend juste l'appellation « prière ». Car la prière va 
englober ces deux formes d'invocation, car dans la langue arabe 
comme dans la terminologie religieuse, ces deux termes sont liés. 
Ceci a été relaté par Shaykh Al-Islam (#) et son élève Ibn Al- 


Qayyim (4). 


Sa parole : « Mes actes de sacrifice » : Ath-Thawri (4) dit, d'après 
As-Souddi (ä), d’après Sa‘îd Ibn Joubayr (:#) : « Elles représentent 
mes immolations »84, Ceci est également la parole d’Ad-Dahhäk (:,). 


Sa parole : «Ma vie et ma mort » : C'est-à-dire ce qui va se produire 
dans ma vie, et ce sur quoi je vais mourir, comme foi et actes 
vertueux, tout ceci « appartiennent à Allah » : sincèrement pour 
Son Visage et « À Lui nul associé. C'est cela qu'il m'a été ordonné 
et je suis le premier à me soumettre » : C'est-à-dire : Je suis le 
premier des musulmans de cette communauté, et ceci est la parole 
des savants du Tafsfr. 


Le but de ce verset est de mettre en évidence que toutes les paroles 
et les actes du serviteur, apparents comme cachés, doivent 
exclusivement être voués à Allah et il n’est pas permis d’en vouer 
ne serait-ce qu’un minimum à autre qu’Allah, quel qu'il soit. Celui 
qui ferait cela en vouant quelque chose à autre qu’Allah tomberait 
inévitablement dans le polythéisme qu’Allah a interdit et au sujet 
duquel il est précisé et répété dans le coran que toute l’unicité et ce 
qui en découle comme mise en évidence et adoration, négation du 
polythéisme et désaveu tourne autour de ce genre de verset : « Je 
ne suis pas du nombre des polythéistes » 


84 At-Tabarî n°11123. 
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F HDi 
€ Accomplis la prière pour ton Seigneur et sacrifie } Sourate 
AI Kawthar v.2 


Shaykh Al-Islam Ibn Taymiyyah (4) a dit : «Allah lui a demandé de 
réunir ces deux adorations, qui sont la prière et l’immolation, car 
toutes deux sont un rapprochement envers Allah, une soumission, 
une bonne pensée envers Allah, une force dans la certitude, un 
apaisement du cœur qui se dirige vers Allah, et tout ceci s'oppose 
aux gens de l’orgueil, aux gens qui pensent pouvoir se passer 
d'Allah, qui estiment ne pas avoir de besoins spécifiques à 
demander, s'ils devaient prier leur seigneur, ceux qui n’égorgent 
pas pour Allah, de peur d’être atteint pas la pauvreté. C’est donc 
pour cela qu’Il a réuni ces deux choses dans ce verset : « Accomplis 
la prière pour ton Seigneur et sacrifie ». » 85. Fin de citation. 


Et de même, Allah #£ a dit: 


4 
le Fe A 7 70 8 A7, 2 7.3 


AR A dd Z Tune Dre 
cie A 44] Jal les xl +5 


€ Vous sont interdits [...] et ce sur quoi on a invoqué un autre 
nom que celui d'Allah } (5/3) 


n 


CAR (:#) a dit : « Le Prophète (#) m'a informé de quatre 
paroles : « Qu'’Allah maudisse celui qui égorge une bête pour 
un autre que Lui, qu'Allah maudisse celui qui maudit ses 
parents, qu'Allah maudisse celui qui héberge un innovateur 


85 Majmoû: al-fatäwâ 16/531-532 
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(Mouhdith), qu'Allah maudisse celui qui change les limites | 
des terrains »86, 


A Ibn Abî Tâlib (:#) : Il s’agit de l’imam Aboû Al-Hassan al- 
Hâshimi, cousin du Prophète (#), époux de sa fille Fâtimah Az- 
Zahrâ’ (). Il fut parmi les tous premiers à embrasser l'Islam, et 
participa à Badr, au pacte de réconciliation, et il est l’un des dix à 
qui le paradis a été annoncé, il fut de même le quatrième calife bien 
guidé. Il fut tué par Ibn Muljim al-khariji, en l’an quarante, lors du 
mois de Ramadan. 


Aboû As-Sa‘âdât (4) a dit : « La base du terme « maudire » veut 


dire, en langue arabe « le fait d’être chassé, et d'être éloigné 
d'Allah » 87. 


Sa parole : « Celui qui égorge une bête pour un autre que Lui » : 
Shaykh Al-Islam Ibn Taymiyyah (4) a dit : « L’apparence de ce 
verset englobe ce qui est immolé pour un autre qu’Allah, en disant 
par exemple : « Ceci est mon immolation pour untel ». Et dès qu’un 
autre qu’Allah est voulu, peu importe que cela soit prononcé ou pas. 
Et l'interdiction de ce genre d’immolation (qui sert de 
rapprochement) parait encore plus évident que ce qui est égorgé 
uniquement pour (tirer profit de) la viande et au cours de laquelle 
on aurait prononcé le nom du Christ, ou quelque chose de 
semblable. Et de même, ce qui a été égorgé dans l'intention de se 
rapprocher d'Allah est plus pur et plus grandiose que ce qui est 
égorgé uniquement pour (tirer profit de) la viande et au cours de 
laquelle on aurait prononcé le nom d’Allah. Tout comme une viande 
sur laquelle le nom du Christ, de Zahra ou autre a été prononcé lors 
de l’égorgement en raison de la mention d’un autre qu'Allah ; la 
même comparaison s'applique à l’adoration d’un autre qu’Allah, qui 
est en elle-même d’une pire mécréance que la demande d'aide à un 
autre que Lui. Partant de là, Celui qui égorge pour autre qu’Allah en 


86 Mouslim n°1978. 
87 An-Nihäyah Ff Gharib Al-Hadith 4/220 
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cherchant le rapprochement avec cet autre, sa viande sera interdite 
même s’il prononce « au nom d'Allah ». Et ceci est présent parmiun 
groupe d’hypocrites de cette communauté, qui se rapprochent des 
astres en leur vouant leurs immolations et autres que cela. Ceux-ci 
sont des apostats dont la viande n’est pas permise … » 


Je dis : « La viande égorgée pour les djinns prend le même statut ». 


Sa parole : « Qu’Allah maudisse celui qui maudit ses parents » : Nous 
trouvons dansles deux Sahîh que le Prophète (#) a dit : « Fais partie 
des grands péchés que la personne insulte ses parents ». Les gens ont 
demandés : « Ô messager d'Allah ! Une personne insulte-t-elle ses 
parents ? » Il répondit : « Oui ! Par le fait qu'un homme insulte le père 
d'un autre. Le second se venge en insultant le père du premier. Puis 
insulte sa mère et il insulte sa mère »88. 


Sa parole : « qu'Allah maudisse celui qui héberge un 
innovateur (Mouhdith) » : C'est-à-dire : Il le cache et le préserve. 


Concernant le terme « Mouhdith », Aboû As-Sa‘âdât (4) a dit : «Ce 
terme a été rapporté de deux manières : « Mouhdith » et 
« Mouhdath », et ces deux termes renvoient, en grammaire arabe, à 
l'auteur de l’action pour le premier terme, et à celui ou ce qui subit 
l’action pour le second terme. 


Concernant le premier terme, le sens est donc : Le fait de secourir 
un innovateur, de le protéger, de l’accueillir, et de le préserver de 
celui qui veut se disputer avec lui, d'intercéder en sa faveur dans le 
talion, etc. 


Concernant le second terme, il désigne la chose innovée en elle- 
même. Le sens de l'hébergement est donc ici : la satisfaction et le 
secours, car si la personne agréée son innovation et reconnaît la 
pratiquer, sans la blâmer, elle l’a hébergée (en elle) »82. 


88 AI Boukhârî n°5973 Mouslim 90. 
89 An-Nihâyah Ft Gharib Al-hadîth Wa Al-Athar 1/351. 
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Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « Ce grand péché a un degré différent 
selon l'innovation pratiquée. Donc plus l'innovation sera grave, 
plus le péché sera grand ». 


Sa parole : « qu'Allah maudisse celui qui change les limites des 
terrains » : Les symboles et les délimitations qui y sont posées afin 
de distinguer le droit de chacun des voisins, s’ils se partagent un 
terrain ou se situe pour chacun sa terre ou sa maison. 


Aboû As-Sa‘ädât (4) a dit : « Ce sont les jalons et les frontières » ?0. 
Ceci se produit donc en déplaçant un des signes limitrophes de son 
voisin car ceci empiète sur son droit. Ceci est une grande injustice 
et il est venu dans un hadith : « Celui qui s'empare injustement d'un 
empan de terre sera terrassé par les sept terres qui lui étrangleront 
[la gorge], et ce, au Jour du jugement »°1. Comme la majorité des 
humains peuvent être ignorante, au point ou leur ignorance et leur 
injustice les font chuter dans ce qui cause leur perdition dans cette 
vie d’ici-bas tout comme dans l'au-delà. Leur foi au Jour dernier est 
faible, tout comme leur foi à la pesée de leurs actions, au paradis, à 
l'enfer. Nous demandons à Allah le pardon et la préservation, dans 
cette vie d'ici-bas tout comme dans l’au-delà. 


D'après Târiq Ibn Shihäb (:#:), le Prophète (#) a dit : « Un 
homme est entré au paradis par une mouche, et un autre est 
entré en enfer pour la même raison ». Les Compagnons 
demandèrent : « Comment cela se peut-il, ô Prophète d'Allah ? 
(£) ». Il répondit : « Deux hommes rencontrèrent sur leur 
route un peuple qui avait une idole. Ce peuple ne permettait à 
personne de continuer son chemin sans offrir de sacrifice à 
l'idole. Ils dirent à un de ces deux hommes : « Sacrifie quelque 
chose ». 


30 An-Nihäyah Ff Ghartb Al-hadith 1/183. 
91 Al Boukhâri 2452 Mouslim 1610. 


$ 130 4 


Qourratou ‘Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


Il répondit : « Je ne possède rien que je puisse sacrifier ». Ils 
lui dirent : « Sacrifie ne serait-ce qu'une mouche ». II s'exécuta 
et on lui laissa le passage. Il entra alors en enfer. Ils dirent à 
son compagnon : « Sacrifie quelque chose ». Il répondit : « 
Jamais je ne sacrifierai une chose pour autre qu'Allah. D'un 
coup d'épée, il fut tué et entra au paradis »°2. 


Sa parole : « Târiq Ibn Shihäb (:#) » : Il s’agit de Târiq al-Bajalf al- 
Ahmasî Aboû Abdillah. Aboû Dâwoûd (:) a dit: «Il a vu le Prophète 
(#) mais n’a rien entendu de lui ». 


AI-Hâfiz (&) a dit : « Si cela est confirmé qu'il a effectivement 
rencontré le Prophète (#) alors c’est un compagnon. Mais dans le 
cas où il n'aurait pas entendu ne serait-ce qu'une de ses paroles, 
alors ce qu'il rapporte s'appelle un « hadith Moursal » (on attribue 
la parole au compagnon). Cette parole est acceptable selon l'avis le 
plus probable. Il mourut, selon ce qu'a confirmé Ibn Hibbân (&), en 
l'an quatre-vingt-trois. 


Ibn Al-Qayyim (4) a dit « L'imam Ahmed (#) a dit : « D'après Al- 
Amash, d’après Soulaymäân Ibn Maysarah d’après Târiq Ibn Shihâb 
qui remonte cette parole au Prophète (#) : « Un homme est entré au 
paradis par une mouche... » Le hadith ». 93 


Sa parole : «parune mouche » : C'est-à-dire : À cause d’une mouche. 


Sa parole : « Comment cela se peut-il, ô Prophète d'Allah ? (Æ) » : C'est 
comme si — et Allah est le plus savant - ils ne considérèrent pas 
totalement la gravité de cet acte qui fut de se rapprocher d’une 
idole avec une simple mouche. Le Prophète (#) leur expliqua alors 
que celui qui ferait cela voir pire mérite l'enfer. 


%2Ahmed dans Kitâb Az-zouhd pages 15 et 16, avec une chaîne de rapporteurs 
authentique 
33 Ad-Dâ Wa Ad-Dawâ' page 52. 
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Sa parole : « Deux hommes rencontrèrent sur leur route un peuple 
qui avait une idole. Ce peuple ne permettait à personne de continuer 
son chemin sans offrir de sacrifice à l'idole. Ils dirent à un de ces deux 
hommes : « Sacrifie quelque chose ». Il répondit : « Je ne possède rien 
que je puisse sacrifier ». Ils lui dirent : « Sacrifie ne serait-ce qu'une 
mouche ». Il s'exécuta et on lui laissa le passage. Il entra alors en 
enfer » : Et ceci est conforme au hadith rapporté {dans le chapitre 
trois de ce livre « la crainte du polythéisme »} par Mouslim d’après 
Jâäbir (#) que Le Prophète (#) a dit : « Quiconque rencontre Allah 
sans ne Lui avoir rien associé entrera au paradis, et quiconque le 
rencontre en Lui ayant associé quoi que ce soit entrera en enfer ». 


Si cette sentence est pour celui qui se rapproche d’une statue par 
une simple mouche, qu’en est-il de celui qui égorge chameaux, 
vaches et moutons afin de se rapprocher, par son immolation et son 
égorgement, de quelqu'un d’adoré en dehors d'Allah, parmi les 
morts, les absents, les Tawâghît, les monuments, les mausolées, les 
arbres, les pierres et autres que cela ?! 


Ces polythéistes-ci, parmi les contemporains de cette communauté 
estiment que cela est meilleur que le sacrifice légiféré le jour de la 
fête du sacrifice ! Il se peut même que certains estiment que ceci 
remplace même cela, de par leur ferveur, leur glorification et leur 
espoir placé en celui qu'ils adorent en dehors d'Allah. Cette chose 
est tellement répandue, et pire que cela encore se trouve 
désormais. 


Sa parole : « Ils dirent à son compagnon : « Sacrifie quelque chose ». 
Il répondit : « Jamais je ne sacrifierai une chose pour autre qu’Allah. 
D'un coup d'épée, il fut tué et entra au paradis ». » : Ceci montre la 
place donnée au polythéisme dans le cœur de ceux qui ont la foi, et 
le fait qu'ils font tout pour le fuir, qu'ils s’'empressent vers la 
sincérité du culte, comme cela est venu dans le hadîth de Anas (:&), 
que l’on trouve dans le Sahîh Al Boukhäâri et autre : « 1] y a trois 
choses qui donnent à la personne qui les goûte la saveur de la foi... » 
et dans ce hadith nous trouvons : « Qu'il détesterait revenir à la 
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mécréance - après qu'Allah l'en ai délivré - tout comme il détesterait 
être jeté au feu ». 


Ceci montre aussi les différents degrés de la foi chez les gens, car 
cet homme qui s’est rapproché par une mouche n'avait pas fait 
auparavant d'acte par lequel il méritait l'enfer, si ce n’est avec cette 
mouche qu'il a tuée pour cette statue. Et ceci est l'apparence du 
hadith, et Allah est le plus savant. 
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Chapitre 10: | 


On ne sacrifie pas pour Allah dans un endroit où 
l'on sacrifie pour autre que Lui | _— 


L'auteur (:&) nous oriente ici vers un acte commis parles gens dans 
la région du Nejd et autres, avant que ne parvienne à ces contrées 
le prêche de l’unicité. Les gens immolaient pour les djinns, en leur 
demandant de les guérir de leurs maladies. Pour cela, ils se 
rendaient à un endroit précis. Allah a repoussé ce polythéisme-ci 
par le prêche Islamique. À Allah toute la louange donc, pour avoir 
fait disparaître ce polythéisme, ces innovations et cette perversion, 
en dressant un prêche (rappelant aux gens) l’unicité du Seigneur 
des hommes. 


Allah # a dit : 
ES Re DR AR NN RER TR ne Te LATINE 
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{Ne te tiens jamais dans (cette mosquée). Une mosquée 
construite sur la piété dès le premier jour est plus en droit 
que tu t'y tiennes dedans. (Dans celle-ci) se trouvent des 
hommes qui aiment se purifier, et Allah aime certes ceux qui 
se purifient } (sourate At-Tawbah, v. 108) 


Sa parole : « Ne te tiens jamais dans (cette mosquée) » : La 
mosquée Dirar, qui est mentionnée dans le verset suivant : 
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€ Ceux qui ont édifié une mosquée pour en faire [un mobile] de 
rivalité, d'impiété et de division entre les croyants, qui la 
préparent pour celui qui auparavant avait combattu Allah et 
son Envoyé et jurent en disant : « Nous ne voulions que le bien ! 
» [Ceux-là], Allah atteste qu'ils mentent. Ne te tiens jamais dans 
(cette mosquée). Une mosquée construite sur la piété dès le 
premier jour est plus en droit que tu t'y tiennes dedans. (Dans 
celle-ci) se trouvent des hommes qui aiment se purifier, et 
Allah aime certes ceux qui se purifient } (9/107-108) 


La deuxième mosquée mentionnée ici en fin de verset est la 
mosquée de Qoubâ’. Elle fut édifiée sur la piété dès le premier jour 
alors que le Prophète (#) émigra vers Médine. Concernant la 
mosquée Dirar, elle fut construite avant que le Prophète (#) ne 
parte pour l'expédition de Taboûk. Certains vinrent à lui, en lui 
demandant d'y prier. Ils dirent qu'elle fut construite pour accueillir 
les pauvres et les gens qui étaient éprouvés par les nuits froides de 
l'hiver. Il leur répondit : « Nous sommes (sur le point de partir) en 
voyage. Mais lorsque nous reviendrons, si Allah le veut (nous y 
prierons) ». Lorsqu'il revint à Médine, alors qu'il ne restait qu’un 
jour ou moins avant d'atteindre la ville, la révélation l’informa au 
sujet de cette mosquée. Il envoya alors un groupe d'hommes qui la 
détruisit avant qu'il n'ait lui-même atteint Médine (qu'’Allah prie 
sur notre Prophète et le salue) et Allah révéla ces versets°4. 


Concernant le lien entre ce verset et le titre du chapitre, nous 
voyons que cette mosquée a été construite sur la désobéissance à 


%4 L'histoire complète est relatée par Ibn Kathîr dans son Tafsfr 2/388-389. 
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Allah, et sur la mécréance, et devint par ce fait un endroit de colère. 
Allah a donc interdit à Son Prophète (#) de s’y tenir debout en 
raison de cette exception. Ce verset désigne une mosquée précise, 
mais l'interdiction est générale. De même, tous les endroits où l’on 
y commet des péchés prennent le même statut. Car les péchés 
salissent l'endroit et l’adoration d'Allah y devient interdite. A 
l'opposé de cela, nous trouvons les mosquées, qu’Allah a honorées 
lorsqu'elles construites sur Son obéissance, que l’on y prie la prière 
en commun, la prière du vendredi, et ces mosquées sont les plus 
nobles endroits de la terre. Allah a dit: 
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{ Dans des maisons [des mosquées] qu’Allah a permis que l’on 
élève, et où Son Nom est invoqué ; Le glorifient en elles matin 
et soir, des hommes que ni le commerce, ni la vente ne 
distraient de l’invocation d'Allah, de l’accomplissement de la 
prière, et de l’acquittement de l’aumône, et qui redoutent un 
Jour où les cœurs seront bouleversés ainsi que les regards } 
(24/36-37) 
Thâbit Ibn Ad-Dahhäâk (:#) a dit : « Un homme avait fait le | 
serment vertueux de sacrifier une chamelle à un endroit, 
nommé Buwânah. Il questionna le Prophète (#) qui lui dit :| 
« S'y trouvait-il une idole adorée dans la période 
antéislamique ? » On lui répondit : « Non ». Le Prophète (#) 
continua : » Y célébrait-on une fête polythéiste ? » La réponse 
fut la même. Le Prophète (#) dit alors : « Respecte ton serment, 
car on ne doit pas respecter un serment pour désobéir à Allah, 
ou concernant des biens que l'on ne possède pas »°. 


35 Aboû Dâwoûd n°3313 et la chaîne de rapporteurs correspond aux conditions 
de Al Boukhäâri et Mouslim. 
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Sa parole : « Thâbit Ibn Ad-Dahhäk (:#) » : Il s’agit d'Aboû Khalifa 
al-Ash?hali, c'est un célèbre compagnon. Aboû Qilâbah rapporta de 
lui. Il mourut en l'an soixante-quatre. 


Sa parole : « Buwânah » : Appelé également Bawânabh, l’imam al- 
Baghawî (4) a dit que c’est un endroit en aval de La Mecque. Aboû 
As-Sa‘âdât (ä) a dit que c’est un plateau (ou une colline) qui se 
situe derrière Yanba’. 


Sa parole : « S'y trouvait-il une idole adorée dans la période 
antéislamique ? » : On voit ici l'interdiction de formuler un vœu s’il 
se trouve à cet endroit une idole, et ceci est valable également si 
l'idole est enlevée. 


Sa parole : « Ÿ célébrait-on une fête polythéiste ? » : Shaykh Al-Islam 
(4) a dit : « la fête est un mot désignant un grand rassemblement 
qui se répète chaque année, ou chaque semaine, ou encore chaque 
mois. Ce qui est voulu ici est un rassemblement des gens de la 
période antéislamique à une occasion précise. Le mot « fête » en 
arabe, regroupe donc de nombreux sens. 


Parmi ses sens : « Le jour qui revient » : comme la fête de la rupture 
du jeûne, ou le jour du vendredi. Et de même : « Le 
rassemblement ». Et encore : « Les œuvres qui y sont accomplies, 
par adoration ou habitude ». 


La fête est spécifiée par un lieu, mais peut-être déplacée 
régulièrement. Le mot « fête » regroupe tout cela. 


Concernant le temps, nous avons la parole du Prophète (#) 
concernant le jour du vendredi : « Certes, Allah a donné aux 
musulmans ce jour-ci comme ‘Id »°%6. 


%6 [bn Mâjah n°1098 Mâlik n°113. 
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Concernant le rassemblement et les actes, nous avons la parole 
d'Ibn Abbäâs (:#) : « J'ai témoigné du ‘Id avec le Prophète (&) »°7. 


Concernant l'endroit, nous avons la parole du Prophète (#) : « Ne 
prenez pas ma tombe comme ‘Id ». 


Ce mot désigne donc généralement un jour précis ainsi que les 
œuvres qui y sont commises, à l'exemple de la parole du Prophète 
(4) : « Laisses-les Ô Aboû Bakr, chaque peuple à des jours de fête »°8 
Fin de citation. 


Les polythéistes actuels ont innovés des fêtes auprès des tombes, 
adorées en dehors d'Allah. Ils appellent cela ainsi, comme par 
exemple l’anniversaire d’al-Badawî en Égypte, et c’est même pour 
eux encore plus valorisé qu'une fête, alors que ni s’y trouve que du 
polythéisme et des péchés ignobles. 


Je dis : « Nous voyons bien ici l'interdiction de se servir de lieux ou 
les polythéistes se rendaient, afin que nous y adorions Allah, et ce, 
même si toutes les traces de polythéisme ont disparues, car ce fut 
un endroit qu’Allah a renduillicite en raison du polythéisme et des 
péchés jadis commis. Et le hadith - même s’il concerne le vœu - 
englobe toute forme d’adoration vouée à Allah. Il n'y a aucune 
différence, donc ne prends pas un de ces lieux souillés, dans 
lesquels ce qui a été commis a mis Allah en colère, pour L’y adorer ». 


Ceci étant dit, nous apercevons le lien entre cehadithetle titre du 
chapitre. L'auteur (%#), ici n'a donc pas voulu spécifier 
l'immolation, mais elle ne fut citée qu’à titre d'exemple. 


Certains ont évoqués le fait que l’idole de Ta”îf ait été remplacée 
par une mosquée, et la réponse - et Allah est le plus savant - : Si cet 
endroit aurait été délaissé totalement, il aurait été à craindre pour 
les cœurs de certains ignorants, et que par leur cause, une statue 
soit à nouveau érigée. Une mosquée a donc été bâtie, et ce qui se 


7 Ahmed 1/242 Al Boukhäâri n°977. 
38 AI Boukhäâri n°3931 Mouslim n°892. 
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produisait avant cela a été effacé, tout comme les traces de 
polythéisme. Cet endroit est donc spécifique de par cette cause, et 
Allah est le plus savant. 


Sa parole : « Respecte ton serment » : Car rien ne l'empêche. 


Sa parole : « on ne doit pas respecter un serment pour désobéir à 
Allah » : Ce hadith est donc une preuve que définir des endroits où 
le polythéisme et les péchés sont, ou ont été commis, est interdit 
pour venir y adorer Allah. Si une personne a fait le vœu de venir à 
ce genre d’endroit, qu'il ne l’accomplisse pas. 


Sa parole : « ou concernant des biens que l'on ne possède pas » : Le 
Shaykh a dit : « Si le vœu contient quelque chose que la personne 
concernée ne possède pas, comme le fait de dire par exemple : «Si 
Allah guéris ce malade, alors je m'engage envers Lui à libérer 
l'esclave de telle personne ». Par contre, il peut s'engager dans une 
chose plus générale, comme le fait de dire : « Si Allah guéris ce 
malade, alors je m'engage envers Lui à libérer un esclave ». Si Allah 
guéris cette personne, alors l’auteur du vœu devra trouver et 
libérer un esclave » °°. 


Sa parole : « Aboû Dâäwoûd » : Il s’agit de Soulaymân Ibn Al-Ash‘ath 
Ibn Ishâq Ibn Bashîr Ibn Shidâd al-Azadfi as-Sijjistâni, compagnon 
de l’imam Ahmed Ibn Ianbal (), auteur des « Sounan », de « Al- 
Marâsil » et autres. Ce fut une personne de confiance, un imam, 
Hâfiz de hadiths, qui compte parmi les grands savants. Il mourut en 
l'an deux cent soixante-quinze, qu'Allah lui accorde Sa miséricorde. 


%9 Sharh Al-Masäbih. 
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Chapitre 11 : 


Le vœu pour un autre qu'Allah fait partie du 
polythéisme 


| Allah #£ a dit : 


Fort PRÉ S SES os AE à À 

balai où DE Les Os AL À 9 9 
€ Ils accomplissent leurs vœux et craignent un jour dont le 
mal sera répandu } (Sourate Al-Insân, v. 7) 


Al-‘Imâd Ibn Kathîr (&) a dit : « Ce verset montre que ces gens 
adorent Allah par ce qu’il leur a rendu obligatoire, en accomplissant 
les ordres et les obligations fondés sur la législation, et ce qu'ils se 
sont rendus obligatoire à eux même à travers les vœux » 100, 


à 


A AT. COPIMRS 87 7 É—. 
s4olx) dl 16 6 5 fan Le Eits 
(Quelles que soient les dépenses que vous avez faites, ou le 
vœu que vous avez voué, Allah le sait } (sourate Al-Baqgarah, 
| v. 270) 


Al-‘Imâd Ibn Kathîr (&) a dit : « Allah nous informe qu'il est le 
parfait Connaisseur de l’ensemble des actes accomplis par les 
serviteurs concernant les dépenses et les vœux et ceci sous-entend 
la récompense grandiose qu’Il a préparé à ceux qui agissent ainsi, 
tout en recherchant Son visage » 101. 


100 Tafsîr Ibn Kathir 4/455. 
101 Tafsîr Ibn Kathîr 1/323. 


$ 141 À 


Qourratou “Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


Shaykh Al-Islam Ibn Taymiyyah (4) a dit : « Quant au vœu accompli 
pour autre qu’Allah, tel que le vouer à une statue, au soleil, à la lune, 
aux tombes ou bien autre que cela est du polythéisme ». 


Et il a dit aussi : « Celui qui voue un vœu aux tombes, ou autre, et 
prétend que ceci est accepté ! Comme le prétendent certains 
polythéistes : Ce vœu est un péché, à l'unanimité des musulmans. Il 
n'est pas permis de l’accomplir, de même s’il fait le vœu de 
dépenser de l'argent pour habiller ces tombes (adorées en dehors 
d'Allah) avec des rideaux ou de les repeindre, ou encore pour aider 
ceux qui viennent se recueillir à cet endroit. alors tout ceci 
comporte une ressemblance avec Al-Lât, ‘Ouzzâ et Manût. Les biens 
des gens sont dilapidés à tort, et ils repoussent les gens du Sentier 
d'Allah. Ces gens qui s’y rendent ont une ressemblance avec ceux à 
propos desquels al-Khalil (44) a dit : 


RU CNE TE in Us de 
ose D 251 cal CLS ous Le c40%55 45 OU il 
€ Lorsqu'il dit à son père et à son peuple : « Que représentent 
donc pour vous ces statues auxquelles je vous vois tant 
attachés ? } (21/52) 


Tout vœu voué à ce genre de choses est un péché qui comporte en 
plus de cela une ressemblance à ce que faisaient déjà d’autres 
polythéistes ». Fin de citation. 


Il en est ainsi car celui qui formule un vœu pour Allah Seul y 
rattache l'espoir en Lui Seul, tout en sachant que n’arrivera que ce 
qu'Allah a voulu, et que n'arrivera pas ce qu’Il n’a pas voulu. Et de 
même, personne ne peut retenir ce qu'il a voulu donner, et 
personne ne pourra donner ce qu'’Il a voulu retenir. L'unicité de but 
(Tawhîid Al-Qasd Wa At-Talab) équivaut donc à l’unicité d’adoration 
et c'est pour cela que l’accomplissement d’un vœu formulé dans 
l'intention d’obéir à Allah se rattache à cette catégorie d’unicité. 


Et toute adoration vouée à autre qu'Allah devient du polythéisme, 
du fait que l'orientation se fait vers un autre que Lui, dans les désirs 
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et les craintes. Celui-ci a donc associé à Allah dans l’adoration, et il 
a appliqué une chose contredisant ce qu'est venu nier l'attestation 
de foi. Il a placé une autre divinité au même niveau qu'Allah, et par 
là-même, il a rejeté la sincérité que cette parole englobait et 
impliquait. 


Et tous les chapitres que l’auteur (#) vient de citer montrent bien 


que celui qui donne des associés à Allah dans le but et la demande, 
a certes contredit l'attestation de foi, pour en appliquer le contraire. 
Il a appliqué des choses que cette parole est venue interdire, et il a 
rejeté l’unicité d'Allah que cette parole est venue ordonner. Ceci est 
donc du polythéisme, et ceci correspond bien à la parole de notre 
Shaykh (4) : « Et l'explication de ce chapitre va s’éclaircir avec les 
chapitres suivants » (chapitre cinq de ce livre). 


Et toute forme de polythéisme qui se produit - ou qui a eulieu dans 
le passé - contredit la parole de la sincérité (l’attestation de foi) et 
ce qu’elle contient comme unicité. 


Al-Azra’î (:&) a dit : « Quant au vœu adressé à un mausolée dans 
lequel se trouve la tombe d’un saint ou d’un Shaykh, ou un endroit 
fréquenté par les saints et les vertueux, alors il est clair que le vœu 
de cette personne est clairement adressé aux habitants de cet 
endroit, ou de ce mausolée, ou encore d’un centre spirituel, ou pour 
directement valoriser celui qui yestenterré,oul’endroittiré de son 
nom, ou encore annexé à son nom : Tous ces vœux-là sont nuls et 
non-exécutables. La croyance qui les accompagne, qui définit une 
spécificité à ces lieux, qui laisse croire que ces lieux font partie de 
ce qui peut amener le bien ou repousser un mal, ou encore ceux qui 
viennent par l'intermédiaire de ce vœu, y chercher la guérison à 
une maladie, au point où certains vouent des vœux à certains arbres 
lorsqu'ils ont su qu'un serviteur vertueux s’y était simplement 
adossé ! Ils accompagnent leurs vœux près de certaines tombes, par 
des cierges et des bougies, des lampes à huile et ils disent : « La 
tombe d’untel - ou l'endroit d’untel - réalise les vœux ! Ce qu'ils 
veulent dire par là est qu'ils obtiennent la chose qu'ils sont venus 
chercher, telle la guérison d'un malade, la préservation de leur 
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argent, et autre que cela parmi les sortes de vœux qu'ils ont 
souhaités. 


Ce genre de vœu, sous cette forme, est nul et non-avenant sans 
aucun doute, et même les vœux liés aux bougies, aux cierges et aux 
lampes à huile destinés aux tombes est interdit de manière 
générale. 


Parmi ceci, la multitude de cierges allumés sur la tombe d’Ibrâhîm 
al-Khafñl (##), et sur les tombes des autres prophètes et saints. 
Celui qui accomplit ce genre de vœu ne vise clairement par ceci que 
la recherche de bénédiction liée à la tombe, tout en pensant que ceci 
est une forme de rapprochement. Tout ceci est faux sans aucun 
doute, et ceci constitue un acte interdit, peu importe qu'il semble 
pour quelqu'un retirer un quelconque intérêt ou pas » 102, 


Le Shaykh Qâsim Al-Hanafñi (&) a dit : « Les vœux formulés par la 
majorité des ignorants auprès des mausolées, en cherchant par ce 
moyen à retrouver une personne disparue, à soigner un malade, ou 
pour n'importe quel besoin, et pour cela il vient voir certains 
vertueux, se couvrant la tête d’un châle et il dit : « Ô untel ! Si Allah 
me rend telle personne, ou soigne tel malade, ou me soulage de telle 
chose, tu auras tant et tant d’or ou d'argent, ou tu auras de la 
nourriture et de l’eau, ou des cierges et des lampes à huile ». Ce 
genre de vœu est nul, et cela à l'unanimité, pour plusieurs raisons : 


- C'est un vœu adressé à une créature, et ce genre de vœu 
n'est pas permis, car c’est une adoration et l’adoration ne 
doit pas être adressée à une parmi les créatures. 

- La personne à qui le vœu est adressé est morte, et le mortne 
possède rien. 

- Le fait de penser que le mort peut faire des choses qu'en 
réalité seul Allah est capable de réaliser ! Et la croyance en 
cela est du polythéisme ». 


102 Sharh Al-Minhâj. 
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Jusqu'à ce qu'il dise : « Lorsque tu comprendras cela, tu sauras donc 
que tout cet argent, tous ces cierges, ces lampes à huile et autres 
que cela, qui sont posés sur les tombes des morts en espérant se 
rapprocher d’eux est une chose interdite, à l’unanimité des 
musulmans. Et Ô combien les gens sont éprouvés par cela, surtout 
à l'anniversaire de Badawi » 103. 


Le Shaykh San’u Allah Al-Halabî Al-Hanafi (4) a dit, en réplique à 
ceux qui autorisent les immolations et les vœux destinés aux 
saints : « Ces immolations et ces vœux qui sont faits au nom d’une 
personne précise, se fait automatiquement pour autre qu'Allah, et 
ceci est donc caduc, et nous trouvons dans la révélation ce verset : 


ae SAT SA 25 LG Ns 
€ Et ne mangez pas de ce sur quoi le nom d'Allah n’a pas été 
prononcé } (6/121) 


de 
BTE NEA CN Nr ven RAR QE à AIMER eee 
€ Dis : « Ma prière, mes actes de dévotion ma vie et ma mort, 


sont pour Allah, le seigneur des mondes, à Lui nul associé } 
(6/162-163) 


Et vouer un vœu à autre qu'’Allah est du polythéisme, tout comme 
immoler pour autre que Lui ». Fin de citation. 


Âishah (&) rapporte que le Prophète (#) a dit : « Quiconque 
fait le vœu d'obéir à Allah, qu'il Lui obéisse. Et quiconque fait 
le vœu de Lui désobéir, qu'il ne le fasse pas »104 


Sa parole : « ‘Âïshah (&&) »: Il s’agit de la mère des croyants, épouse 
du Prophète (#), fille d'Aboû Bakr As-Siddîq (:#), la plus savante 


103 Sharh Dourar Al-Bihôr. 
104 AI Boukhäâri n°6696 et 6700 
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parmi les femmes concernant les hadiths du Prophète (#). Il 
l'épousa à l’âge de dix-septans, et consomma le mariage à dix-neuf 
ans. Elle fut la meilleure des épouses du Prophète (#), si ce n'est 
Khadiîjah (>) au sujet de laquelle les savants ont divergés. 
Néanmoins, le mieux est de ne pas dire : « ‘Âïshah (&) est la 
meilleure » ou « « Khadijah (#) est la meilleure ». 


La réalité est que Khadfjah (&) possède comme mérite d’avoir 
assistée au début de la révélation, et non ‘Âïshah (&), et par cela et 
eut très tôt la foi au Prophète (#), avant les autres. Elle le soutint 
dans cet état-ci du début de la révélation, comme cela est 
mentionné dans Sahîh Al Boukhäârî1® et autre. Elle demeura ainsi 
jusqu’à ce que la mort lui parvienne, avant l’'émigration à Médine. 
Qu'’Allah soit satisfait d’elle. 


Concernant ‘Âïshah (&), elle avait la science du hadith et des règles 
religieuses, et non Khadijah (&). Elle connaissait les états du 
Prophète (#), la révélation du coran et des jugements, 
l'éclaircissement du licite et de l’illicite. Les compagnons, après la 
mort du Prophète (#) revenaient vers elle (#) quand certaines 
situations ou la compréhension de certains hadiths leur posait 
problème. Qu’Allah prie et salue notre Prophète Mohammed, et 
qu'il soit satisfait de ses Compagnons et de ses épouses. Elle décéda 
en l’an cinquante-sept. 


Sa parole : « Quiconque fait le vœu d'obéir à Allah, qu'il Lui obéisse » : 
Caril ne l’a voué qu’à Allah, sincèrement. 


Les savants sont unanimes à dire que celui qui formule un vœu 
d'obéissance, lié à une condition, comme le fait de dire : « Si Allah 
guéris mon malade-ci, je dépenserai tant et tant en aumône » ou 
autre ; à celui-ci, ilest obligatoire de faire ce à quoiils’estengagé si 
la chose souhaitée s’est réalisée. Cependant Aboû Hanîfah (4) a 
dit : «Il ne devra s'acquitter de son obligation que si elle a une base 


105 A] Boukhäâri n°3. 
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dans la religion, comme le jeûne par exemple. Si ce n’est pas le cas, 
iln’aura rien à acquitter même si ce qu'il a souhaité s’est réalisé ». 


Sa parole : « Et quiconque fait le vœu de Lui désobéir, qu'il ne le fasse 
pas » : Les savants sont unanimes à dire qu'il n’est pas permis de 
formuler un vœu de désobéissance, mais ils ont divergés à savoir 
s’il y avait une expiation à verser dans ce cas. Nous trouvons deux 
paroles, qui sont deux versions de l’imam Ahmed (#,) : L'une de ces 
deux paroles dit que c'est obligatoire, et c'est cette parole qui 
représente son école juridique, et ceci est également rapporté 
d’après Ibn Mass‘oûd (#), Ibn Abbâs (#,), et c'est également l'avis 
d'Aboû fHanîfah (4) et ses compagnons. 
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Chapitre 12 


Rechercher la protection d'un autre qu'Allah fait 
partie du polythéisme 


La demande de protection : C'est de fait de se tourner vers 
quelqu'un et de s’agripper. Celui qui cherche la protection doit donc 
fuir vers son Seigneur, se tourner vers Lui dans ce qu'il craint, de 
manière générale et précise. 


Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « Tout ce qui fait que le cœur cherche à se 
diriger et à s’agripper, et se précipiter entre les mains d'Allah, en 
reconnaissant sa pauvreté et sa dépendance, en s’humiliant à Lui : 
tout ceci est une chose qu'une simple formulation ne peut décrire ». 
Fin de citation. 


Allah a certes ordonné à Ses serviteurs, et ce à plusieurs endroits 
de Son Livre, à rechercher Sa protection, comme Il dit : 


Dé pas à ät FRA E 5 HE G LEE Vs 
€ Et lorsque te parviens une insufflation du Diable, alors 


cherche protection auprès d'Allah, et c’est Lui l’Audient, 
l'Omniscient } (7/200) 


sil SEE Se A0 di o15a ES 5 


€ Et ere tu lis le Coran, alors cherche protection auprès 
d'Allah contre le Diable lapidé } (16/98) 


Ceci est également présent dans les deux dernières sourates du 
Coran, et à d’autres endroits encore. Ceci est donc une adoration, 
qui comme les autres adorations, n’est pas autorisée d’être vouée à 
autre qu’Allah. 
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Allah # a dit : 


RER Sir à 4,» + À Ge AU PLAIT se sf, | 
GE US Jess NS UE Et 

€ Or, il y avait parmi les humains, des mâles qui cherchaient | 
| 


protection auprès des mâles parmi les djinns mais cela ne fit 
qu'accroître leur détresse } (Sourate Al Jinn, v. 6) 


| 


Aboû Ja‘far Ibn Jarîr (:&) a dit dans l'explication de ce verset : 
« D’après Ibn °Abbâs (#) qui a dit : « 1! y avait des humains qui 
désirèrent passer la nuit dans une vallée, à l'époque antéislamique. 
Ils dirent alors : « Je cherche protection auprès du puissant de cette 
vallée ». Cela leur rajouta du péché » 106. 


Certains ont dit : « En faisant cela, l'humain renforçait le djinn dans 
son audace, et c'est eux qui se voyaient de plus en plus plongés dans 
le péché ». Moujähid (:#) a dit : « Cela rajouta de la tyrannie aux 
mécréants ». Et Ibn Zayd (:#) a dit : « Cela fft accroître la peur des 
humains pour les djinns ». ». Fin de citation. 


Les savants sont tous unanimes pour dire qu'il n’est pas permis de 
chercher protection auprès d’un autre qu'Allah. 


Mallâ ‘AÏ Qâri Al-Hanafi (à) a dit : «Il n’est pas permis de chercher 
protection auprès des djinns, car Allah a blâmé les mécréants sur 
cela - puis il mentionna ce verset - puis celui-ci : 


né Te 2 Trou PE Dé st PET PR CT NE ANS RS 
de Al Jb ET 
Etre re ne Co Te fe ve ee Eee SAME Te 4 
HET GA el Labs sa Lx aiaicl C5 es Vi 


106 Tafsîr Ibn Jarîr 14/134-136 
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€ Et le jour où Il les rassemblera tous, [Il dira] : « Ô assemblée 
de djinns, vous avez trop abusés des humains ». Et leurs alliés 
parmi les humains diront : « Ô notre seigneur ! Nous avons 
profités les uns des autres et nous avons atteint le terme que 
Tu avais fixé pour nous } (6/128) 


L'humain profite djinn pour qu'il le délivre des angoisses, qu'il 
applique ses ordres, et qu'il saisisse des informations liées à 
l'invisible, et le djinn profite de l'humain pour qu'il le vénère, 
cherche la protection auprès de lui, et s’humilie à lui ». Fin de 
citation résumée. 


L'auteur (:&) a dit : « Le fait qu'une chose nous aide à parvenir à un 
bien ou à repousser un mal ici-bas, ne prouve nullement que ceci 
n'est pas du polythéisme ». 


| 
Khawlah Bint Hakîm (&) a dit : «J'ai entendu le Prophète (#) | 
dire : « Quiconque fait une halte à un endroit, et dit : « Je 
cherche protection auprès des paroles parfaites d'Allah 
contre le mal de ce qu'il a créé », aucun mal ne le touchera 
jusqu'à ce qu'il quitte cet endroit ». »107, 


Sa parole : « Khawlah Bint Hakîm (&) » : Khawlah Bint Hakîm Ibn 
Umayya as-Sulmiyya. Elle était appelée : Oum Sharîk. Ibn ‘Abd AlI- 
Barr (à) a dit d’elle qu’elle était pieuse et méritante. 


Sa parole : « Quiconque fait une halte à un endroit, et dit : «Je cherche 
protection auprès des paroles parfaites d'Allah » : Car Allah a légiféré 
aux gens de l'Islam de ne rechercher protection qu’auprès de Lui, 
contrairement à ce que faisaient les gens de la période 
antéislamique, en cherchant protection auprès des djinns. Allah a 
donc légiféré aux musulmans de chercher la protection par Ses 
noms et Ses attributs. 


107 Mouslim n°2708. 
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Sa parole : « Contre le mal de ce qu'Il a créé » : Ibn Al-Qayyim (4) a 
dit : « C’est contre toute qui possède ou qui contient un mal, contre 
toute créature qui peut être nuisible, contre un animal ou autre, un 
humain ou un djinn, un insecte ou une plus grosse bête, un vent ou 
un orage. Cette parole englobe donc toute catégorie de choses dans 
lesquelles se trouvent un mal et une épreuve, pour la vie d’ici-bas 
ou l’au-delà. Le sens de cette phrase est donc : « Contre le mal de 
toute créature qui possède ou contient un mal, et non pas contre le 
mal de tout ce qu’Allah a créé ». Car le paradis, les prophètes ou 
encore les anges ne contiennent pas de mal. Et le mot « mal » 
s'utilise dans deux sens : « la douleur » et « ce qui amène à cela ». 


Al-Qourtoubî (#) a dit : « Il a été dit que ce sont des paroles 
parfaites et complètes auxquelles ne s’exposent ni diminution ni 
handicap, contrairement aux paroles humaines. Il a été dit aussi 
que ce sont des paroles suffisantes et générales. Et il a été dit aussi 
que ces paroles-ci sont le Coran, car Allah a informé qu'il est une 
guidée et une guérison. Et ceci se comprend du point de vue de la 
guidée, et de ce qui repousse les maux et les torts. Selon cela, le 
droit qu’à la personne qui cherche la protection d’Allah par Ses 
noms et Ses attributs et qu'il véracifie Allah lorsqu'il s'oriente vers 
Lui, et qu'il place sa confiance en Lui, et que son cœur soit présent. 
Lorsqu'il a aura complété cela, il aura atteint toutes ses demandes 
et le pardon de ses péchés ». 


Shaykh Al-Islam (4) a dit : « Les imams - tel Ahmed et d’autres - 
ont dit qu'il n’est pas permis de passer par une créature pour 
demander la protection, et ils se basent pour dire cela sur le fait que 
la parole d'Allah n’est pas créée. Ils ont dit aussi qu'il est confirmé 
de que le Prophète (#]) cherchait protection par les paroles d'Allah 
et il ordonna cela. C’est pour cela également que les savants ont 
interdit de se demander mutuellement la protection par des choses 
dont on ne connait pas le sens, de peur qu'elles ne contiennent du 
polythéisme »108, 


108 Majmoû‘ Al-Fatäwû 1/336. 
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Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « Celui qui égorge pour le diable, l’invoque 
et cherche protection auprès de lui, et se rapproche de lui avec ce 
qu'il aime, il l’a certes adoré, même s’il n’appelle pas « adoration », 
mais il dit plutôt « se mettre à son service ». En fait il a raison de 
dire cela, caril est également au service du diable, il est devenu l’un 
de ses serviteurs et l’un de ses adorateurs. C’est pour cela que le 
diable le sert aussi, malgré la différence que la servitude du diable 
en sa faveur n’est pas une adoration vouée à la personne. Le diable 
ne s'humilie pour personne et n’adore personne alors que les 
autres le font pour lui ». 
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Chapitre 13 : 


Rechercher le secours ou invoquer un autre 
qu'Allah est une forme de polythéisme 


Shaykh Al-Islam (4) a dit : « La demande d'aide consiste à ôter la 
difficulté ». Fin de citation. 


Je dis : «Il y a entre la demande de secours et l’invocation des liens 
communs et des spécificités pour chacune. Elles se réunissent dans 
le cas de l’invocation de celui qui demande le secours. Et 
l'invocation, elle seule, qui englobe la généralité de la demande et 
du questionnement, peut provenir d'une personne autre que celle 
qui a besoin d’être secourue. Et Allah a certes interdit d’invoquer 
autre que Lui, dans tous les cas, et cela est présent dans le Coran. 
Son explication va venir si Allah le veut. 


Allah # a dit : 
LrÉË ge... SET RTS DIRS AU RE 
gt di ee 19025 96 dé IT 6 


€ Certes les mosquées sont réservées à Allah, n’invoquez donc 
personne avec Allah } (72/18) 


Toute chose par laquelle on vise autre qu'Allah, dans une chose 
dont seul Allah est capable, comme invoquer les morts, les absents, 
tout ceci est du polythéisme et Allah ne le pardonne pas. Les 
preuves issues du Coran et de la Sounnah sont tellement 
nombreuses qu'il serait difficile de les dénombrer. 
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Allah # a dit: 


dé 
RSC S 7.) ar * -" > + PP 1, #7 
Dos a A at ess Li À Le SG 
{Recherchez auprès d'Allah votre subsistance. Adorez-Le, 
remerciez-Le. Vers Lui sera votre retour } (sourate Al- 
‘Ankabût, v. 17) 
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€ Et n’invoque pas, en dehors d'Allah, ce qui ne peut te 
profiter ni te nuire. Et si tu le fais, tu seras alors du nombre 
des injustes. Et si Allah fait qu’un mal te touche, nul ne peut 
l’écarter en dehors de Lui. Et s’Il te veut un bien, nul ne peut 
le repousser en dehors de Lui. Il en gratifie qui Il veut parmi 
Ses serviteurs. Et c’est Lui le Pardonneur le Miséricordieux } 
(Sourate Yoûnous, v.106 107) 


Sa parole : « Et n’invoque pas, en dehors d’Allah, ce qui ne peut 
te profiter ni te nuire. Et si tu le fais, tu seras alors du nombre 
des injustes » : Ce verset comporte l'interdiction claire d'invoquer 
autre que Lui et Il informe que les autres n’apportent aucun bien et 
ne repoussent aucun mal. 


Sa parole : « Et si tu le fais, tu seras alors du nombre des 


injustes » : L'injustice dans ce verset signifie « le polythéisme », 
comme Allah le dit à propos de Lougmän : 
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Ze AL ST 
€ L'injustice (le polythéisme) est certes une injustice énorme } 
(31/13) 
Sa parole : « Et si Allah fait qu'un mal te touche, nul ne peut 
l’écarter en dehors de Lui » : Ceci concerne celui qui demande le 


secours. Allah informe ici que personne en dehors de Lui ne pourra 
faire disparaître ce mal. 


Sa parole : « Et s’Il te veut un bien, nul ne peut le repousser en 
dehors de Lui » : Ceci concerne tout demandeur et toute personne 
désireuse d'obtenir quelque chose. Allah informe qu'il va 
privilégier celui qui Lui demande, et personne ne sera capable de 
priver une autre personne d’un bienfait qu’Allah a fait descendre 
sur lui. Il est Celui qui donne et qui retient, et personne ne peut 
retenir ce qu’Il donne tout comme personne ne peut donner ce qu’il 
retient. 


Et dans le même sens, nous avons ce hadith relaté par Ibn °Abbâs 
(5) : « … Et saches que si toute la communauté s'unissait pour 
t'apporter un bienfait, elle ne pourrait t'apporter qu'un bienfait égal 
à ce qu'Allah avait déjà auparavant prédestiné pour toi, et si elle 
s'unissait pour te causer un tort, elle ne pourrait te causer qu'un tort 
égal à ce qu'Allah avait déjà auparavant prédestiné pour toi ». 


Celui qui va méditer ce verset - et ceux dans le même sens - saura 
que la majorité des gens qui sont tombés dans l’invocation d'autre 
qu'Allah, est une injustice énorme, et ceci est le polythéisme 
qu'Allah ne pardonne pas. Ils sont allés à l'opposé de l’attestation 
de foi, en commettant du polythéisme et en délaissant la sincérité 
due à Allah. 


Et la chose la plus importante qu'il ait ordonnée est : L’unicité et la 
sincérité, et que le serviteur ne voue aucun de ses actes à autre 
qu'Allah, car c’est Lui qui l’a créé pour qu'il L’adore Seul, et Il a 
envoyé pour cela des messagers et révélé des livres : 
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€ Afin qu'il n’y eût pour les gens point d’argument devant 
Allah } (4/165) 
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€ Et qui est plus égaré que celui qui invoque en dehors 
d'Allah, celui qui ne saura lui répondre jusqu'au Jour de la 
Résurrection ? Et leurs divinités sont indifférentes à leur 
invocation. Et lorsque les gens seront ressuscités, ils en 


seront ennemis et se désavoueront de leur adoration } 
(Sourate AI Ahqâf, v. 5) 


Ce verset éclaircit et explique ce qui a été cité dans le verset 
précédent, et Allah y informe qu'il n’y a plus égaré que celui qui 
invoque quelqu'un ou quelque chose en dehors de Lui, peu importe 
qui ou quoi. Et Il informe de même que la personne invoquée n’est 
pas capable de répondre à une telle demande, car c’est soit un mort, 
soit un absent, ou soit une personne qui n’est pas capable de 
répondre à la demande formulée, tout simplement. Celui-ci peut 
être soit un Tâghoût, soit une idole, et toute personne qui invoque 
autre qu'Allah ne recevra que mauvaises choses et perdition. 


Sa parole : « Et leurs divinités sont indifférentes à leur 
invocation » : Comme cela est venu dans la sourate Yoûnous : 
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€ (Et rappelle-toi) le jour où Nous les rassemblerons tous. Puis, 
Nous dirons à ceux qui ont donné [à Allah] des associés : « A 
votre place, vous et vos associés ». Nous les séparerons les uns 
des autres et leurs associés diront : « Ce n’est pas nous que 
vous adoriez ». Allah suffit comme témoin entre nous et vous. 
En vérité, nous étions indifférents à votre adoration } (10/28- 
29) 


Puis Allah &é dit : 


os Se 1665 HAS RTS UT ee 155 
€ Et lorsque les gens seront ressuscités, ils en seront ennemis 
et se désavoueront de leur adoration } (10/5) 


Puis Allah dit : 


ré, 


LÉ Gall GE ,Vgc CS LG ee ee ie 
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€ Quand les associateurs verront ceux qu'ils associaient à 
Allah, ils diront : « Ô notre Seigneur, voilà nos divinités que 
nous invoquions en dehors de Toi ». Mais [leurs associés] leur 
adresseront la parole : « Vous êtes assurément des menteurs 
». } (16/86) 


Le polythéiste, au Jour dernier, n'obtiendra de tout cela 
qu'annulation de son but. Les personnes invoquées se 


$ 159 4 


Qourratou ‘Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


désavoueront de lui et de ses autres adorateurs, et il rejettera cela 
avec force et vigueur, et les deux seront ennemis. 


Puis Allah informe que l’invocation est une adoration, lorsqu'il dit : 


OURS Fe SUas 165 Fast SA SE UT es 1515 
€ Et [elles] nieront les adorations qui leurs étaient vouées } 
(46/6) 


Ceci prouve que toute invocation adressée à autre qu’Allah est une 
adoration pour cet autre, et que celui qui l’invoque est au summum 
de l’'égarement. 


Et ce polythéisme a atteint les dernières générations de cette 
communauté, n'épargnant que peu de personnes, jusqu'à ce 
qu'Allah leur donne quelqu'un qui leur enseigne après qu'ils aient 
été dans l'ignorance, et cela concerne aussi bien la masse que les 
savants, sauf celui qu’Allah a voulu épargner. Et ceci est venu dans 
le Livre et la Sounnah de la plus claire des explications. Mais les 
cœurs se sont laissés tentés par ce que le diable leur a enjolivés, et 
ceci s’est sans cesse produit entre les prophètes et leurs peuples. Ils 
les appelèrent à unifier Allah, et la réponse ne fut qu'animosité et 
haine, comme l’a mentionné Allah : 


€ Ainsi, aucun Messager n'est venu à leurs prédécesseurs sans 
qu'ils n'aient dit : « C'est un magicien ou un possédé ! » Est-ce 
qu'ils se sont transmis cette injonction ? Ils sont plutôt des 
gens transgresseurs } (51/52-53) 
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{ Tel est Allah, votre Seigneur : à Lui appartient la royauté, 
tandis que ceux que vous invoquez, en dehors de Lui, ne sont 
même pas maîtres de la pellicule d’un noyau de datte. Si vous 
les invoquez, ils n'entendent pas votre invocation ; et même 
s'ils entendaient, ils ne sauraient vous répondre. Et le jour du 
Jugement ils vont nier votre association. Nul ne peut te donner 


des nouvelles comme Celui qui est parfaitement informé } 
(35/13-14) 


Allah nous informe ici que cette invocation est du polythéisme, et 
qu'il ne pardonnera pas à celui qui Le rencontre avec. Médite donc 
bien ces versets et les autres versets qui contiennent le même sens, 
comme par exemple : 


Si 
ei Las dei NS 5 es Les els 


€ Dis : « Je n’invoque que mon Seigneur et ne Lui associe 
personne } (72/20) 
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{N'est-ce pas Lui qui répond à l’angoissé quand il L'invoque, 
et qui enlève le mal ? } (Sourate An-Naml, v. 62) 
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Ceci fait partie de ce que reconnaissaient les polythéistes arabes à 
l'époque antéislamique, comme le dit Allah : 
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€ Quand ils montent en bateau, ils invoquent Allah Lui vouant 
exclusivement leur culte. Une fois qu'il les a sauvés [des 
dangers de la mer en les ramenant] sur la terre ferme, voilà 
qu'ils [Lui] donnent des associés } (29/65) 


Allah informe que lorsqu'ils sont en situation de difficulté, leurs 
invocations sont alors orientées sincèrement vers Allah. 


Aboû Ja‘far Ibn Jarîr (&) a dit : « Y’a-t-il une divinité avec 
Allah ? Une qui vous donnerait toutes ces choses et vous comblerait 
de tant de bienfaits ? Vous vous souvenez peu : Vous vous rappelez 
peu de la grandeur d'Allah ! Vous réfléchissez et méditez peu sur 
les signes d'Allah, c’est pour cela que vous Lui avez associés autre 
que Lui dans l’adoration ».109 


At-Tabarânî (4) rapporte selon sa chaîne de rapporteurs : « 
Il y avait un hypocrite du temps du Prophète (#) qui causait 
du tort aux croyants. Certains d’entre eux dirent : « Allons 
donc demander secours au Prophète (%) contre cet hypocrite 
». Le Prophète (%#) dit alors : « Ce n’est pas à moi que l'on 
demande secours. C'est à Allah »119, 


109 Tafsir 20/6-7 
10 At-Tabarânî dans Al-Mou‘jam Al-Kabîr, comme cela est stipulé dans Majmoû‘ 
Al-fatâwâ 1/303 et Majma‘ Az-Zawâ'id 10/159. 
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Sa parole : « At-Tabarânî » : Il s’agit de l’imâm, le Hâfiz Soulaymân 
Ibn Ahmed Ibn Ayyoûb al-Lakhmî At-Tabarâni, auteur des trois 
« Ma‘âjim » et d’autres œuvres. Il rapporta des textes d’après An- 
Nasâ, Ishâq Ibn Ibrâhîm ad-Dabarî et de nombreux autres. Il 
mourut en l’an trois cent soixante. Il rapporta ce hadith d’après 
‘Oubâdah Ibn As-Sâmit (:#). 


Sa parole : « Certains d'entre eux dirent : « Allons donc demander 
secours au Prophète (Æ) contre cet hypocrite ». » : Shaykh Al-Islam 
Ibn Taymiyyah (4) a dit : « Le prophète (#) était en mesure de les 
aider contre lui ». 


Je dis : «Il a peut-être voulu dire par là que le prophète (#]) aurait 
pu laisser ses compagnons s'occuper de ces hypocrites comme ils 
le voulaient, mais il ne l’a pas fait, de craindre que certains croyants 
soient éprouvés par le clan de cet hypocrite. Et dans la Sounnah, 
nous trouvons ce qui prouve cela, et il a agi de la sorte envers Ibn 
Oubeyy, et envers d’autres de même ». 


Il a été dit : « Le Prophète (#) aurait pu s'occuper de cethypocrite, 
mais sa retenue et son interdiction de les aider met en évidence la 
préservation autour de l'unicité, et pour fermer la porte au 
polythéisme. Par crainte que sa communauté ne cherche l’aide 
auprès de ce qui ne peut ni nuire ni profiter, ni entendre ni 
répondre, parmiles morts, les absents, les Tawâghît, les statues, et 
autres que cela, il bloqua ce passage. 


Ce terrible polythéisme est réapparu et s’est répandu, comme nous 
l'avons déjà expliqué, au point où les gens se mettent à associer à 
Allah dans Sa seigneurie et dans Sa gestion des créatures, tout 
comme ils ont déjà associés avec Lui dans Son adoration et sa 
divinisation. Tout moyen utilisé à le même statut que son but final, 
et certes tout cela est interdit, et Allah est le plus savant. 


F 1632 


Chapitre 14 : 


À propos de la parole d’Allah le Très Haut : 

€ Est-ce qu'ils assignent comme associés ce qui ne 

crée rien et qui eux-mêmes sont créés, et qui ne 

peuvent ni les secourir ni se secourir eux-mêmes } 
_ (Sourate AÏ-A'râf, v.191 et 192) 


Ce verset fait partie des versets avec lesquels Allah argumente 
contre les polythéistes. Ils prennent des intercesseurs et des 
associés en dehors d’Allah dans l’adoration, alors qu'ils sont tous 
crées en dehors à l'exception de Lui (le Très-Haut). Ils ne convient 
donc pas qu'ils soient associés de Celui dont ils sont Ses créatures 
et Ses serviteurs. Il informe également qu’en plus de cela, ils ne 
possèdent pas la capacité de secourir celui qui le leur 
demanderait car ils ne peuvent : « se secourir eux-mêmes » 
(77192) 


Si la personne invoquée ne peut même pas se secourir elle-même, 
alors il est encore plus évident qu’elle ne pourra secourir personne 
d'autre. Le lien qui relie le polythéiste à autre qu’Allah est donc nul, 
et ces deux preuves-ci sont d'une évidence limpide. Ce 
sont uniquement des serviteurs qui ont été créés eux aussi pour 
l'adoration, et le serviteur ne peut pas devenir l’objet du culte. 


Et la deuxième preuve et qu'ils ne peuvent même pas apporter un 
profit à eux-mêmes, alors comment espérer d’eux qu’ils secourent 
quelqu'un d'autre ? Médite donc ces versets et ses semblables, issus 
du Noble Coran. 
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Allah # a dit : 


>. _ pri . À PONT LE: Ne 
ob Ge Dole Le e98 ce Dos Al 
€ Tandis que ceux que vous invoquez, en dehors de Lui, ne 


possèdent une pellicule d’un noyau de datte } (Sourate Fâtir, 
v. 13) 


Le Bien-informé nous informe ici que la possession de toute chose 
n'appartient qu’à Lui seul, les royaumes et l’ensemble de la création 
sont sous Sa gérance, Son organisation, Son bienfait et tout cela, 
géré avec sagesse et science. C’est pour cela qu’il dit : 


pbs ge Dole Le e2098 ee To98 35 Al 
€ Tandis que ceux que vous invoquez, en dehors de Lui, ne 
possèdent une pellicule d’un noyau de datte } (35/13) 


Si telles sont Ses qualités, il n’est pas permis d'espérer d'autre que 
Lui lorsqu'on recherche un profit ou qu'on désire dissiper un mal. 
Au contraire, il est obligatoire de L'invoquer Seul, sincèrement, et 
ceci constitue l’une des meilleures formes d’adoration. 


Et Il nous informe que ce que les polythéistes invoquent ne 
possèdent rien, et que cela n’entend aucune de leurs invocations. Et 
même s'ils auraient entendus, elles ne leur répondront jamais. Pire, 
au Jour dernier, elles renieront ce polythéisme. C'est-à-dire qu'elles 
blâmeront et se désavoueront de celui qui les a placés (comme 
intermédiaires avec Allah). Le Bien-informé nous informe ici : 
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€ Rien, vraiment, n'échappe à Allah, parmi ce qui existe sur la 
terre ou dans le ciel } (3/5) 


Et Il informe également que ces invocations-ci sont du polythéisme, 
et qu’Il ne pardonnera pas à celui qui Le rencontrera dans cet état. 
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Les polythéistes n’ont pas crus le Bien-informé, et ils ne Lui ont pas 
obéit dans ce qu’il a légiféré, mais plutôt ils ont dit : « Les morts 
entendent, et en plus de cela, ils peuvent nous être profitable ». Ils 
ont délaissés le plus important rite de l'Islam et de la foi, et ceci 
concerne la majorité des ignorants de cette communauté. 
Dans le Sahîh, d’après Anas (#) a dit : « Le jour de la Bataille 
d'Ouhoud, le Prophète (%) fut blessé à la tête, et une de ses 
incisives se cassa. Il a dit alors : « Comment un peuple blessant 
au crâne son Prophète (#) peut-il réussir ? » Allah révéla alors 


EC PV Ge AU 
€ Tu n'as (Mohammed) aucune part dans l'ordre (divin) } 
(Sourate Al-‘Imrân , v. 128) }111. 
De même, Ibn ‘Omar (#), rapporte qu'il a entendu le 
Prophète (#) dire après s'être relevé de l’inclinaison dans la 
dernière unité de la prière du matin : « Ô Allah ! Maudis untel 
et untel ! », après avoir dit : « Qu'Allah entende celui qui Le 
loue. Seigneur à Toi les louanges. » 
Allah révéla alors : 


+ Ne ni 53 
€ Tu n'as (Mohammed) aucune part dans l'ordre (divin) } 
(sourate Al-‘Imrân, v. 128)112. 
Dans une autre version, il est rapporté qu'il invoquait contre 


Safwân Ibn Umayyah, Suhayl Ibn ‘Amr et Al Harith Ibn 
Hichâm. Alors fut révélé : 


CS je Nl Ge AU 5 


€ Tu n'as (Mohammed) aucune part dans l’ordre (divin) } 
(sourate Al-‘Imrân , v. 128) }113 


111 AI Boukhâri 7/365 Mouslim 1791 
112 AI Boukhâri 4069, 4559 et 7346. 
113 Al Boukhäârî 4070. 
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Sa parole : « Dans le Sahîh » : Ce hadith se trouve dans les deux 
Sahîh, d’après Houmayd et Thâbit d’après Anas (#). De même, il 
est rapporté par Ahmed et At-Tirmidhî114, 


Allah a dit également : 
4 4 ST 6 5 
€ Dis : « L'affaire toute entière est à Allah ». } (3/153) 
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€ La création et le commandement n’appartiennent qu'à Lui. 
Toute gloire à Allah, Seigneur de l'Univers ! } (7/54) 


Le but de citer cela est de montrer que celui qui possède l'affaire 
toute entière, et la possession totale se passe de partager le droit 
d'être adoré avec un autre. Et c’est dans ce sens qu’il a dit à Son 
Prophète (#) : 


OT CES D Re ERA ES LS TE fa RE 
TLreell el 5e Us de car ab Rs et de ax N ét 
{Tu [Mohammed] ne diriges pas celui que tu aimes : mais c'est 
Allah quiguide quil veut. Il connaît mieux cependant les bien- 
guidés } (28/56) 

Regardes comment Allah restreint sa portée (#) : 


adsl el 
€ Tu n'as (Mohammed) aucune part dans l'ordre (divin) } 
(3/128) 


Malgré son rang de meilleure créature auprès d'Allah, il ne cessa 
lui-même d'appeler les gens à ne vouer leurs différentes adorations 
qu'à Celui qui détient la gestion de toute chose, et c'est Allah. Ceci 
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est la religion avec laquelle il (#) a été envoyé. Il lui été ordonné de 
transmettre cela à sa communauté, et de les appeler à cela. Méfies- 
toi donc de suivre un autre chemin que celui des croyants, le seul 
qu'Allah et Son messager a légiféré et agrée pour eux ! 


Aboû Hourayrah (:#:) a dit : « Lorsque fut révélé au Prophète 
(#) le verset : 


226 2e 0 7 RE 

TLsdlébsses it 
€ Et avertis les gens qui te sont les plus proches } (Sourate 
Ash-Shu'arû, v. 214) 


Celui-ci se leva et dit : « Ô peuple de Qouraysh ! Rachetez donc 
vos âmes, car je ne vous serai d'aucun secours auprès d'Allah 
! Ô ‘Abbäâs Ibn ‘Abdil-Mouttalib, je ne te serai d'aucun secours 
auprès d'Allah ! Ô Safiyya, tante du Prophète, je ne te serai 
d'aucun secours auprès d'Allah ! Ô Fâtimah, fille de 
Mohammed, demande ce que tu veux parmi mes richesses, 
mais je ne te serai d'aucun secours auprès d'Allah ». 


Sa parole : « Aboû Hourayrah (:#) » : Les savants ont divergés 
concernant son nom. An-Nawâwi (:&) a authentifié qu'il s'appelait 
“Abd Ar-Rahmân Ibn Sakhr. Il compta parmi les grands 
compagnons Houffäz, il mémorisa même dans le hadith ce qu'aucun 
autre compagnon n'avait fait, comme ceci est mentionné dans le 
Sahîh Al Boukhäârî115 d’après Wahb Ibn Mounabbih (:#), d'après 


115 AI Boukhârî 113. 


F 169 % 


Qourratou “Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


son frère : « J'ai entendu Aboû Hourayrah dire : « Je ne connais pas 
un seul compagnon plus connaisseur du hadith (en quantité) que 
moi, sauf peut-être “Abd-Allah Ibn ‘Amr (&) car lui les écrivait et 
moi non ». Il mourut en l'an cinquante-neuf, à l’âge de soixante-dix- 
huit ans. 


Sa parole : « Ô peuple de Qouraysh ! Rachetez donc vos âmes, car je 
ne vous serai d'aucun secours auprès d'Allah ! Ô ‘Abbâs Ibn ‘Abdil- 
Mouttalib, je ne te serai d'aucun secours auprès d'Allah ! Ô Safiyyah, 
tante du Prophète, je ne te serai d'aucun secours auprès d'Allah ! Ô 
Fâtimah, fille de Mohammed, demande ce que tu veux parmi mes 
richesses, mais je ne te serai d'aucun secours auprès d'Allah » : Ce 
hadith est rapporté par Al Boukhârî!16 et nous y trouvons l'ajout 
suivant : « Ô Banû ‘Abd-Manaf ! Je ne vous serai d'aucun secours 
auprès d'Allah ! », Après s'être adressé à Qouraysh. Et il est 
également rapporté par Mouslim!1? et nous y trouvons l'ajout 
suivant : « Ô Banû ‘Abd Al-Mouttalib ! Je ne vous serai d'aucun 
secours auprès d'Allah ! », Après s'être adressé à Qouraysh. 


Sa parole : « Ô peuple de Qouraysh ! - ou une parole semblable - 
Rachetez donc vos âmes » : Par la foi en Allah et Son Messager, en le 
suivant dans ce qu'il a apporté provenant de la Révélation, dans les 
sujets liés à l’unicité d’Allah dans l’adoration, et dans le fait de 
délaisser ce que vous adorez comme statues et idoles, car ceci est 
du polythéisme. Vous adorez ce que ni ne nuit ni ne profite d’une 
quelconque façon, et qui ni n'entend ni ne répond. Les polythéistes 
savent très que toutes ces adorations différentes sont du 
polythéisme, car ils disaient jusque dans la « talbiyya » : « Nous 
venons à Toi,ettu n'as pas d’associé, sauf si Tut'en es choisi un que 
Tu diriges et qui ne te diriges pas ». 


Gloire et pureté à Allah ! Comment leur raison peut elle accepter 
que l’esclave soit l'associé de son maître ? Allah a certes dit : 


116 A] Boukhäârî 2753. 
117 Mouslim 206. 
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res ce ei Us JS Gars le 
€ Il vous a cité une parabole de vous-mêmes : Avez-vous 
associé vos esclaves à ce que Nous vous avons attribué en sorte 
que vous soyez tous égaux [en droit de propriété] et que vous 
les craignez [autant] que vous vous craignez mutuellement ? 
C'est ainsi que Nous exposons Nos versets pour des gens qui 
raisonnent. Ceux qui ont été injustes ont plutôt suivi leurs 
propres passions, sans savoir. Qui donc peut guider celui 


qu’Allah égare ? Et ils n’ont pas pour eux, de protecteur } 
(30/28-29) 


Sa parole : «Je ne vous serai d'aucun secours auprès d'Allah ! » : Ceci 
est le sens de ce qui a précédé, selon quoi Allah est Celui qui gère 
et organise les choses pour l’ensemble de Sa création, comme Il 
veut, en fonction de ce qu’implique Sa sagesse et de ce qu’Il connaît 
d'eux. Le serviteur, lui, ne connaît que ce qu'Allah lui a enseigné, et 
il ne sera sauvé de Son châtiment et de Sa punition qu’en étant 
sincère dans l’adoration qu'il Lui voue, à Lui seul, sans rien Lui 
associer, et il doit de même se désavouer de toute adoration vouée 
à un autre, comme Allah le dit : 


{ Quiconque associe à Allah (d’autres divinités,) Allah lui 
interdit le Paradis ; et son refuge sera le Feu. Et pour les 
injustes, pas de secoureurs ! } (5/72) 
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Le prophète (#) dans ce hadith avertit d'abord ses proches d’un 
avertissement spécifique, et les informa qu'il ne pourrait rien pour 
eux auprès d'Allah. Il les prêcha puis avertit la tribu de Qouraysh, 
puis ensuite les tribus arabes, lors du pèlerinage. Il avertit son 
oncle, sa tante et sa fille, qui furent les plus proches parents pour 
lui. Il les informa qu'il ne pouvait rien pour eux auprès d’Allah, sauf 
s'ils croyaient en lui, et acceptaient ce avec quoi il est venu en terme 
d'unicité et de délaissement du polythéisme. 


Sa parole : « demande ce que tu veux parmi mes richesses » : Car cela 
est ce qu'il peut réaliser pour elle. Concernant sa place devant Allah 
(pour le jugement), il n’a pas la capacité de faire quoi que ce soit 
pour quelqu'un, (même sa plus proche famille), comme cela est cité 
dans ce hadith. 


Lorsque mourut Aboû Tâlib - alors qu'il l'avait entouré et protégé 
- et qu'il ne se désavoua pas de la religion d‘Abd Al-Mouttalib , 
composée de polythéisme, il lui dit : « Je ne cesserai de demander le 
pardon pour toi, tant que je n'en serai pas empêché ». Allah révéla 
alors: 


diam Le NT R TIR D Ba à à 
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{Il n'appartient pas au Prophète et aux croyants d’implorer le 

pardon en faveur des associateurs, fussent-ils des parents 


alors qu'il leur est apparu clairement que ce sont les gens de 
l'Enfer } (9/113) 


Allah l’informa qu’Aboû Tâlib faisait partie des gens du Feu dès lors 
qu'il mourut sur autre que l'attestation de foi. La protection du 
Prophète (#) ne lui servit à rien, du fait qu'il faisait partie du groupe 
des polythéistes, ni sa reconnaissance que son neveu était bel et 
bien sur la vérité, car il ne s’est pas désavoué des polythéistes, ni de 
la voie de son père. 
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Tout attachement à autre qu'Allah - dans la demande 
d'intercession ou autre - est du polythéisme, qui sera pour son 
auteur un regret dans ce bas-monde et dans l'au-delà. 
L'intercession ne sera que pour les gens de la sincérité, comme 
Allah a dit: 


# ; M F- de £ pie .& Re 
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a Le 
OH pl hé 
€ Et avertis par ceci (le Coran) ceux qui craignent d'être 


rassemblés devant leur Seigneur, qu'ils n’auront hors d'Allah 
ni allié ni intercesseur. Peut-être deviendront-ils vertueux ! } 


(6/51) 
Les versets et les hadiths dans ce sens sont nombreux, et Allah est 


le plus savant, et tout ceci sera développé dans le chapitre de 
l'intercession. 


Pl 


Chapitre 15 : 


A propos de la parole d’Allah le Très Haut : 

€ Quand ensuite la frayeur se sera éloignée de 
leurs cœurs, ils diront : « Qu’a dit votre Seigneur ? 
» Ils répondront : « La Vérité, et c'est Lui le 
Sublime, le Grand ». } 


Allah # a dit : 
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€ Quand ensuite la frayeur se sera éloignée de leurs cœurs, 
ils diront : « Qu'a dit votre Seigneur ? » Ils répondront : « La 


Vérité, et c’est Lui le Sublime, le Grand ». } (Sourate Saba, v. 
23) 


Sa parole : « Eloignée » : C'est-à-dire disparue. Ceci est la parole 
d'Ibn Abbäâs et d’autres. 


Allah a cité ceci, lié à cette parole : 


a 7 ss 2 CRT 4 w 4 a ®) a 
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€ Dis : « Invoquez ceux qu'en dehors d'Allah vous prétendez 
[être des divinités]. Ils ne possèdent même pas le poids d’un 
atome, ni dans les cieux ni sur la terre. Ils n’ont pas, ni dans les 
cieux, ni sur la terre, de polythéisme, et Il n’a personne parmi 
eux pour Le soutenir } (34/22) 
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Ibn Jarîr (:) a dit : « Certains ont dit qu'il s’agit des anges. Et ils ont 
expliqués que la crainte s'éloigne de leurs cœurs, après s’y être 
installée, suite à l'écoute des paroles d’Allah liées à la Révélation ». 


Ibn Kathîr (:&) a dit : « Et ceci est la vérité, au sujet de laquelle il n’y 
aucun doute, en raison des hadiths authentiques liés a cela, et aux 
autres textes »118, 


Aboû Hayyän (:) a dit : « L’apparence des hadiths qui nous sont 
parvenus du Messager d’Allah (#) indiquent qu'il ne s’agit que des 
anges qui écoutent la révélation transmise à Jibrîl (#4) , révélation 
qui contient les ordres d'Allah. Ils l'entendent tel le bruit d’une 
lourde chaîne de métal traînée sur une pierre. En entendant cela, 
leurs cœurs se remplissent de crainte et de vénération ». 


Et ce verset coupe les racines du polythéisme par quatre points : 


- Premièrement : Les anges ne possèdent pas le moindre 
grain d’atome, et celui qui ne possède aucune chose ni dans 
les cieux ni sur la terre ne peut ni apporter un bien ni 
repousser un mal, alors qu’Allah est Celui qui les possède et 
qui les organise, Seul. 


- Deuxièmement : Sa parole : « Ils n’ont pas, ni dans les 
cieux, ni sur la terre, de polythéisme » : Ils ne commettent 
pas polythéisme, pas même le moindre grain d’atome ni 
dans les cieux, ni sur la terre. 


-__Troisièmement : Sa parole : «et Il n’a personne parmi eux 
pour Le soutenir » : C'est-à-dire qu’il n’a pas besoin d'aide 
parmi Ses créatures. Au contraire, Il est celui qui les aide à 
obtenir ce qui leur est profitable, et à repousser ce qui leur 
cause du tort, du fait de Sa richesse complète, et de leur 
besoin envers leur Seigneur, dans les petites choses comme 
dans les grandes, parmi ce qui concerne l’ici-bas et l’au-delà. 


118 Tafsîr Ibn Kathir 3/538 
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-  Quatrièmement : Sa parole : « L’intercession auprès de Lui 
ne profite qu'à celui en faveur duquel Il la permet » : 
Personne ne peut donc intercéder auprès de Lui si ce n’est 
avec Sa permission, comme Allah nous dit : 


e45 


2 oct E Le - 
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€ Personne ne peut intercéder si ce n'est sans Sa permission } 


(10/3) 


Et Il nous informe que celui qui tente de prendre un intercesseur 
en dehors de Lui se verra privé de l'intercession des intercesseurs. 
Allah a dit : 


Se 
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{ Ils adorent au lieu d'Allah ce qui ne peut ni leur nuire ni leur 
profiter et disent : « Ceux-ci sont nos intercesseurs auprès 
d'Allah ». Dis : « Informerez-vous Allah de ce qu’il ne connaît 
pas dans les cieux et sur la terre ? » Pureté à Lui, Il est Très 
élevé au-dessus de ce qu'ils Lui associent ! } (10/18) 


Car prendre des intercesseurs est du polythéisme, en raison de la 
parole d’Allah : 


RE EN I Ca | 
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€ Il est Très élevé au-dessus de ce qu'ils Lui associent ! } 


(10/18) 


Et le polythéiste se verra privé d’intercession, comme Allah a dit: 
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Or RS Le pus es RU Adi 
€ Et vous voici venus à Nous, seuls, tout comme Nous vous 
avions créés la première fois, abandonnant derrière vos dos 
tout ce que Nous vous avions accordé. Nous ne vous voyons 
point accompagnés des intercesseurs que vous prétendiez 
être des associés. Il y a certainement eu rupture entre vous : 
ils vous ont abandonnés, ceux que vous prétendiez (être vos 
intercesseurs) } (6/94) 


$ 


Et ceci caril ne faitaucun doute que celui qui prend un intercesseur 
espère de lui et l’invoque, exprime un désir pour lui et le craint, 
l'aime, en raison des espoirs qu'il place en lui. Et ce fait partie des 


catégories d’adoration qu'il n’est pas permis de vouer à autre 
qu'Allah, et ceci est le polythéisme qui nie la sincérité. 


Aboû Hourayrah (::;), rapporte que le Prophète (#) a dit : « 
Lorsqu'Allah décrète un ordre dans le ciel, les anges battent 
des ailes par soumission à Sa parole. Ils sont alors effrayés par 
[le son de cette parole] comparable au choc d’une chaîne de 
métal sur un rocher. 
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€ Quand ensuite la frayeur se sera éloignée de leurs cœurs, 
ils diront : « Qu'’a dit votre Seigneur ? » Ils répondront : « La 
Vérité ; C'est Lui le Sublime, le Grand } (Sourate Saba’, v.23) 


Cette parole est alors entendue par un djinn qui prête 


discrètement l'oreille. Or, ces espions sont juchés les uns sur 
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les autres - Soufyân illustra cela en écartant les doigts de sa 
main inclinée - et celui qui a entendu la parole la transmet à 
ceux qui sont au-dessous de lui, et ainsi de suite de proche en 
proche, jusqu'à ce qu'elle atteigne le sorcier ou le devin. Mais 
il est possible que cet espion soit touché par une météorite 
avant de transmettre la parole, comme il se peut qu'il la 
transmette avant d'être atteint. [Le sorcier ou le devin] 
rajoute alors cent mensonges à cette information, et les gens 
de dire : «Ne nous a-t-il pas dit telle et telle chose tel et tel jour 
? » Mais il sera considéré véridique en raison de cette parole 
qui a été entendue des cieux »119, 


Ce hadith contient le fait que celui qui connaît Allah s’humilie à Lui, 
par glorification, crainte révérencielle et peur. Surtout à l'écoute de 
Sa parole, du fait de sa parole (#) : « Lorsqu'Allah décrète un 
ordre » : Par Sa parole et Sa révélation à Jibril. Et sa parole 
(#) : « Dans le ciel » : nous prouve Son élévation. Nous avons donc 
ici l'affirmation qu'Allah parle et qu’il est élevé au-dessus de Ses 
créatures, selon ce qui convient à Sa majesté et Sa grandeur, d’une 
affirmation qui n'implique aucune ressemblance, et d’une 
exemption qui n'implique aucune négation. 


Et ce hadith et ses semblables sont utilisés par les gens de la 
Sounnah pour argumenter contre les /ahmiyyah, les acharites, les 
kilâbiyya et autres qu'eux parmi les gens de l'innovation, parmi 
ceux qui sont plongés dans la négation des noms d’Allah et de Ses 
attributs. 


Sa parole : « Sa parole » : Il est clair qu'ils entendent Sa parole, et 
qu'il a donc une voix, et que cela atteint l'ensemble des anges, c'est- 
à-dire : que tous l’entendent. 


Sa parole : « Quand ensuite la frayeur se sera éloignée de leurs 
cœurs » : C'est-à-dire : dissipée et disparue de leurs cœurs. 


119 A] Boukhäârî n°4701. 
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Sa parole : « Cette parole est alors entendue par un djinn qui prête 
discrètement l'oreille » : à la parole que les anges ont entendue, et 
au sujet de laquelle ils parlent. 


Sa parole : « - Soufyân illustra cela en écartant les doigts de sa main 
inclinée - » : Soufyân est le rapporteur de hadith, et il s’agit d’Ibn 
‘Ouyaynah. 


Sa parole : « [Le sorcier ou le devin] rajoute alors cent mensonges à 
cette information, et les gens de dire : « Ne nous a-t-il pas dit telle et 
telle chose tel et tel jour ? » Mais il sera considéré véridique en raison 
de cette parole qui a été entendue des cieux » : Il sera considéré 
véridique pour ses cent paroles, du fait de l'acceptation du faux par 
certaines personnes. 


| An-Nawwâs Ibn Sim‘ân (4) a dit : « Le Prophète (#) a dit: «| 
| Lorsqu'Allah le Très Haut veut révéler quelque chose, Il 
énonce la révélation et les cieux en tremblent - à moins qu'il | 
ait dit : ou s’ébranlent fortement - par crainte d'Allah. 
Lorsque les occupants des cieux entendent cela, ils sont 
| foudroyés et tombent en prosternation devant Allah. Le 
| premier à relever la tête est Jibril (#4) à qui Allah révèle ce 
qu'Il veut. Puis les anges de chaque ciel, voyant Jibril passer | 
| près d'eux lui demandent : « Qu'a dit notre Seigneur Ô Jibril ? 
» Il répond alors : « Il a dit la vérité, c’est Lui le Sublime, le 
Grand. » Et tous les anges de répéter les mêmes propos que 
Jibril. Ce dernier transmet alors la révélation là où Allah lui a 
ordonné de le faire ». »120, 


Sa parole : « An-Nawwäâs Ibn Sim‘ân (4) » : Il s'agit d’Ibn Khâlid al- 
kilâbf. Et il a été dit : « al-Ansârî ». Ce fut un compagnon. Et il a été 
dit : « Son père était également un compagnon ». 


120 [bn Abî Hâtim (voir Tafsir Ibn Kathîr 3/538), Ibn Khouzaymah dans Kitäb At- 
Tawhîd n°206, Ibn Abî ‘Asim dans as-sunna 515 et sa chaîne de rapporteurs est 


faible. 
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Sa parole : « Lorsqu'Allah le Très Haut veut » : La volonté est l’un des 
attributs d'Allah, et elle se divise en deux : religieuse et universelle, 
comme le dit Allah : 
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€ Et quand Nous voulons détruire une cité, Nous ordonnons à 
ses gens opulents [d’'obéir à Nos prescriptions], mais (au 
contraire) ils se livrent à la perversité. Alors la Parole 
prononcée contre elle se réalise, et Nous la détruisons 
entièrement } (17/16) 
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€ Ton Seigneur a donc voulu que tous deux atteignent leur 
maturité } (18/82) 
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€ Quand II veut une chose, Son commandement consiste à dire 
: « Sois », et c'est } (36/82) 


Et autres versets de ce genre. 


Sa parole : « veut révéler quelque chose » : Ce passage met en 
évidence le sens exprimé dans le hadith précédent, autour la parole 
: « Lorsqu'Allah décrète un ordre ». 


Sa parole : « 1! énonce la révélation » : Nous voyons clairement ici 
que la révélation est prononcée, puis révélée à Jibril (#4). Ce hadith 
contient donc une réplique aux Ashâ‘irah par rapport à leur parole : 
« Le Coran n’est qu’une expression de la parole d’Allah » ! 


Sa parole : « les cieux en tremblent - à moins qu'il ait dit : ou 
s'ébranlent fortement - » : Ceci nous montre la grandeur d’Allah, et 
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certes il est indispensable que le serviteur craigne Allah fortement, 
et ce hadith contient de même l'affirmation de Son élévation. 


Sa parole : « Lorsque les occupants des cieux entendent cela, ils sont 
foudroyés et tombent en prosternation devant Allah » : Par crainte 
révérencielle, et par grandeur pour leur Seigneur, lorsqu'ils 
entendent Sa parole. 


Sa parole : « Le premier à relever la tête est Jibril (&£) » : Car il est 
l'ange de la révélation. 


Sa parole : « à qui Allah révèle ce qu'Il veut » : Nous voyons 
clairement ici qu’Allah révèle ce qu’il veut à Jibrîl (441) comme cela 
a précédé dans le début du hadith. 


Sa parole : « Puis les anges de chaque ciel, voyant Jibril passer près 
d'eux lui demandent » : Ce passage est également une preuve de 
l'élévation d'Allah. 


Sa parole : « « Qu'a dit notre Seigneur Ô Jibril ? » Il répond alors : «Il 
a dit la vérité, c'est Lui le Sublime, le Grand. » Et tous les anges de 
répéter les mêmes propos que Jibrîl. Ce dernier transmet alors la 
révélation là où Allah lui a ordonné de le faire » : Nous avons ici la 
preuve qu'Allah a parlé et qu’il parle. 


Les gens de l'innovation parmi les Jahmiyyah - et ceux qui les 
suivent tels les acharites - ont rejetés ce qu’Allah a affirmé de Lui- 
même dans Son Livre, et ce que le messager (#) a affirmé dans la 
Sounnah, concernant Son élévation, Sa parole, et autre que cela 
parmi les attributs parfaits qu’Il a affirmé à Lui-même, ainsi que ce 
qu'affirment Son Prophète (#), et les croyants parmi les 
compagnons(>) et leurs successeurs (:&) parmi les gens de 
Sounnabh, tout cela selon ce qui convient à Allah. [Tout ce que ces 
innovateurs ont rejetés] est à cause d'ambiguités qu'ils ontinventés 
eux-mêmes et au sujet desquelles Allah n’a rien révélé [afin qu'elles 
soient ainsi suivies]. 
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Chapitre 16 : 


De l’intercession 
L'intercession est de deux sortes : 
e Une négation niée par le Coran: 


C'est l’intercession en faveur des mécréants et des polythéistes. 
Allah # a dit: 


, . #7e ss £ € JE BA 2: ff « me Bye Le 246 
Va pe Ne GU ol 5 cs 555 Les lat ile cl Bts 
UT ER ru PA 
O +2) A O9 US Auii Vs 4 
{ Ôles croyants ! Dépensez de ce que Nous vous avons attribué, 
avant que vienne le jour où il n’y aura ni rançon ni amitié ni 


intercession. Et ce sont les mécréants qui sont les injustes } 
(2/254) 
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Ne leur profitera point donc, l'intercession des 
intercesseurs } (74/48) 


> 8 - ee 4 M ee ,® 
€ Et redoutez le jour où nulle âme ne suffira en quoi que ce soit 
à une autre ; où l’on n'acceptera d'elle aucune intercession ; et 


où on ne recevra d'elle aucune compensation. Et ils ne seront 
point secourus } (2/48) 
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€ Ils adorent au lieu d’Allah ce qui ne peut ni leur nuire ni leur 
profiter et disent : « Ceux-ci sont nos intercesseurs auprès 
d'Allah ». Dis : « Informerez-vous Allah de ce qu’il ne connaît 
pas dans les cieux et sur la terre ? } (10/18) 


Allah %# informe ici que celui qui prend ceux-là comme 
intercesseurs auprès d'Allah : qu'ils ne savent même pas s'ils vont 
pouvoir intercéder pour eux par cela, et que ceci n’a aucune base 
solide. Allah a donc nié cette intercession et a informé que ceci est 
du polythéisme : 


oh uEz. MAT, Le a 
€ Pureté à Lui, Il est Très élevé au-dessus de ce qu'ils Lui 
associent ! } (10/18) 


Et Allah #% a dit : 


CA ASoo 2 7 y°Ë 3 4 LA 
PORC ENTRE ET fs ET auf À Ÿ 


Sue DAS Ag 
€ C'est à Allah qu'appartient la religion pure. Tandis que ceux 
qui prennent des protecteurs en dehors de Lui (disent) : «Nous 
ne les adorons que pour qu'ils nous rapprochent davantage 
d'Allah ». En vérité, Allah jugera parmi eux sur ce en quoi ils 


divergent. Allah ne guide pas celui qui est menteur et grand 
ingrat } (39/3) 


Il a nié l’intercession de celui qui prend un intercesseur en 
prétendant qu’il va le rapprocher d’Allah, alors que cela ne fait que 
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l'éloigner de Lui, de Sa miséricorde et Son pardon. Cela car il a 
associé à Allah, en espérant d’un autre que Lui, en désirant se 
rapprocher d’un autre que Lui, et de même en vouant sa confiance 
à autrui, et en l’aimant comme on aime Allah, voire plus. 


e Une négation affirmée par le Coran : 


Elle est uniquement dédiée aux gens de la sincérité, et Allah l’a 
encadrée de deux choses : 


- Le premier : La permission qu'il accorde à l’intercesseur afin 
d'intercéder. Allah a dit : 


PTS 


ab Nes RAS All 5 2 
(Qui peut  intercéder auprès de Lui sans Sa 
permission ? }(2/255) 


Et Sa permission n’est accordée qu’à celui à qui Il accordera sa 
miséricorde, parmi les pécheurs monothéistes. Lorsqu'il accordera 
Sa miséricorde à une personne, l’intercesseur pourra intercéder 
pour lui. 


- Le deuxième : La satisfaction de celui pour qui l’intercession 
est demandée. Allah a dit: 


2521 y à! Loos V5 
€ Et ils n’intercèdent qu'en faveur de ceux qu’il a agréés } 
(21/28) 


La permission liée à l’intercession sera donnée après qu’il ait fait 
part de Sa satisfaction, comme cela est venu dans ce verset, et Allah 
n’est satisfait que de l’unicité. 
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Allah # a dit : 


bi 
V3 Us cas os og) Gad 265 Ulis ol oil Al à ls 
Le 
O 7853 dx) CE 
€ Et avertis par ceci, ceux qui craignent d’être rassemblés 
devantleur Seigneur, qu'ils n'auront en dehors de Lui ni allié 


ni intercesseur, peut-être craindront-ils } (Sourate Al- 
An‘âm, v. 51) 


Sa parole : « par ceci » : Par le Coran. 


Sa parole : « ceux qui craignent d’être rassemblés devant leur 
Seigneur » : Ce sont les gens de la sincérité, ceux qui n’ont pris 
aucun intercesseur, mais plutôt étés sincères dans leur but et leurs 
demandes, et dont l’ensemble des actes étaient voués à Allah Seul, 
sans s'être tournés vers un autre que Lui dans les choses dont ils 
espéraient un bien, et contreles choses dans lesquelsils craignaient 
un mal. 


Al-Foudayl Ibn ‘lyâd (4) a dit : « Il ne blâme pas l’ensemble de la 
création mais uniquement ceux qui ont la capacité de raisonner ». 


Sa parole : « qu'ils n’auront en dehors de Lui ni allié ni 
intercesseur » : az-Zujâj (à) a dit : « Grammaticalement, la 
négation contenue dans ce verset donne le sens suivant : « dénués 
d’alliés et d’intercesseurs, si ce n’est Allah Seul ». ». 


Sa parole : « peut-être craindront-ils » : En agissant ici-bas par 
des œuvres qui vont leur permettre d’être épargnés du châtiment 
de l'au-delà, et en délaissant l'attachement aux intercesseurs et 
autres choses qui annulent la sincérité sans laquelle Allah n'accepte 
aucun acte de la part de celui qui demande et interroge autre que 
Lui. 
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Dis : « L'intercession toute entière appartient à Allah, à Lui 

appartient (de même) la royauté des cieux et de la terre, et 

c'est vers Lui que vous retournerez » }(Sourate AZ Zumar, v. 
44) 


Ce verset prouve que l'intercession n'appartient qu’à Allah, et 
qu'elle est réservée aux gens de l’unicité, par Sa permission, comme 
Allah l’a dit dans le verset précédent. Il dit de même : 


UC Le Gi LS ‘al de ee ne te 
€ Votre Seigneur est, Allah qui créa les cieux et la terre en six 
jours, puis S’est établi « Istawâ » sur le Trône, administrant 
toute chose. Il n’y a d’intercesseur qu'avec Sa permission. Tel 
est Allah votre Seigneur. Adorez-Le donc } (10/3) 


Nulle intercession donc sauf pour celui qui la recevra d'Allah, avec 
Sa permission. 


Médite donc ces versets grandioses, concernant l'intercession. 


Sa parole : « à Lui appartient (de même) la royauté des cieux » : 
Ceci montre la fausseté du fait de s’accrocher à autre que Lui, car Il 
est celui qui gère Seul la royauté des cieux, et personne ne détient 
dans Son royaume ne serait-ce un atome, en dehors de Lui. 


L’Islam consiste donc à soumettre ton cœur etton visage à Allah, en 
toute sincérité, comme cela est venu dans le Mousnad d’après Bahz 
Ibn Hakîm, d’après son père, d'après son grand-père qui a dit au 
Messager d'Allah (#) : « Par celui qui t'a envoyé avec la vérité, pour 
quelle chose as-tu été envoyé ? » Il répondit : « L'Islam ». Je dis alors : 
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« Qu'est-ce que l'Islam ? » Il répondit : « Que tu soumettes ton cœur, 
et que tu orientes ton visage vers Allah, que tu pries les prières 
prescrites, et que tu t'acquittes de l'aumône obligatoire »121, 


Et les versets mettant en évidence la sincérité sont nombreux. Il 
s'agit donc de ne pas tourner son cœur ou son visage, dans 
l'ensemble des œuvres à accomplir, si ce n'est vers Allah Seul, 
comme Allah a dit : 


BE a 5h AT Loan TES 
€ Invoquez Allah donc, en Lui vouant un culte exclusif, quelque 
répulsion qu’en aient les mécréants } (40/14) 


Allah # nous a donc ordonnés d’être sincères lorsque nous 
L'invoquons, Seul, et a informé que ceci est Sa religion en dehors de 
laquelle aucun acte n’est valable et accepté. 


Shaykh Al-Islam (4) a dit : « La sincérité désigne l'amour d’Allah et 
de vouloir Sa Face ». 


Go 


-435L S is ris is CRE" 
€ Qui peut intercéder auprès de Lui sans Sa permission ? } 
(Sourate AI Baqarah, v. 255) 


l21Ahmed 5/3. Néanmoins ce hadith comporte certains passages 
supplémentaires dans la version rapportée par Aboû Qaz'a Al-Bâhili, d'après 
Hakîm Ibn Mou‘âwiyah d’après son père qui remonte cette parole au Prophète 
(#), et sa chaîne de rapporteurs est authentique. Quant au hadith de Bahz Ibn 
Hakîm, d’après son père, d’après son grand-père, il a été rapporté par l’imam 
Ahmed dans son Mousnad 5/4 et 5/5, selon lequel il a questionné le Prophète 
(#) : « Quel est le signe de l'islam ? ». Il répondit : « C’est de dire : « J'ai soumis 
mon visage à Allah et je me suis adonné à Lui », puis d'accomplir la prière, de 
donner l’aumône légale. ». Le hadith. An-Nasâî 5/5 Al-Hâkim 4/600 qui l’a 
authentifié, l'ont aussi rapporté. 
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Ce verset a déjà été détaillé précédemment. 


POTHETE 
€ Et que d’anges dans les cieux dont l’intercession ne sert à 


rien, sinon après qu'Allah l’aura permis, en faveur de qui Il 
veut et qu'Il agrée } (Sourate An-Najm, v. 26) 


Ceci concerne les anges, au sujet desquels Allah a dit : 


elb) 7. Le. ne ei 

€ Mais ce sont plutôt des serviteurs honorés. Ils ne devancent 
pas Son Commandement et agissent selon Ses ordres. Il sait ce 
qui est devant eux et ce qui derrière eux. Et ils n'intercèdent 
qu'en faveur de ceux qu'il a agréés [tout en étant] pénétrés de 
Sa crainte. Et quiconque d'entre eux dirait : « Je suis une 
divinité en dehors de Lui ». Nous le rétribuerons de l'Enfer. 
C'est ainsi que Nous rétribuons les injustes } (21/26-29) 


Il apparait de ces versets clairs la réalité de l’intercession affirmée 
par le Coran, celle qui est la possession d’Allah et que personne ne 
possède en dehors de Lui, et Il l’a restreinte par deux points - 
comme cela est noté dans ce verset et autres ; et cela a été abordé 
précédemment - : 
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Sa permission qu’il doit accorder à celui qui veut intercéder, 
comme Il dit: 


DR AU CE 
amis V3 4e 5 a es Ven Gb ol JS cs 
€ Avant que ne vienne un jour où il n’y aura ni rançon, ni 
amitié, ni intercession } (2/254) 


Sa satisfaction envers celui qui désire Sa miséricorde, parmi les 
pécheurs monothéistes. Cette intercession est donc bien restreinte 
aux gens de la sincérité et la prise d’intercesseurs fait partie de la 
religion des polythéistes et Allah leur a reprochés cela, comme nous 
avons vu précédemment. 


+8 


/ < E ÉTS 5 GORE 26 PCR 
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RD Re DS TU RE EN ES de 

OT CT 585 GATE 2S5 JG lSU Î JG 
€ Dis : «Invoquez ceux qu’en dehors d'Allah vous prétendez 
[être des divinités]. Ils ne possèdent même pas le poids d'un 
atome, ni dans les cieux ni sur la terre. Ils n’ont jamais été 
associés à leur création et Il n’a personne parmi eux pour Le 
soutenir ». L'intercession auprès de Lui ne profite qu'à celui 
en faveur duquel Il la permet } (sourate Saba?, v. 22 et 23) 


Aboû Al-°Abbâs (æ) a dit : « Allah nie tout ce à quoi 
s'attachent les polythéistes en dehors de Lui. Il nie le fait 
qu'ils aient une quelconque possession ou une part [du 
royaume d'Allah], ou qu'ils soient des assistants d’Allah.Ilne 
reste donc plus que l’intercession. A ce suiet, Allah a clarifié 
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qu'elle ne pouvait être bénéfique que pour ceux à qui le 
Seigneur en avait accordé la permission, comme Il l’a dit : 


< 


ts “ji sr et. At États BIT Visa fre x fine 
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Dia aus 
€ Et Ils n'intercèdent qu'en faveur de ceux qu'il a agréés 
(Sourate Al Anbiya, v. 28) 


Dès lors, cette intercession que prétendent posséder les 
polythéistes sera inexistante le jour de la Résurrection, 
comme l’a affirmé le Coran. En outre, le Prophète (%#) nous a 
informé qu’ « il viendra, se prosternera devant son Seigneur, 
et Le louera ». Ilne commencera donc pas par l'intercession. Il 
lui sera dit : « Relève ta tête. Parle, tu seras écouté. Demande, 
et ta requête sera satisfaite. Intercède, et ton intercession sera 
acceptée »122. 


D'autre part, Aboû Hourayrah (:#) lui demanda : « Qui parmi 
les gens tirera le plus avantageusement profit de ton 
intercession ? » Il répondit : « Toute personne qui dit : «Il n'y 
a pas de divinité [en droit d’être adorée] si ce n'est Allah, 
sincèrement et du plus profond de son cœur »123. 


Cette intercession sera donc réservée aux gens sincères par 
la permission d'Allah, et ne concernera pas les polythéistes. 
La réalité [de cette intercession] se manifeste par le fait que 
c'est Allah qui fait grâce aux gens sincères, et leur pardonne 
par l'entremise de l’invocation de celui dont l'intercession a 
été autorisée, afin qu'Allah l’honore et lui permette 
d'atteindre le statut élogieux (al-maqâm al-Mahmoûd). Par 
conséquent, l’intercession niée par le Coran est celle 


comportant une part de polythéisme. C'est pourquoi Allah a 


12 C'est une partie du long hadith de l’intercession rapporté par Al Boukhäri 
4476 Mouslim 193, d’après Anas Ibn Mâlik. 
123 A] Boukhäârfî 99 et 6570. 
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affirmé la réalité de l’intercession avec Sa permission en 
différents endroits. De plus, le Prophète (#) a clarifié qu'elle 
sera exclusivement réservée aux gens du Tawhid et de la 
sincérité ». Fin de citation. 


Voici donc la réalité de l’intercession, accompagnée d’un ensemble 
de preuves, et Allah est le plus savant. 
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Chapitre 17 : 


A propos de la parole d’Allah le Très Haut : { Tu 
| (Mohammed) ne guides pas celui que tu aimes... } 


Allah # a dit : 


ES PURE - JEGPGLET, Lo erÉ RE 
sl A3 s Lao ee Ag al RS EL ee LS LE der 
PA VE 
€ Tu (Mohammed) ne guides pas celui que tu aimes, mais 


c'est Allah qui guide qui Il veut, et Il est le mieux informé au 
sujet de ceux qui sont bien guidés } (Sourate Al-Qisas, v. 56) 


Ibn Kathîr (ä) a dit : « Allah dit à Son Prophète (#) : « Et toi, Ô 
Mohammed ne guides pas qui tu aimes », c'est-à-dire : « Cela n’est 
pas à ta portée, tu n'es là que pour transmettre, et c’est Allah qui 
guide, car c’est Lui qui possède la sagesse parfaite et l'argument 
décisif, comme l’a dit Allah : 


Us 2 sg TG nés Le 
€ Ce n'est pas à toi de les guider (vers la bonne voie), mais c’est 
Allah qui guide qui Il veut } (2/272) 


pa = $ PR D 272 ST EP sa ? E—e 

DE fes un > 55 el kel Les 
€ Et la plupart des gens ne sont pas croyants, malgré ton désir 
ardent } (12/103) »124. 


Je dis : « La négation de la guidée concerne la guidée de réussite et 
d'acceptation (Hidâyatou At-Tawfiq Wa Al-Qaboûl). Ceci appartient 


24 Tafsîr Ibn Kathîr 3/390. 
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à Allah Seul, et Lui Seul en est capable. Quant à la guidée 
mentionnée dans ce verset : 


PAS Line À] GAS SJ; 


€ Et en vérité tu guides vers un chemin droit } (42/52) 


Celle-ci s'appelle la guidée d'orientation et d'explication (Hidâyatou 
Ad-Dilâlah Wa Al-Bayân). Par cela, il est celui qui explique ce qui est 
venu de la part de Son seigneur, et celui qui oriente vers Sa religion 
et Ses lois ». 


Ibn al-Musayyib (#) rapporte d’après son père : « 
Lorsqu'approcha la mort d'Aboû Tâlib, le Prophète (#) se rendit 
chez lui et y trouva “Abd-Allah Ibn Abf ‘Umayyah et Aboû Jahl. Le 
Prophète (#) dit [à son oncle] : « Ô mon oncle, dis : « Il n'y a pas de 
divinité [en droit d'être adorée] si ce n'est Allah ». Cette parole me 
permettra de prendre ta défense auprès d'Allah ». [°Abd-Allah Ibn 
Abîf ‘Umayyah et Aboû Jahl] lui dirent alors : « Délaisserais-tu la 
religion de ‘Abdul-Mouttalib ? ». Le Prophète (Æ) réitéra alors sa 
requête, et les deux hommes en firent autant. La dernière phrase 
qu'Aboû Tâlib prononça fut : « Il est sur la religion de ‘Abdul- 
Mouttalib ». Il refusa donc de dire « Il n’y a pas de divinité [en droit 
d'être adorée] si ce n’est Allah ». Le Prophète (#) dit alors : « (Par 
Allah !) Je ne cesserai de demander à Allah de te pardonner tant 
qu'Ilne me l'aura pas interdit ». Allah révéla alors : 


4, 4 < > Ê w ° 2, D É ” 2 ÿ € En 
Jiie 35 em el lsaatss ol 0e Ts CU ILE 
D A ES te 
pl imel ele Tes Lam Ge 3 
€ 1 n'appartient pas au Prophète et aux croyants d’implorer le 
pardon en faveur des associateurs, même si ce sont des proches 


parents, après qu'il leur est apparu clairement qu'ils font partie 
des gens du Feu » (Sourate At-Tawbah, v. 113) 
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| Il révéla aussi concernant Aboû Tâlib : 


297% . 
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«Tu (Mohammed) ne guides pas celui que tu aimes, mais c’est 
Allah qui guide qui Il veut » (Sourate Al-Qisas, v. 56) »125. 


Sa parole : « Ibn al-Musayyib (&) » : Il s'agit de Sa‘îd Ibn al- 
Musayyib Ibn Hazan Ibn Abî Wahb Ibn ‘Amr Ibn ‘ÂZid Ibn ‘Imrân 
Ibn Makhzûm al-Qourashî al-Makhzûümî. Un des sept grands 
savants et jurisconsultes de Médine, parmi les Tâbi‘în. Les gens du 
hadith sont unanimes à dire que ses paroles qu'il rapporte du 
Prophète (#]) sans citer le compagnon dans la chaîne de rapporteur 
- hadith Moursal - sont les plus authentiques parmi tous les hadiths 
Moursal. Et Ibn al-Madfni (4) a dit : « Je ne connais un Täbi plus 
savant que lui. Il mourut après les années quatre-vingt-dix de 
l'hégire, alors qu'il approchait les quatre-vingt ans. Son père est al- 
Musayyib (#), compagnon du Prophète (#]). Il vécut jusqu'au 
califat de ‘Othmân (%#). Son grand-père fut également un 
compagnon du Prophète (#) qui mourut martyr à al-Yamâma. 


Sa parole : « Lorsqu'approcha la mort d'Aboû Tâlib » : Les signes et 
les prémices de sa mort. 


Sa parole : « le Prophète (#) se rendit chez lui » : Il est supposable 
qu'Al-Musayyib (:#) se trouvait là également, en présence des deux 
autres, qui étaient tous deux issus des Banî Makhzûm, comme lui, 
et les trois-là étaient mécréants à ce moment-là. Aboû Jahl mourut 
dans cet état, tandis que les deux autres se convertirent à l'Islam. 


Sa parole : « « Ô mon oncle, dis : « Il n’y a pas de divinité [en droit 
d'être adorée] si ce n'est Allah ». » : Il lui demanda de la prononcer 
car Aboû Tâlib comprenait ce qu’elle impliquait comme négation 


125 A] Boukhâri 1360 Mouslim 24. 
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du polythéisme, et comme sincérité dans l’adoration d'Allah Seul. 
Celui qui la prononce avec science, certitude et acceptation a rejeté 
le polythéisme et s’en est désavoué. De même, les autres personnes 
présentes à ce moment-là connaissait l'implication de cette parole 
vis-à-vis du polythéisme, et c'est pour cela qu'ils opposèrent à cela 
cette parole : Vas-tu te détourner de la religion d‘Abd Al-Mouttalib 
?! ». Cette religion-ci repose sur le polythéisme et l’adoration des 
statues, et tout Qouraysh et autres y étaient, dans la période 
antéislamique, attachés. 


Sa parole : « Cette parole me permettra de prendre ta défense auprès 
d'Allah » : S'il l'avait prononcée dans l’état dans lequel il se trouvait, 
cela aurait été accepté de lui, et il serait rentré dans l'Islam. 


Sa parole : « Délaisserais-tu la religion de ‘Abdul-Mouttalib ? » : Hs 
lui rappelèrent l'argument maudit que les polythéistes opposèrent 
aux messagers, et ceci fut de même la parole de Pharaon à Moûssàä : 


JS oo JU Li JG 
{Et Pharaon dit « Qu'en est-il donc des générations anciennes 
?».) (20/51) 


2 < 4 
AS er le el Te le 
net 9410 le de LS 4e| de EAU 
€ Et c'est ainsi que Nous n'avons pas envoyé avant toi 
d'avertisseur en une cité, sans que ses gens aisés n'aient dit : « 


Nous avons trouvé nos ancêtres sur une religion et nous 
suivons leurs traces ». }(43/23) 


Sa parole : « Le Prophète (#) réitéra alors sa requête, et les deux 
hommes en firent autant » : Voici le mal des mauvaises personnes ! 
Il faut se méfier de fréquenter ces gens et de les écouter. 
Concernant ceci, il y a la parole d’un poète qui dit : 
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Si tu veux fréquenter les gens, alors n'en fréquente que les meilleurs 


Et ne fréquente pas les canailles, tu tomberais avec eux dans les 
pièges 


Sa parole : « La dernière phrase qu'Aboû Tâlib prononça fut : « Il est 
sur la religion de ‘Abdul-Mouttalib ». 1 refusa donc de dire «Il n'ya 
pas de divinité [en droit d’être adorée] si ce n’est Allah ». » : Al-Hâfiz 
(4) a dit : « Ceci est une insistance du rapporteur du hadith, afin de 
bien montrer qu’'Aboû Tâlib refusa de le dire »126, 


L'auteur (4) a dit, (au point seize de ce chapitre) : « Ceci est une 


réplique à celui qui prétendrait qu’Aboû Tâlib et ses ancêtres sont 
morts sur l'Islam ». 


Sa parole : « (Par Allah !) » : Je ne cesserai de demander à Allah de 
te pardonner tant qu’il ne me l’aura pas interdit » : En grammaire 
arabe, la lettre « lâm » introduisant le verbe sers de particule de 
serment. 


L'imâm an-Nawâwi (4) a dit : «Il est permis de jurer même s’il n’a 
pas été demandé de le faire ». 


Ibn Fâris (4) a dit : « Aboû Tâlib mourut tandis que le Prophète (#) 
était âgé de quarante-neuf ans, huit mois, et onze jours. Quant à 
Khadijah (:&), la mère des croyants, elle mourut huit jours après 
lui ». 


Sa parole : « Allah révéla alors » : «Il n'appartient pas au Prophète 
et aux croyants d’implorer le pardon en faveur des associateurs, 
même si ce sont des proches parents, après qu'il leur est apparu 
clairement qu'ils font partie des gens du Feu » : Cette information 
contient une interdiction. Et l'apparence du verset est qu'il a été 
révélé sur Aboùû Tâlib. Et les savants ont mentionnés d’autres 
causes relatives à la révélation de ce verset, et tout ceci ne se 


26 Fath Al-Bâri 8/507. 
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contredit pas, car un verset peut avoir plusieurs causes de 
révélation. 


Nous voyons ici l'interdiction de demander le pardon en faveur des 
associateurs, et du fait de s’allier à eux et de les aimer. 
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Chapitre 18 : 


La cause de la mécréance et du délaissement de la 
religion par les humains et l’exagération au sujet des 
gens vertueux. 


Le prophète (%#) a mis en garde sa communauté contre 
l'exagération et fut intransigeant dans la transmission du message, 
et cette mise en garde concerne principalement ce que les ignorants 
de cette communauté commettent, et l'explication de cela va suivre. 


Allah # a dit : 


mas LV ja 
(Ô gens du Livre (chrétiens et juifs), n’exagérez pas dans 
votre religion } (Sourate An-Nissâ, v. 171) 


Sa parole « n’exagérez pas » : Cela signifie le dépassement des 
limites dans la glorification, que ce soit en paroles ou en croyance : 
c'est-à-dire qu'il ne faut pas élever une créature plus haut qu’à la 
place qu'Allah lui a donnée, sinon vous tomberiez dans le 
polythéisme. Et cette parole - même si l'apparence du verset 
indique qu'elle s'adresse aux gens du Livre - est également un 
avertissement pour cette communauté d'accomplir avec leur 
Prophète (#) ce qu’on fait les chrétiens avec ‘Îssâ (&£i) et les juifs 
avec al-Ouzayr (#4). 


Cette catégorie de polythéisme est apparue dans cette 
communauté, de façon tantôt organisée, tantôt éparpillée, comme 
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dans les paroles d’al-Boûsayrfîl27, d’al-Bar’î!28 ou autres. Ils 
commirent une exagération et un polythéisme immense, en 
opposition avec Allah, Son Livre, Son Prophète (#). Voyez-vous la 
différence entre ce dans quoi sont tombés ces gens-là, et la parole 
de l’homme qui a dit au Prophète (#) : « Ô notre maître et fils de 
notre maître, le meilleur d'entre nous et fils du meilleur d’entre 
nous »12?, Le prophète (#) blâma durement cette parole - comme 
cela va être exposé lorsque nous expliquerons ce hadith si Allah le 
veut, et la parole de l’homme qui a dit : « Si Allah veut et si tu veux ». 
Il lui a répondu : « Ferais-tu de moi l'égal à Allah ? Dis plutôt Si Allah 
Seul veut ?! »130, 


Shaykh Al-Islam (4) a dit : « Celui qui suit les pas des juifs et des 
chrétiens, parmi les gens de cette communauté, en exagérant dans 
la religion ou en faisant preuve de laxisme, leur a ressemblés ». 


Il a dit également (4) : « “AÏÎ (:&) a brûlé les extrémistes parmi les 
Râfidah, en ordonnant que soient creusés des fossés pour eux, à 
proximité de Bâb Kandab, puis les y poussa. Les compagnons furent 
unanimes à approuver leur meurtre, mais Ibn °Abbâs («#) voyait lui 
qu'ils auraient dû être tués à l’épée, et non pas par le feu. Et ceci est 
la parole de la majorité des savants. 


Ibn ‘Abbäâs (#) a dit au sujet de la parole d'Allah : 


24 
£ 
Fe 
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127 Mohammed Ibn Saïd Ibn Hammâd As-Sanhâjf Al-Boûsayrî (608-696) auteur 
de poésies contenant du polythéisme, dont certaines sont des éloges exagérées 
sur le Prophète (#) [NdT] 

128 Je n'ai pas trouvé sa biographie [NdT] 

123 Aboû Dâwoûd 4806 

130 An-Nasâ’î 10825 Ibn Mâjah 2117 hadith Hassan et Allah est le plus savant. 


$ 200 * 


Qourratou “Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


€Et ils ont dit : « N’abandonnez jamais vos divinités et 
n’abandonnez jamais Wadd, Suwâ'’a, Yaghûth, Ya'uq et Nasr 
». } (sourate Noûbh, v. 23) 


«Il s'agit de noms d'hommes vertueux appartenant au peuple 
de Noé. Après leur décès, Satan inspira à leur peuple : « Erigez 
donc des édifices sur les lieux qu'ils avaient l'habitude de 
fréquenter et donnez à ces édifices les noms de ces personnes 
». Les gens s’exécutèrent sans pour autant adorer ces statues. 
C'est lorsque cette génération disparut et que la science fut 
oubliée, qu'ils furent adorés »131, 


Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « Plusieurs prédécesseurs ont dit 
que lorsque ces hommes vertueux moururent, les gens se 
recueillirent sur leurs tombes. Ils façonnèrent ensuite des 
statues à leur image. Beaucoup plus tard, elles furent 
adorées »132, 


Ce récit a été abrégé par l’auteur (4) et ce que l’on trouve dans le 


Sahîh Al Boukhäâri, d’après Ibn °Abbâs (&) est ceci : « Nous 


retrouvons chez les arabes les idoles qui étaient adorées du temps du 
peuple de Noûh (x) ! En effet, Wadd était adorée par les Bant Kalb, 
à Dawat al-Jandal, Suwâ'a était adorée par la tribu de Houdhay!l, 
Yaghoût était adorée par les Banî Murûd en ensuite les Banî Ghoutayf 


à Jurûf près de Saba*, Ya'ugq était l'idole de Hamdän et Nasr était 
adorée par les Himyar et les Dhû al-Kalâ’. Les noms de ces divinités 


étaient ceux de saints hommes qui étaient au temps de Noûh (#1) … » 


Le hadith. 


Sa parole : «des édifices » : Ce sont des statues à l’image de ces gens 


vertueux. 


131 A] Boukhäârî 4920. 
132 Ighâthatou Al-Lahfân 1/184. 
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Sa parole : « Les gens s'exécutèrent sans pour autant adorer ces 
statues » : Ces statues, sous l’image de ces gens vertueux, furent le 
début de la démarche amenant à leur adoration en dehors d’Allah. 
Car toute chose, tombe, monument, statue, ou encore Tâghoût, la 
base de leur adoration fut l’exagération, et cela est clair pour ceux 
qui sont clairvoyants. Cela arriva en Egypte et ailleurs de même. 
Leur grande idole est Ahmed al-Badawi, alors qu'on ne connait de 
lui aucune base et aucun mérite particulier, ni science ni adoration 
(se démarquant du commun des gens) mais malgré cela il devint 
leur plus grande divinité. Les gens ne savaient de lui que le fait qu'il 
se rendit à la mosquée un vendredi. Il y rentra, urina dans les 
toilettes, et en ressortit sans avoir prié !! Ceci fut cité par as- 
Sakhâwi d’après Aboû Hayyân. 


Le diable enjoliva aux gens l’adoration de cette personne, au point 
où ils croient désormais qu'il interagit sur l'univers, qu'il éteint les 
incendies, qu'il sauve les gens de la noyade. Ils lui vouent leurs 
adorations et lui attribuent la seigneurie, la connaissance de 
l'invisible, et ils croient même qu'il les entend et qu'il les entend, 
même s'ils loin. Et parmi certains vont jusqu'à se prosterner sur le 
seuil de sa résidence. 


Et les gens de l'Irak - et des régions avoisinantes - comme les gens 
de ‘Amân, croient en ‘Abd Al-Qâdir al-Jilâni, de la même croyance 
que les gens d'Egypte avec al-Badawi. “Abd Al-Qâdir est un savant 
hanbalite, auteur du livre « al-ghuniyya », et ils adorent d’autres 
personnes encore, parmi ceux qui ont encore plus de science et 
d'ascétisme que lui, même si lui détenait sa part d’ascétisme et 
d'actes d’adoration. Ils furent éprouvés de la pire des épreuves, 
comme cela se produisit également avec les Râfidah envers les gens 
de la Maison. Et la cause de tout cela fut l’exagération, et la 
prétention qu'ils étaient auteurs de miracles, alors que des miracles 
sont sortis des mains de gens meilleurs qu'eux, à l'exemple de 
certains compagnons et de leurs successeurs. Ainsi donc agissent 
les polythéistes envers ceux par lesquels ils sont éprouvés. 
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Pire que ça est l’adoration que les gens du Shâm vouent à Ibn 
‘Arabîl353, et ces gens comptent parmi les pires mécréants de la 
terre. Et combien sont de personnes en qui ils croient, alors qu'ils 
n'ont ni mérite, ni religion, tels ceux qui sont adorés en Egypte ou 
ailleurs. De même au Nejd, ceci se produisit avant que ce prêche 
parvienne à cette région. Au Hijâz, au Yémen, les Tawâghît étaient 
adorés, de même que les arbres, les pierres, les tombes, et ensuite 
les djinns auxquels l’intercession est demandée. La base unique de 
tout cela est l’exagération causée par l'embellissement du diable à 
ces gens de ces choses-là. 


Les biographes mentionnent que la talbiyya d’Ibrahim (##) resta : 
« Labbayka Allahumma labayk là charika laka labayk » jusqu’à la 
venue de ‘Amr Ibn Luhay al-Khuzâ’î. Alors qu'il prononçait cette 
phrase, le diable s’est joint à ses côtés, sous la forme d’un vieillard. 
Alors qu'il disait « Je viens à Toi, et Tu n'as pas d’associé », le vieil 
homme lui souffla : « Sauf un associé qui t’appartient ». °Amr le 
blâma pour cela mais le vieillard rajouta : « Un associé que Tu 
possèdes mais que ne te possèdes pas ». Il n’y vit alors plus aucun 
mal, et les arabes le suivirent tous dans cette parole. 


‘Omar (#) rapporte que le Prophète (%#) a dit : « Ne me 
couvrez pas d'éloges comme ce fut le cas des chrétiens 
concernant ‘Îssä Ibn Maryam. Je ne suis qu'un serviteur. Dites 
par conséquent : « Serviteur et Messager d'Allah ». »134, 


Sa parole : « “Omar (4) : Il s’agit d’Ibn al-Khattâb Ibn Noufayl al 
‘Adawîi, commandeur des croyants, le meilleur des compagnons 
après Aboû Bakr As-Siddiq (:#). Il accéda au poste de calife pour y 


demeurer dix années et quelques mois. La terre se remplit de 
justice, les royaumes des romains et des perses s’inclinèrent sous 


133 Muhyiddîn Abou Bakr Mohammed Ibn Alf Ibn ’Arabî (560-638). 
134 A] Boukhârî 3445 Mouslim 1691 
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son califat, et il mourut martyr lors du mois de Dhoû al-Hijjah de 
l'an vingt-trois. 


Sa parole : « Ne me couvrez pas d'éloges » : C'est-à-dire : « n'exagérez 
pas » … « comme ce fut le cas des chrétiens concernant ‘Issâ Ibn 
Maryam » : comme Allah le dit: 
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( Ô gens du Livre, n’exagérez pas dans votre religion, et ne 
dites d'Allah que la vérité. Le Messie Jésus, fils de Marie, n’est 


qu'un Messager d'Allah, Sa parole qu’il envoya à Marie, et un 
esprit venant de Lui } (4/171) 


Sa parole : « Je ne suis qu'un serviteur. Dites par conséquent : « 
Serviteur et Messager d'Allah ». » : Il leur ordonna de ne pas 
outrepasser les limites dans les paroles utilisées lors de cette 
discussion, et Allah a certes ordonné de prier sur lui et de le saluer 
carilest le plus méritant des prophètes dans l’adoration spécifique 
et le Message délivré. 


Omar (4) a dit aussi : « Le Prophète (%) a dit : « Méfiez-vous 
de l'exagération, car c'est ce qui a causé la perte des 
générations qui vous ont précédées ». »135, 


Shaykh Al-Islam (&) a dit : « Ceci est valable pour tout type 
d'exagération, aussi bien les croyances que dans les actes ». 


135 Ahmed 1/215 et347 An-Nasâ’i 5/268 Ibn Mâjah 3029. L'imam An-Nawâwiîet 
Shaykh Ibn Taymiyyah l'ont jugé authentique. 
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Ibn Mass‘oûd (#) rapporte que le Prophète (%#) a dit à trois 
reprises : « Malheur aux exagérateurs »136, 


Sa parole : « exagérateurs » : Al-Khattâbî (æ) a dit : « C’est la 
profondeur dans une chose, celui qui se charge de faire des 
recherches selon la pensée de philosophes qui sont rentrés dans ce 
qui ne les regarde pas, et qui sont plongés dans ce que leurs têtes 
ne peuvent pas atteindre ». 


As-Sa‘âdât (4) a dit : « Ce sont les enracinés et les exagérateurs 
dans la philosophie, qui cherchent ce qu'ils n’atteindront jamais ». 


An-Nawâwi (:) a dit : « Cette parole montre le côté détestable et 
blâmable de la philosophie, en recherchant l’éloquence et 
l'utilisation des côtés extrêmes de la langue arabe, de la précision 
des analyses des paroles des ignorants et autres ». 


Sa parole : « a dit à trois reprises » : Par insistance dans la 
transmission de l'information et l'éducation. Il a transmis de la 
meilleure des manières, qu’Allah prie sur lui et le salue, ainsi que 
ses compagnons dans leur totalité. 


La concordance de ce hadith avec le titre du chapitre : c'est que 
l'exagération est liée à la profondeur des choses et à l’ajout. Et ceci 
est une sortie des limites vers ce qui peut atteindre le polythéisme. 


136 Mouslim n°2670. 
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Chapitre 19 : 


Concernant la sévère menace pesant sur qui adore 
Allah près de la tombe d'un homme vertueux. Que 
dire donc du fait de l'adorer ?! 


Tout ce qui est un moyen menant au polythéisme est interdit, du 
fait que ce moyen fait glisser dans l'association à Allah et 
l'adoration d’un autre que Lui, comme cela est clair dans ces 
hadiths. 


Dans le recueil de hadiths authentiques, ‘Âïshah (%) 
rapporte qu'Oum Salamah (#) mentionna au Prophète (#) 
une église qu'elle vit en terre d'Abyssinie et dans laquelle 
elle remarqua la présence d'images. Le Prophète (%) dit 
alors : « Ce sont ces gens-là qui - lorsqu'un homme ou un 
serviteur vertueux meurt parmi eux - construisent un lieu de 
prière sur sa tombe, et y façonnent ces images. Ce sont eux les 
pires créatures auprès d'Allah » 37, Ces gens ont donc réunis 
deux calamités : la calamité des tombes et celles des images. 


Sa parole : « Oum Salamah » : Il s’agit de Hind bint Aboû Umayya 
Ibn Al-Moughîrah Ibn Abdillah Ibn ‘Omar Ibn Makhzoûm, Al- 
Qourashiyyah al-Makhzoûmiyyah. Le Prophète (#) l'épousa après 
Aboû Salamah, en l'an trois ou quatre. Elle avait participée avec son 
mari à l’'émigration en Abyssinie. Elle mourut en l’an soixante-deux. 


Sa parole : « Elle mentionna » : Dans le Sahîh Al Boukhäâri et le Sahîh 
Mouslim!i38, il est noté : « Oum Habîbah et Oum Salamah 
mentionnèrent toutes deux au Prophète (#). 


137 A] Boukhäârî n°434 Mouslim n°528. 
138 A] Boukhârî n°427 Mouslim n°528. 
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Sa parole : « une église » : C'est lieu dans lequel les chrétiens 
pratiquent leurs adorations. 


Sa parole : « qu'elle vit en terre d'Abyssinie et dans laquelle elle 
remarqua la présence d'images » : Elle vit cela lors de son 
émigration en compagnie de son mari Aboû Salamah, vers 
l'Abyssinie. Ils revinrent ensuite à la Mecque puis émigrèrent vers 
Médine. L’Abyssinie est une terre de christianisme, mais parmi eux 
certains embrassèrent l'Islam. 


Sa parole : « lorsqu'un homme ou un serviteur vertueux meurt parmi 
eux » : Ce terme est sans probablement un doute du rapporteur. 


Sa parole : « Ce sont eux les pires créatures auprès d'Allah » : Il ne 
mentionna pour cela que la construction de ces lieux de prières et 
des images placées dedans, car ceci suffit à démontrer que ces lieux 
sont construits pour adorer ceux qui se trouvent dedans, et les 
images sont là pour le représenter. Par cela, ils sont les pires 
créatures. Regardes donc ce qui est arrivé à cette communauté 
concernant les moyens qui ont menés au polythéisme et dans 
lequel ils sont tombés, parmi ce qui est encore que cela, tel la 
construction des tombes, leur vénération et leur adoration, et 
malgré cela, ils considèrent que cela appartient à la religion, alors 
que c’est le polythéisme, qu’Allah a interdit et pour lequel les 
messagers ont été envoyés et les livres révélés afin d'interdire cela. 


Sa parole : « Ces gens ont donc réunis deux calamités : la calamité 
des tombes et celles des images » : Ceci fait partie de la parole de 
Shaykh Al-Islam Ibn Taymiyyah (4). L'auteur ne l’a pas précisé car 
cela est quelque chose de connu à celui qui lit ce livre. 


| Al Boukhäârî et Mouslim rapportent aussi que ‘Âishah (æ) a 
dit : « Durant la maladie [précédant sa mort}, le Prophète (#) 
avait l'habitude de placer un de ses vêtements sur son visage, 

| puis lorsque celui-ci le gêner au point de l'étouffer, il l'était et 


disait : « Que la malédiction d'Allah soit sur les juifs et les 
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chrétiens, car ils ont pris les tombes de leurs Prophètes 

comme lieux de prière », afin de mettre en garde contre le fait 

de se comporter de la sorte. Si ce n'avait été cette 

recommandation, sa tombe aurait été apparente, mais l'on 
| craignit qu'elle ne soit adoptée comme lieu de prière »139, 


Sa parole : « un de ses vêtements » : La Khamîsah est un tissu orné 
de motifs. 


Le passage-témoin de ce hadith est la phrase : « Que la malédiction 
d'Allah soit sur les juifs et les chrétiens, car ils ont pris les tombes de 
leurs Prophètes comme lieux de prière ». 


Il (#) les a maudits pour le fait de prier auprès de ces endroits, 
même si le prieur ne désire par-là qu’Allah. Donc celui qui prie à 
proximité des tombes et les prends comme lieu de prière est 
maudit, car c’est un moyen menant à leur adoration. Qu'en est-il 
alors lorsqu'elles sont adorées par différentes sortes s’adoration, et 
que leurs sont adressées des demandes qu'elles ne sont nullement 
capables d’'exaucer ?! 


Ceci est le summum par lequel le fait de prendre les tombes comme 
endroits de prière a directement emmené au polythéisme, et la 
malédiction citée dans le hadith n’est pas restreinte aux juifs et aux 
chrétiens, mais elle englobe plutôt toute personne se rendant 
coupable de cet acte et d’actes pires. Et c'est cela qu'a voulu le 
Prophète (#) lorsqu'il a maudit les juifs et les chrétiens pour cet 
acte. Il a mis en garde sa communauté afin qu'ils ne commettent pas 
ce qu'on commit les juifs et les chrétiens. La malédiction englobe 
donc tous ceux se rendant coupables de ce même acte. 


Sa parole : « Si ce n'avait été cette recommandation » : C'est-à-dire : 
S'il n'aurait pas mis en garde contre le fait de prendre sa tombe 
comme lieu de prière « sa tombe aurait été apparente » et aurait été 
mise avec celles de ses compagnons, au cimetière al-Baqf’. 


139 AI Boukhâri n°435 Mouslim n°531. 
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Sa parole : « maïs l'on craignit qu'elle ne soit adoptée comme lieu de 
prière » : Les versions du hadith diffèrent quant à la conjugaison du 
verbe « craindre ». Dans certains récits, il est dit : «Il a craint » et 
dans d’autres récits : « Il fut craint ». Le premier sens indique que 
la crainte évoquée émane du Prophète (#) et qu'il leur ordonna de 
l'enterrer sur le lieu même où il allait mourir. Concernant le 
deuxième sens, il est a supposé que ce sont les compagnons qui 
craignirent que cet acte de polythéisme apparaisse dans la 
communauté, et c’est pour cela qu'ils n'auraient pas voulu que sa 
tombe soit apparente de peur que l’exagération et la vénération 
n'en pousse certains de cette communauté [à la prendre comme 
endroit dédié à leur polythéisme]. Et les compagnons auraient donc 
déduits cela des différentes paroles du Prophète (#) prononcés à 
ce sujet, liées à l'interdiction, à la mise en garde, et surtout à la 
malédiction prononcée sur quiconque commettrait cela. 


Al-Qourtoubî (:æ) a dit : « C'est pour cela que les musulmans 
exagérèrent dans les limites disposées autour de la tombe du 
Prophète (#) en élevant des murs autour d'elle, et en fermant les 
passages y menant, et ils en firent une place protégée. Puis il fut 
craint que l'endroit où se trouve la tombe fut pris comme une 
direction pour la prière, si les rangs de prieurs devaient arriver 
jusqu'à cet endroit. Ils imaginèrent qu'une telle prière équivaut à 
prendre sa tombe comme lieu de prière. Ils construisirent donc un 
mur à partir des deux angles sud de la tombe et les détournèrent 
progressivement en prolongeant cette construction vers une forme 
triangulaire orientée vers le sud. De cette manière, personne ne 
pouvait plus se retrouver dirigé directement vers sa tombe en 
prière ». Fin de citation. 


Je dis : « Par cela, Allah protégea sa tombe, et accepta sa demande 
() lorsqu'il demanda : « Ô Allah ! Ne fais pas de ma tombe une idole 
adorée, car la colère d'Allah s'est intensifiée sur des gens qui ont pris 
les tombes de leurs prophètes comme lieu de prière »140, 


140 Mâlik n°1/185 et n°186 
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L'imam Mouslim rapporte que Joundoub Ibn ‘Abd-Allah (:#) 
a dit : « Cinq jours avant qu'il ne s'éteigne, j'ai entendu le 

| Prophète (%) dire : « Je m'en remets à Allah et affirme n'avoir 
parmi vous aucun ami proche. En effet, Allah m'a choisi 
comme ami proche, comme II l'a fait pour Ibrâhîm. Et si je 
devais choisir un ami proche dans ma communauté, j'aurai 
choisi Aboû Bakr. Les peuples qui vous ont précédés prenaient 
les tombes de leurs Prophètes comme lieux de prière. Ne 
prenez donc pas les tombes comme lieux de prière car je vous 
l'interdit ». » 141, 


Sa parole : « Joundoub Ibn “Abd-Allah (:#;) » : Il s’agit d'Ibn Soufyân 
al-Bajalî et son nom d'affiliation lui vient de son grand-père. Il fut 
un célèbre compagnon, et mourut après les années soixante (de 
l'hégire). 


Shaykh Al-Islam (:) a dit : « Concernant la construction des 
mosquées sur des tombes, les gens des différents groupes ont été 
clairs concernant l'interdiction de cela, en se basant sur les hadiths 
authentiques. Et nos compagnons (hanbalites) ont été clairs, ainsi 
que d’autres, parmi les compagnons de Mäâlik, Ash-Shäfi‘i, pour 
interdire cela ». 


Et il a dit (4) : « Et nul doute concernant l'interdiction formelle de 
cela, - puis il mentionna les hadiths relatifs à cela, jusqu’à ce qu'il 
dise - : Et ces mosquées construites sur les tombes des prophètes 
et des hommes vertueux, des rois et autres, il convient de toutes les 
détruire et ceci est un sujet à propos duquel je ne connais aucune 
divergence des savants reconnus ». 


Il a interdit ces actes à la fin de sa vie, puis a maudit - dans 
l'agonie - les personnes agissant de la sorte. Or, prier auprès 


141 Mouslim 532. 
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des tombes fait partie de ces actes, même si aucune mosquée 
n'y est construite. C'est d'ailleurs le sens des propose de 

| Âishah (&) : « ….mais l'on craignit qu'elle ne soit adoptée 

comme lieu de prière. » En effet les Compagnons (43) 
n'avaient pas l'intention de bâtir une mosquée autour de sa 
tombe. Maïs tout lieu où l'on projette volontairement de prier 
est considéré comme lieu de prière, comme l'a dit le Prophète 
(#) : « La terre toute entière m'a été rendu lieu de prière et 
moyen de purification »1#2. 


Ceci est ce qu'a mentionné notre Shaykh (4), et ceci fait partie des 
explications provenant de Shaykh Al-Islam Ibn Taymiyyah (x) à 
propos de ces hadiths. 


L'imam Ahmed (#) rapporte avec une bonne chaîne de 
rapporteurs d'après Ibn Mass‘oûd (#) qui attribue cette 


parole au Prophète (%#) : « Ceux que l'Heure atteindra de leur 
vivant, seront ceux qui prennent les tombes comme lieux de 
prières car ils font partie des pires individus »143. 


Je dis : « Ceci s’est énormément produit dans la communauté, tout 
cela se produisit à l’époque antéislamique, avant la venue du 
Prophète (#), et comme cela est clair pour celui qui est clairvoyant. 
Nos contemporains ont néanmoins aggravés le polythéisme dans 
lequel les générations antéislamiques étaient tombées, et cette 
parole se justifie de la sorte : 


142 Partie d'un hadith rapporté par Al Boukhâri 335 Mouslim 521, selon Jâbir Ibn 
“Abd Allah 

143 Ahmed 1/435 Ibn Khouzaymah dans son Sahîh 789 Aboùû Hâtim Ibn Hibbân 
340 et 341 dans son livre Mawäârid Az-Zam'ân. Al-Haythami a dit dans Al- 
Majma° : « At-Tabarânî l’a rapporté dans Al-Kabîr, avec une bonne chaîne - 
Hassan ». Shaykh Al-islam a dit dans iqtidà as-sirât Al-mustaqîm 2/186 : 


excellent - jayyid ». 
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- Ils vouent leur sincérité à autre qu’Allah dans leur détresse, 
en oubliant Allah. 

- Ils croient que leurs divinités parmi les morts agissent sur 
l'univers, en dehors d'Allah. 


Ils réunirent donc deux formes de polythéisme, celui dans 
l’'adoration et celui dans la seigneurie. Cela, nous l'avons entendu 
de leurs propres bouches, et parmi ceci, nous pouvons citer la 
parole d’Ibn Kamâl, parmi les gens de ‘Umäân, et d’autres : « Certes 
“Abd Al-Qâdir al-Jilâni entend nos invocations et les exauce » !!Il 
prétend qu'il connaît l’invisible, alors qu'il est mort. Sa raison est 
partie et il s’est égaré, en mécroyant en ce qu'Allah a révélé dans 
Son Livre, telle Sa parole : 


de 
L as ke À Russe # / RS . SLR 3 >” 
gosall 55 CN SLRELT Ligue 3)5 Ses ste té N 28 55 0 


2 DES Je 
A 4 Si “ ee Re C2 L Fe 4 4 2 
ge Je de V5 Se is do 
€ Si vous les invoquez, ils n’entendent pas votre invocation ; et 
même s'ils entendaient, ils ne sauraient vous répondre. Et le 
jour du Jugement ils vont nier votre association. Nul ne peut te 


donner des nouvelles comme Celui qui est parfaitement 
informé } (35/14) 


Ils n'ont pas véracifiés Allah à propos des informations qu'il a 
apporté concernant leurs divinités qu'ils adorent en dehors d'Allah, 
et ils n’ont pas cru en ce qu’'Allah a révélé dans Son Livre, mais ils 
ont plutôt exagérés et se sont entêtés à le rejeter, ils ont traités au 
mensonge, ont rejetés les signes d’Allah, et se sont enflés d’orgueil 
face aux textes et à leur propre raison. Et c’est à Allah que nous 
demande l’aide. 
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Chapitre 20 : 


L'exagération à l'égard des tombes des vertueux 
transforme ces dernières en monuments [adorés] 
en dehors d'Allah 


[L'imam] Malik (#) a rapporté dans le « Mouwatta’ » que le 
Prophète (%#) a dit : « Ô Allah ! Fais que ma tombe ne soit pas 
un monument que l'on adore. La colère d'Allah s'est accrue 
contre ceux qui ont pris les tombes de leurs Prophètes comme 
lieux de prière »144, 


Ceci car Il (#) craignait que sa communauté tombe, par rapport à 
sa personne, dans la même exagération dans laquelle sont tombés 
les juifs et les chrétiens par rapport à leurs prophètes, en les 
adorant en dehors d'Allah. La cause de cela fut l’exagération à leur 
propos, comme Allah a dit : 


! r ke 3 
Se te 2 A2 CRE ° Bi Pad sé ° g 

€ Dis : « Ô gens du Livre, n’exagérez pas en votre religion, 

s'opposant à la vérité. Ne suivez pas les passions des gens qui 


144 Mäâlik dans le Mouwatta’ (tanwîr Al-hawâlik 1/185-186) d’après ‘Atâ Ibn 
Yassâr qui le remonte au Prophète (#). Al-Bazzâr rapporte ce hadith de manière 
‘mawsûl’ d'après ‘Omar Ibn Mohammed, d'après Zayd Ibn Aslam, d’après ‘Atâ 
Ibn Yassär, d’après Aboû Sa‘îd Al-Khudriî (4e äl,2 ») qui le remonte au Prophète 
(#). Ceci a été mentionné par Ibn ‘Abd Al-Barr (&) - selon ce qui a été rapporté 
par as-Suyûti (4) dans « tanwîr Al-hawâlik » 1/186 - qui a dit : « Ce hadith est 
authentique pour celui qui accepte les personnes de confiance rapportant des 
textes Moursal ». 
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se sont égarés avant cela, qui ont égaré beaucoup de monde et 
qui se sont égarés du chemin droit ». } (5/77) 


Et Il (#) espéra de son Seigneur qu'il fasse en sorte que sa tombe 
ne devienne pas une idole adorée, tout comme les autres tombes 
sont adorées par différentes sortes d'adoration comme cela est 
connu. Et cela a précédé, dans le hadith de ‘Âïshah (&) : « Si ce 
n'était cette recommandation, sa tombe aurait été surélevée, mais 
il craignit qu’elle fut prise comme lieu de prière ». 


Allah a certes exaucé l’invocation de Son Prophète (#) en faisant en 
sorte que sa tombe soit protégée et entourée de trois murs, comme 
a mentionné cela Ibn Al-Qayyim (4) : 


Le seigneur des mondes a exaucé son invocation 
Et entouré sa tombe de trois murs 


Ibn Jarîr (4) rapporte selon sa propre chaîne de 
rapporteurs, d'après Soufyân, d'après Mansoûr, d'après 
Moujâhid [qu'il a dit concernant la parole d'Allah] : 


GIT2, à 2 pe TÉ 
sait CUT gel 


€ Avez-vous vu [les divinités] Lât et ‘Ouzzâ ? } (Sourate 
L'étoile, v.19) 


«[AlLâtétaitun homme] qui apportait du sawiq aux pèlerins. 
Lorsqu'il mourut, les gens se recueillirent sur sa tombe »15. 


Aboû Al-Jawzäâ (#) rapporte aussi d'Ibn °Abbâs (&) qu’ « 11 
apportait du Sawîq aux pèlerins (Aliment à base d'orge grillé, 
broyé, puis mélangé à de la pâte de dattes) »1#6. 


145 Jâmi‘ Al-Bayäân Fi Tafsir Al-Qour'ân n°25180. 
146 Jâmi‘ Al-Bayän n°20182. 
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Sa parole : « Ibn Jarîr (4) » : Il s’agit d’Aboû Ja‘far Ibn Jarîr, auteur 
d'un Tafsfr qui compte parmi les meilleures exégèses du Coran. Il 
fut un grand imam des musulmans. 


Ce texte contient ce qui correspond au titre du chapitre, à savoir 
qu'ils ont exagérés du fait de sa piété, et ils l'ont considéré comme 
une idole, en le vénérant et l’adorant. Ce fut même l’une des plus 
grandes idoles de l’époque antéislamique. 


Ibn “Abbäs (4) a dit : « Le Prophète (#) a maudit les femmes 
qui visitent les tombes, ainsi que ceux qui prennent ces 
dernières comme lieux de prière et les ornent de lampes »147. 


Ce hadith est authentique, et il a été authentifié par Shaykh Al-Islam 
Ibn Taymiyyah (#), et le fait qu'il soit rapporté par les quatre 
auteurs des Sounans doit suffire à te rassurer pour l'utiliser comme 
preuve, et du fait qu'aucun des quatre ne l’a annoté par une chose 
négative, qu'il n’y ait rien qui s'oppose à ce texte. 


147 Aboû Dâäwoûd n°3236 At-Tirmidhf n°320 An-Nasâ”î 4/94-95 Ibn Mâjah 1575. 
Ce hadith est rendu authentique par d’autres (lahu shawähid), sauf le passage 
«et les ornent de lampes » qui est considéré ‘munkar”’. 
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Chapitre 21 : 


La protection du Tawhîd par le Prophète (%#), et 
l'effort fourni pour barrer toutes les voies menant 
au polythéisme 


Allah # a dit : 


- 8 SZ 2 ER gs À RET fs À A 
< Lu ve a 24 A 72, 
Bei Torshall de 
€ Certes, un Messager pris parmi vous, est venu à vous, 
auquel pèsent lourd les difficultés que vous subissez, qui est 


plein de sollicitude pour vous. } (Sourate At-Tawbah, v. 
128) 


Ce verset signifie : « Les péchés commis par la communauté lui 
pèsent lourd, et lui sont difficiles, et la pire chose lui pesant lourd 
et l’affligeant est le polythéisme, en grande ou en petite quantité. 
De même, tout ce qui y mène, et tout ce qui tend à s’en approcher 
parmi les grands péchés ». Il (#) insista énormément à interdire le 
polythéisme et ses causes, d’une insistance incroyable. Ce fut le cas 
de ses compagnons également, après sa mort, lorsqu'ils coupèrent 
les fils par lesquels les malades s’exorcisaient, et d’autres exemples 
sont connus. 
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Aboû Hourayrah (:#;) a dit : « Le Prophète (#) a dit : « Ne faites 
pas de vos demeures des tombes, et ne faites pas de ma tombe 
un ‘d . Invoquez les bénédictions divines pour moi, car vos 
invocations me parviennent où que vous so yez »148, 


Al-Hâfiz Mohammed Ibn ‘Abd Al-Hâdî () a dit : « Ce hadith à une 
très bonne chaîne de rapporteurs, et il existe d’autres hadiths 
visant à le renforcer davantage (lahu shawäâhid) qui l’élèvent au 
degré de l’authentique (Sahîh) »142. 


Il (#) leur a doncinterdit de délaisser totalement la prière dans les 
demeures, contrairement des tombes auprès desquelles il ne 
convient pas de prier, par crainte des tentations liées à cela, et de 
ce que cela peut emmener comme déviation vers l’adoration d’un 
autre qu'Allah. Et tout comme il (#) leur interdit de prier à 
proximité des tombes, il (#) leur a interdit de faire ressembler de 
leurs maisons des lieux dénués de prière. 


Sa parole : «et ne faites pas de ma tombe un Td » : Shaykh Al-Islam 
(4) a dit: «Al-‘Ïd est un mot exprimant l’idée du retour périodique 


d'un rassemblement, lié à un aspect festif. Cela peut être 
hebdomadaire, mensuel, annuel ou autre ». 


Ibn Al-Qayyim () a dit : « Al-‘Îd est ce dont la venue est liée à un 
temps et un endroit. Lorsque ce mot est lié à un endroit, cela 
concerne un rassemblement de personnes réunies en vue d’une 
adoration ou autre. Ceci peut être la mosquée sacrée de la Mecque, 
Minâ, Mouzdalifah, Arafât. Ces rites-ci, Allah en a fait un cd pour 
les monothéistes, tout comme il nous accordés deux jours de fête 
qui sont les jours du ‘Îd. Les polythéistes ont donc également des 
‘Td liés au temps ou à un endroit. Lorsqu'Allah fit venir [en 


148 Aboû Dâwoûd 2042 d'après ‘Abd Allah Ibn Nâfi°, informé par Ibn Abî Dhi?b, 
d’après Sa‘îd Al-Maqbari, d’après Aboû Hourayrah. 
149 As-sârim Al-munkîfi ar-rad ‘Alà As-Soubkîi page 414. 
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péninsule arabique| l'Islam, Il annula tout cela et remplaça pour Ses 
serviteurs vertueux ces jours par cÎd Al-Fitr, cÎd An-Nabr, les trois 
jours de Min, tout comme il remplaça les ‘Îd des polythéistes liées 
au lieu par la Ka°bah, Minâ, Muzdalifa, ‘Arafa et les autres lieux de 
culte ». 


cAÏî Ibn al-Houssayn (:#) vit un homme s'introduire dans | 
une brèche proche de la tombe du Prophète (#) pour y 
| invoquer [Allah]. Il le lui interdit alors en lui disant : « Veux- | 
tu que je t'informe d'un hadith que j'ai entendu de mon père, 
d'après mon grand-père : « Le Prophète (#) a dit : « Ne prenez 
pas ma tombe comme lieu de pèlerinage, et ne faites pas de 
vos demeures des tombes, et invoquez les bénédictions divines 
pour moi, car vos invocations me parviennent ou que vous 
soyez ». »150, 


Shaykh Al-Islam (4) a dit : « Regardes cette sounna ! Les gens de 
Médine et les gens de la maison prophétique sont les plus proches 
du Prophète (#]) en lignée et en voisinage, et ils seraient plus que 
tout autre dans le besoin de le visiter, mais ils ont été précis dans 
cette compréhension ». Fin de citation. 


Sa parole : « ‘Al Ibn Al-Houssayn (#) » : Il s’agit du petit-fils de ‘AR 
Ibn Abî Tälib (), connu sous l'appellation « zîn al-‘âbidiîn ». Il fut 


le meilleur parmi les successeurs des compagnons parmi les gens 
de la Maison, ainsi que le plus savant d’entre eux. Az-Zouhri (4) a 


dit : « Je n'ai jamais vu un Qourashî meilleur que lui ». Il mourut en 
l'an quatre-vingt-treize selon l'avis le plus juste. 


Sa parole : « vit un homme s'introduire dans une brèche » : Une 
ouverture, une fente dans le mur. 


150 Aboû Ya'là 465, Al-Qâdiî Ismâ’îl, AI-Häâfiz ad-Diyâ dans Al-mukhtâra 2/49 n° 


428. 
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Sa parole « s'introduire [...] pour y invoquer [Allah]. Il le lui interdit 
alors » : Ceci prouve l'interdiction de fréquenter les tombes et les 
mausolées dans le but d’invoquer (Allah) et de prier à ces endroits. 


Shaykh Al-Islam (4) a dit : « Je ne connais personne ayant autorisé 
cela, car cela amène à considérer cet endroit comme ‘Îd. Et cela 
prouve également que se rendre à la mosquée pour y prier, alors 
que le but premier étaituniquement de saluer la tombe, est interdit, 
car cela n’a pas été légiféré. 

L'’imam Mälik (#) détestait voir les gens de Médine rentrer à la 
mosquée avec comme but premier d’y saluer la tombe du Prophète 
() car les prédécesseurs ne pratiquaient pas cela. 


Les compagnons et leurs successeurs se rendaient à la mosquée du 
Prophète (#) pour y prier. Lorsque celle-ci était accomplie, ils 
s'asseyaient un peu puis partaient, et ne se dirigeaient pas 
automatiquement vers la tombe pour la saluer, car ils savaient que 
la Sounnah est de prier sur lui et de le saluer lors de l'entrée à la 
mosquée. 


Quant au fait de se diriger vers la tombe, puis de prier sur lui et de 
le saluer spécifiquement à cet endroit, ou encore d’y prier puis 
d’invoquer, ceci n’a pas été légiféré, mais plutôt interdit par sa 
parole (#) : « Ne prenez pas ma tombe comme ‘Îd, et priez sur moi, 
car vos prières me parviennent ». Il mentionna ici que les prières lui 
parviennent, même de loin, de même que les salutations, et il a 
maudit ceux qui prennent les tombes de leurs prophètes comme 
lieux de prière. 


Concernant l'appartement dans lequel il habitait, il était accessible 
par la porte, en raison du fait que ‘Âïshah () y habitait, mais par 
la suite, un mur y fut construit. Malgré cet accès à la tombe, 
personne ne s’y introduisait, ni pour lui passer les salutations, ni 
pour venir y prier, ni pour invoquer pour eux-mêmes ou autres 
qu'eux, ni pour venir y demander un hadith, ou encore la science, et 
le diable n’eût aucune emprise sur eux, jusqu’au jour où il le fit 
entendre une voix. Alors les gens pensèrent qu'il (#) leur avait 
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parlé, ou qu'il avait répondu, ou expliqué une de ses paroles, ou 
encore qu'il avait peut-être rendu les salutations, et cela d’une voix 
qui s’est entendue jusqu’à l'extérieur. Tout comme le diable 
désespéra des premiers, il égara ceux-ci auprès de sa tombe (#) 
comme celles d’autres personnes, au point où ils pensèrent que les 
habitants de ces tombes donnaient des ordres et interdisaient 
d’autres choses, et qu'ils parlaient vraiment ! Et qu'ils sortaient des 
tombes … Ils les voyaient comme sortir de leurs tombes ! Et ils 
pensaient que les âmes des morts sortaient afin de leur parler, et 
qu'elles reprenaient l'apparence d'un corps humain afin de leur 
parler, et eux voyaient cela ! 


Le but de tout cela est de dire que les compagnons ne prenaient pas 
sa tombe comme lieu répété de visite, ni pour lui passer les 
salutations et la paix, alors que certains parmi les générations 
d’après le firent »151, 


Aboû Sa‘îd Al-Mansoûr () a dit dans ses « Sounan » : « “Abd Al- 
AZîz Ibn Mohammed a été informé par Suhayl Ibn Abî Suhayl qui a 
dit : « Al-Hassan Ibn al-Hassan Ibn ‘Al Ibn Abî Tâlib (4#&) m'a vu 
auprès de la tombe du Prophète (#) et il m'interpella alors qu'il 
dînait dans la maison de Fâtimah. Il me dit : « Viens dîner ! ». J'ai 
répondu : « Je n’en ai pas envie ». Il dit alors : « Pourquoi t’ai-je 
aperçu près de la tombe ? ». J'ai alors répondu : « J'ai passé les 
salutations au Prophète (#). Il m'a dit : « Salues-le lorsque tu 
rentres à la mosquée ». Puis il ajouta : « Le Prophète (#) a dit : « Ne 
prenez pas ma tombe comme ‘fd, et ne faites pas de vos maisons 
des cimetières, et priez sur moi, car vos prières me parviennent où 
que vous soyez. Allah a maudit les juifs et les chrétiens car ils ont 
pris les tombes de leurs prophètes comme lieu de prière ». Fin de 
la parole d’Ibn Taymiyyah (4)152. 


151 Majmoû Al-fatâwâ 27/3685 et les pages suivantes. 

152 Rapportée par Al-Hâfiz Ismâ"îl Al-Qâdî dans son livre Fadl As-Salât Alâ An- 
Nabiyyi (#) n°30, ‘Abd Ar-Razzâq dans son livre Al-Mousannaf n°6726 de 
manière résumée, et certains termes sont différents. Ibn Taymiyyah l'a 
également rapportée dans son livre lqtidâ As-Sirât Al-Moustaqîm 1/338-339, et 
une seconde fois 2/172 d'une version rapportée par Abî Sa‘îd , le serviteur d’Al- 
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Je dis : « Lui de même est proche du Prophète (#) par l’affiliation et 
par son habitation. Mais il a interdit de venir près de sa tombe pour 
invoquer, car le fait de s’y rendre en pensant que les invocations 
seraient mieux exaucées est une parole qu’Allah et Son messager 
n'ont pas légiférés à cette communauté. Si cela avait été le cas, les 
califes et les premiers bien-guidés parmi les mecquois et les 
médinois ne l'aurait pas délaissé, et de même ceux qui leur ont 
succédés parmi les gens de la Maison, et les imams parmi les 
successeurs des compagnons, et ils n'auraient pas blâmés celui qui 
l'aurait fait. 


Leur parole est une preuve, et c'est que qu'indiquent les hadiths, 
comme le hadith de ‘Âïshah (&) et le hadith de ce chapitre. Ceci est 
en raison de la science des prédécesseurs, des buts voulus par le 
Prophète (#) visant à interdire l’exagération à son égard, et sa peur 
de voir ce qui arriverait à ceux qui allaient exagérer dans la religion, 
puis allaient suivre un autre chemin que celui des croyants, comme 
l’a dit Allah : 


CU PT Er re me ÿ “> 
ose Jan Ré Rés TA GS La Le Jen sl 25 
de nm 
fes Giles es cdais (JS Leaf 
€ Et quiconque fait scission d'avec le Messager, après que le 
droit chemin lui est apparu et suit un sentier autre que celui 
des croyants, alors Nous lui collerons ce qu'il s'est collé, et le 


brûlerons dans l'Enfer. Et quelle mauvaise destination ! } 
(4/115) 


Et lorsqu'apparu l’adoration des tombes dans cette communauté, 
ainsi que leur vénération, l’on vit les gens partir en voyage dans le 
but d'aller y accomplir des invocations, d'y rechercher le secours, 


Mahri, puis il a dit : « Ces deux versions, remontant au Prophète (#) prouvent la 
confirmation de ce hadith malgré la divergence dans certains termes, car la 
personne remontant cette parole au Prophète (#) s'en est servie dans son 
argumentation, et ceciimplique doncbien qu'il la considère valable ». 
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d'y dépenser le meilleur de leurs biens pour se rapprocher d'elles, 
et valoriser ses habitants. Quelle catastrophe énorme !! Nous 
demandons à Allah d’être préservés du polythéisme, de ce qui y 
mène, ainsi de ce qui en rapproche. 
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Chapitre 22 : 
| Certains membres de cette communauté adoreront 


| Allah # a dit: 


At TT ie - ER CN RE re 
pealls t Gates url fe Lusas lol To IS HI 


€N'as-tu pas vu ceux-là, à qui une partie du Livre a été 
donnée, avoir foi à la magie et au Tâghoût} (Sourate An- 
| Nissä, v.51, 52) 


Une idole estun nom désignant toute chose à laquelle est vouée une 
parmi les différentes catégories d’adoration à autre qu’Allah, que ce 
soit une tombe, une statue ou autre. Ceci se trouve dans la parole 
du Khañîil (x) : 


TS 


& > LEA Ta ge Sr T 
I Tales L5sl dl es ce Tosdess Lol 


€ Vous n'adorez que des idoles, en dehors d'Allah, et vous 
forgez un mensonge } (29/17) 


Ainsi que cette parole : 


/ SCD D. e EE pisse AZ 

Ses G (es LT As JG 
(Ils dirent : « Nous adorons des idoles et nous leurs restons 
attachés ». } (26/71) 


Ibn Abî Hâtim rapporte d’après ‘Ikrimah qui a dit : « Huyayy Ibn 
Akhtab et Ka°b Ibn al-Ashraf arrivèrent à la Mecque quand certains 
leurs dirent : « Vous êtes des gens instruits et intelligents, informez- 
nous donc au sujet de nous et de Mohammed ». Ils dirent : « Qui 
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êtes-vous et qui est Mohammed ? ». Ils répondirent : « Nous lions 
les liens de parenté, nous égorgeons en offrande d'énormes 
chamelles, nous versons l’eau sur le lait, nous abreuvons les 
pèlerins, et quant à Mohammed, il n’a pas de descendance, il coupe 
les liens avec nous, et ne le suive que les brigands qui dévalisent les 
pèlerins. Alors sommes-nous mieux, ou bien lui ? » Ils dirent alors : 
« Vous êtes meilleurs et mieux guidés ». Alors révéla alors ce 
verset : 


sc glalfs Sol, oh se AR RES] e ED 


€ N'as-tu pas vu ceux-là, à qui une partie du Livre a été donnée, 
avoir foi à la magie et au Tâghoût, et dire en faveur de ceux qui 
ne croient pas : «Ceux-là sont mieux guidés (sur le chemin) que 
ceux qui ont cru } (4/51) 


g: <” Due ” 2: < s e 4 _ 
Men aide en] Les Un US 5 re RES a US 


£ 


SRE DE NT D 
ve Jets LE SE EL a bIt des Ts 85 al 5 er 


nie 


€ Dis : « Puis-je vous informer de ce qu’il y a de pire, comme 

rétribution, auprès d'Allah ? Celui qu'Allah a maudit, celui 

qui a encouru Sa colère, et ceux dont Il a fait des singes et des 

porcs, et de même, celui qui a adoré le Tâghoût ». } (Sourate 
| la table servie, v. 60) 


Al-Baghawi (&) a dit : « « Dis » : Ô Mohammed. « Puis-je vous 


informer » : vous apporter une information. « De ce qu'il y a de 
pire » : Que votre parole : « Les gens de votre religion ont une part 
minuscule ici-bas et dans l'au-delà et il n’y a pas pire religion que la 
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vôtre », puis il mentionna la réponse de la même façon que l’on 
formulerait une affirmation en début de phrase, comme ici : 


AU PS ce Fe CAUSE 
€ Dis : « Vous informerai-je de quelque chose de plus terrible ? 
Le Feu ». } (22/72) »153, 


Sa parole : « comme rétribution » : Comme récompense et 
rémunération. « Auprès d'Allah ? Celui qu’'Allah a maudit, celui 
qui a encouru Sa colère, et ceux dont Il a fait des singes et des 
porcs » : Les singes sont les mécréants du jour du sabat, et les porcs 
sont les mécréants en la Table servie descendue sur Îssä (#41). 


D'après ‘Ali Ibn Abî Talhah, d’après Ibn “Abbâs (4) : « Les singes 
et les porcs appartenaient tous les deux aux gens du jour du sabat. 
Les jeunes devinrent des singes et les personnes plus âgées 
devinrent des porcs. « Et de même, celui qui a adoré le 
Tâghoût »: I] fit de certains d'entre eux des adorateurs du Tâghoût, 
c'est-à-dire des gens qui obéirent au diable, qui les tenta. 


Aboû Sa‘îd (:*) rapporte que le Prophète (#) a dit : « Vous | 
suivrez certes à la trace les voies de ceux qui vous ont 
précédés, au point où même s'ils s'introduisent dans le trou 
d'un lézard, vous ferez de même ». Les Compagnons 
demandèrent : « Ô Prophète d'Allah, fais-tu allusion aux juifs 
et aux chrétiens ? » 

Le Prophète (#) répondit : « À qui d'autre ? »154, | 


Il (#) expliqua dans cette parole que tous ces actes réalisés par les 
gens du Livre - parmi ce qui leur a causé le blâme d'Allah dans ces 
versets et d’autres - allaient sans nul doute se produire de la même 


153 Tafsir Al-Baghawi. 
154 A] Boukhâri n°3456, Mouslim n°2669 Alimed 3/125 
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manière dans cette communauté. Et ce hadith correspond 
clairement au titre du chapitre. 


Sa parole : « à la trace » : Le terme arabe est « al-quzza ». Cela 
désigne la plume d’une flèche. Ce qui veut dire : Vous suivrez leur 
chemin dans tout ce qu'ils ont fait, et vous leur ressemblerez dans 
cela tout comme la plume d’une flèche ressemble à une autre. Et 
cela s’est réalisé comme il l'avait annoncé (#). 


Soufyân (:) a dit : « Celui de nos savants qui se pervertit, celui-là 
ressemble aux juifs, et celui de nos adorateurs qui se pervertit, 
celui-là ressemble aux chrétiens ». Fin de citation. 


Mouslim rapporte d'après Thawbân (4) que le Prophète (#) | 
a dit : «Allah a mis la Terre sous mes yeux et j'en ai vu l'orient | 
et l'occident. Le royaume terrestre de ma communauté 
s'étendra aussi loin que ce qui m'a été dévoilé. Deux trésors 
m'ont été octroyés : le rouge et le blanc. J'ai aussi demandé à 
mon Seigneur de ne pas anéantir la totalité de ma 
communauté par une calamité subite, et de ne pas la laisser | 
se faire agresser par des ennemis venus de l'extérieur, qui 
domineraient vos dirigeants, même s'ils soulevaient la Terre | 
entière (contre vous) pour cela, au point où certains | 
anéantissent d’autres, et que certains réduisent d’autres en 
esclavage. Et mon Seigneur m'a répondu : « Ô Mohammed, 
lorsque Je décrète une chose, elle est inévitable. J'ai donc 
accordé à ta communauté de ne jamais l'anéantir dans sa 
totalité par une calamité subite, et de ne pas la laisser se faire 
agresser par des ennemis venus de l'extérieur, qui 
domineraient et contraindraient vos dirigeants, même s'ils 
soulevaient la Terre entière (contre vous) pour cela, jusqu'à 
ce que certains en anéantissent d’autres, et que certains 
réduisent d’autres en esclavage ». »15°, 


155 Mouslim n°2889 et le rajout : Aboû Dâwoûd n°4252 Ibn Mâjah n°3952. 
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Al Barqânî (#) a rapporté ce hadith dans son recueil 
authentique en ajoutant : « Mais ce que je crains le plus pour 
ma communauté ce sont les meneurs prônant l'égarement. Si 
le feu de la guerre s'allume dans la communauté, il ne 
s'éteindra qu'au jour de la Résurrection. Et ce dernier 
n'arrivera qu'après qu'un des groupes de ma communauté 
aura rejoint les polythéistes, et que d'autres groupes 
adoreront les idoles. Il apparaîtra en outre trente menteurs 
dans ma communauté, chacun d'entre eux prétendant être 
Prophète. Or, je suis le sceau des Prophètes et il n'y a pas de 
Prophète après moi. Cependant, il ne cessera d'exister une 
partie de ma communauté victorieuse dans la vérité. Ceux qui 
les trahissent ou s'opposent à eux ne leur causeront aucun 
préjudice, jusqu'à ce que l'ordre d'Allah - béni et élevé - arrive 
D 


Sa parole : « Thawbân (4) » : Il s'agit de l’affranchi du Prophète 


(Æ). Par la suite, il partit au Shâm et mourut à Homs en l’an 
cinquante-quatre. 


Sa parole : « Allah a mis la Terre sous mes yeux » : at-Tûrbashti (4) 


a dit : C'est comme si la Terre avait été prise dans une main et 
regroupée sous ses yeux, de sorte que même le loin paraisse 
proche, et qu'il en aperçoive sa totalité en la percevant proche ». 


Cette parole veut donc dire qu’Allah a plié la Terre pour lui, et l’a 
réunie comme on regarderait la paume d’une main dans un miroir. 


At-Tibi (4) a dit : « I] l’a regroupée pour moi afin que je vois de mes 
yeux ce que ma communauté allait posséder d’est en ouest de la 
Terre ». 


Sa parole : « Le royaume terrestre de ma communauté s'étendra 
aussi loin que ce qui m'a été dévoilé » : Al-Qourtoubî (:&) a dit : 
« Cette information s’est produite comme il l’a dit, et ceci prouve 


$ 231 4 


Qourratou ‘Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


une nouvelle fois la vérité de sa prophétie, car le royaume de sa 
communauté s’est élargi au point d'arriver jusqu'à Tanger, à 
l'extrémité ouest du continent africain, et jusqu’à Khourasân et an- 
Nahr à l’est. De même, il atteignit des pays tels la chine, l’inde. 
Toutefois, il n’atteint pas les mêmes extrémités dans les directions 
nord et sud. C’est pour cela qu'il (#) n’a pas mentionné la terre 
entière, et il n’a pas été informé non plus que sa communauté allait 
l’atteindre entièrement ». 


Sa parole : «que ce qui m'a été dévoilé » : Il est possible que le terme 
soit : «il m'a été dévoilé » comme il est possible que ce soit : «Il 
(Allah m'a dévoilé », selon l’utilisation de la forme active ou passive. 


Sa parole : « Deux trésors m'ont été octroyés : le rouge et le blanc » : 
Al-Qourtoubî (:&) a dit : « Il veut dire par là le trésor de Kisrä, roi 
des perses et le trésor de César, roi des romains. Et il dit : « Par Celui 
qui détient mon âme dans Sa main, vous dépenserez certes leurs 
trésors dans le chemin d'Allah »156. Le trésor de César a été 
mentionné en rouge en raison de la prédominance des pièces en or, 
et le trésor de Kisrâ a été mentionné en blanc en raison de la 
prédominance des pierres précieuses et de l'argent. C’est sous le 
califat de ‘Omar (:#;) que se produisit ceci. 


Sa parole : «J'ai aussi demandé à mon Seigneur de ne pas anéantir la 
totalité de ma communauté par une calamité subite » : C'est-à-dire 
par une sécheresse, une famine ou autre, par laquelle la perdition 
de la communauté se produirait. 


Sa parole : «venus de l'extérieur » : C'est-à-dire par autre que la main 
des mécréants, et ils vont donc s’anéantir les uns les autres et 
s'emprisonner mutuellement, et l’histoire nous prouve bien cela. 


Sa parole : « qui domineraient vos dirigeants » : Al-Jawharî (:) a 
dit : « Le terme « baida », utilisé ici, désigne le cœur d’une chose. Et 
« baida al-qawm » : leurs représentants et leurs nobles. 


156 A] Boukhäârî 3120 Mouslim 2918 selon Aboû Hourayrah et Al Boukhâri 3121 
Mouslim 2919 selon Jâbir Ibn Samourah. 
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Selon ces termes, le sens du hadith est donc : « Qu’Allah fasse en 
sorte de ne pas faire déverser l'ennemi sur la totalité de la 
population musulmane, jusqu'à ce qu'ils n'aient d’abord possédés 
des terres et des pays, et même si pour cela ils soulevaient des 
populations entières ». Il a été dit aussi : « baida » : signifie le groupe 
et la plupart, même s'ils sont peu nombreux. 


Sa parole : « Et mon Seigneur m'a répondu : « Ô Mohammed, lorsque 
Je décrète une chose, elle est inévitable » : Ceci correspond au hadith : 
« Nul ne peut repousser ce que J'ai décrété »157. 


Sa parole : « jusqu'à ce que certains en anéantissent d'autres, et que 
certains réduisent d'autres en esclavage » : L'apparence du hadith 
est que le terme « hattäâ », qui revêt plusieurs sens en arabe, prend 
ici le sens de « jusqu’à ». Le sens du hadith est donc : « L'affaire de 
cette communauté prendra fin lorsque certains en anéantiront 
d'autres ». 


Sa parole : « AI Barqânî () a rapporté ce hadith dans son recueil 
authentique » : Il s'agit d’al-Hâfiz Aboû Bakr Ahmed Ibn 
Mohammed Ibn Ghâlib al-Khawârazimî Ash-Shâfi‘f. Il naquit en l’an 
trois cent trente-six, et mourut en l'an quatre cent vingt-cinq. Al- 
Khatib (:) a dit : « Il était de confiance, et vertueux. Nous ne 
connaissions pas plus fiable que lui parmi nos imams ». Grand 
connaisseur de la jurisprudence, auteur de nombreux ouvrages, 
dont un Mousnad contenant ce renferme les deux Sahfîh. Il compila 
les hadiths rapportés par Ath-Thawri, Shou‘bah et d’autres. 


Sa parole : « Maïs ce que je crains le plus pour ma communauté ce 
sont les meneurs prônant l'égarement » : C'est-à-dire les 
gouverneurs, les savants et les adorateurs qui peuvent juger entre 


157 Ceci est la partie d’un hadith rapporté par ‘Abd Ar-Razzâq dans Al-Mousannaf 
19638 d’après Al-Moughîrah Ibn Shou‘bah. Il est rapporté également par Al- 
Bazzäâr (voir Majma® Az-Zawâ'id 10/103) dans un hadith d’après Jâbir. Al- 
Haythamf a dit : «sa chaîne de rapporteurs est bonne ». 
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les gens sans science et par cela égarer la communauté entière, 
comme Allah a dit : 


2 Lo 87€ CE 4 + nil sa met u RE, 
otedl 2lel 3e 2E5 ol de Zi oglsal ol LES of 


€ Beaucoup de gens égarent, sans savoir, par leurs passions. 
C'est ton Seigneur qui connaît le mieux les transgresseurs } 
(6/119) 


PI D ES CP EE 

NT ei Lis LS Gifs 
€ En effet, avant eux, la plupart des anciens se sont égarés } 
(37/71) 


Et d’autres versets, nombreux dans le Coran. 


Ziyäd Ibn Hadîr a dit : «Omar (4) m'a dit : « Sais-tu ce qui anéantis 
l'Islam ? ». Je lui ai dit : « Non ». Il dit alors : « Ce qui l’anéantit, c’est 
l'erreur du savant, la discussion avec l’hypocrite à propos du Livre, 
et le jugement des imams qui égarent »158. 


Sa parole : « Si le feu de la guerre s'allume dans la communauté, il ne 
s'éteindra qu'au jour de la Résurrection » : Ceci aussi s’est produit, 
et la communauté ne cesse d'assister à cela. Nous demandons à 
Allah le pardon et la préservation, ici-bas et dans l’au-delà. 


Néanmoins, il y a une part de ceci qui est juste à réaliser, commele 
fait que les monothéistes combattent ceux qui associent à Allah, et 
la guerre les opposant est noble jusqu'à ce qu'ils délaissent le 
polythéisme qu'ils commettent, et Allah a comblé de bienfaits celui 
qui vient à ces gens, en les appelant à l’unicité. Car ce sont les 
polythéistes qui ont déclarés cette guerre, et Allah fit que les 
monothéistes prennent le dessus, comme cela est clair pour celui 
qui va méditer les signes de cette religion, dans les différentes 
époques. 


158 Mousnad Ad-Dârimî n°220 avec une chaîne authentique. 
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Sa parole : « Et ce dernier n'arrivera qu'après qu'un des groupes de 
ma communauté aura rejoint les polythéistes » : Les groupes ici 
désignent les tribus, comme cela est venu dans une version 
rapportée par Aboû Däwoüûd. Ô combien sont-ils !? Ô combien sont- 
ils !? 


Sa parole : «et que d'autres groupes adoreront les idoles » : Aboû 
Sa‘ädât (:&) a dit : « Ils seront des groupes formés d’un grand 
nombre de personnes ». Et cette partie du hadith correspond au 
titre du chapitre. 


Les troubles liés à l’adoration des tombes se sont multipliés, au 
point où personne n’est connu pour blâmer cela, jusqu’au moment 
où arriva, par la grâce d'Allah, Shaykh Al-Islam Mohammed Ibn 
“Abd Al-Wahhäb (&), qui blâma et interdit tout cela. Il appela les 
gens à délaisser cela, et à adorer Allah Seul, sans rien Lui associer 
ni dans l’adoration, ni dans la seigneurie, ni dans Ses noms et 
attributs. Les rois et leurs suiveurs se dressèrent d’animosité face à 
lui, mais Allah fit apparaître Sa preuve, et renforça Ses alliés face 
aux opposants. Son prêche atteignit l’est et l’ouest de la Terre. Mais 
parmi les gens, il y celui qui accepta et celui qui refusa. Son prêche 
profita énormément aux tribus du Nejd, du Hijâz, de ‘Amäân et 
ailleurs encore, et la louange entière appartient et revient à Allah, 
pour ce bienfait immense. Qu’Allah nous place parmi les 
reconnaissants. 


Sa parole : « Il apparaîtra en outre trente menteurs dans ma 
communauté, chacun d'entre eux prétendant être Prophète » : Al- 
Qourtoubî (:) a dit : « Un chiffre précis est venu dans un hadith 
rapporté par Houdhayfah (#:) qui a dit : « Le messager d'Allah (#) 
a dit : « Il apparaitra dans ma communauté vingt-sept Dajjâl, tous 
des grands menteurs, dont quatre femmes »1°?. 


159 Aboû Nam dans Al-Hilyah 4/179 qui a dit « C'est un hadith Gharib, et le 
hadith de Thawbän est plus authentique ». Ahmed 5/396 avec une excellente 
chaîne de rapporteurs comme l’a stipulé Al-Häâfiz Ibn Hajar dans Fath Al-Bârî 


13/87. 
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Al-Qâdi ‘lyâd (4) a dit : « Des personnes, sérieuses et connues, ont 
comptées et dénombrées, depuis l’époque du Prophète (a) jusqu'à 
maintenant, ces gens et ont vu l’égarement dans lequel sont tombés 
les groupes qui les ont suivis. Ce nombre est donc vérifiable pour 
celui qui a l'occasion de faire des recherches dans les livres 
d'histoire et les récits, afin de réaliser l’authenticité de cela, et le 
dernier de ceux-là sera le grand Dajjâl ». 


Sa parole : « Or, je suis le sceau des Prophètes et il n'y a pas de 
Prophète après moi » : Al-Iassan (:#) a dit : « Le sceau est ce par 
quoi on clôture ou termine quelque chose ». C'est-à-dire qu'il est le 
dernier des prophètes, comme Allah a dit : 


Ernie ESP APPART SRE Cie Et 
€ Mohammed n'a jamais été le père de l’un de vos hommes, 
mais le messager d'Allah et le dernier des prophètes } (33/40) 


Et la descente de ‘ssâ (#4) ne se fera, à la fin des temps, que pour 
qu'il gouverne avec la loi révélée sur Mohammed (#), et il priera 
vers la Mecque, au même statut que n'importe quel membre de 
cette communauté, même s’il en sera cependant le meilleur. 


Sa parole : « Cependant, il ne cessera d'exister une partie de ma 
communauté victorieuse dans la vérité. Ceux qui les trahissent ou 
s'opposent à eux ne leur causeront aucun préjudice » : An-Nawâwî 
(&) a dit : « Il est possible que ce groupe soit formé de diverses 
factions parmi les croyants, comprenant le courageux et le 
clairvoyant à la guerre, l’instruit dans la jurisprudence, dans le 
hadith, dans le Coran, celui qui ordonne le bien et interdit le mal, 
l'ascète et l’adorateur, et il n’est pas imposé qu'ils soient tous réunis 
dans un même pays, mais on peut aussi bien les penser unis à un 
endroit comme répartis sur la terre entière, comme ils peuvent être 
dans un seul pays, mais pas répartis de manière ordonnée, comme 
il est possible que la Terre entière soit dénuée de ces gens, sauf un 
par ci et un par là, jusqu'au point où il ne restera que le groupe 
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sauvé, réuni dans un seul endroit, jusqu’à ce que ce groupe s’éteigne 
et qu'Allah fasse venir son ordre ». Fin de citation résuméei6. 


L'auteur (4) a dit (au point dix-neuf de ce chapitre) : «Ceci contient 
un grand signe, c’est que malgré le fait qu'ils soient combattus, nul 
ne leur nuira, ni ennemi ni traître, et ceci est la bonne nouvelle que 
la vérité ne disparaïitra pas de manière complète ». 


Sa parole : « jusqu'à ce que l'ordre d'Allah arrive » : L'apparence ici 
est que ceci est lié à ce qui a été rapporté concernant un vent doux 
qui viendra recueillir ce qu'il reste des croyants, puis seulement là 
se produiront les grands signes, pour lesquels il ne restera que les 
pires des gens [pour y assister]. 


Sa parole : « béni et élevé » : Ibn Al-Qayyim (#) a dit : « La 
bénédiction est de deux sortes : 


La première catégorie est tirée du verbe « Bâraka ». Il peut revenir 
à soi-même parfois, ou être rattaché au pronom « ‘Alâ » d’autres 
fois, ou au pronom « Ff » encore. Le nom subissant l’action de ce 
verbe est « Moubârak ». Et la chose devient bénie par Son vouloir. 


La deuxième catégorie est liée à Allah, d'une annexion de 
miséricorde et de puissance. Celle-ci est tirée du verbe « Tabârak ». 
Celui-ci ne se dit pas pour un autre que Lui, et il n’est valable que 
pour Lui. Allah # est le Moutabârik - celui qui donne Sa bénédiction 
-, et son serviteur et messager est al-Moubârak - celui qui a reçu Sa 
bénédiction -. Donc le verbe « Tabârak » et ses dérivés sont 
réservés à Allah, comme Il a dit : 


{Toute gloire à Allah, Seigneur de l'Univers ! } (7/54) 


160 AI-Häâfiz dans Fath Al-Bârî 13/295 
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226 ec JS de 525 ef ou «sal 4,5 
€ Béni soit celui dans la main de qui est la royauté, et Il est 
Omnipotent } (67/1) 


N'as-tu donc pas vu comment cela est venu dans le Coran, d’une 
manière spécifique à Allah, et non applicable à autre que Lui ? Cette 
forme de verbe est sous une forme de largesse et d’exagération, 
comme Ta‘âlâ et Ta ‘âzama. Et tout comme Ta‘älâ comporte le sens 
de l'élévation parfaite et infinie, Tabârak comporte le sens d’une 
bénédiction parfaite, vénérable et large. Et ceci est le sens des 
termes utilisés par les prédécesseurs [lorsqu'ils mentionnent 
Allah] : Tabârak, Ta‘âzama. Et Ibn Abbäâs (:#) a dit : « /! apporte 
toute la bénédiction ». 


F 238 4 


Chapitre 23 : 


De la sorcellerie (et de la voyance) 


Allah {#£ a dit : 


| Ses lattes eh 
€ Et ils savent, très certainement, que celui qui acquiert [ce 


pouvoir] n'aura aucune part dans l’au-delà. } (Sourate Al- 
Baqarabh, v. 102) 


La sorcellerie est un mot désignant, en langue arabe, ce qui est 
caché et subtil. C'est cela le sens général du mot, comme dans ce 
hadith : « Certains discours sont d'une éloquence tenant de la 
sorcellerie »161, Et ceci n’est qu’une comparaison basée sur le sens 
linguistique. Il a exprimé une ressemblance du fait que l’éloquence 
et la sorcellerie peuvent aboutir à des choses semblables. 


Aboû Mohammed al-Maqdissi (3) a dit : « La sorcellerie englobe 
des amulettes et des incantations. Et parmi ceci, il y a ce qui fait effet 
sur les cœurs et les corps, au point ou la personne devient malade, 
voie peut mourir. Et il y a ce qui sépare l’homme de sa femme, 
comme Allah le dit : 


< 
7 Yo 


D Ce De ” 
ca 3)3 spl où 4 TD ÉE Le Lg Oyeless 


€ Ils apprennent auprès d'eux ce qui sème la désunion entre 
l'homme et son épouse } (2/102) 


161 A] Boukhäârî 5146 Mouslim 869. 
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€ Contre le mal de celles qui soufflent [les sorcières] sur les 
nœuds } (113/4) 


Ce sont des sorcières qui réalisent des nœuds sur leur sorcellerie, 
puis soufflent dessus. Et si la sorcellerie n'avait pas un effet réel sur 
l'être humain, il ne nous aurait pas été ordonné de chercher 
protection contre elle »162. 


Les savants ont divergés quant à son statut de mécréant ou pas. Un 
groupe de prédécesseurs ont estimés qu'il devient mécréant par 
ceci, et c’est la parole de Mâlik, Aboû Hanîfah, et Ahmed (4), dont 
les compagnons ont dit : « Sauf si cette sorcellerie est à base de 
médicaments, de fumée ou si quelque chose de renversé, qui cause 
du tort. Dans ce cas, il ne mécroit pas ». Et parmi les preuves de sa 
mécréance, la parole d’Allah : 


de 
ER CL Bees Du 1 ef A se Are 
€ Mais ceux-ci n’enseignaient rien à personne, qu'ils n'aient dit 
d’abord : « Nous ne sommes rien qu’une tentation : ne sois pas 
mécréant } (2/102) 


162 AI-Käff. 
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3 9 


3€ CPR 
Shi IL does 
€... Ils croient au Jibt et au Tâghoût...}) (Sourate les femmes, 
v.51) 


‘Omar (#) a dit : « AI Jibt est la magie et le Tâghoût est 
Satan »163. 


La définition sur le Tâghoût a déjà été donnée, et nous avons vu 
qu'elle contient, parmi d’autres, l’adoration d’un autre qu’Allah, et 
tout adoré en dehors de Lui est un Tâghoût, comme le prouve les 
versets. Et parmi ceux-ci, les devins, etceluiqui juge avec autre que 
la vérité, ou ordonne une chose qui contredit la vérité, ou agrée 
cela, et autres encore. 


Jâbir (:#) a dit : « Les Tawâghit sont les devins chez qui le 
diable descendait. Dans chaque contrée s'en trouvait un »164, 


Sa parole : « Les Tawâghît sont les devins » : C'est-à-dire : Les devins 
sont une catégorie de Tawâghît. 


Sa parole : « chez qui le diable descendait » : Le diable ici ne désigne 
pas Ibis en particulier, mais plutôt tout diable qui se rend auprès 
des devins et s’entretient avec, en l’informant au sujet de ce qu'il a 
pu voler, alors qu'il était à l'écoute du ciel. Ils ont donc raison une 
fois, puis mentent cent fois. 


163 AI Boukhârî (AI-Fath 8/251). 
164 AI Boukhäri (Al-Fath 8/251). 
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Qourratou ‘Ouyoün Al Mouwahhidîn 


Aboû Hourayrah (#) rapporte que le Prophète (%#) a dit : « 
Eloignez-vous des sept péchés capitaux ». Les Compagnons 
demandèrent : « Ô Prophète d'Allah ! Quels sont-ils ? » II 
répondit : « Le polythéisme, la sorcellerie, tuer injustement 
une âme qu'Allah a 

rendue sacrée, tirer profit de l'usure, profiter de l'argent d'un 
orphelin, fuir le jour de la bataille et accuser faussement les 


femmes chastes, innocentes et croyantes »165. 


Sa parole : « Eloignez-vous » : C'est-à-dire : Fuyez et mettez une 
distance. Et ceci est plus fort que de dire simplement : « Ne faites 
pas, et délaissez », car l'interdiction de s'approcher a une plus 
grande portée, à l'exemple de la parole d’Allah : 


de 
Les D és eh L GATE 5 
N'approchez pas des turpitudes, ouvertement ou en 
cachette } (6/151) 


Sa parole : « des sept péchés capitaux » : Des choses destructrices. 
Ils ont été appelés ainsi du fait que la personne en commettant au 
moins une s'expose à une punition ici-bas et au châtiment de l’au- 
delà. Al Boukhäârî rapporte un hadith d’après ‘Omar (#;) qui a dit: 
« Les grands péchés sont neuf - il cita les sept précités - et le 
libertinage face aux interdits, et l'ingratitude face aux parents »166, 


Sa parole : « Le polythéisme » : qui est de donner un égal à Allah, en 
l'invoquant comme nous invoquons Allah et en espérant de lui 
comme nous espérons d'Allah. Ibn Al-Qayyim (4) a dit: 


Quant au polythéisme, prends-y garde, il y a une sorte qui est claire 
et pour laquelle tu ne trouveras pas de pardon 


165 AI Boukhâri n°2766 Mouslim n°89. 
166 AI Boukhäârî dans Al-Adâb Al-Moufrad 8 (hadith Mawqoûf - ceci est la parole 
de ‘Omar. Cette parole ne mentionne pas la sorcellerie mais nous y trouvons : «… 
le libertinage à la mosquée, la moquerie, et les pleurs des parents face à 
l'ingratitude (de leurs enfants) ». 
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Qourratou ‘Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


C’est de donner un égal au Miséricordieux, quel qu'il soit, pierre ou 
humain 


En l'invoquant, espérant de lui, et en le craignant et l'aimant comme 
on aime Allah 

Il commença par citer celui-ci en premier, du fait qu'il est le plus 

grand péché par lequel Allah est désobéit, comme Allah le dit : 


€ Le polythéisme est vraiment une injustice énorme } (31/13) 


Sa parole : « la sorcellerie » : Sa définition a été donnée 
précédemment. 


Sa parole : « tuer injustement une âme qu'Allah a rendue sacrée » : 
C'est-à-dire : le musulman protégé, et celui qui a un pacte de 
protection, comme cela est venu dans le hadith : « Celui qui tue une 
personne alors qu'il était protégé par un pacte, ne sentira pas l'odeur 
du paradis »167, 


Ibn Abbâs et Aboû Hourayrah () sont d'avis qu'il n’y a pas de 
repentir à celui qui tuerait intentionnellement un croyant. 
Néanmoins, la majorité des prédécesseurs et des contemporains 
estiment qu'il existe toujours une porte ouverte au repentir, porte 
ouverte entre la personne et son seigneur, comme Allah #% a dit: 


RS CR D CO de a AT Tres A lee Te 


Jo 


a ne dd 
pe DATES 2 CUIGL AUS es TD N5 ET 


167 AI Boukhärî 3166 d’après Abd-Allah Ibn Amr (&.) et la fin du hadith : «alors 
que son odeur se sent à une distance de quarante années ». 
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Es Jus des Ts O6 SN Œ 


ne — 


s) Clé cas NX zaail 


LA 


Lee Dé AIoes. des di is FL 


{Qui n’invoquent pas d'autre divinité avec Allah et ne tuent pas 
la vie qu'Allah a rendue sacrée, sauf de droit ; qui ne 
commettent pas de fornication - car quiconque fait cela 
encourra une punition et le châtiment lui sera doublé, au Jour 
de la Résurrection, et il y demeurera éternellement couvert 
d'ignominie ; sauf celui qui se repent, croit et accomplit de 
bonnes œuvres ; ceux-là Allah changera leurs mauvaises 
actions en bonnes, et Allah est Pardonneur et 
Miséricordieux; } (25/68-70) 


Sa parole : « tirer profit de l'usure » : C'est-à-dire : le prendre d’une 
quelconque manière, comme Allah a dit : 


3:27 & A8 À cs 


D SR ee PS RON RES La mA D Pre Vars £ : 
cal ALES © SAT 29è5 LS NI] Gas NE Slt Toi 


€ Ceux qui pratiquent l'intérêt usuraire ne se tiennent (au jour 


du Jugement dernier) que comme se tient celui que le toucher 
du diable a bouleversé } (2/275) 


Ibn Daqîq Al-Td () a dit : «Il est exposé à une mauvaise fin et c’est 


auprès d'Allah que nous cherchons protection contre cela, et Allah 
a dit: 


< 
RL se . - 


Xi 4 1,315 est esfiz Hal Des TE. nil lé 
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Qourratou “Ouyoüûn Al Mouwahhidîn 


{Ô les croyants ! Ne pratiquez pas l'usure en multipliant 
démesurément votre capital. Et craignez Allah afin que vous 
réussissiez ! } (3/130) 


Et dans le hadith : « L’usure comporte plus de soixante-dix 
calamités, dont la moins grave équivaut à ce qu’un homme épouse 
sa mère »168, 


Sa parole : « profiter de l'argent d'un orphelin » : Cela signifie en 
prendre plus que le besoin, comme Allah a dit : 


2753 >É 29 ? 


& ee Gode Li LE gi LE paf 


Ge Tes 
{Ceux qui mangent [disposent] injustement des biens des 


orphelins ne font que manger du feu dans leurs ventres. Ils 
brûleront bientôt dans les flammes de l'Enfer } (4/10) 


EE 


Sa parole : « fuir le jour de la bataille » : C'est-à-dire : se détourner 
des mécréants au moment où le combat fait rage, comme Allah a 
dit : 


LU Ji 36 fe 5 JE Dr V1 3653 25 65 025 


de 


ne Ru pa Re 30 # 2 ai 
€ Quiconque, ce jour-là, leur tourne le dos, - à moins que ce soit 
par tactique de combat, ou pour rallier un autre groupe, - 
celui-là encourt la colère d'Allah et son refuge sera l'Enfer. Et 
quelle mauvaise destination ! } (8/16) 


168 [bn Mâjah 2274 d'après le hadith d'Aboû Hourayrah qui le remonte au 
Prophète (#) 
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Sa parole : « accuser faussement les femmes chastes, innocentes et 
croyantes » : Ce sont les femmes qui sont préservées ou qui se 
préservent de la fornication, comme Allah a dit: 


So Te = 8 p] 2 9 4 5 ST ra pee RÉ a7= 8, à 4 
> 15 Lu (à lyix) cure fall colra)| cute TDopn Al Oo! 
{Ceux qui lancent des accusations contre des femmes 


vertueuses, chastes et croyantes sont maudits ici-bas comme 
dans l’au-delà } (24/23) 


| Na | 
Joundoub (:#) rapporte dans un récit qu'il remonte au 
Prophète (#) : « La peine du sorcier est de le tuer avec une | 


épée »16, 


Ceci a été rapporté par At-Tabarânî dans « Al-Mou‘jam Al-Kabîr », 
dans la biographie de Joundoub Ibn ‘Abd-Allah al-Bajalî (:#;). 


AI-Hâfiz (4) a dit : « La parole juste est que c’est un autre, et Ibn 
Nâfi° ainsi qu'al-Hassan l'ont rapporté de deux manières 
différentes, d’après Joundoub al-Khayr : qu'il s’approcha d'un 
sorcier et le frappa d’un coup d'épée jusqu'à ce qu'il meurt. Puis dit : 
« J'ai entendu le Prophète (#) dire : … » Puis il cita le hadith. 


Ce hadith a été pris en compte par Ahmed, Mâlik et Aboû Hanîfah 
(&) pour estimer que le sorcier doit être tué, et ceci est également 
rapporté de ‘Omar, de ‘Othmäân, d’Ibn ‘Omar, de Hafsah, de 
Joundoub Ibn ‘Abd-Allah, de Joundoub Ibn Ka‘b, de Qayss Ibn Sa‘d, 
et de ‘Omar Ibn ‘Abd AI-A7îz (xx). 


Quant à l’imam Ash-Shâfiî (4) il ne voit pas directement que le 
sorcier doit être exécuté, sauf si son acte laisse penser clairement 
qu'il a commis une mécréance. 


169 At-Tirmidhf n°1460 qui a dit : « Le plus juste est que ce récit est Mawqoûf 
(c’est la parole d'un compagnon) ». 
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Qourratou ‘Ouyoün Al Mouwahhidîn 


Ibn al-Moundhir (4) a dit : « Ceci est aussi une version de l’imam 
Ahmed (:) ». 

Néanmoins, la première parole rapportée de l’imam Ahmed (x) 
paraît plus plausible, en raison du récit de ‘Omar (:#), et des 
actions effectuées par les gens [à l'encontre des sorciers] du temps 
de son califat, sans aucun blâme [de sa part]. 


| L'imam Al Boukhâri (&) rapporte que Bakhäla Ibn ‘'Abada 
(&) a dit : « ‘Omar (:#) a prescrit de tuer tout sorcier et 
sorcière. Nous tuâmes alors trois sorcières »170. 


Ce texte a effectivement été rapporté par Al Boukhâri, comme l’a 
mentionné l’auteur (), mais il n'y est pas fait mention de tuer les 
sorciers. 


Sa parole : « Bakhâla Ibn ‘Abada () » : At-Tamîmî Al-Anbari. 
Originaire de Bassora et digne de confiance. 


Sa parole : « ‘Omar (:#) a prescrit de tuer tout sorcier et sorcière. 
Nous tuâmes alors trois sorcières » : L'apparence de ce texte est 
qu'ils ont été tués, sans avoir été appelés à s’en repentir. Et ceci est 
la version la plus connue d’Ahmed (:), et c'est aussi la parole de 
Mâlik (&), cela car la science qu'a acquise le sorcier ne part pas 
avec le repentir. Et selon une autre version d’'Ahmed (:) : On lui 
demande de se repentir. Et s’il le fait, on accepte cela de lui. Et ceci 
est la parole d’Ash-Shâfif (ä#), car son péché ne peut pas dépasser 
la gravité du polythéisme, et [il est connu que] l’on demande au 
polythéiste de se repentir et que son repentir est accepté s’il le 
prononce. Et ceci montre la validité de la foi des sorciers de 
Pharaon et la validité de leur repentir. 


170 A1 Boukhäârî n°3156, mais l'ordre de tuer les sorciers n’est pas dans son Sahîh, 
comme la mentionné le commentateur. Il se trouve uniquement dans 
le Mousnad de l’imam Ahmed 1/190-191 et dans les Sunan d’Aboû Dâwoûd 


n°3043. 
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On rapporte de manière authentique que Hafsah (æ&) a 
ordonné que l'on tue une de ses servantes qui lui avait jetée 
un sort. Elle fût donc exécutée171. 


Le même récit authentique a été rapporté d'après Joundoub 
| (17, | 


Ahmed Ibn Hanbal (ä) a dit : « Ceci a été rapporté 
authentiquement d'après trois compagnons du Prophète (#) 
». | 


Sa parole : « Hafsah (&) » : Il s’agit de la mère des croyants, la fille 
de ‘Omar Ibn al-Khattâb (). Elle épousa le Prophète (#) après 
avoir été mariée à Khunays Ibn Houdhayfah. Elle mourut en l’an 
quarante-cinq. 


Sa parole : « Le même récit authentique a été rapporté concernant 
Joundoub » : L'auteur (æ) désigne par cette parole de récit de 
Joundoub qui tua le sorcier, comme cela a été rapporté par Al 
Boukhäârî dans « at-târîkh » d’après Aboû ‘Othmäân an-Nahdî ) &, 
qui a dit : « Un homme jouait près d’Al-Walid (:#) . Il coupa la tête 
d'un homme. Nous fûmes étonnés, mais il la remit en place. 
Joundoub Al-A7dî (:#) arriva alors et lui coupa la tête (au sorcier) 


». 


171 Mâlik dans le Mouwatta’ chapitre du sorcier n°14, d’après Mohammed Ibn 
“Abd Ar-Rahmäân Ibn Zurâra qui a entendu cela directement de Hafsah. ‘Abd Ar- 
Razzâq dans Al-Mousannaf 18747 et Al-Bayhaqî dans as-Sounan Al-koubrâ 
8/136. 

172 Al Boukhârî dans At-Târîkh Al-Kabîr 2/222 Abd Ar-Razzâq dans « Al- 
Mousannaf » 18748 Al-Bayhaqî dans As-Sounan Al-koubrâ 8/136. 
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Qourratou ‘Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


Al-Bayhaqfî () rapporta ceci dans « Ad-Dalâ'il » d’un long récit, et 
parmi les termes : « AI-Walîd (:#) ordonna qu'il soit emprisonné », 


puis il mentionna l’histoire dans sa totalité. Et ce récit a été 
rapporté dans de nombreuses versions. 
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Chapitre 24 : 


Des détails apportés sur certains types de 
sorcellerie 


Ahmed ()) a dit : « Mohammed Ibn Ja‘far (4) nous a raconté 
que ‘Awf leur a raconté d'après Hayyân Ibn al-'Ulâ que Qatan 
Ibn Qabîsa nous a raconté d'après son père (.#) qu'il a 
| entendu le Prophète (#) dire : « Al-Tyâfah, At-Tarq et At- 
Tiyarah font partie du Jibt ». ». 


| CAWf (:&) a dit : « Al-‘Iyâfah consiste à lâcher un oiseau et en 
tirer augure, et At-Tarq est un trait que l'on trace au sol ». 


Quant au Jibt, Al-Hassan (&) a dit : « 11 s'agit de la voix du 
diable ». »173, 


Sa parole : « Mohammed Ibn Ja‘far (4) » : Il est connu par le nom: 
Ghundar al-Hadhali al-Basrî. Homme de confiance connu. Il mourut 
en l’an deux cent six. 


Sa parole : « Awf (:,) » : Il s'agit d’Ibn Abî Jamîla al-‘Abdî al-Basri. 
Il est connu par le nom : ‘Awf al-A’râbi, homme de confiance. Il 
mourut en l’an cent quarante-six ou sept, à l’âge de quatre-vingt-six 
ans. 


Sa parole : «Hayyân Ibn al-'Ulà (:#) » : Il a été dit aussi : Hayyân Ibn 
Mukhäâriq Aboû al-'Ulä al-Basrî. Accepté (Maqboûf). 


173 Ahmed dans le Mousnad 5/60 avec la version : « Al-Hassan a dit : «Il s'agit du 
diable ». Aboû Dâwoûd 3907 (voir aussi 2908) An-Nasâ’î dans Al-koubrâ 11108 
Ibn Hibbân dans son Sahîh 1426 Mawârid Az-Zam'än. 
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Sa parole : « Qatan » : Aboû Sahlah Al-Basri, véridique (Sadoûq). 


Sa parole : « d'après son père («%) » : Qabîda Ibn Mukhäârîq Aboû 
“Abd-Allah AI-Hilâff. Il était un compagnon, puis s'installa à Bassora. 


Sa parole : « Al-‘lyâfah, At-Tarq et At-Tiyarah font partie du Jibt » 
“AWf (&) a dit : « Al-‘lyâfah consiste à lâcher un oiseau et tirer 
augure » : et par cela, ils placent des espoirs, en se servant du nom 
de l'oiseau, de son sifflotement, de son déplacement. Et ceci est une 
habitude des arabes. On retrouve beaucoup cela dans leurs 
expressions. Le verbe « ‘âfa - ya’îfu » s'utilise pour désigner un 
lâcher d'oiseau afin d’en tirer augure, pour pressentir quelque 
chose, ou pour estimer (penser que). 


Sa parole : « At-Tarq est un trait que l'on trace au sol » : C'est ainsi 
que ‘Awf () l’a interprété. Aboû As-Sa âdât (4) a dit : « C'est un 
acte qui consiste à jeter un caillou, et cela est fait par les femmes ». 


Sa parole « Al-Jibt » : C'est-à-dire : la sorcellerie. 


Sa parole : « Al-Hassan (:#) a dit : « 1] s'agit de la voix du diable » : Je 
dis : « Ibrâhîm Ibn Mohammed Ibn Mouflih (4) a mentionné cette 
parole qui se trouve dans le Tafsfr de Baqî Ibn Mukhallad : « Iblîs a 
gémit quatre fois : au moment où il a été maudit, au moment où il a 
été descendu, au moment de la naissance du Prophète (#) et au 
moment où la Fâtihah du Livre a été révélée ». ». 


Ibn ‘Abbäâs (4) a dit : « Le Prophète (%#) a dit : « Quiconque 
étudie une branche liée à l'étude des étoiles a emprunté une 
des voies de la sorcellerie, cette dernière augmentant avec la 
première ». »174, 


174 Aboû Dâwoûd n°3905, avec une chaîne de rapporteurs authentique, avec ces 
termes : « Quiconque s’instruit d’une science liée aux étoiles. » Ibn Mâjah 3726 
Ahmed 1/311. 
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Qourratou ‘Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


C'est ainsi qu'An-Nawâwî a authentifié ce hadith, ainsi qu'Adh- 
Dhahabf et il a été rapporté par Ahmed et Ibn Mâjah (.&). 


Sa parole : « une branche » : C'est-à-dire : une partie de la science 
dédiée à l'étude des étoiles. La branche : c’est la section, la fraction, 
et ce qui prouve cela est le hadith : « La pudeur est une branche (ou : 
un composant, une partie) de la foi »175. 


Sa parole : « [il] a emprunté une des voies de la sorcellerie » : Shaykh 
Al-Islam (:) a dit : « Le Prophète (#) a été très clair concernant le 
fait que la science liée aux étoiles fait partie de la sorcellerie, tandis 
qu'Allah a dit: 


BUS 


in les Pire + 
Glée> y LI zlès V5 
{Et le magicien ne réussit pas, où qu'il soit } (20/69) ». 


Sa parole : « Cette dernière augmentant avec la première » : C'est-à- 
dire : Chaque fois qu'il va approfondir sa connaissance de la science 
des étoiles, il va se rapprocher de la sorcellerie, et sa part de péché 
va augmenter en raison de son investissement dans l'apprentissage 
de celle-là. Tout ce que les gens croient au sujet de l'influence des 
astres est faux, tout comme l'influence du sorcier est nulle, et Allah 
est le plus savant. 


An Nasâ'î rapporte d'après le hadith d’'Aboû Hourayrah (:#) 
que le Prophète (%) a dit : « Quiconque fait un nœud puis 
souffle dessus a pratiqué la sorcellerie. Et quiconque pratique 
la sorcellerie a commis un acte de polythéisme. Et quiconque 
s'attache [à] une chose, y sera voué »176. 


175 Al Boukhäâri 9 Mouslim 39 d’après Aboùû Hourayrah 

176 An-Nasâ’î dans ses sunans 7/112 d’après ‘Ubbâd Ibn Mayssara Al-Munqari, 
d’après Al-Hassan d’après Aboû Hourayrah qui le remonte au Prophète (#). Sa 
chaîne de rapporteurs est faible pour deux raisons : 

‘Ubbâd Ibn Mayssara, au sujet duquel Al-Häfiz Ibn Hajar a dit dans Al-taqrib : 
« Souple (layyin) dans les rapports ». 

La coupure entre Al-Hassan et Aboû Hourayrah 
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Qourratou “Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


Sa parole « An-Nasâ”f » : Il s’agit de l’imam, du Hâfiz Ahmed Ibn 
Shou‘ayb Ibn ‘Al Ibn Sinân Ibn Bahr Ibn Dînâr, Aboû ‘Abd Ar- 
Rahmän , auteur du livre « as-Sounan Al-koubrâ », ainsi que « al- 
mujtabä » et autres encore. Il rapporta d'après Mohammed Ibn al- 
Muthannâ, Ibn Bashshäâr, Qoutaybah, et autres. Il a atteint le 
summum dans la science liée aux défauts dans les hadiths (‘Ilal al- 
hadith). Il mourut en l'an trois cent trois, à l’âge de quatre-vingts 
ans. 


Sa parole : « Quiconque fait un nœud puis souffle dessus a pratiqué la 
sorcellerie » : Allah a dit : 


LS dd : - Égs 7 3 
HI icone rs es 


€ Contre le mal de celles qui soufflent sur les nœuds } (113/4) 


Ce sont les sorcières qui font cela. Et le souffle provient de leur 
salive, maisil est moindre quele crachat. 


Sa parole : « Et quiconque s'attache [à] une chose, y sera voué » : 
C'est-à-dire : Celui qui accroche son cœur à quelque chose, en 
espérant et craignant de sa part, alors Allah le voue à cette chose, et 
quant à celui qui restreint son attachement à Allah Seul, Il lui suffit 
et Il le protège, comme Allah a dit : 


AS 6 di Je SE 
€ Et quiconque place sa confiance en Allah, Il [Allah] lui suffit } 
(65/3) 

tan LES oj 5855 6 Je; 
€ Et c'est en Allah qu'il faut avoir confiance, si vous êtes 


croyants } (5/23) 


Et celui donc, qui accroche son cœur à autre qu’Allah, en espérant 
attirer un bien ou repousser un mal par cette chose, à certes 
associé. 
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Qourratou “Ouyoüûn Al Mouwahhidîn 


Ibn Mass‘oûd (:&) rapporte que le Prophète (Æ) a dit : 
Voulez-vous que je vous renseigne sur al-'Adhu (és) ? è 


s'agit du colportage : c'est propager des propos entre les gens 
5177. 


Sa parole : « Voulez-vous que je vous renseigne sur al-'Adhu ?»:1la 
défini ce terme de manière générale, en citant que le colportage, car 
celui qui agit ainsi agit de la même façon que les sorciers. 


Et Ibn ‘Abd Al-Barr (#) mentionne d’après Yahyà Ibn Abî Kathîr 
(&) qu'il a dit : « Le colporteur et le grand menteur causent plus de 
tort en une heure qu’un sorcier en une année ». 


Et Aboùû al-Khattäb (:#) a dit : « Fait partie de la sorcellerie de 
s’empresser à colporter les informations entre les gens, et apporter 
la perversion entre les gens »178. 


Ibn Hazm (:;) a dit : « Toute forme de colportage ou de médisance 
fait l’objet d’une unanimité entre les savants, cela tant que ce n’est 
pas fait pour apporter un conseil obligatoire ». Et ceci est une 
preuve comme quoi le colportage fait partie des grands péchés. 


Sa parole : « C'est propager des propos entre les gens » : et ceci est le 
même sens que le hadith : « Elle propageait la médisance entre les 
gens » : C'est-à-dire : Elle multipliait les paroles et faisait germer les 
disputes. 


Les deux rapportent d'après Ibn ‘Omar (:) que le Prophète | 
(#) a dit : « Certains discours sont d'une éloquence tenant de 


| 


| la sorcellerie »179. | 


177 Mouslim n°2606 
178 Ouyoûn Al-Masâ'il. 
179 A] Boukhâri n°5146, Mouslim n°869. 
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Sa parole : « d’une éloquence » : parler convenablement, avec 
rhétorique. 


Ibn ‘Abd Al-Barr (4) a dit : « Un groupe de savants a penché vers 


le blâme dans le fait d’être éloquent, car la sorcellerie est blâmable. 
Mais la majorité des gens de science, ainsi que les gens du 
comportement voient en cela un éloge, car Allah a loué le beau- 
parler. 


“Omar Ibn ‘Abd Al-A7îz () a dit à un homme qui lui demandait 
quelque chose, d’une manière éloquente, au point où il fut étonné 
de ses paroles. Il lui dit alors : « Ceci, par Allah, est de la sorcellerie 
permise (Halâl) ». Fin de citation. 


La première parole est la plus juste, et le but de cette éloquence est 
de ruser et de feinter celui qui est à l'écoute, et certains ont dit : 


L'embellissement de certaines paroles cache leur fausseté 
Et la vérité peut être parfois prononcée de manière maladroite 
Et ceci provient de la parole suivante : 
Tu dis : « ceci est le nectar issu des abeilles », sous forme d'éloge 
Et si tu voulais, tu aurais dit : « ceci est le vomis du bourdon » 
Que ce soit un éloge ou un blâme, tu as décrit la même chose 
Et la vérité peut être prononcée de manière maladroite. 
Sa parole : « Certains discours sont d'une éloquence tenant de la 
sorcellerie » : Ceci est une ressemblance figurée, du fait que ceci 
ressemble à l'acte du sorcier, en posant la vérité à la place du faux, 


et le faux à la place du vrai, et cela fait pencher le cœur des ignorants 
jusqu’à ce qu'ils acceptent la faux et rejettent la vérité. Concernant 
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l'éloquence qui défend la vérité et la met en valeur, tout en 
rabaissant le faux et en le désignant, ceci est valorisé et c’est le cas 
des prophètes et de leurs suiveurs. Et par ceci, ils gravirent les 
échelons du mérite, et leurs bonnes actions s’amplifièrent. 
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Chapitre 25 : 


Concernant les devins et autres 


Le devin (AI-Käâhin) : Il s’agit de celui qui profite de l'écoute des 
informations saisies. Ils étaient nombreux avant la révélation. 
Après la révélation, ils furent peu car Allah embrasa le ciel de 
météorites. 


Et la plupart de ce qui se passe dans cette communauté est connu 
par les devins, qui sont informés par les djinns des chosesinvisibles 
qui se passeront sur la Terre, et l’ignorant considère cela comme un 
miracle. 


Par cela, ils ont trompés beaucoup de personnes, en pensant que 
celui qui leur transmet toutes ces informations, par l'intermédiaire 
des djinns, est un allié d'Allah !! Alors qu’en réalité c’est un allié du 
diable, comme Allah a dit : 


AO SO A PL 


D ne a ED ES se Ce : Je 2, se # PR 0 


ST 


& æ 74 
LE SE 6 6) AU L Ses oué SRE 
€ Et le jour où Il les rassemblera tous : « Ô communauté des 
djinns, vous avez trop abusé des humains ». Et leurs alliés 
parmi les humains diront : « Ô notre Seigneur, nous avons 
profités les uns des autres, et nous avons atteint le terme que 
Tu avais fixé pour nous». Il leur dira : « L'enfer est votre 
demeure, pour y rester éternellement, sauf si Allah en décide 


autrement». Vraiment ton Seigneur est Sage et Omniscient } 
(6/128) 
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Mouslim a rapporté dans son Sahîh, d'après certaines 
femmes du Prophète (#), que le Prophète (#) a dit : « 
Quiconque se rend chez un voyant, lui demande quelque chose 
et croit en ce qu'il a dit, verra ses prières rejetées pendant 
quarante jours »180, 


Sa parole : « d’après certaines femmes du Prophète (#) » : Il s’agit 
de Hafsah («&) et ceci a été mentionné par Aboû Mass‘oûd Ath- 


Thaqafñfi (&), car c’est lui qui a mentionné ce hadith dans son 
Mousnad. 


Al-Baghawî (4) a dit : « Le voyant est celui qui prétend connaître 
des faits par des actes qui lui permettraient de retrouver un objet 
volé, ou un endroit perdu. 


Il a été dit : C’est le voyant. Et le voyant est celui qui informe sur les 
événements futurs. Il a été dit : qui informe du contenu des 
poitrines. 


Shaykh Al-Islam (x) a dit : « Le voyant est un nom qui englobe le 


devin, l’astrologue, et encore le géomancien ». Il a dit également : 
« Et l’astrologue rentre sous ce terme général - le voyant - ». 


Ibn Al-Qayyim (&#) a dit : « Celui qui est connu pour faire des 
bonnes conjectures s'appelle, auprès d’eux, un devin (al-‘â?if) ». 


Sa parole : « [11] verra ses prières rejetées pendant quarante jours » : 
An-Nawâwi (&), et d’autres, ont dit que le sens est : Il n’en sera pas 
récompensé, malgré le fait que l'obligation de les faire lui incombe. 
Et cette interprétation est indispensable ici, car les savants sont 


180 Mouslim 2230, sans la parole : «et croit ce qu'il dit », et le mot « nuit » est à la 
place du mot « jour. La parole : «et croit ce qu'il dit » se trouve chez Ahmed dans 
son Mousnad 4/78. 
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unanimes à dire que celui qui se rend chez un voyant n’a pas à 
rattraper ces quarante jours de prière ». Fin de citation résumée. 


D'après Aboû Hourayrah (:#), le Prophète (#) a dit : « 
Quiconque se rend chez un devin et croit ce qu'il lui dit, il a 
mécru en ce qui a été révélé à Mohammed »181. 


Et dans la version d’'Aboû Dâwoûd : « Ou alors il a des relations avec 
sa femme lors de sa période de règles, ou par derrière, il s'est détaché 
de ce que qui a été révélé à Mohammed ». 


Les quatre 182ainsi qu'Al-Hâkim!83 rapportent le hadith 
suivant d’Aboû Hourayrah (:#;) : « Quiconque se rend chez un 


devin ou un voyant, et croit ce qu'il lui raconte, a renié ce qui 
a été révélé à Mohammed ». 


Aboû Ya‘là rapporte le même hadith d’après Ibn Mass‘oûd | 
(), avec une chaîne de rapporteurs excellente (Jayyid), 


mais interrompue au niveau du compagnon (hadith 
Mawqoûf). 


Sa parole : « ce qui a été révélé à Mohammed » : Al-Qourtoubî (4) a 
dit : «Il s’agit du Coran et de la Sounnah ». 


Sa parole : « Aboû Ya‘là » : Il s’agit d'Ahmed Ibn ‘Af Ibn al- 
Muthannâ al-Mawsuli, l’imam, l’auteur de nombreux livres tel le 
Mousnad et d’autres. Il rapporta d’après Yahyâ Ibn Ma‘în, Aboû 
Khaythamah, Aboû Bakr Ibn Abî Shaybah et d’autres. Il faisait 
partie des grands imams Houffüz. Il mourut en l'an trois cent sept. 


181 Aboû Dâwoûd 3904 

182 Les quatre : les auteurs des sunans (Aboû Dâwoûd 3904 An-Nasâ”î 9017 Ibn 
Mâjah 639 sans la parole « chez un voyant » et At-Tirmidhi 135 

183 1/8 Il a dit : « authentique selon les conditions de Al Boukhäâri et Mouslim, 
d’après le hadith d’Aboû Hourayrah » 
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Ce texte a également été rapporté par al-Bazzâr dans ces termes : 
Quiconque se rend chez un devin ou un sorcier, et croit ce qu'il lui 
raconte, a renié ce qui a été révélé à Mohammed ». 


Ces hadiths expriment clairement sa mécréance. 


‘Imrân Ibn Housayn (:#:) remonte ceci au Prophète (#) : « 
Celui qui consulte les augures ou pour qui on les consulte, 
celui qui pratique un acte divinatoire ou consulte un devin, 
celui qui pratique la sorcellerie ou pour le compte duquel on 
la pratique ne fait pas partie des nôtres. Quant à celui qui se 
rend chez un devin et croit ce que ce dernier lui dit, il a certes 
mécru en ce qui a été révélé à Mohammed »184, 


Ce hadith a été rapporté par Al-Bazzâr avec une chaîne de 
rapporteurs excellente, ainsi que par At-Tabarânî avec une 
bonne chaîne de rapporteurs d’après Ibn ‘Abbâs (4), sans 
la parole : « Quant à celui qui se rend … » 185. 


el 


Sa parole : « [Il] ne fait pas partie des nôtres » : Ceci est une preuve 
que la part de foi obligatoire n’est plus présente, et ceci ne s'oppose 
pas à ce que l’on a vu précédemment, selon quoi l’augure est du 
polythéisme et la voyance est de la mécréance. 


Sa parole : « Al-Bazzâr » : Il s’agit d'Ahmed Ibn ‘Amr Ibn ‘Abdel- 
Khäliq, Aboû Bakr al-Bazzâr Al-Basri, auteur de « al-Mousnad al- 
Kabîr ». Il a rapporté d’Ibn Bashshär, d’Ibn al-Muthannäâ et d’autres. 
Il mourut en l'an deux cent quatre-vingt-douze. 


184 A]-Haythami l’a rapporté dans Majma° Az-Zawâ'id 5/117 eta dit : «Al-Bazzâr 
l'a rapporté, ainsi qu'At-Tabarânî, mais la chaîne de rapporteurs comporte Zam’a 
Ibn Sâlih qui est faible ». 

185 AI-Awsat n°4262. 
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Al-Baghawî () a dit : « Le voyant est celui qui prétend 
connaître des faits par des actes qui lui permettraient de 
retrouver un objet volé, ou un endroit perdu ». 


Il a été dit : C’est le devin. 


Le devin : Il s’agit de celui qui informe sur les événements 
futurs. 


Il a été dit : Il informe du contenu des poitrines. 


Aboû al-Abbäâs Ibn Taymiyyah (:) a dit : «le voyant est un 

nom qu'on attribue au devin, à l’astrologue, ou encore au 
| géomancien et toute personne qui parle dans ce genre de 
sujets, de cette manière-ci ». 


Ibn ‘Abbâs (&;) a dit - à propos de ceux qui utilisent 
| l'alphabet codé (abâjâd), et qui regardent les étoiles - : « Je 
| considère celui qui fait cela comme n'ayant aucun part auprès 

d'Allah »186, 


Sa parole : « Ibn “Abbâs … » : Ce récit a été rapporté par At-Tabarânî 
d'après Ibn “Abbâs (&) qui le remonte au Prophète (#) mais sa 
chaîne de rapporteurs est faible187, 


Sa parole : « Je considère » : Le sens est soit : « Je sais » ou alors : «Je 
pense ». L'alphabet abâjâd et son apprentissage dans le but de 
prétendre connaître l’invisible est ce que qu’on appelle « la science 
des lettres », et c’est ceci qui est menacé par le châtiment. Quant à 


186 “Abd Ar-Razzâq dans Al-Mousannaf 19805 Al-Bayhagî dans As-Sounan Al- 
koubrâ 8/139 

187 At-Tabarânî dans Al-Kabîr 19805 d’après Ibn ‘Abbâs qui le remonte au 
Prophète (#) en ces termes : « Il] se peut qu’un enseignant de l’alphabet codé 
abâjäd, enseignant les étoiles, ne trouve pas sa part auprès d'Allah, au Jour 
dernier ». Al-Haythami a dit dans Al-Majma° 5/117 : «Il y a Khâlid Ibn Yazîd Al- 
‘Umri dans la chaîne de rapporteurs qui est un grand menteur ». 
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celui qui apprend cela dans le but de dénombrer les phrases d’une 
poésie, alors il n’y a pas de mal à cela. 


Sa parole : «et qui regardent les étoiles » : C'est-à-dire qu'ils croient 
qu'elles ont une influence et que cela est utile aux astrologues. 


Tout ceci contient une mise en garde concernant le fait d'apprendre 
une science dont la valeur ou non n'est pas connue par le biais du 
Coran et la Sounnah, et la mise en garde dans le fait de fréquenter 
les personnes s’y adonnant, et de même les interroger et les croire 
dans ce qu'ils informent, alors que ce n’est quasiment que du faux, 
car combien sont ceux qui se font tromper par ce genre de choses! 
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Chapitre 26 : 


Concernant le désenvoûtement (An-Noushrah) 


Aboû As-Sa‘âdât (#) a dit : « Le désenvoutement est une forme de 


soins et d’exorcisation, utilisée pour soigner celui qui pense avoir 
été effleuré par un djinn ». 


Ibn Al-Jawzi (:&) a dit : « Le désenvoutement est censé faire 
disparaître la sorcellerie du malade, et peu de gens sont capables 
de la pratiquer, si ce n’est qu'ils connaissent aussi la sorcellerie ». 


| 

 Jâbir (:#) rapporte qu'on interrogea le Prophète (#) à 
propos du désenvoutement. Il répondit : « C’estune œuvre du 

| diable ». Ce hadith est rapporté par Ahmed selon une chaîne 

| de rapporteurs excellente, ainsi que par Aboû Dâwoûd qui a 
dit : « On interrogea Ahmed (:) à son propos et il répondit : 


«Ibn Mass‘oûd (:#;) détestait tout cela ». »188, 


Sa parole : « à propos du désenvoutement » : Il s’agit du 
désenvoutement que pratiquaient les gens de l’époque 


antéislamique, c'est celle-ci qui est décrite comme étant une œuvre 
du diable. 


188 Ahmed n°3/294 Aboû Dâwoûd n°3868 et Al-HAâfiz Ibn Hajar a déclaré bonne 
sa chaîne de rapporteurs dans Al-Fath n°10/233. 
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AI Boukhäâriî rapporte de Qatâdah (&) qu'il a dit : « J'ai 
questionné Ibn Al-Moussayyab (:#:) pour savoir siun homme 
ensorcelé ou éloigné de tout rapport avec son épouse, 
pouvait avoir recours au désenvoutement ». Il répondit : « 11 
n'y a pas de mal à cela. Ils ne recherchent que la réforme par 
ceci. Ce qui est utile n’a jamais été interdit ». »18?, 


Sa parole : « Qatâdah » : Il s’agit d’Ibn Di’âma ad-Dawsi, homme de 
confiance, savant et Hâfiz. Il fut parmi les plus grands savants et 
homme de Tafsfr, à l'époque des successeurs des compagnons. Il a 
été dit qu'il est né aveugle. Il mourut vers l'an cent dix. 


Sa parole : «éloigné de tout rapport avec son épouse » : C'est-à-dire 
que le sort qu'il lui été jeté l'empêche d’avoir des rapports sexuels 
avec son épouse. 


Sa parole : « Il n'y a pas de mal à cela » : Ils ne veulent par cela que 
le bien. Et cette parole d’Ibn Al-Moussayyab (:#.) laisse penser qu'il 
vise la sorte de désenvoutement qui ne contient aucune sorcellerie. 


Al-Hassan (#) a dit : « La sorcellerie ne s’annule que par un 
sorcier »190, 


Ce récit a été mentionné par Ibn al-Jawzî (4) dans « Jâmi° Al- 
Masânîd ». 


Sa parole : « Al- Hassan (4) » : Il s’agit d'Ibn Abî al-Hassan, et son 
nom est : Yassâr al-Basrî al-Ansâri, homme de confiance, savant et 


189 Al Boukhäâri (voir Al-Fath n°10/232). 
190 At-Tabarî dans Tahdhîb Al-Athar comme cela est cité dans Fath Al-Bârî 


10/233. 
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imam, parmi les meilleurs successeurs des compagnons. Il mourut 
en l’an cent seize, à presque quatre-vingt-dix ans. 


Ibn Al-Qayyim (:) a dit : « Le désenvoutement est l’action 
d'annuler un sort. Elle est de deux sortes : La première 
consiste à annuler le sort par une sorcellerie équivalente, et 
celui-ci est considéré comme l’œuvre de Satan, et c'est ainsi 
que l’on doit comprendreles propos d'Al-Hassan. 


Le désenvouteur et la personne envoutée se rapprochent du 
diable par ce qu’il aime et ce dernier annule alors son action 
sur la personne atteinte. La seconde est le désenvoutement 
par les incantations permises (Ar-Rouqyah), les demandes 
de protection, les médicaments et les invocations permises, 
et tout ceci est permis ». 


Et parmi les textes que l’on trouve, décrivant le désenvoutement 
permis, il y a ce que rapportent Ibn Abî Hâtim (:) et Aboû ash- 
Shaykh (&), d’après Layth Ibn Abî Sâlim (4) qui a dit : «Il m'est 
parvenu que ces versets sont une guérison de la sorcellerie, par la 
permission d'Allah. Ils sont à réciter sur un récipient contenant de 
l'eau, puis à verser sur la tête de la personne ensorcelée. Ce sont 
des versets de la sourate Yoûnous : 


> di année Cl re 
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€ Lorsqu'ils jetèrent, Moûssâ dit : «Ce que vous avez produit est 
de la magie ! Allah l’annulera. Car Allah ne fait pas prospérer 
ce que font les fauteurs de désordre. Et par Ses paroles, Allah 
fera triompher la Vérité, quelque répulsion en aient les 
criminels}. 
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Ibn Al-Battâl (&) a dit, dans le chapitre dédié à Wahb Ibn 
Mounabbih (:#) : « Il prenait sept feuilles vertes de jujubier qu'il 
écrasait entre deux pierres, puis il les mettait dans l’eau et récitait 
le verset du piédestal (2/255) et les trois dernières sourates du 
Coran (Al-qawäâail). Puis il en prenait trois gorgées et se lavait avec 
le reste, et le mal partait de lui. Et ceci est un excellent remède pour 
celui qui est restreint dans les relations sexuelles avec son 
épouse »191, 


191 Rapporté par Ibn Hajar dans Fath Al-Bârî 10/233. 
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| Ce qui est venu concernant les superstitions 
C'est-à-dire : concernant leur interdiction et la menace. 


Les superstitions (ou les augures) : au temps de l'époque 
antéislamique, les arabes se basaient sur le sânih et le bârih, ou 
encore une gazelle qu'ils observaient, et d’autres bêtes encore, afin 
de se décider avant de prendre une décision. La législation a niée 
cela et l’a rendu vain, et a de même informée que cela n’a aucun 
effet dans l'apport d’un bien ou pour repousser un mal. 


Al-Madä’inî (&) a dit : « J'ai interrogé Ru’ba Ibn al-‘Ajjâj (&) : 
« Qu'est-ce que le sânih ? » Il répondit : « c'est un oiseau qui s'envole 
vers la gauche puis part vers le côté droit ». J'ai dit : « Et qu'est-ce 
que le bârih ? » Il répondit : « c’est un oiseau qui s'envole vers la 
droite puis part vers le côté gauche,quant à celui qui part tout droit, 
il s'appelle le nâtih (ou le natîfh}. Et celui qui arrive par derrière 
s'appelle le qâ’id (ou le qa’îd) ». 


Allah # a dit : 


de 
6 0m... Poe A 
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ai cesse A rs Of cod Li JG 4. set TL 156 
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( En vérité leur sort dépend uniquement d'Allah mais la 
plupart d’entre eux ne savent pas } (Sourate Al A‘râf v.131) 
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Allah # a cité cette parole dans ce verset : 


de 
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{Et quand le bien-être leur vint, ils dirent : « Cela nous est dû » 
et si un mal les atteignait, ils voyaient en Moïse et ceux qui 

étaient avec lui un mauvais augure. } (7/130) 


Le sens est : Lorsque les gens de Pharaon étaient atteints de bonnes 
choses, c'est-à-dire : la fertilité, les largesses et la santé - comme a 
expliqué cela Moujähid, et d’autres - ils disaient : « Cela nous est 
dû » c’est-à-dire : nous sommes méritants et dignes de recevoir 
ceci. Et « si un mal les atteignait » : c'est-à-dire : une épreuve, une 
sécheresse «ils voyaient en Moïse et ceux qui étaient avecluiun 
mauvais augure » et ils disaient : Ceci est à cause de Moûssâ (#£) 
et ses compagnons. Leur pessimisme nous a atteints. Allah leur 
répondit alors : « En vérité leur sort dépend uniquement 
d'Allah ». Ibn ‘Abbäs (&) a dit : « Leur sort désigne ce qui leur est 
arrivé et ce qui reste à venir et qui est déjà écrit ». Et dans une autre 
version : « Votre pessimisme est auprès d'Allah, et provient de Lui ». 
C'est-à-dire : Votre pessimisme provient d'Allah, à cause de votre 
mécréance et de votre démenti de Ses signes et de Ses messagers. 


Sa parole : « mais la plupart d’entre eux ne savent pas » : C'est- 
à-dire : La plupart sont des ignorants qui ne savent pas, et s'ils 
comprendraient et raisonneraient, alors ils sauraient que ce que 
Moûssâ (&%) a apporté ne comporte que du bien et de la 
bénédiction, que du bonheur etle succès, pour celui qui aura cru en 
lui et aura suivi sa parole. 
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D D 
Ils dirent : « Votre mauvais présage est avec vous-mêmes. 
Est-ce ainsi quand on vous le rappelle ? Mais vous êtes des 


gens outranciers ! ». } (Sourate Yâsîn v.19) 


Sa parole : «Ils dirent : « Votre mauvais présage est avec vous- 
mêmes » : Le sens - et Allah est le plus savant - : Votre part et ce 
que vous faites de mal est avec vous, en raison de vos actes et de 
votre mécréance, et de votre divergence d'avec les conseillers. Ce 
n'est ni leur cause ni leur faute, mais de la vôtre, de par votre 
injustice et votre animosité. Le mauvais augure de l’injuste 
transgresseur est avec lui, et le mal qu'il lui arrive est de sa faute, et 
ceci provient du destin qu’'Allah a accordé aux choses et aux 
personnes, en fonction de Sa sagesse et de Sa justice. 


Sa parole : « Est-ce quand on vous rappelle ? » : C'est-à-dire : Est- 
ce ainsi que vous agissez quand on vous le rappelle, et qu'on vous 
appelle à unifier Allah, vous nous répondez par ce genre de parole !? 
« Mais vous êtes des gens outranciers ! ». 


D'après Aboû Hourayrah (:#;:), le Prophète (#) a dit :« [1n'y a 

pas de contagion, pas d’augure, pas de hâma, pas de Safar 
| »192, On trouve en outre cet ajout dans la version de Mouslim 
|: « Pas d'astre, et pas d'ogre ». 


Sa parole : « 1! n'y a pas de contagion » : Aboû As-Sa‘âdât (#) a dit : 
Ce mot est dérivé de la contamination (Al-‘Idâ). On se sert de ce mot 


192 AI Boukhârîn°5707, Mouslim n°2220 sans la mention :«etil n’y a pas d'ogre ». 
Cet ajout se trouve dans le hadith de Jâbir n°2222. 
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de la même manière que l’on désigne quelqu'un atteint d’une 
maladie »193, 


Sa parole : « pas d'augure » : Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « Il est à 
supposer que ces mots sont une forme négative, ou sous la forme 
d'une interdiction, qui donnerait ici le sens de : « Ne soyez pas 
superstitieux ». Mais sa parole dans le hadith prouve que c’est une 
négation visant à faire comprendre la fausseté de ces croyances qui 
sont apparues à l’époque antéislamique. Dans ce cas présent, la 
négation a un sens plus éloquent que l'interdiction, car elle indique 
la fausseté de la chose et son absence d'impact, alors que 
l'interdiction tend juste à s'éloigner d’une chose. 


“Ikrimah (4) a dit : « Nous étions assis auprès d’Ibn “Abbäâs (à) 
lorsque passa un oiseau qui sifflotait. Un homme du groupe 
s’exclama : « Du bien, du bien ». Ibn “Abbâs (&) lui dit : « Nul bien, 
nul mal ! » et il s'empressa auprès de lui afin de le blâmer, afin de 
lui montrer que cela n’a aucun impact sur le bien et le mal. 


Tâwoûs (4) parti un jour en voyage avec un ami à lui, lorsqu'un 
corbeau sifflota. L'homme s’exclama : « Du bien ! ». Tâwoûs (4) lui 


répondit : « Quel bien cela peut-il procurer ?! Ne m'accompagnes 
pas ». Fin de citation résumée. 


Sa parole : « pas de hâma » : Al-Farrâ? (4) a dit : « C’est un oiseau 
parmi les oiseaux nocturnes », comme s'il voulait dire le hibou. 


Ibn Al-‘Aräâbi (4) a dit : « Ils étaient très pessimistes à son propos, 
et lorsque l'un de ces animaux atteignait une demeure, ses 
habitants disaient : « Il est venu annoncer ma mort, ou celle d’un 
membre de ma famille ». Ce hadith est venu nier cela, et le déclarer 
faux. 


Sa parole : « pas de Safar » : Aboû “Obaydah (:) a dit dans « Gharib 
Al-Hadîth », d'après Ru’ba () qui a dit : « C’est un serpent qui vit 


193 An-Nihâyah Fî Gharîb Al-hadîth Wa Al-Athar 3/192 
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dans les endroits cachés, et qui s'attaque aux marcheurs et aux 
gens, et les arabes le considérait encore pire que la gale. 


Le but de nier cette chose ici est donc : qu'ils pensaient que cela 
était lié à une superstition. Et parmi ceux qui disent ceci : Soufyân 
Ibn ‘Ouyaynah, l’imam Ahmed, Al Boukhäâri et Ibn Jarîr (4). 


Et d’autres ont dit : « Ceci concerne le mois de Safar, et la négation 
ici concerne ce que faisaient les gens à l'époque antéislamique, du 
fait de le repousser, en rendant sacré Muharram et en désacralisant 
celui-ci à sa place. Ceci est la parole de Mâlik (4). 

Et Aboû Dâwoûd (:&) rapporte d'après Mohammed Ibn Râshid (4), 
d'après celui qui l’a entendu dire : « Les gens à l'époque 
antéislamique étaient superstitieux pendant le mois de Safar et ils 
disaient : « C'est un mois de pessimisme », alors le Prophète (#) 
vint abolir cette croyance »194, 


Ibn Rajab (4) a dit : «Il se peut que cette parole soit la plus juste, 
car tout comme les arabes liaient le mois de Safar au pessimisme, 
ils ne se mariaient pas au mois de Shawwâl ». 


Sa parole : « pas d'astre » : L’explication de ceci viendra dans un 
chapitre indépendant, si Allah le veut. 


Sa parole : « pas d’ogre » : Ce qui est voulu ici est le pluriel, et qu'ils 
ne seront pas capables de faire du mal à quelqu'un si le rappel 
d'Allah est pratiqué, et fait partie de ce sens le hadith : « Lorsqu'une 
grande peur se fait sentir, empressez-vous de faire l'appel à la 
prière »1%5, C'est-à-dire : repoussez leur mal par le rappel d’Allah. 


194 Aboû Dâwoûd 3915. 

15 Partie d’un hadith rapporté par l’imam Ahmed son Mousnad 3/305 et Aboû 
Ya’là dans son Mousnad 2216 et Ibn Khouzaymah dans son Sahîh 2548, d’après 
Al-Hassan Al-Basri, d’après Jâbir Ibn Abdillah qui le remonte au Prophète (#) 
avec des différences de termes dans les versions. Et Ibn Khouzaymah a dit après 
l'avoir rapporté : « ‘Alf Ibn “Abd Allah Al-Madîni détestait entendre qu’Al-Hassan 
a rapporté des hadiths de Jâbir ». Ce qui en fait un hadith faible dû à une coupure 
dans la chaîne de rapporteurs. 
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Eux deux rapportent aussi d'après Anas (#) que le Prophète 
(Æ) a dit : « Il n’y a pas de contagion, ni d'augure, et 
l'optimisme me plaît ». Les Compagnons dirent : « Qu'est-ce 
que l’optimisme ? » Le Prophète (#) répondit : « C'est la bonne 
parole »1%6, 


Sa parole : « l'optimisme » : Aboû As-Sa‘âdât (4) a dit : « Ce qui 
réjouit comme ce qui blesse peut être touché par l’optimisme, alors 
que les augures ne concernent que les choses qui blesse, sauf dans 
de rares cas. 


Sa parole : « « Qu'est-ce que l'optimisme ? » Le Prophète (#) répondit 
: « C’est la bonne parole » » : Le prophète (#]) a expliqué ici que 
l'optimisme lui plaisait, ce qui signifie donc qu'il ne fait partie des 
superstitions interdites. 


Ibn Al-Qayyim (ä&) a dit : « Le fait d’être touché et d'aimer 
l'optimisme ne fait aucunement partie du polythéisme, c’est plutôt 
un penchant vers le côté naturel, et c'est ce qu'implique la nature 
humaine, qui penche vers ce qui concorde avec elle et qui lui 
convient. Et Allah a placé au fond des êtres humains une 
complaisance quandilentend un beau nom, il va l'aimer et les âmes 
vont pencher vers lui, et de même il y a placé l’apaisement, la 
réjouissance, la joie lorsqu'il entend : le succès, la paix, la victoire, 
le sauvetage, les félicitations, la bonne nouvelle, le triomphe et 
autres que cela. Et lorsque les âmes entendent les mots opposés à 
cela, cela engendre également le sentiment opposé. Ceci les rend 
tristes, et découle de cela la peur et les présomptions, la contraction 
et la crispation les saisissent. Tout cela engendre finalement un mal 
dans ce bas-monde, une diminution de la foi, et ceci fait tomber les 
gens dans le polythéisme. 


196 A] Boukhârî n°5776 Mouslim n°2224. 
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Aboû Dâwoûd rapporte d’après ‘Ouqbah Ibn ‘Âmir (&) : « 
Les augures furent citées en présence du Prophète (#). II dit 
alors : « Le meilleur d'entre eux est l’optimisme. Et l’augure ne 
dissuade pas un musulman. Si l’un d'entre vous voit une chose 
désagréable, qu'il dise : « Ô Allah ! Personne n'apporte de 
bonnes choses si ce n’est Toi, et nul ne repousse les malheurs 


si ce n’est Toi, et il n'y a de puissance et de force que par Toi ». 
»197, 


Sa parole : «Ouqbah Ibn ‘Âmir (4) » : C'est ainsi que noustrouvons 
son nom dans les manuscrits du Kitâb At-Tawhîd, mais la parole 
juste est que son nom est : « ‘Ourwah Ibn ‘Âmir, comme l’a 
mentionné Ahmed, Aboû Dâwoûd (%), et autres qu'eux. 


C'est un mecquois, mais les savants ont divergés concernant sa 
lignée. Ahmed (4) a dit : « Ourwah Ibn ‘Âmir al-Qurashf », et 
d’autres ont dit : « Al-Jouhanî ». De même, ils ont divergés à savoir 
s’il était ou non un compagnon. Al-Mâwurdfi (4) a dit : « C'était un 
compagnon ». Et Ibn Hibbân (&) l'a mentionné parmi les 
successeurs des compagnons. Al-Mazzi (ä) a dit : « Il n’est pas 
authentique de dire qu'il était un compagnon ». 


Ibn Al-Qayyim (#) a dit : « Le prophète (#) a informé que 
l'optimisme faisait partie de l’augure, mais en était sa meilleure 
forme. Il rejeta donc l’augure, mais informa que l'optimisme en 
faisait partie, et qu’il était bon. Il a donc bien différencié entre 
l’augure de manière générale, et l’optimisme, en raison de ce qui se 
trouve en les deux différences et oppositions, et le profit de l’un face 
au méfait de l’autre. 


17 Aboû Dâwoûd n°3919 avec une chaîne de rapporteurs authentique 


$ 275 % 


Qourratou “Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


Sa parole : « [elle] ne dissuade pas un musulman » : At-Taybî (4) a 
dit : « Cette précision met en évidence que c’est le cas contraire 
pour les mécréants ». 


Sa parole : « Ô Allah ! Personne n'apporte de bonnes choses sice n’est 
Toi, et nul ne repousse les malheurs si ce n'est Toi » : C'est-à-dire : Les 
augures n’apportent aucun bien, et ne repoussent aucune chose 
détestable, au contraire, c’est Toi seul [ô Allah], Toi qui n’a pas 
d'associé, qui fait parvenir les bonnes choses et qui repousse les 
mauvaises. Les bonnes choses sont les délices, et les mauvaises 
choses sont les épreuves. Ceci amène à détacher son cœur de tout 
ce qui est autre qu'Allah, dans la recherche du bien et la 
préservation contre le mal, et c’est ceci l’unicité, et c’est une 
invocation qui correspond parfaitement à celui qui, dans son cœur, 
trouverait quelque chose lié aux augures, est c’est une expression 
claire que ces choses-là ne profitent en rien face au bien et au mal, 
mais qu’elle la personne s’y attachant comptera parmi les faibles 
d'esprit et les polythéistes. 


Sa parole : « il n’y a de puissance et de force que par Toi » : La 
puissance (al-hawl et at-tahawwul) signifie : passer d’un état à un 
autre, et la capacité de ceci n’est attribuée qu’à Allah. Ceci montre 
bien que la puissance, la force et la volonté n’appartiennent qu’à 
Allah, et tout ceci fait partie de l’unicité dans la seigneurie, et ceci 
amène à l’unicité d’adoration, qui est d’unifier Allah avec toute 
adoration accomplie, et cela s'appelle également l’unicité de but et 
de volonté (Tawhîd al-qasd wal-irâda) et le détail de cela a déjà été 
vu et la louange entière appartient et revient à Allah. 
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| Ibn Mass‘oûd (:#) remonte cette parole au Prophète (#) : « 

| L'augure est du polythéisme, l'augure est du polythéisme ». 
« Mais il n'y a personne parmi nous. Mais Allah le fait partir 
| par la confiance que l’on place en Lui »1%8. At-Tirmidhî 


attribue la dernière phrase à Ibn Mass‘oûd (:#). 


Sa parole : « Mais personne d'entre nous » : Aboû al-Qâssim al- 
Asbahänî et al-Mundhiri (&) ont dit : « Cette phrase contient un 
élément sous-entendu qui est : « … si ce n’est que dans son cœur se 
trouve une trace de cela ». ». Fin de citation. 


Sa parole : « Mais Allah le fait partir par la confiance que l'on place 
en Lui » : Si nous plaçons correctement notre confiance en Allah, 
pour rechercher le bien et éviter le mal, Allah fera partir cela [cette 
trace dans le cœur] par notre confiance en Lui seul. 


Sa parole : « At-Tirmidhf attribue la dernière phrase à Ibn Mass‘oûd 
(&) » : Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « Et c’est ceci qui est juste, car la 
superstition et les augures sont une forme de polythéisme ». 


Ahmed rapporte d’après Ibn ‘Amr (4#;) que le Prophète (#) a | 
dit : « Celui dont l’augure le détourne de son but a commis du | 
polythéisme ». Ils dirent : « Quelle en est alors l'expiation ? » Il 
répondit : « C’est que tu dises : « Ô Allah ! Point de bien si ce 
n'est le Tien, et point d'augure si ce n'est le Tien, et point de 
divinité méritant l'adoration autre que Toi ». »1°?. 


18 Aboû Dâwoûd n°3910 et At-Tirmidhi n°1614 qui l’a authentifié et qui 
rapporte aussi d’après Soulaymân Ibn Harb qu'il a dit : « Pour moi, c'est une 
parole d’Ibn Mass‘oûd » en désignant le passage : « Mais personne d’entre nous 
n'en est épargné. ». » 

19 Ahmed n°2/220 At-Tabarânî dans majma’ az-Zawâ'id n°5/105. Al-Haythamî 
a dit : « La chaîne de rapporteurs comporte Ibn Luhay’'a, et même si son rapport 
des hadiths est bon, il comporte de la faiblesse, sinon les autres rapporteurs sont 
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Sa parole : « Ibn ‘Amr (æ#) » : Il s’agit de Abd-Allah Ibn °Amr Ibn 
al-‘Às Ibn Wâ2il as-Sahmi, Aboû Mohammed. Et il a été dit : Aboû 
“Abd Ar-Rahmân . Un parmi les premiers compagnons émérites, et 
porteur de science. 


Sa parole : « Celui dont l’augure le détourne de son but a commis du 
polythéisme » : Ceci car l’augure se base sur des faits visuels et 
auditifs, et si une personne annule son voyage, son travail ou 
n'importe quelle autre chose, il a certes commis du polythéisme car 
son cœur s’est laissé envahir par la peur de ceci. Cela est donc bien 
d polythéisme sous cet angle-là. 


Sa parole : «Ils dirent : « Quelle en est alors l'expiation ? » Ilrépondit 
: « C'est que tu dises : « Ô Allah ! Point de bien si ce n’est le Tien … » : 
Ceci contient le fait de renvoyer toute chose à Allah, et de se 
désavouer, par son cœur, de tout ce qui se rattache à autre qu’Allah, 
qui que ce soit. 


Sa parole : « et point de divinité méritant l'adoration autre que Toi 
» : Nul objet de culte n’est digne et méritant si ce n’est Toi. Lorsque 
la personne dit ceci, tout en se détournant, par son cœur, de tout ce 
qui pourrait le troubler, et persiste fermement dans la décision qu'il 
a prise, en basant sa confiance sur Allah et en Lui remettant les 
choses, Allah va faire sortir de son cœur ce qui aurait pu y tomber 
comme trace d’augure. 


Ahmed rapporte aussi d'après Al-Fadl Ibn Al-°Abbäâs («&) que 


le Prophète (%) a dit : « L'augure est ce qui t’encourage ou te 
détourne »200, 


Sa parole : « Al-Fadl Ibn al-°Abbäs (&&) » : Il s’agit d’Ibn al-‘Abbâs 
Ibn ‘Abd Al-Mouttalib. Il est donc le cousin du Prophète (#). Ibn 


200 Ahmed n°1/213 d'après maslama Al-Juhanî d’après Al-Fadl. Le commentateur 
a dit dans Fath Al-mañjîd 2/526 : « Il y a une coupure, dans la chaîne de 
rapporteurs, entre Maslama et Al-Fadl ». 
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Man () a dit : «Il fut tué le jour de Yarmoûk ». Un autre a dit: «ll 
fut tué le jour de Marj as-sufr, en l’an treize, à l'âge de vingt-deux 
ans ». Aboû Dâwoûd (4) a dit : « Il fut tué à Damas, alors qu'il avait 
sur lui l’armure du Prophète (#) ». 


Sa parole : « L'augure est ce qui t'encourage ou te détourne » : Ceci 
amène à la limite de l’augure interdite, qui est d'encourager une 
personne à accomplir ce qu'elle voulait faire, ou de la détourner de 
ceci. Quant à l’optimisme aimé par le Prophète (#) il contient du 
contentement, et la personne en ressent une joie, mais sans pour 
autant sans se reposer la dessus, contrairement aux augures. 
Comprends bien la différence. 
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Concernant l'astrologie 


Ibn Taymiyyah (à) a dit : « C'estlefait detirer des déductions liées 
à des événements terrestres, selon la position des étoiles ». 


AI-Khattäbi (:) a dit : «La science liée aux étoiles, qui est interdite, 
est celle pratiquée par les astrologues et les voyants, qui 
prétendent pouvoir prévoir des éléments qui se produiront dans le 
futur, tels les prochaines tempêtes, la venue des pluies, le 
changement des prix des marchandises, et tout ce qui va dans le 
sens de penser qu'ils peuvent atteindre la connaissance de ces faits 
par le déplacement des astres, leur regroupement ou leur 
séparation. Ils pensent que ceci a un effet sur la terre et même le 
sous-sol. Ceci équivaut à se prononcer sur l'invisible, et la pratique 
d’une science qu’Allah Seul s’est attribué, car personne ne connait 
l'invisible en dehors de Lui ». 


Al Boukhäâri a rapporté que Qatâdah (:#) a dit : «Allah a crée 
ces étoiles pour trois raisons : pour embellir le ciel, pour 
lapider les démons et comme signes permettant de se repérer. 
Quiconque leur donne une autre interprétation se trompe, 
perd sa part, et se charge d’un sujet à propos duquel il n'a 
aucune science ». »201, 


Ce récit a été rapporté par Al Boukhäâri, ‘Abd Ar-Razzâq, ‘Abd Ibn 
Houmayd, Ibn Jarîr, Ibn al-Mundhfr, etautres encore (4). Al-Khatîb 
l'a également rapporté dans son « livre des étoiles », d’après 
Qatâdah, en des termes plus longs que cela. 


201 A] Boukhäârî (voir Al-Fath 6/295) As-Suyûti l'a renforcé dans Ad-dar Al- 
manthür 3/62, de même qu'Ibn AbîHâtim et Aboû ash-Sheikh 
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Et la parole de Qatâdah (:#) prouve que l'astrologie était déjà 
pratiquée en son temps, et s’en suivi donc immédiatement 
l'obligation de blâmer celui qui y plaçait sa croyance et y accrochait 
son cœur. Et cette science compte parmi ce qui nie l’unicité et fait 
tomber dans le polythéisme, car elle consiste à relier des 
événements à autre que Celui qui a décidé qu'ils se produisent, par 
Sa volonté qui fait cela, comme Allah a dit : 


2 ES sil 28,7 pts sr 2 S Eve 
{Existe-t-il en dehors d'Allah, un créateur qui du ciel et de la 
terre vous attribue votre subsistance ? } (35/3) 


« Dis : « Nul de ceux qui sont dans les cieux et sur la terre ne 
connaît l’Inconnaissable, à part Allah ». Et ils ne savent pas 
quand ils seront ressuscités ! } (27/65) 


Sa parole : « Allah a crée ces étoiles pour trois raisons » : Allah a dit: 


& 
ré 210Ë eu s GÉREA  m6f Æ & ed Te 2 Ég- nf, 
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€ Nous avons effectivement embelli le ciel le plus proche avec 
des lampes [des étoiles] dont Nous avons fait des projectiles 
pour lapider les diables et Nous leur avons préparé le 
châtiment de la Fournaise } (67/5) 


Ceci contient l'indication que les étoiles sont situées dans le ciel de 
ce bas-monde, comme a rapporté cela Ibn Murdawi (4) d’après Ibn 
Mass'‘oûd (4) qui rapporte que le Prophète (#) a dit : « Concernant 
le ciel de ce monde, Allah l'a crée de fumée, puis y a placé une lampe 
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éclairante (le soleil) et une lune illuminée, puis il a décoré ce ciel de 
lanternes (les étoiles) et en fait des projectiles pour lapider les 
diables, et de même une protection du ciel contre tout diable 
lapidé »292. 


Sa parole : « comme signes » : C'est-à-dire : comme indices pour 
repérer les directions « permettantdese repérer » pour les gens, par 
cela, comme Allah a dit: 


DAS NMRNT UE PAT 

Os. Ra m7Jls Stels 5 

€ Ainsi que des points de repère. Et au moyen des étoiles [les 
gens] se guident } (16/16) 


C'est-à-dire : Afin de reconnaître leur direction lors de leurs 
déplacements. 


Si quelqu'un dit : « L’astrologue dit la vérité ! » Nous lui répondons: 

« Sa part de vérité équivaut à celle du devin, qui pour une vérité 
ment cent fois ». Et même sa seule parole de vérité n’est pas basée 
sur une science, mais elle correspond à une chose déjà prédestinée. 
Ceci est donc une épreuve pour celui qui le croit. 


Qatâdah (#) détestait l’enseignement des phases de la lune, 
et Ibn ‘Ouyaynah (:#) ne l’autorisait pas non plus. Harb (4) 
a mentionné ces deux paroles. 

Quant à Ahmed et Ishâq (&), ils ont autorisés cela. 


Al-Khattâbî (ä&) a dit : « Concernant l'apprentissage des 
déplacements des étoiles, à titre d'observation et d’information, 


202 Rapporté par As-Souyoûti dans ad-dâr Al-manthüûr 4/177 qui ‘l’attribue à Ibn 
Mardawi et l’on trouve ceci : D’après Ibn Mass‘oûd qui a dit : « Jarîr Ibn ‘Abd 
Allah a dit : « Ô messager d’Allah, parle-moi de ce ciel et de ce qu’il y a en dessous 
de nos pieds ». Le Prophète (#) dit alors : « … » Et il mentionna ce hadith. 
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afin de connaître le zénith, de retrouver la direction de la qibla : ceci 
ne rentre pas dans l'interdiction [citée ici], et ceci car la 
connaissance de cette science se base sur des faits palpables. 


Concernant le fait de se baser sur les étoiles afin de définir la qibla, 
ceci se fait par les constellations qui ont été tracées et définies par 
des imams au sujet desquels nous ne doutons ni de leur souci de 
préserver les choses, ni de leur religion et leur connaissance de ce 
domaine, et encore moins de la véracité des informations qu'ils ont 
apportés. Leur perception du ciel a permis de préserver cette 
science, et ce sont des gens dont nous ne remettons pas en doute 
leur intégrité dans la religion, ni leur connaissance de ce point-ci ». 
Fin de citation. 


Ibn al-Moundhir (:&) rapporte d’après Moujähid (4) : « 11 n'y a pas 
de mal à ce que l’homme apprenne, par la science des étoiles, ce qui 
va lui servir afin de se guider et s'orienter ». 


Ibn Rajab (4) a dit : « La part autorisée est l'apprentissage de leurs 
déplacements, et non pas ce qui est lié à leurs effets, car ceci est faux 
et interdit, qu’il soit en grande ou petite quantité. Par contre, 
l'apprentissage des déplacements sert à se repérer, à trouver la 
qibla, et même sa route, et ceci est permis auprès de la majorité des 
savants ». 


Sa parole : « Harb (&) » : Il s'agit de l’imam, du Hâfiz, Harb Ibn 
Ismâl , Aboû Mohammed Al-Karmâniî, le savant en jurisprudence. 
Il fut parmi les plus nobles compagnons de l’imam Ahmed (x), et il 
rapporta de : Ahmed, Ishâq, Ibn Al-Madîni, Ibn Ma‘în, et autres 
qu'eux (x). Il est l’auteur du livre « al-masâ’il » à propos de 
questions que posa l’imam Ahmed et autres (x). Il mourut en l’an 
deux cent quatre-vingt. 

Sa parole : « Ishâq (:) » : Il s’agit d’Ibn Ibrâhîm Ibn Mukhallad Ibn 
Ya‘qoûb al-Handhalî an-Naysâbüri, l'imam, connu par Ibn 
Râhaway. Il rapporta d’Ahmed, Ibn al-Moubârak, Aboû Ussâma, Ibn 
‘Ouyaynah (:) et des gens de son époque. Ahmed (4) a dit : « Pour 
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nous, Ishâq est un imam pour les musulmans ». Rapportèrent de 
lui : Al Boukhâri, Mouslim, Aboû Dâäwoûd (4) et d’autres. Il mourut 
en l’an deux cent trente-neuf. 


Selon Aboû Moûssà (#), le Prophète (#) a dit : « Trois 
personnes n'entreront pas au Paradis : le buveur de vin, celui 
qui rompt les liens de parenté, et celui qui croit en la 
sorcellerie »203, 


Sa parole : « Aboû Moûssâ (#) » : Il s’agit d'Abd-Allah Ibn Qays Ibn 
Salîm Ibn Hadhâr, Aboû Moûssäâ al-Ach'arî. Noble compagnon, il 
mourut en l’an cinquante. 


Sa parole : « Trois personnes n'entreront pas au Paradis » : Et le 
passage correspondant au titre du chapitre est : « et celui qui croit 
en la sorcellerie », et nous trouvons ce hadith qui lui équivaut en 
sens : « Quiconque se rend chez un devin et croit ce qu'il lui dit, il a 
mécru en ce qui a été révélé à Mohammed »204. 


L'imam Ahmed (x) a choisi de transmettre ces hadiths et leurs 
semblables, comme ils lui sont parvenus, et sans les interpréter. 

Adh-Dhahabî (&)) a dit : « Ce sujet concerne aussi la magie blanche, 
son apprentissage et son enseignement, comme le fait de lier un 
homme à son épouse, de faire éprouver à l’homme de l'amour pour 
sa femme, et de les faire se détester l’un l’autre, et tout ce qui 


203 Ahmed dans son Mousnad 4/399 Ibn Hibbân dans son Sahîh 1380 et 1381 - 
Mawäârid Az-Zam'ân At-Tabarî dans Majma‘ Az-Zawâ'id 5/74 Al-Hâkim 4/146. 
Et ceci est en conformité avec le hadith d’Aboû Saïd AI-Khoudri, que l’on trouve 
dans le Mousnad de l'imam Ahmed 3/14 avec ces termes : « Cinq personnes ne 
rentreront pas au paradis : Le buveur de vin, celui qui croit enla sorcellerie, celui 
qui rompt lesliens de parenté, le devin et celui qui médit sur les gens ». Ce hadith 
a également été rapporté par At-Tabarâni et Al-Hâkim qui le considéra 
authentique. Et Adh-Dhahabî appuya ce choix. 

204 Aboû Dâäwoûd 3904 (voir chapitre 25 de ce livre) 
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ressemble à cela parmi les paroles interdites ».205. Fin de citation 
résumée. 


205 Al-kabä?ir page 27 
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Chapitre 29 : 


Concernant le fait de demander la pluie par les 
«Anwûâ'» 


C'est-à-dire : Et la menace liée à cela. Et le but voulu ici est de lier la 
venue la de pluie aux « AnwÂ’ », pluriel de « naw/un », qui sont les 
phases de la lune. 


Aboû As-Sa‘âdât (4) a dit : La lune comporte vingt-huit phases, et 
elle passe chaque nuit par une phase différente, comme Allah 4 a 
dit: « 


Jjbs 25335 as 
€ Et la lune, Nous lui avons déterminé des phases } (36/39) 


Une phase tombe à l’ouest pour treize nuits, à l’aube, et une autre 
se dresse, au même moment, pour treize autres nuits à l’est. Les 
arabes pensaient donc que lorsqu'une phase se terminait et qu'une 
autre commençait, cela causait la pluie, etils disaient : « Nous avons 
eu la pluie grâce à telle et telle phase ». Une phase s'appelle 
« naw/un » du fait que lorsqu'une phase s'achève, une autre 
commence immédiatement (du verbe « nâ?a »), c'est-à-dire se lever 
et se dresser. 


Allah # le Très Haut a dit : 


» RE - re 

DAS Gi 5, 0,185 
€ Et est-ce pour vous votre subsistance que de tout démentir 
? } (Sourate Al-Wâqjï’a, v.82) 
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Il est rapporté d’après “Af Ibn Abî Tälib (:#) que le Prophète (#) a 
dit : « « Et est-ce pour vous votre subsistance » : Votre façon de 
remercier « que de tout démentir ? » : en disant : « Nous avons la 
pluie grâce à telle phase de la lune, ou par telle étoile »206, 


Ceci est rapporté par ‘Ali, Ibn ‘Abbâs, Qatâdah, Ad-Dahhäk, ‘Atä’ al- 
Kharrasânîi et autres (&) et par ceci, nous comprenons le choix de 
l’auteur pour ce verset du Coran [en introduction de ce chapitre]. 


Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « Vous faites de votre part de subsistance, 
par lequel dépend votre vie, un mensonge, c'est-à-dire : Le Coran ». 


Al-Hassan (&#) a dit : « Vous faites de votre part du Coran un 
mensonge ». Etil a dit : « Un serviteur, dont sa part du Coran n'est 
que démenti, est perdu »207, 


D'après Aboû Mâlik Al-Ash°ari (#), le Prophète (%) a dit : « 
Il y a quatre pratiques de la période antéislamique qui ne 
seront jamais délaissées par ma communauté : se vanter de 
sa filiation, insulter les origines, demander la pluie aux 
étoiles, et les lamentations »298. 


Sa parole : « Il y a quatre pratiques de la période antéislamique qui 
ne seront jamais délaissées par ma communauté » : C'est-à-dire 
qu'ils continueront à le faire, soit en sachant malgré tout que c’est 


206 Alimed 1/89 et son fils ‘Abd-Allah dans Zawâ'id Al-Mousnad At-Tirmidhî 
3295 IbnJarîr dans son Tafsîr 25975 Ibn Abî Hâtim dans son Tafsîr - comme cela 
est mentionné dans le Tafsîr d’Ibn Kathîr 4/300 - ad-Diyä? dans Al-Moukhtârah 
571. At-Tirmidhî a ajouté : « Nous ne connaissons cette parole attribuée au 
Prophète (#) que d'après Isrâ”îl. Soufyân Ath-Thawri rapporte d’après ‘Abd Al- 
A‘lâ d’après ‘Abd Ar-Rahmân As-Soulami d’après ‘Alf, avec la même chaîne de 
rapporteurs que cehadithsaufqu'il ne remontepas cette parole au Prophète (#). 
Ad-Dârouqoutnf a dit dans Al-‘Ilal : « Il se peut que cette divergence soit à propos 
de ‘Abd AI-Afâ 

207 La deuxième parole est rapportée par Ibn Jarîr dans son Tafsîr 25983 
208Mouslim 934 
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interdit, soit en étant ignorant [de son interdiction], bien que cela 
fasse partie des actes de la période antéislamique. Il est obligatoire 
à chaque musulman de délaisser cela. Le sens de la période 
antéislamique ici : La période précédant la prophétie. Son auteur 
est un pécheur dont il convient de lui interdire ceci, et lorsque le 
polythéisme apparait à un endroit, ces actes blâmables 
apparaissent aussi, ainsi que d’autres. 


Ibn Taymiyyah (4) a dit : «Il (#) nous informe ici que certains actes 
pratiqués à l’époque antéislamique ne seront pas délaissés par la 
totalité des gens, et ceci est un blâme à celui qui ne les délaisse pas. 
Ceci implique que tout ce qui est rattaché à une chose de la période 
antéislamique est blâmé dans la religion islamique, sinon, le fait de 
lier ces actes à la période antéislamique n'aurait pas constitué un 


blâme. Et il connu que lier un acte à cette période contient un 
blâme, à l'exemple du verset : 


JON alenlf IS LES 5 
{ Et ne vous exhibez pas à la manière des femmes de l'époque 
antéislamique } (33/33) 


Si ceci consiste un blâme quant à leur ressembler dans les 
vêtements, et que ceci est un blâme dirigé vers cette époque, alors 
tout ceci engendre l'interdiction de leur ressembler de façon 
globale. 


Sa parole : « se vanter de sa filiation » : C'est-à-dire se sentir 
supérieur aux autres, du fait des pères et ancêtres. Ceci est une 
ignorance énorme, car la seule noblesse se trouve dans la crainte 
d'Allah, comme Allah a dit: 


En 06 ge, À Es 
SE dl us el O! 
{Le plus noble d'entre vous, auprès d'Allah, est le plus 
vertueux } (49/13) 
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Aboû Dâwoûd rapporte d’après Aboû Hourayrah (:#) que le 
Prophète (#) a dit : « Certes Allah a fait partir de vous, la fierté de 
l'arrogance antéislamique et votre fierté due à la filiation. Il ne reste 
désormais qu'un croyant vertueux et un pervers malheureux. Les gens 
sont tous des descendants d'Adam, et Adam a été crée à partir de 
l'argile. Que les gens renoncent à être fiers d'appartenir à un peuple 
qui n'est qu'un parmi les combustibles de l'Enfer, sinon Allah les 
considérer a plus petits que les vers qui se frayent un chemin à travers 
les excréments »209, 


Sa parole : « insulter les origines » : C'est-à-dire : Diminuer et se 
moquer des gens tout comme Aboû Dharr (:#) injuria un homme 
de par sa mère. Le prophète (#) lui dit alors : « L’as-tu injurié par 
(en te justifiant par l'origine de) sa mère ?! Tu es certes un homme 
qui a gardé en lui des traces de l'époque antéislamique »210. Ceci 
prouve donc bien qu'insulter les gens à travers leurs origines est un 
acte affilié à la période antéislamique, et que le musulman peut 
trouver en lui des traces de ces caractéristiques décrites comme 
étant de l'ignorance provenant de la période antéislamique, ou des 
juifs, ou des chrétiens. Ceci n'implique par sa mécréance, ni le fait 
de considérer pervers. Et ceci a été mentionné par Shaykh Al-Islam 
(as }211, 

Sa parole : « demander la pluie aux étoiles » : L'explication de ceci a 
précédée. 


Si quelqu'un dit : « Il a plu grâce à telle étoile, ou telle phase de la 
lune », il ne sort pas d’un de ces cas : Soit il croit que ceci à un effet 
réel sur la descente de la pluie, et ceci est de la mécréance et du 


209 Aboû Dâwoûd 5116 At-Tirmidhî - qui la considéré bon - 3955 et 3956 Ahmed 
2/361 523 et 524 d’après Hishâm Ibn Sa‘d Ibn Abî Sa‘îd Al-Maqbarî. Aboû 
Dâwoûd et At-Tirmidhi dans la deuxième version ajoutent : « D’après son père, 
d’après Aboû Hourayrah qui le remonte au Prophète (#). Shaykh Al-Albânf a dit: 
« Je le considère bon, et ce, selon les conditions de Mouslim, mais je ne le 
considère pas authentique car Hishâm a été critiqué pour sa mémoire. Al-Hâfiz a 
dit dans At-Taqrib : « De confiance, malgré des doutes (provenant de sa 
mémoire) ». ». Fin de citation. 

210 A] Boukhârî 30 Mouslim 1661 

211 [qtidâ’ As-Sirât Al-Moustaqîm Moukhälafatou Ashâb Al-Jahîm 1/252. 
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polythéisme, car il a lié la descente de la pluie à autre que Celui qui 
l'a faite tomber, et c'est Allah Seul ; soit en employant ceci de 
manière globale, et Ibn al-Mufflih (:) a dit dans « al-furû’ » que ceci 
est interdit, et de même cela a été cité par l’auteur de « al-insâf » et 
il n’a pas mentionné de divergence à ce sujet. 


Sa parole : « et les lamentations » : C'est-à-dire : L'élévation de la 
voix lors des plaintes sur le mort, se frapper les joues, se déchirer 
les habits, et autre. Ceci compte parmi les grands péchés, en raison 
de la menace sévère et du châtiment [qui lui est lié], comme 
mentionné dans ce hadith. 


I] a dit aussi : « Si la personne qui se lamente ne se repent pas 
avant sa mort, elle sera ressuscitée, au jour de la 
Résurrection, portant un vêtement de goudron et une robe de 
gale »212, 


Sa parole : « Si la personne qui se lamente ne se repent pas avant sa 
mort » : Ceci contient l’avertissement que le repentir efface les 
péchés. 


Sa parole : « elle sera ressuscitée, au jour de la Résurrection, portant 
un vêtement de goudron et une robe de gale » : Ce seront les 
vêtements des gens du Feu. C'est-à-dire qu'ils seront souillés de 
goudron, jusqu'à ce la combustion de leurs corps par le feu soit 
intense, et leur odeur infecte. 


Il a été rapporté d'’lbn ‘Abbâs qu'al-qatirân (traduit ici par le 


goudron) est du cuivre fondu (an-nuhâs al-mazäb). 


Les deux rapportent d’après Zayd Ibn Khâlid : « Le Prophète 
‘&) pria pour nous la prière du matin à al-Hudavbiva après 


212 Mouslim 934 
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| un ciel qui dura toute la nuit. Lorsqu'il se retourna de sa 

| prière, il dit : « Est-ce que vous savez ce que votre Seigneur a 

| dit ? » IIs répondirent : « Allah et Son Prophète le savent mieux 
», Et le Prophète (%) leur dit alors : « Il a dit : « Ce matin, 
certains de Mes serviteurs se sont réveillés croyants et 
d'autres mécréants. Ceux qui ont dit : «Il a plu par la grâce 

| d'Allah et Sa miséricorde » ont crus en Moi, et ont reniés les 

| étoiles. Quand à ceux qui ont dit : « Il a plu grâce à telle ou telle 
étoile », ils M'ont reniés et on crus aux étoiles ». »213, 


Sa parole : « Zayd Ibn Khâlid » : Il s’agit de Zayd Ibn Khälid al- 
Jouhanî, compagnon célèbre, qui mourut en l'an soixante-huit, et 
d’autres dates furent avancées, à l’âge de quatre-vingt cinq ans. 


Sa parole : « pria pour nous » : C'est-à-dire : Qu'il nous dirigea en 
prière, et la forme de cette parole est au sens figuré. 


Sa parole : « al-Hudaybiya » : Appelé aussi al-Hudaybiyya. 
Sa parole : « après un ciel » : Après un ciel pluvieux. 


Sa parole : « Lorsqu'il se retourna de sa prière » : C'est-à-dire : En 
direction des gens qui ont priés derrière lui. 


Sa parole : « Est-ce que vous savez » : Ceci est une question qui fait 
appel à l'attention des gens. Et dans une version d’An-Nasâ’ : 
« N'avez-vous pas entendu ce qu'a dit votre seigneur cette nuit ? »214. 


Ceci montre que le savant peut poser une question à ses élèves pour 
les tester. 


Sa parole : « Allah et Son Prophète le savent mieux » : Ceci montre le 


bon comportement du questionné qui, lorsqu'il est interrogé sur ce 


213 A] Boukhäârî n°846 Mouslim n°71. 
214 An-Nasâ'i 3/165. 
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qu'il ne connait pas, confie cette science à Celui qui la connait. Et 
ceci est obligatoire. 


Sa parole : « Ce matin, certains de Mes serviteurs se sont réveillés 
croyants » : Car ils ont rattachés un acte à Celui dont nul autre que 
Lui n’en était capable. 


Sa parole : «et d'autres mécréants » : S'ils ont la conviction qu’une 
étoile à une influence sur la pluie, ceci est de la mécréance, car il a 
associé à Allah dans l’unicité de seigneurie, et tout polythéiste est 
mécréant. 


Sa parole : « Ceux qui ont dit : « Il a plu par la grâce d'Allah et Sa 
miséricorde » » : La grâce et la miséricorde sont deux attributs 
d'Allah. 


Les deux rapportent également d’après Ibn Abbâs (#) un 
hadith dans le même sens, avec ceci : « Certaines des 
personnes présentes ont dit : « Telle et telle étoile a été 
véridique... » Allah révéla alors les versets suivants : 


Os oser ledit iatilof Ua 
CESSE RARES 
A RARES 


€ Non !.. Je jure par les positions des étoiles. Et c'est vraiment 


un serment solennel, si vous saviez. Et c’est certainement un 
Coran noble, dans un Livre bien gardé que seuls les purifiés 


touchent ; C’est une révélation de la part du Seigneur de 
l'Univers. 


$ 293 4 


Qourratou “‘Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


| Est-ce ce discours-là que vous traitez de mensonge ? Et est- 
| ce pour vous votre subsistance que de tout démentir ? } 
| (Sourate Al-Wâqi'ah, v.75 à 82)215. 


Le sens de cette parole est lié à ce qui vient d’être expliqué. 


215 Mouslim n°73. 
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Chapitre 30 


A propos de la parole d'Allah : 

€ Parmi les hommes, il en est qui prennent, en 
dehors d'Allah, des égaux à Lui, en les aimant 
comme on aime Allah } 


Il est dit dans « Sharh Al-Manâzil » : « Allah a informé que celui qui 
aime une chose en dehors de Lui, tout comme doit l'aimer Lui, fait 
partie de ceux qui ont pris des égaux en dehors d'Allah. Il devient 
un égal dans l'amour, pas dans la création ou la seigneurie, car cela 
point, pas une personne sur la Terre ne l’affirme, contrairement aux 
égaux à Allah dans l'amour. Là, la majorité des gens de la Terre ont 
pris en dehors d'Allah des égaux dans l'amour et la glorification ». 


Je dis : Et le polythéisme est certes apparu dans la seigneurie 
désormais, parmi les gens de la masse comme chez certains affiliés 
à la science, parmi les dernières générations de cette communauté. 
Ils attribuent à des morts le pouvoir de diriger l'univers ou autre. 


Allah # a dit : 


A _. 5; . su ch LÉ 0! Ji 


342 
| 


it > ie AL G ges 419255 di 


6 à TEST e 
Tool ps A 
€ Dis : « Si vos pères, vos enfants, vos frères, vos épouses, vos 


clans, les biens que vous gagnez, le négoce dont vous 
craignez le déclin et les demeures qui vous sont agréables, 


vous sont plus chers qu'Allah, Son messager et la lutte dans. 
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le sentier d'Allah, alors attendez qu’Allah fasse venir Son 
ordre. Et Allah ne guide pas les gens pervers ». } (Sourate At- 
Tawbabh, v 24) 


Ibn Kathîr (x) a dit : Si toutes ces choses vous sont plus chères 
qu'Allah, Son messager et le Jihâd dans Son sentier, alors restez 
dans votre expectative. C'est-à-dire : Attendez que Son châtiment 
vous parvienne. 


D'après Anas (#), le Prophète (#) a dit : « Aucun d'entre vous 
ne sera croyant tant que je ne lui serai pas plus cher que ses 
enfants, ses parents et l'humanité entière »216. 


Sa parole : « Aucun {[..] ne sera croyant » : C'est-à-dire : La foi 
obligatoire, et le but est sa complétude, jusqu’à ce que le Messager 
(#) soit plus aimé par la personne que son enfant, ses parents et 
tous les gens. Et ceci implique de valoriser grandement ses ordres 
et ses interdits, et de le suivre pleinement dans ceci, et de délaisser 
tout le reste. Celui qui est ainsi a certes aimé Allah, comme cela est 
venu dans « le verset de l’amour ». 


Les deux ont rapporté d’après Anas (:#&) que le Prophète (#) 
qu'il a dit : « Si trois choses se rassemblent dans la même 
personne, elle trouvera par cela la douceur de la foi : qu'Allah 
et Son Prophète (%) lui soient plus chers que toute autre chose, 
qu'il n'aime quelqu'un que pour Allah, et qu'il déteste 
retourner à la mécréance après qu'Allah l'en ait sauvée 
comme il détesterait être jeté dans le feu »217. Dans une des 
versions du hadith, on trouve : « Personne ne trouvera la 


douceur de la foi jusqu'à … » jusqu'à la fin. 


216 Al Boukhäârî n°15 Mouslim n°44. 
217 ÀAl Boukhäârî n°16 Mouslim n°43. 
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Shaykh Al-Islam () a dit : Le prophète (#) a informé que par ces 
trois choses, la personne trouvera la douceur de la foi, car la 
présence de la douceur pour une chose incite à l'aimer. Celui qui 
aime une chose et la désire, lorsqu'il atteint son but, trouve la 
douceur, et la joie par cela. Et le délice est une chose qui provient 
lorsque ce qui convient se réalise, et c'est la chose aimée et 
désirée ». 


Il a dit : « La douceur de la foi - celle qui contient la douceur etle 
bonheur - suit l'amour complet du serviteur pour Allah, et ceci par 
trois points : rendre complet cet amour, s’isoler avec lui, et 
repousser ce qui s'y oppose. Le rendre complet s'obtient 
lorsqu'’Allah et Son messager (#) sont plus chers pour la personne 
que toute autre chose, car l’amour d'Allah et de Son messager (#) 
ne se suffit pas du minimum, mais plutôt il faut obligatoirement 
qu'Allah et Son messager (#) soient aimés par la personne au- 
dessus de tout le reste ». 


Je dis : « Et parmi ce qu'implique l'amour d'Allah et de Son 
messager, il y a l'amour des prophètes et des messagers, de Ses 
livres, des vertueux parmi Ses serviteurs, et le fait de détester ce 
qu’il déteste, le fait aussi de prendre comme ennemis Ses ennemis, 
et comme alliés Ses alliés. L'amour complet et obligatoire à vouer à 
Allah ne sera complet que par cela, et il faut que tout cela passe 
avant les passions suggérées par les âmes, et qui viennent 
contredire cela ». 


Ibn Abbäâs (4) a dit : « Celui qui aime pour Allah, et déteste 
pour Allah, qui s'allie pour Allah, et prend ennemi pour Allah 
: il obtient par cela l'assistance d'Allah. Et aucun serviteur ne 
trouvera le goût agréable de la foi - même s'il prie et jeûne 
beaucoup - jusqu'à ce qu'il soit ainsi. Mais aujourd'hui, la 
majorité des relations fraternelles entre les gens sont basées | 
sur ce bas monde. Or, cela ne leur apportera rien »218, 


218 Al-Moubârak dans Az-zouhd n°337 Ibn Abî ad-Duniya dans Al-ikhwäân n°22. 
La chaîne de rapporteurs contient Layth Ibn Abî Salîm qui est faible 
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Sa parole : « Celui qui aime pour Allah » : C'est-à-dire : Il aime les 
gens de la foi, pour Allah et Son obéissance, et dans ce but-ci. 


Sa parole : « et déteste pour Allah » : C'est-à-dire qu'il déteste celui 
qui mécroit en Allah, ou qui Lui associe ou Lui désobéit, du fait qu'il 
commette ce qui met Allah en colère, et ceci est valable jusqu’à 
concerner la personne la plus proche de lui, comme Allah a dit : 

; 


ot I 8, -6P 67. >. dr 5 Re Je, “Ge A IL LIS SE 

D pus A 5e ie Tool ENT 250 s db Tognehs Less AS Ÿ 
DÉC NNE Ve ET ERA LE A EE EE TE. : 

{Tu n'en trouveras pas, parmi les gens qui croient en Allah et 

au Jour dernier, qui prennent pour amis ceux qui s'opposent à 


Allah et à Son Messager, fussent-ils leurs pères, leurs fils, leurs 
frères ou les gens de leur tribu } (58/22) 


Sa parole : « qui s'allie pour Allah » : Par l'amour et l'assistance, 
selon la capacité. 


Sa parole : « et prend ennemi pour Allah » : C'est-à-dire : Qu'il 
considère comme son ennemi celui dont Allah est l'ennemi, parmi 
ceux qui associent et commettent du polythéisme. Lui, il devient 
obligatoire de le prendre en animosité selon la capacité. 


Sa parole : «il obtient par cela l'assistance d'Allah » : Comme cela est 
venu dans un autre hadith : « Le lien de la foi le plus fort : c'est 
l'amour pour Allah, et la haine pour Allah »219. 


Sa parole : « Et aucun serviteur ne trouvera le goût agréable de la 
foi - même s'il prie et jeûne beaucoup - jusqu'à ce qu'il soit ainsi » : 
C'est-à-dire : Il ne goûtera pas le goût de la foi, sa félicité et sa 
douceur, son bonheur et sa joie, même si pour cela il prie beaucoup 


219 At-Tabarânî dans Al-Kabîr 11537 d’après Ibn ‘Abbâs qui a dit : « Le prophète 
(#) a dit à Aboû Dharr : « Quel est le plus solide lien de la foi ? ». Il dit : « Allahet 
Son messager le savent mieux ». Il répondit alors : « L'alliance pour Allah et 
l’animosité pour Allah, et l'amour pour Allah, et la haine pour Allah ». 
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et jeûne souvent, jusqu’à ce qu'il soit sur ce chemin-là, comme Allah 
a dit: 


2, Ha des JA RE je EE ma» Ge € 5 
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€ Dis : « [Ceci provient] de la grâce d'Allah et de Sa miséricorde 

; voilà de quoi ils devraient se réjouir. Ceci est bien mieux que 

tout ce qu'ils amassent } (10/58) 


Sa parole : « Mais aujourd'hui, la majorité des relations fraternelles 
entre les gens sont basées sur ce bas monde. Or, cela ne leur apportera 
rien » : C'est-à-dire : Lorsque l'appel de la foi diminue, la personne 
penche vers le bas-monde et commence à l’aimer, et lie des liens de 
fraternité autour de cela, et ceci concerne la majorité des 
personnes : ils aiment ce bas-monde, et il leur procure un effet sur 
leurs âmes, et ils privilégient cela sur ce qu’Allah et Son messager 
(#) aiment. Cela ne procure rien de bien en réalité, au contraire, 
cela est un mal pour ce qui est proche et plus loin, et c’est auprès 
d'Allah que nous cherchons refuge. 


Ibn ‘Abbäâs (4) a dit au sujet de la parole d'Allah : 
HN Le abs; 


{Les liens entre eux seront brisés ! } (Sourate AI Baqarah, 
v.166) 


«Il s'agit des liens d'amitié »220. 


220 Jbn Jarîr At-Tabarî n°2004 Ibn Abî Hâtim n°1492 ‘Abd Ibn Humayd et Ibn Al- 
Mundhîr - voir ad-dar Al-manthür 1/304 - Al-hâkim dans Al-mustadrak 2/272 
qui a dit : «authentique, mais n’a pas été rapporté par Al Boukhâri et Mouslim ». 
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Allah # a dit: 


€ Z A e 
€ Et [Abraham] dit : « En effet, c’est pour tisser des liens entre 
vous-mêmes dans la vie présente, que vous avez adopté des 
idoles, en dehors d'Allah. Ensuite, le Jour de la Résurrection, 
les uns rejetteront les autres, et les uns maudiront les autres, 
tandis que vous aurez le Feu pour refuge, et vous n'aurez pas 
de protecteurs. } (29/25) 


$ 300 % 


Chapitre 31 : 


À propos de la parole d'Allah : 

€ C'est le Diable qui vous fait peur de ses adeptes. 
N'ayez donc pas peur d'eux. Mais craignez-Moi, si 
vous êtes croyants ? 


AI-°Alâmah Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « Parmi les ruses de l'ennemi 
d'Allah, est qu'il fait peur aux croyants, par son armée et ses alliés. 
Ils n’ordonnent aucun bien, et n’interdisent aucun mal. Et Allah 
nous informe que ceci est un des ruses du diable et un de ses 
moyens pour procurer un sentiment de peur. Mais Allah nous 
interdit d’avoir peur d'eux ». 


Et il a dit : « Le sens de cela auprès de l’ensemble des 
commentateurs du Coran : Il nous fait avoir peur, en se servant de 
ses alliés. Qatâdah (:#) a dit : « Il vous les fait voir grands. Chaque 
fois que se renforce la foi du serviteur, la peur des alliés du diable 
disparait de son cœur, et chaque fois que faiblit sa foi, sa peur pour 
eux se renforce ». Ce verset que le fait de ne vouer sa peur qu’à Allah 
et à personne d'autre fait partie des conditions complètes de la foi ». 


Etles causes de la révélation du verset mentionné se trouvent dans 
les livres de Tafsfr. 


Allah # a dit : 


€ Ne peupleront les mosquées d'Allah que ceux qui croient 
en Allah et au Jour dernier, accomplissent la prière, donnent 
l’'aumône légale et ne craignent qu'Allah } (Sourate At- 


Tawbah, v. 18) 
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Allah nous informe que les mosquées d'Allah ne seront peuplées 
que par les gens qui ont la foi en Allah et au Jour dernier, ceux qui 
ont cru avec leurs cœurs, appliqués avec leurs corps, et ont voués 
leur crainte à Allah Seul, sincèrement. Ces mosquées ne seront donc 
peuplées que par la foi dont la principale composante est l’unicité, 
liée à l'acte vertueux et dénué de toute forme de polythéisme et 
d'innovation. Tout ceci rentre sous l'appellation de « la foi globale », 
pour les gens de Sounnah et du groupe. 


Sa parole : «et ne craignent qu'Allah » : Ibn Utayya (4) a dit: «Ce 
qui est voulu est la crainte révérencielle, l’adoration et l’obéissance 
et il n’y a pas d'ouverture qui expose la personne aux frayeurs de 
ce bas-monde, et il convient donc qu'il ne craigne dans tout cela que 
le destin d'Allah et Sa conduite des choses ». 


Je dis : « Car le bien et le mal n’'émanent que de la volonté d'Allah. 
Ce qu'il a voulu se produit et ce qu’il n’a pas voulu ne se produira 
pas ». 


Ibn Al-Qayyim (#) a dit : « La peur est une adoration du cœur, et ne 


convient que pour Allah, tel l’humiliation, l’amour, la confiance, 
l'espoir, et autres encore parmi les adorations du cœur ». 


Sa parole : « Il se peut que ceux-là soient du nombre des bien- 
guidés »: Ibn Abî Talhah (3) rapporte d’Ibn “Abbäâs (4) qu'il a dit : 
« L'expression -— il se peut (°Asâ) -, lorsqu'elle se trouve dans le 
Coran, prend le sens de l'obligation : « Ceux-là sont du nombre des 
biens-guidés ». ». 


€ Parmi les gens il y en a qui disent : « Nous croyons en Allah 


» puis, si on les fait souffrir pour (la cause d') Allah, ils 
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considèrent identiques l'épreuve des hommes et le 
châtiment d'Allah } (Sourate Al ‘Ankabôût, v. 10) 


Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « Lorsque les gens recevaient un 
messager, ils prenaient l’une des deux positions suivantes : L'un 
croyait et l’autre refusait de croire, et persistait sur sa mécréance 
et ses mauvaises actions. Celui qui croyait, Allah le testait et 
l'éprouvait. L'épreuve (Al-fitnah) désigne le test et l'examen. Quant 
à celui qui ne croyait pas, ne pense pas qu'il pouvait réduire Allah à 
l'impuissance, Lui échapper ou Le devancer. Mais il est plutôt 
inévitable à une âme croyante, ou désireuse d'acquérir la foi, 
d'échapper au mal. Mais cette part de mal qui lui parvient dans ce 
bas-monde est ponctuelle, car il obtient par la suite la bonne fin 
dans ce bas-monde et dans l'au-delà. Quant à celui qui va se 
détourner de la foi, il connaïitra une faible jouissance ici-bas, puis il 
sera emmené au châtiment permanent. L'être humain vit 
forcément en société, et chacun à des objectifs et des désirs. Et 
chacun demande à l'autre d’être sur la voie que lui. Si une 
opposition se manifeste, il sera puni et châtié. S'il va dans le sens de 
leur demande, il aura parfois un châtiment de leur part et parfois 
un châtiment venant d’autres ». 


Jusqu'à ce qu'il dise : « Il convient d’être ferme lorsque l'on a décidé 
de s’accrocher à ce que la mère des croyants (&) a dit à 
Mou‘âwiyah (:#;) : « Celui qui satisfait Allah, malgré la colère des 
gens, Allah lui suffira à être préservé d'eux, et celui qui satisfait les 
gens par ce qui met Allah en colère, ils ne pourront rien faire pour le 
défendre devant Allah »?21, Celui donc qu'Allah guide et lui inspire 
la droiture, et le préserve du mal de son âme, il s’interdira donc 
d'accomplir les choses interdites, patientera sur ses ennemis, puis 
il obtiendra la bonne fin, ici-bas et dans l'au-delà, tout comme ce fut 
le cas des messagers et leurs suiveurs. Puis Allah informe à propos 
de celui qui endosse la foi, sans clairvoyance. Celui-ci, lorsqu'il est 


221 At-Tirmidhi 3-213-214 Ahmed dans Az-zouhd 164 d’après ‘Aïshah, avec une 
chaîne de rapporteurs authentique. Ce récitamêmeété authentifié en remontant 
cette parole au Prophète (#) comme dans As-Silsilah As-Sahfhah 2311. 
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éprouvé par les gens, place cette épreuve - les maux et les choses 
désagréables qu'ils lui font subir, bien que tout ceci soit 
inévitablement le chemin emprunté par les prophètes et leurs 
suiveurs - au même niveau que le châtiment d'Allah, et délaisse le 
lien que les croyants ont saisis : et c’est de fuir le châtiment d'Allah, 
pour les croyants, par leur foi. Les croyants, de par leur parfaite 
clairvoyance, ont fui du douloureux châtiment d'Allah pour 
rejoindre la foi, et ils ont supportés ce que cela engendre comme 
mal provisoire. Quant à l’autre, de par la faiblesse de sa 
clairvoyance, il a fui l'épreuve des ennemis des messagers, pour se 
tourner vers la conformité à leurs actes et leur suivi. Il a fuit leur 
épreuve pour se retrouver face au châtiment d'Allah. Il a donc 
considéré les deux choses à l'identique, et a sous-estimé le 
châtiment ardent de l'au-delà. Il a en fait fuit un châtiment d'une 
heure pour plonger dans un châtiment permanent. Et si Allah avait 
accordé Son secours à Son armée et à Ses alliés, il aurait dit : « J'étais 
des vôtres ». Cependant, Allah connaît parfaitement ce que son 
cœur cache comme hypocrisie ». Fin de citation. 


Aboû Sa‘îd (#) remonte cette parole au Prophète (%) : « Un 
signe de la faiblesse de la certitude est de rechercher la 
satisfaction des gens même si l'on provoque la colère d'Allah, 
de les louer pour ce qu'Allah t'a donné et de les blâmer pour 
ce qu'Allah ne t'a point donné. La convoitise de l'avide ne peut 
attirer le bienfait d'Allah, comme ne peut le repousser 
l'inimité du haineux »?2?2. 


Le complément de ce hadith est : « mais par Sa sagesse, Il a placé 
l’apaisement et la joie dans la satisfaction et la certitude, et a placé 
le souci et la tristesse sans le doute et la colère ». 


222 Aboû Na°îm dans Al-Hilyah Al-Bayhaqî dans Shou‘ab Al-Imân 207 et sa chaine 
de rapporteurs est très faible, et il s’y trouve un rapporteur qui est considéré 
menteur. Voir Silsilah Ad-Dafah 1482 
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Sa parole : « Un signe de la faiblesse de la certitude » : La faiblesse 
est le contraire de la force. 


Ibn Mass‘oûd (:#) a dit : « La certitude est la foi, et la patience est la 
moitié de la foi ». 


Sa parole : «est de rechercher la satisfaction des gens même si l'on 
provoque la colère d'Allah » : C'est-à-dire : Que tu devances leur 
satisfaction sur ce qui satisfait Allah. Lorsque le cœur n’est pas 
pénétré de la grandeur d'Allah, de Sa majestuosité, de Sa valeur, 
alors la personne ne s’interdira pas de devancer la satisfaction des 
créatures, même si cela provoque la colère du Créateur, du 
Seigneur, du Possesseur de toute chose, Celui qui agit comme Il veut 
sur les cœurs. Par ceci, il s'ouvre une porte menant au polythéisme, 
car il a devancé la satisfaction des créatures sur la satisfaction 
d'Allah, et s’est rapproché d’eux par ce qui provoque la colère 
d'Allah, et personne n’est préservé de cela, si ce n’est celui qu’Allah 
a préservé. 


Sa parole : « de les louer pour ce qu'Allah t'a donné » : C'est-à-dire : 
Ce qu'il t'est parvenu par l'intermédiaire de leurs mains, et que tu 
annexes ce bienfait à ces gens-là et que tu les loues pour cela, alors 
que c’est Allah qui te l’as écrit, qui te l’as facilité, et lorsqu'Il désire 
une chose, il en paramètre les causes. 


Et ceci ne s'oppose à ce hadith : « Celui qui ne remercie les gens n'a 
pas remercié Allah »223 du fait qu’Allah a placé cela dans leurs mains, 
alors invoque donc en leur faveur ou récompense-les, en raison du 
hadith : « Celui qui agit bien envers vous, récompensez-le, et si vous 
ne trouvez pas de quoi le récompenser, alors invoquez Allah en sa 
faveur, jusqu'à ce que vous estimiez que ceci équivaille à une 
récompense »224, 


23 Aboû Dâwoûd n°4811 At-Tirmidhî - qui l’a authentifié n°1945 Ahmed 2/295 
d’après Aboû Hourayrah. La version d’Aboû Dâwoûd et d’Ahmed est : « N'a pas 
remercié Allah celui qui n’a pas remercié les gens » 

224 Aboû Dâwoûd n°1672 d’après Ibn ‘Omar. 
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Sa parole : «et de les blâmer pour ce qu'Allah ne t'a point donné » : 
Car Il ne t'a pas destiné ce que tu pensais avoir par leurs mains et 
s’Ilt'avait prédestiné quelque chose, tu l'aurais eu. 


Celui qui sait qu’Allah Seul est Celui qui donne et qui retient, par sa 
volonté, et qu’il est celui qui attribue la subsistance à Son serviteur, 
par des causes ou même parfois sans causes, de là où il ne s’y attend 
pas : Celui-ci ne demande qu’à Allah seul. Et s’il se voit privé, il se 
peut que cela soit un bien, et il doit à ce moment-là continuer de 
penser du bien d’Allah, et de n’espérer que de Lui, et de n'avoir peur 
qu'à cause de ses péchés. Et ceci confirme le sens qui est venu dans 
ce hadith : « La subsistance d'Allah ne peut être apportée, même par 
le plus désireux, comme elle ne peut être repoussée, même par le plus 
antipathique ». 


Shaykh Al-Islam (4) a dit : « La certitude englobe l'application des 
ordres d'Allah, et ce qu’il a promis aux gens qui Lui obéissent, et 
englobe également la certitude au destin, à la création et 
l'organisation des choses. Si tu satisfais les gens par ce qui met Allah 
en colère, c’est que tu n'es pas convaincu par Sa promesse et Sa 
subsistance. Ce qui porte l'être humain à cela : c'est soit qu'il a un 
penchant pour ce qu'on les autres, et il va délaisser les ordres 
d'Allah pour espérer profiter de ce que les autres détiennent, soit 
par faiblesse de véracité envers la promesse d'Allah pour les gens 
de l’obéissance, comme secours et soutien, et comme récompense 
dans ce bas-monde et dans l'au-delà. 


Si donc tu satisfais Allah, Il te secourra, te pourvoira, et Il te suffira. 
Mais si tu satisfais les gens par ce qui met Allah en colère, tu le feras 
uniquement par peur et espoir envers eux, et ceci est une faiblesse 
dans la certitude. 


Mais s’Il ne t'a pas prédestiné une chose, penses-tu qu'ils vont le 
faire pour toi ? L'ordre entier revient à Allah, pas à eux. Ce qu’il a 
voulu se réalisera et ce qu’Il n’a pas voulu n'aura pas lieu. Et si tu 
les blâmes pour ce qui ne t'as pas été prédestiné, ceci révèle la 
faiblesse de ta certitude, n’aie donc ni peur d’eux, ni n’espère d’eux. 
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Ne le blâme pas non plus, en te basant sur tes envies et ta passion. 
Sache juste que celui qu’Allah et Son messager ont loué, celui-là est 
digne d’éloges, et celui qu’Allah et Son messager ont blâmés, celui- 
là est condamnable ». 


Ce hadith prouve que la foi augmente et diminue, et que les actes 
font partie de la foi. 


Âïshah (&) rapporte que le Prophète (#) a dit : « Quiconque 
aspire à satisfaire Allah même s'il provoque la colère des 
hommes, Allah l'agréera et fera que les hommes soient 
satisfaits de lui. Et quiconque aspire à satisfaire les hommes 
même s'il provoque la colère d'Allah, Allah sera en colère 
contre lui et Il provoquera la colère des hommes contre 
lui»?225, 


Sa parole : « Quiconque aspire » : C'est-à-dire : Qui cherche. 


Shaykh Al-Islam (4) a dit : « ‘Âïshah (&) a écrit à Mou‘âwiyah 
(:#) - Et cette parole a été rapportée, remontant au Prophète (#) : 
« Celui qui satisfait Allah, malgré la colère des gens, Allah lui suffira 
à être préservé d'eux, et celui qui satisfait les gens par ce qui met Allah 
en colère, ils ne pourront rien faire pour le défendre devant Allah ». 
Ceci est la parole remontant au Prophète (#). Voici la parole 
s’arrêtant à ‘Âishah (&&) : « Celui qui satisfait Allah par ce qui met les 
gens en colère, Allah est satisfait de lui et fera en sorte que les gens 
aussi, et celui qui satisfait les gens par ce qui met Allah en colère, il ne 
recevra que le blâme des gens ». 

Et ceci fait partie de la grande compréhension de la religion, car 
celui qui satisfait Allah, même si les gens sont en colère, Allah le 
protégera, et fera de lui son serviteur vertueux, et Allah secourt Ses 
serviteurs vertueux, et Il leur suffit : 


225 ]bn Hibbân dans son Sahîh 1542 Mawârid Al-madh?ân 
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€ Et quiconque craint Allah, Il Lui donnera une issue favorable, 
et lui accordera Ses dons par [des moyens] sur lesquels il ne 
comptait pas. Et quiconque place sa confiance en Allah, Il lui 
suffit. Allah atteint ce qu'il Se propose, et Allah a assigné une 

mesure à chaque chose } (65/2-3) 


Allah lui suffira donc comme protecteur envers les gens ; sans 
aucun doute. Et celui qui cherche à satisfaire les gens, même s’il 
provoque la colère d'Allah, ils ne pourront rien faire pour lui devant 
Allah, tel l’injuste qui se mordra les doigts. Quant au fait qu'une 
personne fasse tes éloges puis se retourne contre toi et te blâme, 
alors saches que ceci arrives souvent, et se produit tôt ou tard, car 
la bonne fin est réservée à la piété ». Fin de citation. 
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Chapitre 32 : 


A propos de la parole d'Allah : {Et c'est en Allah 
qu'il faut avoir confiance, si vous êtes croyants } 


Aboû As-Sa‘ädât (:&) a dit : « La confiance en une chose : C’est d’être 
assuré de sa réalisation ». 


L'auteur () a souhaité, en introduisant ce chapitre par ce verset, 
montrer que la confiance est indispensable et qu'il faut 
obligatoirement la vouer sincèrement à Allah, car elle fait partie des 
actes intérieurs les plus généraux. Dans ce verset, le complément 
d'objet étant placé avant le verbe, le sens introduit une restriction 
qui nous montre que l’unicité ne sera complète, dans ses trois 
catégories, que par une confiance totale en Allah, tout comme dans 
ce verset. 


L'’imam Ahmed (:) a dit : « La confiance est un acte du cœur ». 


Ibn Al-Qayyim (4) a dit concernant le verset d'introduction de ce 


chapitre : « Allah montre ici que la confiance en Lui est une 
condition de la foi, et la foi s’annule lorsque la confiance n’est pas 
présente ». 


Shaykh Al-Islam (4) a dit : « Personne ne peut avoir confiance en 


une créature ou espérer d’elle sans que ses espoirs lui reviennent 
vains, car ceci est du polythéisme, comme Allah a dit : 


SE de 
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€ Car quiconque associe à Allah, c'est comme s’il tombait du 
haut du ciel et que les oiseaux le happaient, ou que le vent le 
précipitait dans un abîme très profond }(22/31) 


La confiance se divise en deux catégories : 

La première : La confiance dans des choses que seul Allah est 
capable de réaliser. Fait donc partie du grand polythéisme de placer 
sa confiance aux morts, aux absents et autres Tawâghît. Tout ceci 
n'est pardonnable auprès d'Allah que par le repentir. 


Le deuxième : La confiance aux vivants présents, au gouverneur, et 
autres qu'eux parmi ceux à qui Allah a accordé une part de 
subsistance à partager, ou une capacité à repousser un mal, ou 
autre. Ceci est du petit polythéisme. 


La confiance permise est celle qui fait qu’une personne remplace 
une autre dans une tâche, tout en étant capable de le faire, et que 
ceci concerne les affaires de ce bas-monde. Par exemple : la vente, 
l'achat, la location, le divorce, l’affranchissement, et autre que cela. 
Ceci est permis à l'unanimité, si ce n’est que l’on ne dira pas « j'ai 
confiance en lui - Tawakkaltou ‘Alayhi » mais l’on dira : « Je me fie 
à lui - wakkaltu ‘alayhi ». L'on se fiera à une personne tout en 
gardant et plaçant la confiance en Allah seul. 
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Allah {#£ a dit : { Les vrais croyants sont ceux dont les cœurs 
frémissent quand on mentionne Allah. Et quand Ses versets 


leur sont récités, cela fait augmenter leur foi. Et ils placent 
leur confiance en leur Seigneur } (Sourate Al-Anfâl, v. 2) 


Ibn ‘Abbäâs (&) a dit à propos de ce verset : « Quant aux hypocrites, 
rien ne faisant partie du rappel d'Allah ne pénètre leurs cœurs 
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lorsqu'ils accomplissent une obligation, et ils ne croient en rien de ce 
que contiennent les versets d'Allah, et ils ne placent aucunement leur 
confiance en Allah, et ils ne prient lorsqu'on ne les voit pas, et ils 
donnent aucune la part d'aumône légale qu'ils devraient prélever sur 
leurs biens. Allah informa donc qu'ils ne sont pas croyants. Puis il 
décrivit les croyants en disant : 
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€ Les vrais croyants sont ceux dont les cœurs frémissent quand 
on mentionne Allah } (8/2) 


Et ils accomplissent leurs obligations »2?6. 


As-Souddî (&) a dit à propos du verset : « ceux dont les cœurs 
frémissent quand on mentionne Allah » : «Il s’agit d’un homme 
qui veut commettre une injustice - ou il a dit : il est soupçonné de 


désobéir - et il lui est dit : « Crains Allah ». Alors son cœur 
frémit »227. 


Sa parole : « Et quand Ses versets leur sont récités, cela fait 
augmenter leur foi » : Les compagnons et leurs successeurs, puis 
les gens de la Sounnah par la suite, utilisaient comme preuve ce 
verset, et ses semblables, pour montrer que la foi augmente et 
diminue. 


Sa parole : « Et ils placent leur confiance en leur Seigneur » : Ils 
s'appuient sur lui, et lui confient leurs affaires. Ils n’espèrent en 
personne d'autre et ne recherchent que Lui. Et ceci fait partie des 
plus grandes causes pour obtenir ses demandes, que cela soit lié au 
bas-monde ou à l’au-delà. Et ce verset contient une description 
correcte des croyants, basée sur trois niveaux parmi ceux que 
contient l'excellence, et qui impliquent la réalisation des actes de la 
foi, ceux obligatoires comme ceux surérogatoires. 


226 Ibn Jarîr dans son Tafsîr n°12180 Ibn Abî Hâtim dans son Tafsîr n°5/1655. 
227 ]bn Jarîr n°12183 Ibn Abî Hâtim n°5/1655. 
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Leslie ST ss di es GOT CE 
(Ô Prophète, Allah te suffit, ainsi que ceux qui te suivent 
parmi les croyants } (Sourate Al-Anfâl, v. 64) 


Ibn Al-Qayyim (:) a dit : « Allah seul est celui qui te suffit, et qui 
suffit à ceux qui te suivent. Ils n’ont besoin de personne d'autre en 
plus de Lui ». Et ceci est le choix de Shaykh Al-Islam Ibn Taymiyyah 


(&). 


Le 368 Ai JE 55 ce 
€ Et quiconque place sa confiance en Allah, Il lui suffit } 
(Sourate at-Talâq, v. 3) 


Ibn Al-Qayyim (:), et d’autres, ont dit : «Ilest celui qui lui suffit, Et 
celui à qui Allah suffit, Il sera suffisant pour lui et Il le protégera. Il 
n'y aucune convoitise dans cela pour un ennemi, et le seul mal qui 
le touchera est celui qui est inévitable, comme la chaleur et le froid, 
la faim et la soif. Mais de là à être touché par une chose lui faisant 
manquer son but, alors cela n'arrivera jamais. Certains 
prédécesseurs ont dit : Allah accorde à chaque œuvre une 
récompense de la même catégorie. La récompense de la confiance 
placée en Lui est qu’il lui sera suffisant, puisqu’Il a dit : € Et 
quiconque place sa confiance en Allah, Il lui suffit } (65/3).Il n'a 
pas dit : «Il aura telle et telle chose en récompense », commelIla dit 
cela pour les actes. Mais plutôt, Il a fait de Lui-même le protecteur 
suffisant envers les serviteurs qui Lui ont voués leur confiance, et Il 
leur suffira, et Il les protégera. Si une personne place 
convenablement sa confiance en Allah, et que rusent les cieux, la 
Terre et ce qu'ils contiennent, alors Allah accordera une issue à 
cette personne, Il lui suffira et le secourra ». Fin de citation. 
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Ibn Abbäâs (:#) a dit au sujet de ce verset : 


Lei 25 ii ER 


€ Allah nous suffit, et quel excellent soutien } (Sourate Al 
‘Imrân, v. 173) 


Cette phrase fut prononcée par Ibrähîm (#4) lorsqu'il fut jeté 
dans le feu, ainsi que par Mohammed (#) lorsque certains lui 
dirent : 


C5 
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{ Les gens se sont rassemblés contre vous ; craignez les ». 


Ceci accrut leur foi et ils dirent : « Allah nous suffit, et quel 
excellent protecteur } (Sourate Al ‘Imrân, v. 173)228. 


Sa parole : « Allah nous suffit » : L’explication a précédée. 


Sa parole : « et quel excellent soutien » : Comme est excellent 
Celui auprès de qui les créatures placent leur confiance. 


Sa parole : « Cette phrase fut prononcée par Ibrâhîm (%4) lorsqu'il 
fut jeté dans le feu » : Allah a dit: 


É5 GS JL LÉ D Lau À Ê 2 0 le fonts Does i,J6 


€ Ils dirent : « Brûlez-le. Secourez vos divinités si vous voulez 


faire quelque chose (pour elles) ». Nous dîmes : « Ô feu, sois 
pour Ibrâhîm une fraîcheur et un salut ». } (21/68-69) 


228 A] Boukhârî n°4563, An-Nasâ'î n°11081. 
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Sa parole : « ainsi que par Mohammed (#) lorsque certains lui dirent : 
«Les gens se sont rassemblés contre vous ; craignez les ». Ceci 
accrut leur foi et ils dirent : « Allah nous suffit, et quel excellent 
protecteur » : Ceci s’est produit après la défaite des Qouraysh et 
des coalisés, à la bataille d'Ouhoud. Un convoi parmi les ‘Abd al- 
Qays passa près d’eux, et Aboû Soufyäân leur dit : « Ou allez-vous ? » 
Ils dirent : « Nous nous rendons à Médine ». Il dit alors : « Pourriez- 
vous transmettre un message de ma part à Mohammed ? ». Ils 
répondirent : « Oui ». Il dit finalement : « Lorsque vous arriverez à 
lui, informez-le alors que nous réunirons une armée contre lui et 
ses compagnons, afin d’exterminer ce qu'il reste d'eux ». Lorsque ce 
convoi passa à hauteur du Messager d'Allah (#) alors qu'il se 
trouvait à Hamrâ al-asad, ils l’informèrent de la parole d’Aboû 
Soufyân, et il se contenta de répondre : « Allah nous suffit, et quel 
excellent protecteur »22°?. 


Et dans un autre hadith : « Lorsqu'une chose importante se présente, 
dites alors : « Allah nous suffit, et quel excellent protecteur ». »230, 


229 Tafsîr Ibn Kathîr 1/430-431. 
230 Ibn Mardâwiî d'après Aboû Hourayrah comme cela est venu dans le Tafsîr 
d'Ibn Kathîr 1/431. AI-Häfiz Ibn Kathîr a dit : « C'est un hadith Gharîb dans cette 


version-ci » 
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Chapitre 33 : 


À propos de la parole d'Allah # : 
€ Sont-ils à l'abri de la ruse d'Allah ? Seuls les gens 
perdus se sentent à l'abri de la ruse d'Allah } 


L'auteur (:&) vise ici la sécurité vis-à-vis de la ruse d’Allah 
emmenant à la faiblesse de la foi, au point ou une personne ne fera 
même plus attention qu'il a délaissé une obligation, ou qu'il a 
accompli un acte interdit, du fait de l'absence de peur envers Allah, 
par ce qu'il a fait ou délaissé, et ceci compte parmiles pires péchés, 
et c'est une énorme imperfection. 


Le sens du verset est qu'Allah, lorsqu'il mentionna les gens des 
cités, et le fait qu'ils démentaient les messagers, expliqua que ce qui 
les emmena à faire cela est le sentiment de sécurité éprouvé face à 
la ruse d’Allah, et le fait qu'ils ne ressentent aucune peur envers Lui. 
Cette assurance vient des délices et des bienfaits les entourant. Par 
cela, ils ont estimés qu'il n’y avait aucune ruse. 


Al-Hassan (:) a dit : « Celui qui obtient des largesses et ne voit pas 
qu'Allah ruse de lui, celui-là n’a pas de raison ». 


Qatâdah (4) a dit : « L'ordre d'Allah a pris les gens à l’improviste, 
mais aucun peuple n’a jamais été saisi sans qu'ils n'aient 
auparavant connus l'abondance et l’inadvertance. Ne soyez donc 
pas inattentifs à Allah ». 

Ismâîl Ibn Râfi‘ (4) a dit : « Fait partie du fait de se sentir à l'abri 
de la ruse d'Allah : Que le serviteur accomplisse un péché en 


espérant systématiquement le pardon d'Allah ». Rapporté par Ibn 
Abî Hâtim. 
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ET CR Ne 
TD pal NI ea Le ce Li es JL 
€ Et qui décourage de la miséricorde de son Seigneur, sinon 
les égarés ? } (Sourate Al-Hijr, v. 56) 


Le découragement : C’est l'éloignement de l'espoir et du 
soulagement, et ceci est à l'opposé de se sentir à l’abri face à la ruse 
d'Allah. Tous les deux sont donc des énormes péchés, pour ce que 
contient le désespoir comme mauvaises pensées envers Allah ; 


Sa parole : « sinon les égarés » : C'est-à-dire par rapport à la 
guidée. 


Ibn ‘Abbâs (>) rapporte que le Prophète (%#) a été 

| questionné au sujet des péchés capitaux. Il répondit : « Le 
polythéisme, le fait de décourager du secours d'Allah, et de 
penser être à l'abri de Sa ruse »231. 


Sa parole : « le polythéisme » : Ceci est le plus immense péché, c’est 
pour cela qu'il l'a cité en premier. 


Ibn Al-Qayyim (:&) a dit : « Le polythéisme détruit l’unicité de 
seigneurie, diminue l’unicité d’adoration, et c'est un ensemble de 
mauvaises pensées envers le Seigneur des mondes ». Fin de 
citation. 


231 [bn Abî Hâtim dans son Tafsir 3/931 Al-Bazzâr et At-Tabarâni, comme spécifié 
dans Majma‘ Az-Zawâ'id 1/104 avec la phrase : « le fait de décourager de la 
miséricorde d'Allah » au lieu de : « le fait de décourager du secours d'Allah ». Cité 
aussi par Al-Hâfiz Ibn Kathîr dans son Tafsîr 1/485 en commentaire du verset 31 
de la sourate les femmes. Puis il ajouta : « La chaîne de rapporteurs mérite un 
regard, et le plus plausible est que c'est une parole s’arrêtant au compagnon 
(hadith Mawqoûf), car la même parole a été rapportée d’Ibn Mass‘oûd ». 
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Sa parole : « le fait de décourager du secours d'Allah » : C'est-à-dire : 
Une coupure de l'espoir et l'espérance dans ce qui est attendu 
d'Allah, dans ce qui est craint et espéré. Ceci est une mauvaise 
pensée envers Allah, une ignorance de qui Il est, une ignorance de 
l'immensité de Sa miséricorde, de Sa générosité et de Son pardon. 


Sa parole : « et de penser être à l'abri de Sa ruse » : C'est-à-dire : Ne 
pas sentir vers quoi le serviteur peut glisser progressivement, 
jusqu'à se retrouver privé de sa foi, qu’Allah nous protège de cela. 
Ceci provient de l'ignorance envers Allah, Son destin, et le fait d’être 
trop sûr de soi-même et de se flatter. Ces trois-là sont donc parmi 
les pires grands péchés, qui eux sont très nombreux. Nous 
demandons à Allah qu'il nous en préserve. 


Ces trois points ont été cités ensemble, dans une même parole, de 
par le fait qu'ils renferment tout le mal, et qu'ils éloignent de tout 
bien. Beaucoup de gens sont tombés dans ces pièges, des anciennes 
générations aux plus récentes. Nous demandons à Allah la 
préservation dans ce bas-monde et dans l’au-delà. 


Ibn Mass‘oûd (4) a dit : « Les plus graves péchés sont : 


Associer à Allah, penser être à l'abri de Sa ruse, désespérer de 
Sa miséricorde et décourager de Son secours »232. 


« Désespérer de Sa miséricorde » : Aboùû As-Sa‘âdât (:) a dit : « Le 
désespoir est un découragement intense ». 


Il convient donc au cœur de pencher souvent vers la peur, car si 
l'espoir prend trop le dessus lorsque l’on se trouve en bonne santé, 
le cœur risque de se pervertir. Allah a dit : 


232 (Abd Ar-Razzâäq dans Al-Mousannaf n°10/459-460. 
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< 
SÉRIE # 


# Re a 

JS ris ske og) AU 2 VE Al 0] 
€ Ceux qui redoutent leur Seigneur bien qu'ils ne L’aient jamais 
vu auront un pardon et une grande récompense } (67/12) 
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€ Et qui redoutent un Jour où les cœurs seront bouleversés 
ainsi que les regards } 24/37 
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Chapitre 34 : 


| La patience face à la prédestination fait partie de la | 
foi en Allah | 


L'imam Ahmed (4) a dit : « Allah a mentionné la patience dans 
quatre-vingt-dix endroits de Son livre. Et dans le hadith 
authentique : « La patience est une lumière »233. ». 


Omar (:#) a dit : « Par la patience, nous avons eu la meilleure 
vie »234, 


Al (#) a dit : « La place de la patience par rapport à la foi est telle 
la tête par rapport au corps ». Puis il leva la voix et dit : « Celui qui 
n’a pas de patience n’a pas de foi ». 


Sache que la patience se divise en trois catégories : La patience sur 
ce qu'Allah a ordonné, la patience face à ce qu’il a interdit, et la 
patience face à ce qu’Allah a prédestiné comme calamités. Shaykh 
Al-Islam (:) ajouta : « Et la patience face aux passions contredisant 
la législation ». 


Allah # a dit : 
RS CR 
ads AE AL ce ces 


€ Et quiconque croit en Allah, [Il] guide son cœur } (Sourate 
At-Taghäâbun, v. 11) 


233 Partie d’un hadith rapporté par Ahmed 5/343 et 344 Mouslim 223 d'après 
Aboû Mälik Al-Ash‘arî 
234 A] Boukhäri (voir Fath Al-Bârî 11/303) 
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Le début du verset est la parole : 


RS a LA = L n 2 Eee 
HN eee 
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Nul malheur n'atteint [l'homme] que par la permission 
d'Allah } (64/11) 


C'est-à-dire : Par sa volonté, commelIl dit dans un autre verset : 


Nul malheur n'atteint la terre ni vos personnes, qui ne soit 
enregistré dans un Livre avant que Nous ne l'ayons créé ; et 
cela est certes facile à Allah }(57/22) 


‘Alqamah (#) a dit : « C'est l'homme qui est touché par un 
malheur et qui sait que cela vient d'Allah. Il accepte et se 
soumet »235. 


Sa parole « ‘Alqamah (:,) » : Il s’agit d’Ibn Qays Ibn “Abd-Allah An- 
Nakhaî Al-Koûff. Il naquit à l’époque du Prophète (#) et entendit 
parler Aboû Bakr, ‘Omar, “Othmân, ‘Ali, Sa‘d, Ibn Mass‘oûd, CÂishah 
et d'autres (4%). Il fait partie des grands successeurs des 
compagnons, compte parmi leurs savants et leurs hommes de 
confiance. Il mourut après l'an soixante de l’hégire. 


Ce texte est une preuve que les actes font partie de la foi. 


Ce verset contient l'évidence que la récompense de la patience est 
la guidée du cœur. 


235 [bn Jarîr n°26496 Ibn Abî Hâtim (voir Tafsîr Ibn Kathîr 4/376) 
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| Mouslim rapporte d'après Aboû Hourayrah (#) que le 
Prophète (#) a dit : « Deux choses chez les gens sont une 
mécréance : l’insulte des origines et les lamentations sur le 
mort »236, 


C'est-à-dire : Ceci est une mécréance car ce sont deux actes 
provenant de l'époque antéislamique, toujours présents parmi les 
gens. N'en est épargné que celui qu’Allah a épargné. La mécréance 
est citée ici, sur celui ou celle qui se caractérise par ces actes, mais 
ce n'est pas toute personne qui commet une acte relié à une 
branche de la mécréance qui devientmécréant de manière absolue. 
Tout comme ce n’est pas toute personne qui commet un acte relié 
à une branche de la foi qui devient croyant de manière absolue. Il y 
a donc ici une différence à faire entre la mécréance définie (/a 
mécréance), comme dans sa parole (#) : « {1 n’y a entre le serviteur 
et la mécréance - ou le polythéisme - que le délaissement de la 
prière »237, et entre la mécréance indéfinie (une mécréance), dans 
une phrase affirmative. 


Sa parole : « l’insulte des origines » : C'est-à-dire : Le dénigrement. 
Et fait partie de ceci le fait de dire : « tu n'es pas le fils d’untel », 
malgré la certitude à ce sujet. 


Sa parole : « les lamentations sur le mort » : C'est-à-dire : Lever la 
voix lors des gémissements et énumérer ses mérites. Ceci est une 
forme de colère envers ce qu’Allah a destiné, et ceci s'oppose à la 
patience. 


236 Mouslim n°67. 
237 Mouslim n°82 d’après Jâbir Ibn ‘Abd Allah. 
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Les deux rapportent cette parole, d'après Ibn Mass‘oûd (:&), 
qui la remonte au Prophète (#) : « N'est pas des nôtres celui 
qui se frappe les joues, déchire les habits et appelle comme on 
le faisait pendant l'époque antéislamique »238. 


Sa parole : « celui qui se frappe les joues » : Al-Hâfiz (48) a dit : « Les 
joues ont été spécifiées dans ce texte de par le fait que c’est ce qui 
est le plus souvent frappé, mais tout le visage à le même statut ». 


Sa parole : « appelle comme on le faisait pendant l'époque 
antéislamique » : Shaykh Al-Islam (4) a dit : « Ce sont les regrets 
portés au mort ». Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « L'appel de la période 
antéislamique est semblable à l'appel des gens à leur tribu et à leur 
clan, et ceci équivaut au sectarisme envers une voie précise, un 
groupe ou un savant, dans le fait de le privilégier sur d’autres, et 
d'appeler à cela, de s’allier autour de ce point, de se désunir autour 
de cela aussi. Tout ceci fait partie de l'appel de l'époque 
antéislamique ». 


Un acte bénin peut cependant être pardonné si la personne est 
véridique, comme il est pardonnable de pleurer lors d’un décès si 
cela n’est pas porteur de gémissements et de colère. Cela a été 
rapporté de l’imam Ahmed. 


Anas (:#:) rapporte que le Prophète (#) a dit : « Lorsqu'Allah 
veut le bien pour Son serviteur, Il hâte son châtiment dans ce 
bas monde, et s’Il lui veut du mal, II lui suspend son péché pour 
l'en châtier le jour de la Résurrection »23°. 


238 A] Boukhârî n°1294 Mouslim n°103. 
239 At-Tirmidhi 2396 qui l'a considéré bon (Hassan) Al-Hâkim dans Al- 
Moustadrak 4/608. 
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Sa parole : « Lorsqu'Allah veut le bien pour Son serviteur, Il hâte son 
châtiment dans ce bas monde » : Shaykh Al-Islam (4) a dit : « Les 


calamités sont un bienfait, car elles expient les péchés, et fait appel 
à la patience, et la personne sera récompensée là-dessus. Ceci 
engendre le retour repentant vers Allah, l’humiliation face à Lui, le 
fait de se détourner des créatures et autres que cela parmi les 
bénéfices. L'épreuve en elle-même permet d'effacer les péchés, et 
ceci compte parmi les meilleurs bienfaits. Les calamités sont donc 
une miséricorde et un bienfait pour l’ensemble des créatures, sauf 
si son auteur s’introduit par sa cause dans un péché pire que celui 
dans lequel il se trouvait avant. Ceci devient pire pour lui que ce qui 
l’a éprouvé dans sa religion. Il se peut que certains soient éprouvés 
par la pauvreté, la maladie ou la faim : et qu'ils ressentent de 
l'angoisse, de l'hypocrisie, qu'une maladie touche le cœur, ou 
encore qu’il commette une mécréance apparente, qu'il délaisse 
certaines obligations, ou qu'il tombe dans certains péchés : et tout 
ceci engendre un mal pour sa religion. La bonne santé lui a été 
profitable compte tenu de ce que cette calamité lui a apporté. Mais 
si elle débouche sur une patience et une obéissance, et elle est alors 
un bienfait religieux. Elle est en elle-même un acte du Seigneur 
pour Ses créatures, et Allah mérite donc d’être loué pour cela. Celui 
donc qui est éprouvé et qui reçoit la patience comme subsistance, 
cette patience est pour lui un bienfait religieux, et il obtiendra, en 
plus de l’expiation de ses péchés, une miséricorde. Il obtiendra de 
même, pour avoir loué son Seigneur, la prière de son Seigneur sur 
lui comme Allah a dit: 


RAS 
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€ Ceux-là reçoivent des prières de leur Seigneur, ainsi qu'une 
miséricorde ; et ceux-là sont les biens guidés } (2/157) 


Il obtiendra le pardon de ses péchés, une élévation en degrés, tout 


ceci sera obtenu par celui qui applique la part de patience 
obligatoire qui lui est demandée ». Fin de citation résumée. 
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Et le Prophète (#) a dit : « L'immensité de la récompense est | 

| liée à l'immensité de l'épreuve. Et lorsqu'Allah le Très Haut 
aime un peuple, Il les éprouve. Quiconque donc est satisfait 
aura Sa satisfaction et quiconque se met en colère aura Sa 
colère »240, 


Sa parole : « L'immensité de la récompense » : Ibn Al-Qayyim (4) 
a dit : « La grande récompense est reliée à la grande épreuve dès 
lors que la personne patiente et espère cette récompense. À ce 
moment-là, il est récompensé pour ce qui émane de lui, etceciest 
clair ». 


Sa parole : « Et lorsqu'Allah le Très Haut aime un peuple, Il les 
éprouve » : Et dans le hadith : « Le Prophète (#) a été interrogé : « 
Qui sont les gens qui subissent les plus dures épreuves ? » Il a répondu 
: « Ce sont les Prophètes, puis les gens selon leur degré de piété. 
L'homme sera éprouvé en fonction de sa foi. Celui dont la foi est solide 
sera durement éprouvé et celui dont la foi est affaiblie verra son 
épreuve allégée. Les épreuves ne cesseront de l'accompagner jusqu'à 
ce qu'il marche sur la terre, dénué de péchés »241, 


Sa parole : « Quiconque donc est satisfait aura Sa satisfaction » : 
C'est-à-dire : Celle d'Allah, « quiconque se met en colère aura Sa 
colère » : De même. 


240 At-Tirmidhi n°2396 
241 Ad-Dârimi dans son Mousnad n°2396 Ibn Mâjah n°4023 At-Tirmidhî n°2398 
qui a dit : bon-authentique (Hassan-Sahih) 
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Chapitre 35 : | 


Concernant l’ostentation 


C'est-à-dire : Concernant son interdiction et la mise en garde à son 
égard. 


Allah # a dit: 


€ Dis : « Je ne suis en fait qu'un être humain comme vous. Il 
m'a été révélé que votre Allah est un Allah unique ! 
Quiconque, donc, espère rencontrer son Seigneur, qu'il fasse 
de bonnes actions et qu'il n’associe aucun autre dans 
l’adoration de son Seigneur } [AI-Kahf, v. 110] 


Sa parole : « Dis : «Je ne suis en fait qu’un être humain comme 
vous. Il m'a été révélé que votre Allah est un Allah unique ! » : 
Je n'ai en moi aucune part de Sa seigneurie ou de Son droit à être 
adoré, mais plutôt tout ceci appartient à Allah seul, et Il n’a aucun 
associé dans cela. Il m'a révélé : « Quiconque, donc, espère 
rencontrer son Seigneur » et qu'il Le craigne, et « qu'il fasse de 
bonnes actions et qu'il n’associe aucun autre dans l’adoration 
de son Seigneur ». 


Shaykh Al-Islam (#) a dit : « Quant à la rencontre, elle a été 
expliquée par un groupe de prédécesseurs et de contemporains par 
ce qui contient la vision, et ils ont dit : «Sa rencontre contient le fait 
de Le voir au Jour dernier ». », puis il mentionna les preuves à ce 
sujet. 
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Ibn Al-Qayyim (#) a dit : « Tout comme Il est une divinité unique, 
en dehors duquel rien ni personne ne mérite une quelconque forme 
d'adoration, ainsi il convient donc que l’adoration lui revienne à Lui 
seul, sans associé. Tout comme Il est unique comme divinité, il est 
obligatoire de Le rendre unique dans la divinisation. L'acte sincère 
et voué à Lui seul est donc dénué de toute ostentation, et cet acte 
est paramétré par la Sounnah ». Fin de citation. 


Ce verset contient donc l'interdiction de tout polythéisme, qu'il soit 
en grande ou en petite quantité. 


Aboû Hourayrah (:*#:) remonte cette parole au Prophète (#) : 
«Allah le Très Haut a dit : « Je suis Celui Qui se passe le plus 
d'associé. Quiconque accomplit une action dans laquelle il 


M'associe à un autre, Je le délaisse, lui et son association ». 
»242, 


Sa parole : « Quiconque accomplit une action dans laquelle il 
M'associe à un autre » : C'est-à-dire : Il a comme but un autre que 
Moi, parmi les créatures, par cet acte. 


Sa parole : « Je le délaisse » : At-Tibî (:&) a dit : « Le pronom le’ peut 
revenir à la personne, maïs il est permis de penser qu'il revient à 
l'acte ». 


Ibn Rajab (#) a dit : « Sache qu'un acte voué à un autre qu'’Allah se 
divise en plusieurs catégories : 


Il se peut qu'il soit fait par pure ostentation, comme est le cas des 
hypocrites, comme Allah a dit : 


242 Mouslim n°2985. 
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€ Par ostentation envers les gens. À peine invoquent-ils Allah } 
(4/142) 


Cette ostentation pure ne peut émaner d’un croyant, ni dans sa 
prière ni dans son jeûne, mais cela peut émaner de lui dans 
l'acquittement de l’aumône légale, ou le pèlerinage, ou autre que 
cela parmi les actes apparents, ou ceux qui sont liés à un bienfait, 
car la sincérité que contiennent ces actes est importante. 


Et ce genre d’acte, aucun musulman sincère ne doute qu'il est 
invalide, et que son auteur mérite pour cela la punition et le 
châtiment d'Allah. 


Et parfois, l'acte peut être orienté vers Allah, et l'ostentation va s'y 
mêler. Si toutefois l’ostentation est présente dès la base de l’acte, 
les textes authentiques prouvent son invalidité ». 


Il mentionna ensuite des hadiths prouvant cela, et parmi ceux-ci le 
hadith de Shaddâd Ibn Aws (:#) qu'il remonte au Prophète 
(#) : « Celui qui prie pour être vu a associé, celui qui jeûne pour être 
vu a certes associé, celui qui donne une aumône pour être vu a 
certes associé. Certes, Allah a dit : « Je suis meilleur que ce qu'ils 
M'associent. Celui qui M'associe, je laisseraïi cet associé se charger 
(de la récompense) de ses actes, peu ou nombreux soient-ils, et Je 
me passe de lui »2#3, 


L'imam Ahmed (#) a dit à propos de celui qui prend unsalaire pour 
accomplir le Jihâd : « S'il ne sort pas dans le but d’avoir le salaire, il 
n'y a pas de mal, comme quelqu'un qui sortirait pour sa religion, et 
si on lui donne quelque chose, il le prend ». 


Puis il dit : « Mais si la base de l'acte est pour Allah, puis son 
intention est exposée à l’ostentation, s’il en prend conscience et la 
repousse, cela ne cause pas préjudice, et il n'y a aucune divergence 
sur ce point. Mais si cela reste mêlé, son acte s’annule-t-il ou pas, et 


243 Ahmed n°4/125-126 At-Tabarânî dans Al-Kabîr n°8139. 
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il sera récompensé sur la base de son intention ? Les savants, parmi 
les prédécesseurs ont divergés, comme cela est rapporté par 
l’imam Ahmed et Ibn Jarîr (&) tout en faisant devancer la parole 
selon quoi son acte reste valide, et qu'il en sera récompensé selon 
l'intention de départ. Ceci a été rapporté d’après Al-Hassan (4) et 
d'autres »244, 


Aboû Saïd (#) remonte cette parole au Prophète (#) : « 
Voulez-vous que je vous informe d’une chose que je crains plus 
pour vous que le faux messie ? » Les Compagnons répondirent 
: « Bien sûr ! » II (#) dit alors : « Il s'agit du polythéisme caché. 
C’est quand l'homme se lève pour prier, puis embellit sa prière 
quand il sent un regard sur lui »?#5. 


Sa parole : « Le polythéisme caché » : Il est appelé ainsi du fait que 
l'acte du cœur n'est connu que par Allah, et qu'en apparence, tout 
porte à croire qu'un acte estréalisé pour Allah, même si la personne 
avait pour but un autre que Lui, ou les a associés en embellissant sa 
prière dans ce but. 


Et nulle divergence pour dire que la sincérité envers Allah est une 
condition de la validité des actes, de même que le suivi scrupuleux 
du Prophète (#). 


Ibn Al-Qayyim (:) a dit : « Le petit polythéisme peut être : une 
légère ostentation, une simulation pour une personne, jurer par 
autre qu’'Allah, la parole d’un homme à un autre : «Si Allah veut et 
si tu veux », « Ceci provient d’Allah et de toi », « Je suis à Allah et à 
toi », «je n'ai qu'Allah et toi », « je place ma confiance en Allah eten 
toi », « Si ce n’était Allah et toi, il n’y aurait pas eu cela et cela ». Et 
ceci peut être plus grave en termes de polythéisme, selon l'état et 
le but de la personne. Fin de citation. 


244 Jâmi° Al-‘Ouloûm Wa Al-Hikam d'Ibn Rajab Al-Hanbali 1/79-83. 
245 Ahmed 3/30 avec une légère nuance dans les termes. 
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Chapitre 36 : 


Faire un acte ayant comme but ce bas-monde est 
du polythéisme 


Allah # a dit: 


LP CT A TE D 
Gi decide és GUEST LEE 
€ Ceux qui veulent la vie présente avec sa parure, Nous les 


rétribuerons exactement selon leurs actions sur terre } 
(Sourate Hoûd, v. 15) 


L'auteur (ä) vise par ce chapitre et ce qui va suivre 
l'accomplissement des œuvres réalisées avec comme but ce bas- 
monde, tel l’ostentation qui va annuler un acte si elle l'accompagne 
tout au long de l'acte, comme celui qui apprend la science dans le 
but d'obtenir une fonction dans l’enseignement, tels les professeurs 
d'école, les imams des mosquées, les combattants et autres parmi 
ceux dont le but est de profiter d’un bien mondain. Ceci est 
fréquent, au point où certains s’attachent à partir au combat, dans 
le but d'obtenir un poste dans le commandement, de donner des 
ordres, etc. 


Ibn ‘Abbâs (x#) a dit : « Sa parole : « Ceux qui veulent la vie 
présente » : Sa récompense « avec sa parure » : son argent « Nous 
les rétribuerons » : Nous les payerons « exactement selon leurs 
actions sur terre » : en leur attribuant la récompense de leurs 
actes, la santé, le bonheur, l'argent, la famille et les enfants « Et ils 
ne seront point lésés » : Il ne manquera rien. Puis ce verset a été 
abrogé par celui-ci : 
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Heu Éd Lil 5 3 
€ Quiconque désire [la vie] immédiate, Nous nous hâtons de 
donner ce que Nous voulons, à qui Nous voulons. Puis, Nous lui 
assignons l'Enfer où il brûlera méprisé et repoussé } (17/18) ». 


D'après Shufaya Ibn Mâti (4), d'après Aboû Hourayrah (:#), le 
Prophète (#) a dit : « Le Jour de la Résurrection, Allah descendra 
vers les serviteurs afin de juger entre eux. Chaque communauté 
sera agenouillée. La première personne que l’on appellera sera 
un homme qui aura appris [par cœur] le Coran, ensuite quelqu'un 
qui aura été tué dans la voie d'Allah et enfin quelqu'un qui aura eu 
beaucoup d'argent [ou de biens]. Allah dira au lecteur : « Ne t'ai-je 
pas enseigné ce que j'ai fait descendre sur Mon Messager ? » Il 
répondra : « Oui, ô Seigneur ! » Allah demandera : « Qu'’as- 
tu accompli avec ce que tu savais ? » Il répondra : « Je le récitais de 
nuit comme de jour ». 

Allah lui dira : « Tu mens ». Les anges lui diront : « Tu mens » Alors, 
Allah dira : “Plutôt, tu voulais que l’on dise de toi untel est lecteur, 
et certes, on l’a dit » On amènera la personne riche et Allah lui dira 
: « Ne t'ai-Je pas accordé avec largesse jusqu’à ce que tu n’aies 
besoin de personne ? » 

Il répondra : « Oui, Ô Seigneur ». Il dira : « Qu'as-tu œuvré avec ce 
que Je t'ai donné ? » 

Il répondra : « J'unissais le lien de parenté et je donnais l’aumône ». 
Allah lui dira : « Tu mens ». 

Les anges diront : « Tu mens ». Alors, Allah dira : « Plutôt, tu voulais 
que l’on dise de toi untel est généreux, et certes on l’a dit. On 
amènera celui qui est mort dans la voie d’Allah ». Allah lui dira 
: « Dans quelle voie as-tu été tué ?» Il répondra : « Ô Seigneur ! Tu 
as ordonné le combat dans Ta voie, j'ai combattu jusqu'à être 
tué ». Allah lui dira : « Tu mens ». Les anges diront : « Tu mens ». 
Alors, Allah dira : « Plutôt, tu voulais que l’on dise de toi untel est 
courageux et certes, on l'a dit ». Ensuite le Messager d'Allah (#) 
tapota mon genou en disant : « Ô Aboû Hourayrah ! Ces trois-là sont 
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les premières créatures d'Allah qui seront cernées par le Feu le jour 
de la Résurrection »246. 


Dans le recueil authentique, Aboû Hourayrah (#;) rapporte 
que le Prophète (#) a dit : « Que soit damné l’esclave de l'or ! 
Que soit damné l'esclave de l'argent ! Que soit damné l'esclave 
des beaux habits (AI-Khamisah et al-khamila) ! Si on lui 
donne, il est satisfait. Sinon, il se met en colère. Qu'il soit 
damné et que tousses projets se retournent contre lui au point 
de ne pouvoir extirper une épine plantée en lui ! « Toûbâ » au 
serviteur qui tient dans la main la bride de son cheval pour 
combattre dans le chemin d'Allah ! Les cheveux ébouriffés, les 
pieds couverts de poussière, s’il monte la garde, il monte la 
garde. S'il est à l'arrière-garde, il est à l’arrière-garde. S'il 
demande une permission, elle ne lui est pas accordée, et s'il 
intercède en faveur d'une personne, son intercession est 
refusée ».247 


Sa parole : « damné » : C'est-à-dire : tomber. Le but ici est la 
perdition. Aboû As-Sa‘âdât (&) a dit : « C’est trébucher et se 
renverser sur le visage ». Ceci est une invocation contre la 
personne, en appelant à la perdition sur lui. 


Sa parole : « Que soit damné l'esclave de l'or ! Que soit damné l'esclave 
de l'argent ! » : Il a été appelé esclave (ou : serviteur) du fait qu'il a 
voulu cette soumission, au point d’en devenir esclave, et ceci est 
telle une adoration par cet acte. 


Sa parole : « al-Khamisah » : Aboû As-Sa âdât (4) a dit : « C'est un 
habit de laine ou de soie ». 


246 Tafsîr Ibn Jarîr 13934 At-Tirmidhf 2382 qui l’a considéré bon Mouslim 1905 
An-Nasâ’î 6/23 d'après Aboû Hourayrah. 
247 A] Boukhäâri 2887. 
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Sa parole : « al-khamfla » : Aboû As-Sa‘âdât (4) a dit : « C'est un 
habit en duvet, peu importe la matière ». Le but ici : C’est toute 
chose de cas bas-monde qui devient un but en soi-même, car il a 
mentionné les deux catégories. Aboû As-Sa‘âdât () a dit : « Qu'il 
se retourne sur sa tête, et c'est une invocation pour qu'il échoue ». 


Sa parole : « au point de ne pouvoir extirper une épine plantée en lui 
!»:S'il se retrouve avec une épine plantée, qu'il ne puisse pas l’ôter 
même avec une pincette. Ceci est la parole d’Aboû As-Sa‘âdât (4). 


Shaykh Al-Islam (à) a dit : « Le prophète (#) a appelé cette 
personne « esclave du dinar », « esclave du dirham », « esclave des 
beaux habits ». Tout ceci est une invocation sous la forme d’une 
information. 


Et ceci est l’état de celui qui est atteint par un mal qui va rester en 
lui et ne va pas être soulagé, du fait qu'il est damné et perdu. Il n’a 
pas atteint sa demande, il n’a pas été épargné des mauvaises choses. 
Ceci est l’état de celui qui adore l'argent. Il a été décrit comme : 
« celui qui est satisfait quand on lui donne et quandilenest privé il 
se met en colère. Sa satisfaction est pour autre qu’Allah et sa colère 
de même. C’est la même situation pour celui qui est attaché à tout 
ce qui repose sur les désirs de l'âme : S’il l’obtient il se réjouit, et s’il 
ne l’obtient pas il se met en colère. Celui-ci est l’esclave de sa 
passion, et il lui est soumis, car la soumission et l’adoration sont en 
réalité l’attache du cœur à une chose. Toute chose à laquelle le cœur 
s'accroche est une forme d’adoration. 


Jusqu'à ce qu'il dise : « Ceci est également le cas de celui qui veut 
l'argent, cela le soumet et le rend docile. 


Ces choses se divisent en deux catégories : 
La première : Ce dont le serviteur a besoin : comme la nourriture, 


la boisson, le mariage, le logement et autres. Cela, il le demande à 
Allah, en espérant de Lui, et il utilisera l'argent qu'il a pour arriver 
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à ce dont il a besoin, sans devenir dépendant et soumis à ces choses, 
sans en devenir avide. 


La deuxième : Ce dont le serviteur n’a pas besoin, et il ne convient 
pas pour cette catégorie que son cœur s’y attache. Si cela devient le 
cas, la personne deviendra soumise et se reposera sur autre 
qu’Allah pour les atteindre, et il ne restera après cela aucune réalité 
de l’adoration qu'il doit vouer à Allah, ni de confiance en Lui, mais 
il se sera agrippé à une des branches de l’adoration vouée à autre 
qu’Allah, et aura voué sa confiance à autre que Lui, et celui-ci est 
celui qui mérite vraiment la parole du Prophète (#): « Que soit 
damné l'esclave de l'or ! Que soit damné l'esclave de l'argent ! Que soit 
damné l'esclave des beaux habits ». 

Celui-ci est l’esclave de ces objets, et le serviteur d'Allah est 
uniquement celui qui se satisfait de ce qui contente Allah, et qui se 
met en colère pour une chose qui met Allah en colère, et qui aime 
ce qu’Allah et Son messager aiment, qui déteste ce qu’Allah et Son 
messager détestent, qui s'allie aux alliés d'Allah, qui rejette les 
ennemis d'Allah, et tout ceci est vraiment la foi complète ». Fin de 
citation résumée. 


Sa parole : « Toûbâ au serviteur » : Un homme a dit au prophète (#) 
: « Ô messager d’Allah ! Toûbà à celui qui te rencontre et qui croit en 
toi ». Il répondit : « Toûbâ à celui qui me rencontre et qui croit en moi, 
et Toûbâ puis Toûbâ puis Toûbä à celui qui croit en moi sans m'avoir 
vu ». L'homme dit alors : « Mais qu'est-ce que Toûbà ? » Il lui dit : « Un 
arbre au paradis dont la longueur équivaut à une marche de cent ans, 
arbre dont les habits des gens du paradis proviennent »248, Et ce 
hadith à des équivalences (Shawähid) dans les deux Sahîh. 

Sa parole : « Les cheveux ébouriffés » : Il est plus occupé par le Jihâd 
dans le sentier d'Allah, que de prendre soin de ses cheveux et de les 
coiffer. 


248 Ahmed 3/71 d’après Darrâj, d'après Aboùû Al-Haytham d’après Aboû Sa‘îd qui 
le remonte au Prophète (#). Et Darrâj est : Aboû as-Samh, homme de confiance, 
même si son rapport d’après Aboû Al-Haytham est affaibli, comme mentionné 
dans At-Taqrîib mais ce hadith est renforcé par le hadith d’Ibn ‘Omar qui se 
trouve chez At-Tayâlisi 1845, et le hadith d’Aboùû ‘Abd Ar-Rahmân Al-Jouhanî qui 
se trouve chez Ahmed 4/152 
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Sa parole : « s'il monte la garde » : S'il surveille les siens afin que 
l'ennemi ne les surprenne pas. 


Sa parole : « il monte la garde » : De manière sérieuse et non 
insouciante. 


Sa parole : « S'il est à l'arrière-garde, il est à l'arrière-garde » : Dans 
les derniers rangs, il se retourne pour surveiller derrière et être 
bénéfique à ses frères Moujâhidiîn face à l'ennemi. 


AI-Khalkhäâfi (&) a dit : « Il est subordonné aux ordres donnés, et 
agit en conséquence, sans quitter son poste. Ces deux postes que 
sont la garde et l’arrière-garde ont été cités de par la difficulté qu'ils 
représentent ». 


Sa parole : « S'il demande une permission, elle ne lui est pas 
accordée » : S'il fait une demande au dirigeant ou autre, elle ne sera 
lui sera pas accordée, car il n’a pas de valeur et de rang auprès 
d'eux, il ne fait pas partie de leur cour, et ce qu'il demande ne se 
trouve qu’auprès d'Allah. 


Sa parole : « et s'il intercède en faveur d'une personne, son 
intercession est refusée » : C'est-à-dire : Si l’occasion se présente 
pour lui d'intercéder dans une chose aimée par Allah et Son 
messager, son intercession ne sera pas acceptée des gouverneurs 
ou autres. 


“Othmäân (#) a dit : « j'ai entendu le Prophète (#) dire : « Passer une 
seule nuit à tenir la garde dans le sentier d'Allah est meilleurs que 
mille jours passés la journée en état de jeûne et la nuit en prière »242. 


249 Ahmed 1/61 At-Tabarânî dans Al-Kabîr 145 Al-Hâkim dans Al-Moustadrak 
2/81, tous d’après Mous‘ab Ibn Thâbit Ibn ‘Abd Allah Ibn Az-Zoubayr qui a dit: 
«‘Othmân a dit, alors qu'il était sur son minbar : « Je vais vous raconter un hadith 
que j'ai entendu du Messager d'Allah (#). La seule raison qui m'avait jusqu’à là 
empêchée de vous le raconter est que je voulais vous ménager (puis il cita le 
hadith) ». Sa chaîne de rapporteurs est faible. Al-Hâfïz a dit dans At-Tagrib : « 
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AI-Hâfiz Ibn Asäâkir a dit, dans la biographie de Abd-Allah Ibn al- 
Moubârak : « “Abd-Allah Ibn Mohammed, juge de Nasîbîn a dit : 
« Mohammed Ibn Ibrâhîm Ibn Abî Sukayna m'a raconté qu'il s’est 
fait dicté ces vers de “Abd-Allah Ibn al-Moubäârak, à Tartüûs, puis il 
partit avec ces vers chez Al-Foudayl Ibn ‘lyâd, en l’an cent soixante- 
dix-sept : 


0 toi le serviteur des deux lieux saints si tu nous vois, 
Tu aurais réalisé que ton adoration n'est qu'un jeu 


Si certains couvrent leurs joues de leurs larmes 
Qu'ils sachent que nos gorges sont couvertes de sang 


Et que ceux qui épuisent leurs montures dans les futilités 
Sachent que nos montures de bon matin se fatiguent 


La brise parfumée leur appartient mais notre parfum à nous 
Ce sont les éclats des sabots et la poussière sacrée 


Les propos de notre prophète nous sont bien parvenus 
Des paroles authentiques, véridiques, sans mensonge 


Ne sont point égales la poussière des chevaux d'Allah 
Dans les narines d'un cavalier et la fumée d’un feu ardent 


Voici le livre d'Allah tranchant entre nous deux 
Le martyr n'est pas mort et le Livre ne ment pas 


Il a dit ensuite : « J'ai rencontré al-Foudayl Ibn ‘lyâd à la mosquée 
sacrée et lorsque j'eu fini de lire, ses yeux se remplir de larmes et il 
dit alors : « fais-tu partie de ceux qui écrivent les hadiths ? » Je dis: 
« Oui ». Il me dit : « Ecris alors ce hadith ». Al-Foudayl Ibn ‘lyâd me 
dicta alors : Mansoûr Ibn Al-Mou‘tamir m'a raconté d’après Aboû 
Sâlih d’après Aboû Hourayrah (4) qu'un homme a dit : « Ô 
messager d'Allah, enseigne-moi un acte par lequel j'atteindrai la 


Mous‘ab Ibn Thâbit était un adorateur fervent mais n'était pas assez strict dans 
le hadith (layyin) ». 
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récompense des combattants dans le sentier d'Allah ». Il répondit : 
«Es-tu capable de prier sans t'arrêter et de jeûner sans rompre ? » Il 
dit : « Ô messager d'Allah, je suis trop faible pour accomplir cela ». Le 
messager d'Allah (Æ) lui dit finalement : « Par celui qui détient mon 
âme entre Ses mains, même si tu accomplissais ceci, tu n'atteindrais 
pas le mérite des combattants dans le sentier d'Allah. Ne sais-tu pas 
que le cheval du combattant galope toute sa vie, et que même par cela 
des bonnes actions lui sont écrites ? »250, 


250 A] Boukhârî n°2785 sans la parole : « Par celui qui détient mon âme entre Ses 
mains … jusqu’à la fin ». Il estima que cette parole était celle d’Aboû Hourayrah 


(Idräÿ). 
É 3362 


Chapitre 37 : 


Obéir aux savants et aux gouvernants dans 
l'interdiction de ce qu’Allah # a rendu permis, et 
dans la légitimation de ce qu’Allah ## a interdit 
revient à les considérer comme des seigneurs en 
dehors d'Allah 


Ceciest une orientation vers la parole d'Allah ##: 


EP Te D N 
Sheet ÉAS Se CL) GI US 1 JU 


€ Etils dirent : « Seigneur, nous avons obéi à nos chefs et à nos 
grands. C'est donc eux qui nous ont égarés du Sentier } (33/67) 


Ibn °Abbäâs (4) a dit : « Peu s'en faut que des pierres tombent 
du ciel et ne s'abattent sur vous ! Je vous dis : « Le Prophète 
(&) a dit », et vous dites : « Aboû Bakr et ‘Omar (#) ont dit » ! 
». 


Ibn °Abbâs («#) a dit également : « Je les vois en train de vous 
égarer. Je leur dis : « Le Prophète (#) a dit », et ils disent : « Aboû Bakr 
et ‘Omar (à) ont dit » !». 


Dans le Sahîh Mouslim, il est rapporté d’après Aboû Mafka que 
‘Ourwah Ibn Az-Zoubayr (:#) parla à un homme parmi les 
compagnons du Prophète (#) qui ordonnait aux gens de faire leur 
petit pèlerinage à un moment bien précis. ‘Ourwah (:#) lui dit : 
« Aboû Bakr et ‘Omar (à) n'ont pas agit ainsi ». L'homme dit alors : 
« C’est à partir de là que commence l'égarement ! Je me dis qu'Allah 
ne peux que vous châtier. Je vous informe à propos du Prophète (#) 
et vous m'informez à propos d'Aboû Bakr et ‘Omar (i&) !! ». 


F 337 4 


Qourratou ‘Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


L'imam Ash-Shâfif (4) a dit : « Les savants sont unanimes à dire 
que celui à qui provient la parole du Prophète (#) il ne lui est pas 
permis de la délaisser pour la parole de quelqu'un d'autre ». 


L'imam Mälik () a dit : « Toute personne d’entre nous peut voir 


sa parole acceptée ou rejetée, sauf [la parole de] l'habitant de cette 
tombe (c'est-à-dire : Mohammed (#)) ». 


Ibn ‘Abbäs (&&) a dit : « de toute personne, sa parole peut se voir 
acceptée ou rejetée, sauf celle du Prophète (#). 


Ahmed Ibn Hanbal (æ#) a dit : « Je n'aurai de cesse de 
m'étonner des personnes qui connaissent les chaînes de 
rapporteurs et leur authenticité, mais qui pourtant se 
limitent à l'avis de Soufyân (#), alors qu'Allahle Très Haut a 
dit : 
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{Que ceux, donc, qui s'opposent à son commandement 
prennent garde qu’une épreuve ne les atteigne, ou que neles 
atteigne un châtiment douloureux } (Sourate An-Nûr, v. 63) 


Sais-tu quelle est cette épreuve ? C'est le polythéisme... Il se 
peut qu'un individu qui rejette certaines paroles du 
Prophète (#) aperçoive une perversion naître dans son 
cœur, et ceci le perdra. » | 


L'imam Ahmed () a dit : « J'ai cherché dans le Livre d'Allah, et j'ai 
trouvé la mention de l’obéissance au Prophète (#) trente-trois fois. 
Puis il récita : « Que ceux, donc, qui s'opposent à son 
commandement prennent garde qu'une épreuve ne les 
atteigne, ou que ne les atteigne un châtiment douloureux » 
(24/63). 
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Sa parole : « Soufyân (4) » : Il s'agit de Soufyân Ath-Thawri, l'imam, 
le vertueux, l’ascète, l’homme de confiance, versé dans la 
compréhension. Il était entouré de compagnons qui profitèrent de 
sa science. Sa voie est connue. 


Ce qu'a réprouvé l’imam Ahmed (#) n’a cessé de prendre du 
terrain, particulièrement chez ceux qui se sont affiliés à la science, 
aux verdicts religieux et à l’enseignement. Ils ont prétendus que 
seuls les savants de haut rang pouvaient se permettre de tirer des 
preuves du Coran et de la Sounnabh, et pire, ils ont estimés que cette 
façon de faire était révolue !! Ils se sont largement trompés dans 
cela. 


L'imam Ahmed (à) a pris comme preuve (pour justifier que 
l'ljtihâd ne peut s’interrompre) la parole du Prophète (#) : « 11 y 
aura toujours un groupe issu de ma communauté, porteur de la 
vérité, qui sera secouru. Ceux qui les trahiront ne pourront pas leur 
nuire, jusqu'à ce que s'accomplisse l'ordre d'Allah, alors qu'ils sont sur 
cela »251, 


Et l’imam Ibn ‘Abd Al-Barr () rapporte le consensus des savants 
autour du fait que celui qui suit aveuglement quelqu'un d'autre, 
pour prendre la science, ne peut pas faire partie des savants. Les 
imâms n'ont eu de cesse d'expliquer cela, et plus encore, ils ont 
interdit qu'ils soient suivis aveuglément dès lors que la Sounnah 
leur était montrée. 


Aboû Hanîfah (4) a dit : « Si un hadith vous parvient du Prophète 
(Æ), faites le passer avant le reste, et si une parole vous parvient des 
compagnons (4%) faites la passer avant le reste, et si une parole 
vous parvient de leurs successeurs, ce sont des hommes et nous 
sommes aussi des hommes [exposés à l'erreur NdT],. 


Et il a dit aussi : « Si je prononce une parole qui contredit le Coran 
et la Sounnah, délaissez ma parole pour le Livre d'Allah ». 


251 AI Boukhârî n°3641 d'après Mou‘âwiyah Mouslim n°1920 d’après Thawbân 
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Quelqu'un a dit : « Et si c'est un hadith qui contredit ta parole ? » Il 
répondit : « Délaissez ma parole pour l'information du Prophète 
(#) ». Quelqu'un a dit : « Et si c'est la parole de compagnons qui 
contredit ta parole ? » Il répondit alors : « Délaissez ma parole pour 
la parole des compagnons (4%) ». 


Donc toute personne occupée par les livres de son école (madh- 
hab) qui va chercher les paroles s'opposant à celles-ci, [nous lui 
disons] qu'il doit suivre la preuve, peu importe avec qui elle se 
trouve. Et le succès provient d’Allah. 


“Adyi Ibn Hâtim (#) rapporte : « J'ai entendu le Prophète (#) 


| réciter le verset suivant : 
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| {Ils ont pris leurs rabbins et leurs moines comme seigneurs 
en dehors d'Allah } (Sourate At-Tawbah, v. 31) 


| Je m'écriai : « Nous ne les adorions pas ! » II me répondit : « 

| N'interdisaient-ils pas ce qu'Allah avait rendu permis, et vous 

| le considériez ainsi ? Ne rendaient-ils pas permis ce qu'Allah 
avait interdit, et vous le considériez ainsi ? » Je dis alors : « 
C’est vrai ». Le Prophète (#) conclut : « Telle était l'adoration 
que vous leur attribuiez ». »252, 


Sa parole : « ‘Adyî Ibn Hâtim (4%) » : Il s'agit d’at-T4?1, célèbre pour 
sa générosité et ses largesses. Il vint au Prophète (#) pendant le 
mois de Sha‘bân de la neuvième année hégirienne, puis se convertit 
à l'Islam. Il vécut cent-vingt ans. 


L'auteur (ä&), dans le titre du chapitre, nous a orienté vers ce hadith 
et ceux qui ont le même sens. Il contient la preuve qu'’obéir aux 


252 At-Tirmidhf 3095 qui a dit : « hadith bon (Hassan-Gharfb) ». Shaykh Al-islam 
Ibn Taymiyyah l’a considéré bon dans Majmoû: Al-fatäwâ 7/67. 
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gens, savants ou adorateurs, dans ce qui est une désobéissance à 
Allah, est une forme d’adoration qui leur est vouée en dehors 
d'Allah. 


Les choses ont changées jusqu'à atteindre ce que nous connaissons, 
au point où l’adoration des gens vertueux est la meilleure des 
œuvres, et ils ont appelés ceci « la sainteté » tout comme l’adoration 
des gens de science s'appelle la science et la compréhension. Tout 
ceci n’a eu de cesse d'évoluer jusqu’à ce qu’on trouve maintenant, 
adorés en dehors d'Allah, des gens n'ayant même vécus 
pieusement. L’adoration des savants fait maintenant place à 
l'adoration des ignorants. 


Ziyâd Ibn Hadîr (:#) a dit : « “Omar (:#) m'a dit : « Sais-tu ce que 
contribue à démolir l'Islam ? » Je lui répondis : « Non ». Il dit alors : 
« L'erreur du savant, la discussion avec l'hypocrite, au sujet du 
Livre, et la sentence d’un gouverneur qui égare »253. 


Qu'Allah nous place parmi ceux qui se guident avec la vérité et qui 
s'y tiennent droit, car combien se sont égarés ! Combien ont glissés ! 


253 Ad-Dârimi dans son Mousnad n°220 avec une chaîne de rapporteurs 
authentique. 
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Chapitre 38 : 


A propos de la parole d'Allah : 

€ N'as-tu pas vu ceux qui prétendent croire à ce 
qu'on a fait descendre vers toi [ô Prophète] et à ce 
qu'on a fait descendre avant toi ? Ils veulent 
prendre pour juge le Tâghoût, alors que c'est en lui 
qu'on leur a commandé de ne pas croire. Maïs le 
diable veut les égarer très loin, dans l'égarement } 
(Sourate An-Nissâ, v.60 à 62) 


Al-‘Imâd Ibn Kathîr () a dit : « Ce verset blâme toute personne qui 
se détourne du Coran et de la Sounnah, pour rechercher le 
jugement d'autre qu'eux, parmi ce qui est faux, et ceci est le sens du 
Tâghoût ici. Toute personne qui adore autre qu'Allah, par une 
quelconque forme d’adoration, telle l’invocation, la demande de 
secours, et autres, celui-là a adoré le Tâghoût. Même si la chose 
adorée est un vertueux ou un saint, l’adoration de l’adorateur est 
en fait vouée au diable, qui cherche cette adoration en 
l'embellissant aux yeux des gens, comme Allah a dit: 
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€ Et un jour Il les rassemblera tous. Puis Il dira aux Anges : « 
Est-ce vous que ces gens-là adoraient ? » Ils diront : « Gloire à 
Toi !Tues notre Allié en dehors d'eux. Ils adoraient plutôt les 
djinns, en qui la plupart d’entre eux croyaient } (34/40-41) 


F 343 % 


Qourratou “Ouyoûn Al Mouwahhidin 


PES PRE AR PAT a 555 
LE IA ANS CD God LUI RS D EE JU GB LE 


€ (Et rappelle-toi) le jour où Nous les rassemblerons tous. Puis, 
Nous dirons à ceux qui ont donné [à Allah] des associés : « A 
votre place, vous et vos associés ». Nous les séparerons les uns 
des autres et leurs associés diront : « Ce n’est pas nous que 
vous adoriez ». Allah suffit comme témoin entre nous et vous. 


En vérité, nous étions indifférents à votre adoration } (10/28- 
29) 


Quant à celui qui appelle les gens à l’adorer, comme les Tawâghiît, 
ou encore les pierres, les arbres, les tombes de al-Lât, Al-‘Ouzzâ, 
Manût, et autres encore parmi ce que les polythéistes ont érigés en 
statues à l’image des saints et des anges et autres : Ceci fait aussi 
partie du Tâghoût dont Allah a ordonné à Ses serviteurs de 
mécroire en leur adoration et de s’en désavouer, tout comme 
n'importe qu'elle adoration qui serait vouée à autre qu'Allah, peu 
importe qui que ce soit ». 


L'unicité englobe donc la mécréance en tout ce qui est adoré en 
dehors d'Allah, comme Allah a dit : 


€ Et lorsqu'Abraham dit à son père et à son peuple : « Je 
désavoue totalement ce que vous adorez, à l'exception de Celui 
qui m'a créé, car c'est Lui en vérité qui me guidera } (43/26- 
27) 
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Il n’a excepté, parmi tout ce que les gens adorent, que Celui qui l’a 
créé, gloire et pureté à Lui, et ceci est le sens de l'attestation de foi 
« Lâ [âha IA Allah ». Ceci se trouve aussi dans la parole d'Allah : 
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(Certes, vous avez eu un bel exemple [à suivre] en Ibrâhîm et 
en ceux qui étaient avec lui, quand ils dirent à leur peuple : « 
Nous vous désavouons, vous et ce que vous adorez en dehors 
d'Allah. Nous vous renions. Entre vous et nous, l’inimitié et la 
haine sont à jamais déclarées jusqu'à ce que vous croyiez en 
Allah, seul ». Exception faite de la parole d'Ibrâhîm [adressée] 
à son père : « J'implorerai certes, le pardon [d'Allah] en ta 
faveur bien que je ne puisse rien pour toi auprès d'Allah ». « 
Seigneur, c’est en Toi que nous mettons notre confiance et à 
Toi nous revenons [repentants]. Et vers Toi est le retour } 
(60/4) 


De même, celui qui diverge d’avec le jugement d'Allah et de Son 
messager (#), en jugeant et tranchant les différends avec autre que 
ce qu'Allah a révélé, même si cela est fait par ignorance, ou s’il lui 
est demandé de suivre cela, ou qu’ilobéisse dans ce qu'il ne connaît 
pas pour être la vérité, si la personne donc qui obéit à ceci n’a pas à 
son esprit la capacité à différencier le vrai du faux dans cela, il est 
un Tâghoût sans aucun doute, comme Allah a dit : 


; ae FE ” Be os oo 
HONNEUR ETAT . bye To AI 5 à 
CR sax 
DAT DRASS of ou 


$ 345 4 


Qourratou “Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


Liu 4 Jp cp ées Le sdlas of 


2 Pa A Je SE ARR NE GA Luis à Tree 280 208, 
Los Les gl 15) CSS (@») Pate FLs Gode, oérell culs 
7 a AA DS RÉ is E Ge Ro A RS Sr Soie 
355 2) Vo) $C SALE Ie Saudi 35 


€ N'as-tu pas vu ceux qui prétendent croire à ce qu'on a fait 
descendre vers toi [ô Prophète] et à ce qu'on a fait descendre 
avant toi ? Ils veulent prendre pour juge le Tâghoût, alors que 
c'est en lui qu'on leur a commandé de ne pas croire. Mais le 
diable veut les égarer très loin, dans l'égarement } (4/60-62) 


Ceci car la mécréance au Tâghoût est un pilier de l’unicité, comme 
ceci est venu dans le verset de la sourate al-Baqarah, et toute 
personne qui ne concrétise pas ce pilier n’a pas nié ce qu'a niée 
l'attestation de foi. 


Sa parole : « Mais le diable veut les égarer très loin, dans 
l'égarement » : C'est-à-dire : Loin de la guidée. Ce verset contient 
donc quatre points : 


- Ceci émane de la volonté du diable. 

- C'est un égarement. 

- L'expression est appuyée par la venue du complément tiré 
du verbe de la même racine (A/-Maf‘oûl Al-Moutlaq). 

- Sa description d’éloignement par rapport au sentier de la 
vérité et de la guidée. 


Gloire et pureté à Allah ! Comme est grandiose ce Coran. Et comme 
il est bénéfique à celui qui le médite. Comme il est éloquent et 
comme il indique clairement qu'il est en lui-même la parole du 
Seigneur des monde, qu’il a inspiré à Son noble messager, puis 
révélé à Son serviteur digne de confiance. Qu'Allah prie et bénisse 
ces deux créatures. 
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€ Et lorsqu'on leur dit : « Venez vers ce qu’'Allah a fait 
descendre et vers le Messager », tu vois les hypocrites 
s'écarter d’un écartement lointain } (Sourate An-Nissâ, v.61) 


Ceci car les hypocrites détestent la vérité et les gens qui la portent, 
et sa passion l’emmène vers tout ce qui va la contredire, et ceci est 
l'état des gens de l'hypocrisie. 


Ibn Al-Qayyim (:&) a dit : « Ceci prouve que celui qui est amené à 
prendre comme juge le coran et la Sounnah, puis refuse, fait partie 
des hypocrites ». 


Je dis : « Comme ils sont nombreux. O Allah, ne les laisse pas aussi 
nombreux !! ». 


Sa parole : « s’écarter » : Le verbe « sadda » a plusieurs formes en 
langue arabe. Ici, il n’est pas lié à un pronom (fi lâzim) etsa racine 
est le mot « sudûdan ». Ce qui nous indique que son sens est : se 
détourner. Ô combien sont les gens sur qui s'applique cette 
description, particulièrement sur ceux s’affiliant à la science, car 
ces gens repoussent et écartent les gens de ce qu'impliquent les 
preuves tirées du Coran et de la Sounnah du Messager, pour 
appeler à la parole de ceux qui sont exposés à l'erreur, parmi ceux 
qui s’affilient à une voie particulière parmi l’une des quatre écoles 
connues. Ils sont poussés par un suivi aveugle au sujet duquel il 
n'est pas permis de faire preuve, surtout lorsqu'une preuve 
contredit leur avis. Le suiveur du Prophète (#), au milieu de ces 
gens, devient un étranger, et cette épreuve ne cesse de s’amplifier 
à cause de ceci. 
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€ Et quand on leur dit : « Ne semez pas la corruption sur la 


terre », ils disent : « Au contraire nous ne sommes que des 
réformateurs ! } (Sourate Al-Baqarah, v. 11) 


Aboû Al-‘Âliya (5) a dit à propos de ce verset : « Ne commettez pas 
de péchés sur la Terre, car toute personne y commettant un péché 
ou appelant à la désobéissance à Allah a certes apporté sa part de 
perversion, car la réforme correcte de la Terre et des cieux ne peut 
se faire que par l’obéissance à Allah et à Son Messager. 


Le lien entre ce verset et le titre du chapitre : C’est que la demande 
de jugement demandée à autre qu’Allah et Son messager est l'acte 
des hypocrites, et c'est une cause de perversion sur Terre. 


Et ce verset contient également un avertissement face aux paroles 
des gens de la passion, même si elles sont enjolivées par des 
prétentions. 
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{Et ne semez pas la corruption sur terre après qu’elle eut été 
réformée } (Sourate AI Arâf, v.56) 


Aboû Bakr Ibn ‘lyâsh (#&) a dit à propos de ce verset : « Allah a 
envoyé Mohammed (#) aux gens de la Terre, qui se trouvaient alors 
plongés dans la perversion. Allah les a réformés par Mohammed 
(#). Celui donc qui invite à une chose contraire apportée par 
Mohammed (#) fait partie des corrupteurs sur la Terre. 

Ibn Al-Qayyim (:) a dit : « La plupart des commentateurs du Coran 
ont dit : « Ne semez pas la corruption sur Terre en commettant des 
péchés, et d'appeler à autre qu’à l’obéissance d'Allah, après qu’Allah 
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l’aie réformée par l'envoi des prophètes, par la visibilité des lois 
islamiques, par l’appel à obéir à Allah, car l’adoration d’un autre 
qu'Allah et le prêche à autre que Lui est du polythéisme : la pire des 
corruptions sur Terre, même pire, la corruption en elle-même n’est 
que du polythéisme ; et le fait de prêcher à autre qu’Allah, d'établir 
d’autres divinités, de suivre et d’obéir autre que le Prophète (#) : 
tout ceci est la pire corruption sur Terre. Nulle réforme pour la 
Terre et ses habitants tant qu’Allah seul n’est pas L’adoré et L’obéi, 
et que le prêche se fasse à Lui et non aux autres, et que l’obéissance 
et le suivi soient pour le Messager (#). Tout ce qui appelle à lui 
désobéir et à contredire la loi islamique ne mérite aucune attention 
et aucune obéissance. 


Et celui qui méditeras les états par lequel le monde est passé 
trouvera que la cause de la réforme a toujours comme base l’unicité 
d'Allah, Son adoration, l’obéissance à Son Messager (#). De même, 
tout désordre dans le monde, tout mal, épreuve, sécheresse, 
invasion de l'ennemi et autre que cela : tout ceci provient de la 
divergence avec le Prophète (#) et le prêche à autre qu’Allah et Son 
envoyé (#) ». 


Et ce que nous venons de détailler justifie le titre de ce chapitre. 
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antéislamique qu'ils recherchent ? Et qui donc est meilleur 


qu’Allah en jugement, pour un peuple qui a la certitude} 
(Sourate Al-Mâ'idah, v.50) 


Sa parole : « Est-ce donc le jugement du temps de la période 
antéislamique qu'ils recherchent ? » : Ibn Kathîr (&) a dit : 
« Allah blâme ici celui qui sort du jugement d'Allah, qui contient 
tout le bien et interdit tout le mal, pour se diriger vers autre que 
cela parmi les passions et les avis, et les paramètres institués par 
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les hommes, sans base issue de la loi d'Allah, tout comme les gens 
de l’époque antéislamique jugeaient entre eux avec ignorance et 
égarement, et comme les tatars jugeaient, avec une politique 
héritée de Gengis Khân, qui a instauré pour eux un livre, composé 
de différentes législations, dont la plupart provenaient directement 
de ses propres opinions. Cela devint un code à suivre parmi ses 
descendants, et ils privilégiaient ceci face au Coran et la Sounnah. 
Celui qui agit ainsi est un mécréant qu'il devient obligatoire de 
combattre jusqu’à ce qu'il revienne au jugement d’Allah et de Son 
prophète (#), et qu’il délaisse tout jugement orienté vers autre que 
cela. 


Sa parole : « Et qui donc est meilleur qu’Allah en jugement, pour 
un peuple qui a la certitude » : Cette question est sous la forme 
d'un blâme, c’est-à-dire : Nul jugement n'est meilleur que celui 
d'Allah. Ceci s'explique par le fait d'utiliser les verbes de 
comparaison (Af‘âl At-Tafdil) dans un sujet où l’une des deux 
parties ne possède rien de ce qu’on leur compare. Le sens est donc : 
« Qui plus qu’Allah est le plus juste en jugement, qui a cru en Lui 
avec la certitude qu'il est plus équitable des juges, plus 
miséricordieux envers Ses créatures qu'une mère envers son 
enfant, le Connaïisseur des bénéfices dont les humains ont besoin, 
le Capable de toute chose, le Sage dans Ses paroles et Ses actes, dans 
Sa législation et Sa prédestination. 


| 

“Abd-Allah Ibn “Omar (%) rapporte quele Prophète (3%) a dit 

: « Aucun d'entre vous ne sera croyant tant que sa passion ne | 
suivra pas ce qui m'a été révélé »254. | 
Ce hadith a été rapporté par le Shaykh Aboû Al-Fath Nasr Ibn 
Ibrâähîm al-Maqdissi Ash-Shâfi°i dans son livre : « Al-Houjjah ‘Alâ 
Târik Al-Mahajjah » avec une chaîne de rapporteurs authentique 
comme l’a précisé l’auteur, d’après l’imam an-Nawâwi, et At- 


254 An-Nawâwf a dit : « Ce hadith est authentique. Nous l'avons rapporté dans 
Kitàb Al-Houjjah avec une chaîne de rapporteurs authentique ». Hadith quarante 
et un parmi les arba’în d'an-Nawâwî 
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Tabaräânî l’a rapporté, ainsi que Aboû Bakr Ibn [Abî] ‘Âsim, AI-Hâfiz 
Aboû Na°îm dans « A/-Arba‘oûn », dont la condition de celivre était 
que ses hadiths soient issus des textes authentiques?2°s. 


Et dans le coran : 


€ Non !.… Par ton Seigneur ! Ils ne seront pas croyants aussi 
longtemps qu'ils ne t’auront demandé de juger de leurs 
disputes et qu'ils n'auront éprouvé nulle angoisse pour ce que 
tu auras décidé, et qu'ils se soumettent complètement [à ta 
sentence]} (4/65) 


€ 11 n'appartient pas à un croyant ou à une croyante, une fois 
qu'Allah et Son messager ont décidé d’une chose, d'avoir 
encore le choix dans leur façon d'agir } (33/36) 


A er ee et EU ie) ob 
Mais s'ils ne te répondent pas, sache alors que c'est seulement 
leurs passions qu'ils suivent. Et qui est plus égaré que celui qui 
suit sa passion sans une guidée d'Allah ? } (28/50) 


Et autres parmi les versets. 


255 Voir dans Jâmi‘ Al-‘Ouloûm Wa Al-Hikam 2/393. Al-Häâfiz Ibn Rajab a dit : « Le 
fait de rendre authentique ce hadith me parait étrange pour plusieurs raisons ». 
Puis il cita quatre causes démontrant la faiblesse de ce hadith. Nous renvoyons 
le lecteur à cette source. 
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Sa parole : « tant que sa passion ne suivra pas ce qui m'a été révélé » : 
La passion : C'est ce qu'aime l’âme, ce à quoi elle aspire, et vers ce 
quoi elle penche. Si ce qui est aimé et ce vers quoi elle penche et agit 
est conforme à ce qu'a apporté le prophète (#), et tant qu’elle ne se 
dirige pas vers ce qui contredit cela : ceci est alors une des 
caractéristiques de la foi, qui fait mériter à son auteur le paradis et 
le sauvetage du Feu. Si la chose en est autrement, voir dans certains 
aspects seulement, ou plus, alors le complément obligatoire de la 
foi disparaît, et la personne sera toujours considérée musulmane 
mais de manière paramétrée, en raison des péchés qui ont 
accentués la baisse de sa foi, comme dans le hadith d’Aboû 
Hourayrah (#,) : « Celui qui fornique ne fornique pas, au moment où 
il l'accomplit, tout en étant croyant, et celui qui vole ne vole au 
moment où il l’accomplit, tout en étant croyant »256, Il reste donc 
musulman, du fait que la généralité de la foi, sans laquelle son Islam 
n'est pas valable, est encore présente. Et cette unicité ne contient 
pas de polythéisme ou de mécréance. 


Ceci est donc la position des gens de la Sounnah et du consensus, 
contrairement aux Khawärij et aux mu'tazilites, qui eux rendent 
mécréant l’auteur d'un grand péché. Les mu'tazilites ne lui 
attribuent pas la foi, et le considère éternellement en enfer. Ces 
deux groupes ont innovés dans la religion, en délaissant ce sur quoi 
repose le Coran et la Sounnah, alors qu’Allah a dit : 


VS NE A er 

ss cel EU'S Goes Le Bus 4 Jés OÙ Lau N al O] 
{Certes Allah ne pardonne pas qu'on Lui donne quelque 
associé. A part cela, Il pardonne à qui Il veut } (4/48 et 116) 


Il a donc rattaché Sa volonté au pardon des péchés moindres que le 
polythéisme. 


Et les hadiths argumentant en faveur des gens de la Sounnah sont 
répandus, tel le hadith rapporté par Anas (&) qui a dit : « Le 


256 A] Boukhârî n°2475 Mouslim n°57 


$ 352 4 


Qourratou ‘Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


prophète (Æ) a dit : « Celui qui a dit : « là ilâha illa Allah » sortira du 
Feu, tant que son cœur contient le poids d’un grain d'orge de bien, et 
sortira du Feu, celui qui a dit : « là ilâäha illa Allah » et dont le cœur 
contient le poids d'un grain de blé de bien, et sortira du Feu, celui qui 
a dit : « là ilâha illa Allah » et dont le cœur contient le poids d'un grain 
de sable de bien »2°7. 


| Ash-Sha‘bî (4) a dit : «Une dispute éclata entre un hypocrite 

et un juif. Ce dernier proposa : « Allons trancher ce conflit 
| auprès de Mohammed », car il savait que le Prophète (%) 
| n'acceptait pas les pots-de-vin. Quant à l'hypocrite, il déclara 
: « Allons plutôt trancher ce conflit auprès des juifs », car il 
savait que ces derniers acceptaient les pots-de-vin. Les deux 
personnes se mirent alors d'accord pour régler leur différent 
auprès d'un voyant de la tribu de Juhayna. Puis le verset 
| suivant fut révélé : 


PR ee Ne 

€ N'as-tu pas vu ceux qui prétendent...) (Sourate An-Nissâ, 
v.60) 

On dit aussi qu'il fut révélé au sujet de deux hommes qui 
s'étaient disputés, l'un d'eux dit : « Allons régler notre 
différent auprès de Mohammed ». L'autre rétorqua : « Allons 
plutôt voir Ka‘b Ibn al-Ashraf ». Ils se mirent finalement 
d'accord pour se rendre chez ‘Omar (:#). L'un des deux lui 
raconta l'affaire. ‘Omar (:#) dit alors à celui qui n’était pas 
satisfait du jugement du Prophète (%) : « Est-ce ainsi que cela 
c'est passé ? » Il lui répondit : « Oui ». Et ‘Omar le tua d'un 
coup d'épée »258, 


257 AI Boukhäâri n°44 Mouslim n°193. 

258 As-Souyoûti l’a renforcé dans ad-dar Al-manthüûr 2/320 de Tha‘labî d’après 
Ibn ‘Abbâs, ainsi qu’Al-Hâfiz Ibn Hajar 5/37 de Al-Kalbî dans son Tafsîr d’après 
Aboû Sâlih d’après Ibn Abbäâs, puis il a dit : « Cette chaîne de rapporteurs - même 
si elle est faible - se renforce par la version de Moujähid,etcettedivergencen'est 
pas nuisible, en raison du nombre des chaînes ». 
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Sa parole : « Ash-Sha‘bî (&) » : Il s'agit de Âmir Ibn Sharâhîl AI- 
Koûfi. 


L'histoire de ‘Omar (#) et le fait qu'il ait tué l’hypocrite qui 
cherchait un jugement auprès de Ka‘b Ibn Al-Ashraf est une preuve 
pour tuer celui sur qui apparait la mécréance et l'hypocrisie. Ka°b 
Ibn Al-Ashraf était connu pour causer du tort au Prophète (#) et 
être son ennemi, et le montrer clairement. Il annula par cela le pacte 
de protection, et fut tué. Et l’histoire de son exécution est présente 
dans les livres de hadiths, et autres25?. 


259 Voir AI Boukhäâri n°2510 Mouslim n°1801. 
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Chapitre 39: 


De celui qui renie un des noms ou attributs d'Allah 


Allah # a dit: 
DRTU OS Las 


€ Cependant qu'ils ne croient pas au Tout Miséricordieux } 
(Sourate Le Tonnerre, v.30) 


La raison de la révélation de ce verset est connue, c'est que 
Qouraysh rejetaient, par entêtement, le nom d’Allah « ar-Rahmân » 
quand Allah a dit: 


EF re me ag FE > 472 2 
EH NT 4 1635 LU SANT ISes 
€ Dis : «Invoquez Allah, ou invoquez le Tout Miséricordieux. 


Quel que soit le nom par lequel vous l’appelez, Il a les plus 
beaux noms } (17/110) 


Ar-Rahmân est un de Ses noms et la miséricorde est l’attribut en 
découlant. Tout comme les polythéistes rejetaient un des noms 
d'Allah, indiquant Son état parfait, cela indique qu'ils rejetaient à la 
fois le nom et le sens véhiculé par ce nom, tout comme les 
Jahmiyyah qui prétendaient que la miséricorde n’est pas un attribut 
par lequel il convient de décrire Allah ! Les mu'tazilites et les 
acharitesles ontsuivis dans cette voie, et c'est pourcette raison que 
de nombreux savants des gens de la Sounnah les ont considérés 
mécréants. 


Ibn Al-Qayyim (4) a dit: 


Au moins cinquante ont déclarés leur mécréance 
Parmi les savants à travers différents pays 
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L'imâm al-Lâlakâ*f rapporte cela d'eux 
Et At-Tabarânf l'a déjà rapporté avant lui 


Ces Jahmiyyah et ceux qui les ont suivis parmi les gens de la 
rhétorique sont adeptes d’une pensée négationniste : Ils ont rejetés 
ce qu'Allah a Lui-même attribué à Sa personne, et ce que le 
Prophète (#) a attribué de son Seigneur comme attributs de 
perfection, et épithètes de majestuosité. Ils ont fondés cette 
négation sur une base pervertie qu'ils ont fondée de leurs propres 
mains. Ils ne comprirent des attributs d'Allah que ce qu'ils 
comprirent des caractéristiques humaines, et partant de là, ils 
firent dans un premier temps - suite à leur avis corrompu - 
ressembler Allah à Sa créature, pour ensuite nier tout cela et rejeter 
Ses attributs de perfection. Ils Le comparèrent alors à des choses 
amoindries, immobiles ou encore au néant. Ils l’imaginèrent d'une 
façon puis rejetèrent tout cela pour finalement en faire une entité 
diminuée de caractéristiques ou complètement dépouillée de cela. 
Ils ont doncdélaissés les preuves claires du Coran et de la Sounnah, 
et les paroles des imams de la communauté, qui eux confirment à 
Allah ce qu'il s'est attribué, ainsi que Son messager (#) d’une façon 
qui convient à Sa grandeur et à Sa majestuosité. Cette affirmation 
n'implique néanmoins aucune ressemblance, et Le purifie de toute 
imperfection, sans aller jusqu'à la négation, comme Allah a dit : 


de 
ma puni) 21 305 ES af 
{Il n'y a rien qui Lui ressemble ; et c'est Lui l’Audient, le 
Clairvoyant } (42/11) 


Les gens de la Sounnah ont par ailleurs rédigés de nombreux livres, 
et ce dès que l'innovation des /ahmiyyah est apparue, afin de leur 
répliquer, tels l’imam Ahmed, son fils Abd-Allah, al-Khallâl, Aboû 
Bakr al-Athram, “Othmân Ibn Saïd ad-Dârimi, l’imam des imams 

Mohammed Ibn Khouzaymah, Aboû Othmân as-Sâbünî et tant 
d’autres parmi les gens de la Sounnah, dont le dénombrement 
serait chose difficile. D’autres sont venus par la suite, tels Aboû 
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Mohammed ‘Abd-Allah Ibn Ahmed Mouwaffaq Ad-dîn, Shaykh Al- 
Islam Ibn Taymiyyah, Ibn Qayyim Al-Jawziyyah, Al-Imâd Ibn 
Kathîr, al-Hâfiz Ibn Abd Al-Hâdîi, Ibn Rajab, Adh-Dhahabf et autres 
encore parmi les gens de la Sounnah et du consensus. Leurs livres 
sont connus et se trouvent et toute la louange revient à Allah pour 
faire apparaître la vérité, la répandre, prêcher à elle, et la préserver. 


| AI Boukhârî rapporte dans son Sahîh que ‘Alf (:&) a dit : «. 
Parlez aux gens en fonction de leur compréhension ! Voudriez- | 


vous qu'ils traitent Allah et son Prophète (%#) de menteurs ?! 
| »260, 


Ceci - et Allah est le plus savant - a été prononcé alors que les 
discussions prenaient de l’ampleur par rapport à son accession au 
califat, et que les gens commencèrent à mentionner deshadiths qui 
ne faisaient pas partie des hadiths connus. C'est pour cela en partie 
que beaucoup de hadiths inventés apparurent. 


Dans ce qui n’est pas forcément connu comme hadiths, on peut 
aussi bien trouver ce qui est authentique et ce qui ne l’est pas. Mais 
celui qui entend une chose qu'il ne connait pas va le rejeter, alors 
que cela peut être la vérité. Il ne convient donc pas de s’échanger 
des hadiths, sauf parmi ceux qui sont authentiques et sûrs, connus 
auprès des jurisconsultes et des gens du hadith. Ce qui n’est pas 
comme tel, il ne convient pas de s’en servir, de par la supposition 
qu'ils ne seraient pas authentiques. 


Et le commandeur des croyants, Mou‘âwiyah Ibn Abî Soufyân (:#) 
interdisait les histoires et les récits, pour ce qu'ils contiennent 
comme manque de précision dans la transmission, et il disait : « Les 
histoires ne doivent être transmises que par celui qui en donne l'ordre 
et celui qui en reçoit l'ordre »261. 


260 A] Boukhârî 127 avec le terme : « Aimeriez-vous … » 
261 Cette base à une base dans un hadith remontant au Prophète (#), rapporté 
par Aboû Dâwoûd dans ses sunan 3665 d’après ‘AwfIbn Mâlik, avec l'ajout : «et 
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‘Abd Ar-Razzâq rapporte d'après Ma‘mar, d'après Ibn 
Tâwäûs, d'après son père, qu'Iibn ‘Abbâs (&) vit un homme 
s'écrouler en entendant un hadith du Prophète (#) à propos 
des attributs (d'Allah). Ibn °Abbâs (#) dit alors : « D'où 
provient leur frayeur ? Ils trouvent de l'aisance face aux 
choses claires et s'égarent face aux choses équivoques ». Et 
lorsque Qouraysh entendit le Prophète mentionner « ar- 
Rahmän », ils désapprouvèrent cela?6? ; alors Allah révéla à 
leur propos : 


Dit RE 
FIL Os AS 425 
{Alors qu'ils ne croient pas au Tout-Miséricordieux} 
(Sourate Le Tonnerre, v.30)263 


Sa parole : « “Abd Ar-Razzâq (æ) » : Il s’agit d'Ibn Hammäâm As- 
San‘âni, grand savant du hadith originaire du Yémen, auteur de 
nombreux livres, il rapporta la majorité de ses récits d’après 
Ma°mar Ibn Râshid, compagnon de l’imam Az-Zouhri. Il est le 
Shaykh Abd Ar-Razzâq, dont de nombreuses personnes ont 
rapportés de lui. Quant à Ma°mar : il s’agit d’Ibn ‘Ourwah Ibn Abî 


par un fou ». Ibn Mâjah 3753 d'après ‘Amr Ibn Shou‘ayb, d’après son père d’après 
son grand-père, avec l'ajout : « et par une personne à double visage ». 
262 Ceci se produisit le jour de Houdaybiyyah, le jour où le Prophète () conclu un 
pacte en y écrivant : « Au nom d'Allah, Ar-Rahmân Ar-Rahîm ». Ils dirent alors : 
« Nous ne savons ce qu'est Ar-Rahmân » !? Voir Tafsîr Ibn Jarîr 15478 et 15479 
et Tafsîr Ibn Kathîr 2/516 
263 A]-Mousannaf 11/423 n° 20895 avec une chaîne de rapporteurs authentique. 
Et le hadith désigné ici, à propos de la mention duquel l’homme s’écroula, est ce 
qu'a rapporté ‘Abd Ar-Razzâq n°20893 d'après Aboû Hourayrah qui le remonte 
au Prophète (#) : « Le paradis et l'enfer argumentaient entre eux. L'enfer a dit : 
« J'ai été préparé pour recevoir les orgueilleux et les tyrans. Le paradis lui a alors 
répondu : « Et moi, qu’ai-je à n’accueillir que les faibles parmi les gens ? … », Et 
dans ce hadith nous trouvons : « Quant au feu, ils y seront jetés, et lui de dire : 
« Y'en a-t-il encore ? ». Etil ne cessera d’être rempli jusqu'à ce qu’Il pose Son pied, 
alors il dira : « C’est bon, c'est bon, c'est bon … ». Ce hadith se trouve dans les 
deux Sahîh et ailleurs encore. 
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°Amr Ar-Rashîd Al-Azdîi al-Harrânîi, puis al-Yamâni, qui fut parmi 
les compagnons de Mohammed Ibn Shihâb Az-Zouhri (:). 


Sa parole : « Ibn Tâwûs (4) » : Il s'agit de “Abd-Allah Ibn Tâwäûs al- 
Yamânî. Ma'mar (#) a dit: «Il était parmi les plus connaisseurs de 
la langue arabe ». Ibn ‘Ouyaynah (4) a dit : «Il mourut en l’an cent 
trente deux ». 


Sa parole : « son père » : Il s'agit de Tâwûs Ibn Kaysân al-Janadi, 
l'imam, le savant. Il a été dit que son prénom était : « Dhikwân » 
comme cité par Ibn al-Jawzi (:). 


Je dis : C’est un grand imam du Tafsfr, et un pieux parmi les gens de 
science. Il a dit dans « tahdhfb al-kamâl »264 : « Az-Zouhri (48) a dit : 
« J'ai rencontré “Abd AI-Mâlik Ibn Marwân qui m'a demandé : « D'où 
viens-tu ? » J'ai dit : « Je viens de la Mecque ». Il m'a dit : «Quiyatu 
laissé là-bas pour s'occuper de ses habitants ? » J'ai dit : « ‘Atâ Abî 
Rabâh ». Il m'a dit : «est-il un arabe ou un affranchi ? » J'ai dit : 
« C'est un affranchi ». Il m'a dit : « Par quoi prévaut-il sur d’autres 
? » J'ai dit : « Il connaît la science des jugements et celle des 
rapporteurs de hadith ». Il m'a dit : « Nul doute que celui qui connaît 
ces sciences doit être mis en avant ». Il a ensuite dit : « Qui s'occupe 
des gens du Yémen ? » J'ai dit : « Tâwûs Ibn Kaysân ». Il m'a dit : 
«est-il un arabe ou un affranchi ? » J'ai dit : « C’est un affranchi ». Il 
m'a dit : « Par quoi prévaut-il sur d’autres ? » J'ai dit : « Par la même 
science que ‘Atâ ». Il m'a dit : « Cela est convenable ». Il a ensuite 
dit : « qui s'occupe des gens d'Egypte ? » J'ai dit : « Yazîd Ibn Abî 
Habib ». Il m'a dit : «est-il un arabe ou un affranchi ? » J'ai dit : « C’est 
un affranchi ». Il a ensuite dit : « qui s'occupe des gens du Châm ? » 
J'ai dit : « Makhül ». Il m'a dit : «est-il un arabe ou un affranchi ? » 
J'ai dit : « C’est un affranchi, un ancien esclave qu'une femme de 
Huzayl a affranchi ». Il a ensuite dit : « qui s'occupe des gens de la 
péninsule ? » J'ai dit : « Maymüûn Ibn Mahräân ». Il m'a dit: «est-ilun 
arabe ou un affranchi ? » J'ai dit : « C’est un affranchi ». Il a ensuite 


264 20/81-82 et il rapporta ce récit d’AI-Walid Ibn Mohammed Al-Mügiri, 
l'affranchi des Banî Umayya, comme dans At-Taqrib. 
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dit : « qui s'occupe des gens de Khourasân ? » J'ai dit : « Ad-Dahhâk 
Ibn Mazähim ». Il m'a dit : «est-il un arabe ou un affranchi ? » J'ai 
dit : « C'est un affranchi ». Il a ensuite dit : « qui s'occupe des gens 
de Bassora ? » J'ai dit : « al-Hassan al-Basri ». Il m'a dit : «est-il un 
arabe ou un affranchi ? » J'ai dit : « C'est un affranchi ». Il m'a dit : 
« Malheur à toi ! Et qui s'occupe des gens de Koûfah ? » J'ai dit : 
« Ibrâähîm An-Nakhaî ». Il m'a dit : « est-il un arabe ou un 
affranchi ? » J'ai dit : « C’est un arabe ». Il a dit : « Malheur à toi 
Zuhri ! Soulages-moi ! Par Allah, les affranchis sont devenus 
supérieurs aux arabes au point où ce sont eux qui parlent sur les 
minbars tandis que les arabes sont assis. J'ai dit : « Ô commandeur 
des croyants ! Ceci n’est que la religion. Celui qui s’y attache et la 
préserve s'élève, et celui qui la néglige tombe ». 


Sa parole : « D'où provient leur frayeur ? » : Il s'interroge à propos 
de ses compagnons et des gens assistant à ses assises. Lorsque leur 
parvient un passage clair du Coran, ils sont touchés par la frayeur, 
c'est-à-dire : la peur. Et lorsqu'ils entendent parler dans les hadiths 
des attributs d'Allah, ils s’effondrent tels ceux qui renient le sens de 
ces attributs. La foi ne sera cependant complète que lorsque le sens 
apparent des attributs sera acceptée, et dans le cas où ils ne sont 
pas acceptés, ou qu'ils sont rejetés ou encore mis en doute, la 
personne ne sera pas considérée comme ayant foi aux attributs 
d'Allah, et s'exposera à la perdition. 


Et parmi les innovations, il y a eu la secte Qadariyyah qui est 
apparue au temps d’Ibn ‘Abbâs (4%), comme cela est spécifié dans 
le Sahîh Mouslim et autre. Parmi leurs prêcheurs, Ghaylân qui fut 
exécuté par Hishâm Ibn ‘Abdel-Malik (4), lorsque celui-ci s’entêta 
a nier l’existence du destin. Par la suite apparu Al-Ja‘d Ibn Dirham, 
porteur du prêche des Jahmiyyah, qui fut également exécuté, par 
Khâlid Ibn ‘Abd-Allah al-Qasarî (&#), le jour du ‘Îd, après 
l’accomplissement de la prière. 
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Adh-Dhahabî (4) a dit : « Wakî° (&) a rapporté ce hadith d’après 
Isr4’îl () : « Lorsque le Seigneur s'assoit sur le Trône »265. Un 
homme présent s’est dressé de peur, et Wakf° (4) se mit en colère 
puis dit : « Al-Amash et Soufyân sont venus à nous et nous ont 


transmis ces hadiths, et personne ne les a blâmés ». Rapporté par 
“Abd-Allah dans « Ar-Radd “Alâ Al-Jahmiyyah ». 


La réalité montre à quel point les gens de l'innovation déforment le 
sens des versets, et ceci expose bien le sens contenu dans la parole 
d’Ibn Abbäâs (&). Et la cause de ces innovations est l'ignorance, et 
leur limite dans la compréhension, et le fait de ne pas saisir 
convenablement les textes religieux, en les prenant de gens aptes, 
connaisseurs des sens, parmi ceux qu'Allah a facilité afin qu'ils 
saisissent les sens, qu'ils réunissent convenablement les textes d’un 
même sujet, et la clairvoyance du fait qu'un texte quelconque ne 
s'oppose pas à un autre, et de retourner les textes ambigus à la 
lumière des textes clairs. Ceci est la voie des gens de la Sounnabh, à 
chaque époque et chaque endroit. Et toute la louange appartient et 
revient à Allah. 


Sa parole : « Et lorsque Qouraysh entendit le Prophète mentionner 
« Ar-Rahmân », ils désapprouvèrent cela ; alors Allah révéla à leur 
propos : « Alors qu'ils ne croient pas au Tout-Miséricordieux » 
(13/30) : Ibn Abbäs (&ÿ) a dit : « Le prophète (&) invoquait, lorsqu'il 
était prosterné : « Ô Rahmän, 6 Rahîm ». Les Qouraysh dirent alors : 
« Il prétend adorer une seule divinité, et il en invoque deux ! ». Allah 
révéla alors : 


265 CAbd-Allah ibn Ahmed dans kitâb as-sunna 585 et 587. Voir kitâb Al-‘arsh de 
l'imam adh-Dhahabî 2/121 
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Dis : « Invoquez Allah, ou invoquez le Tout Miséricordieux. 
Quel que soit le nom par lequel vous l’appelez, Il a les plus 
beaux noms).265 


266 Tafsîr Ibn Jarîr n°17194. 
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Chapitre 40 : 
A propos dela parole d'Allah # : 
€ Ils reconnaissent la « Ni‘mah » d'Allah, puis la 


renient, et la plupart d’entre eux sont les 
mécréants } 


Moujâhid (:#) a dit : « La signification de ce verset est : « Ceci 
est mon argent, je l’ai hérité de mes ancêtres ». ». 


‘Awn Ibn ‘Abd-Allah (:&) a dit : « Ils disent : « Sans untel, ce 
n'aurait pas été ainsi ». ». 


Ibn Qoutaybah (à) a dit : « Ils disent : « C'est par 
l'intercession de nos divinités ». ». 


Aboû Al-°Abbäâs (4) a dit - après la mention du hadith de 
Zayd Ibn Khâlid dans lequel nous trouvons - : « Ce matin, 
certains de mes serviteurs ont cru, d’autres ont mécru.…. »267 : 
« Ceci est fréquent dans le Coran et la Sounnah qu’'Allah 
blâme ceux qui attribuent Sa bienfaisance à autre que Lui, et 
Lui associent ». 


Certains prédécesseurs ont dit : « Cela ressemble à la parole 
: « Le vent était bon et le capitaine du bateau était habile », 
et autres expressions similaires propagées dans sur les 
langues de beaucoup de gens ». ». 


Ibn Jarîr (:) a dit : « Les savants ont divergés quant au sens du mot 
« Ni‘mah » exprimé dans ce verset. Puis il mentionna d’après 
Soufyâän (:&), d'après As-Souddî (æ) : « Cette « Nimah » c’est 


267 Voir chapitre n°29. 
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Mohammed (#) ». D'autres ont dit : « Mais plutôt le sens de cela est: 
qu'ils savent que ce qu’Allah a énuméré dans la sourate 16 (les 
abeilles) sont tous des bienfaits provenant d'Allah, et qu’Allah est 
Celui qui distribue cela en leur faveur et bénéfice, mais ils blâment 
ensuite cela en prétendant que cela n’est qu'un héritage provenant 
de leurs ancêtres ». 


Et il a été rapporté d’après Moujâhid (4) : « Ce terme désigne les 
demeures et les bienfaits, et les bénéfices qu'ils en tirent, les habits, 
les métaux et autres. Les mécréants de Qouraysh reconnaissaient 
que cela provenait d'Allah, mais ils reniaient ensuite cette parole 
pour dire : « Ceci provient de nos ancêtres, et nous en avons 
hérités »268, 


Sa parole : « Awn Ibn ‘Abd-Allah (4) » : Il s’agit de ‘Awn Ibn ‘Abd- 
Allah Ibn ‘Outbah Ibn Mass‘oûd Al-Hazali, Aboû ‘Abd-Allah al-Kûfi, 
l’ascète. Il rapporta des hadiths de son père, de ‘Âïshah et d’Ibn 
“Abbäâs (4). Et Qatâdah, Aboû Az-Zoubayr, Az-Zouhriîrapportèrent 
de lui. L'imam Ahmed et Ibn Ma‘în ()) l'ont considéré de confiance. 
L'imam al-Boukhäâri () a dit : «Il mourut vers l'an cent vingt ». 


Ibn Jarîr (&) pris position pour la première parole, tandis que 
d’autres savants ont estimés que le mot « Ni‘mah » englobait tout 
ce qui avait été cité par les savants, et c’est ceci la parole la plus 
juste. 


La parole de Shaykh Al-Islam (:&) prouve que la portée de ce verset 
englobe toute personne attribuant un bienfait à un autre qu'Allah, 
ou attribue les causes liées à ce bienfait à autre que Lui, comme cela 
est mentionné dans les paroles des interprétateurs du Coran, dont 
une partie a été mentionnée ici, et ceci est bel et bien une forme de 
polythéisme, et cela est clair ». 


268 Tafsîr Ibn Jarîr 8/206-207. 
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Chapitre 41 : 
A propos de la parole d'Allah {#£ : 
€ N'attribuez donc pas à Allah des égaux, alors que 
vous savez } 


L'égal : C’est le semblable et l'équivalent. Et attribuer un égal à 
Allah : Cela revient à vouer une adoration à autre que Lui, tel le cas 
des adorateurs d'idoles, qui croient que ce qu'ils invoquent et en 
qui ils espèrent peut leur être profitable, ou leur repousser un mal 
et intercéder pour eux. Allah a dit : 


os 5 Biol & LAS SÉ 
€N'attribuez donc pas à Allah des égaux, alors que vous 
savez}(2/22) 


Al-‘Imâd Ibn Kathîr (4) a dit : « Aboû Al-‘Âliyah (4) a dit au sujet 
de ce verset : « Ceci désigne des égaux associés ». C'est également 
la parole d’ar-Rabf Ibn Anas, de Qatâdah, de Souddi, d'Aboû Mälik 
et d’Ismâl Ibn Abî Khâlid (à). 


Ibn ‘Abbâs (&) a dit : « N’attribuez donc pas à Allah des égaux, 
alors que vous savez » : C'est-à-dire : « N’associez donc pas à Allah 
quoique ce soit parmi des égaux que vous Lui désignez, et quinine 
profitent ni ne nuisent,alorsque voussavez qu'Ilest votre Seigneur 
et que nul autre que Lui vous nourrit, et vous savez de même que 
ce à quoi vous invite le Prophète (#) comme unicité, tout ceci est la 
vérité et il n’y a aucun doute la dessus ». 


Moujâhid (#) a dit : « N’attribuez donc pas à Allah des égaux, 


alors que vous savez » : C'est-à-dire : « Alors que vous savez qu'il 
est unique, et que cela se trouve déjà dans la Thora et l'Evangile ». 
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Ibn ‘Abbäs (à) a dit : « Les égaux représentent le polythéisme, 
plus imperceptible encore que les traces des pas d'une fourmi 
sur un rocher lisse et noire dans la noirceur de la nuit. C'est le 
fait de dire : « Je jure par Allah et par ta vie, Ô untel, et par la 
mienne » ou de dire « Si ce n'avait été ce chien, les voleurs 
seraient venus », « S’il n'y avait pas eu cette oie dans la 
maison, les cambrioleurs seraient venus ». Ou encore la 
parole d'une personne à une autre : « C’est selon la volonté 
d'Allah et la tienne », et la parole de l'homme « Si ce n'avait été 
Allah et untel ». N'ajoute donc pas « untel » dans tes propos. 
Tout cela n'est que du polythéisme »269. 


Ceci est, de la part d’Ibn Mass‘oûd, un avertissement contre tout 
polythéisme, qu'il soit petit ou grand. 


Omar 270 Ibn al-Khattâb (>) rapporte du Prophète (#) qu'il 
a dit : « Quiconque jure par un autre qu'Allah a certes mécru 
ou associé »271, 


On peut supposer ici un doute du rapporteur, ou il est supposable 
également que la particule « ou » prenne le sens de « et ». Cette 
personne aura donc associée et mécrue, et ceci rentre dans la 
catégorie dela petite mécréance. 


269 Ibn Abfî Hâtim dans son Tafsîr n°229 et nous trouvons à la page 397 de Taysîr 
Al-‘Azîz Al-Hamïd la remarque : « chaîne de rapporteurs excellente ». 

270 Nous trouvons à la page n°399 de Taysfr Al-‘Azfz Al-Hamfd la remarque : 
« Nous avons trouvé cela ainsi dans le livre, mais la parole juste est qu'il s’agit 
d’Ibn ‘Omar, comme cela a été rapporté par Ahmed, Aboû Dâäwoûd, At-Tirmidhi, 
AI-Hâkim et Ibn Hibbân qui l’a authentifié. Et az-Zîn Al-‘Irâqfî a dit dans amâliya : 
sa chaîne de rapporteur est sûre ». 

271  At-Tirmidhi 1535 Al-Hâkim 1/18 d'après Ibn ‘Omar. Ce hadith est 
authentique comme cela est démontré dans Irwâ’ Al-ghalil n°2561 
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Ibn Mass‘oûd (:#) a dit : « Que je jure par Allah en mentant 


m'est préférable à jurer par un autre que Lui en disant la 
vérité »272, 


Ce qui est connu est que celui qui jure par Allah, tout en mentant, a 
commis un grand péché, toutefois, le grand polythéisme est pire 
que les grands péchés, même la catégorie de polythéisme 
n’annulant pas l'Islam (est également pire que les grands péchés). 


Houdhayfah (:#;) rapporte du Prophète (#) qu'il a dit : « Ne dites 
pas : « C’est selon la volonté d'Allah et la volonté d'untel ». Dites 
plutôt : « C'est selon la volonté d'Allah, puis la volonté d'untel »273, 


Ceci car la coordination de deux mots par la particule « et » 
implique l'égalité, contrairement aux termes « puis » et « alors ». 
Mettre à égalité la créature avec le Créateur par une quelconque 
forme d’adoration est du polythéisme. Toutefois, ce genre de 
phrase est une forme de polythéisme n’annulant pas l'Islam de la 
personne. 


On rapporte qu'Ibrâähîm An-Nakha”î (æ) détestait dire : « Je | 

cherche protection auprès d'Allah et auprès de toi »,et il 
| permettait de dire : « auprès d'Allah, puis auprès de toi » et 

il disait : « Si ce n'avait été Allah puis untel », et ne dites pas 

: «Si ce n'avait été Allah et untel »274. 


272 “Abd Ar-Razzâq dans Al-Mousannaf 15929 At-Tabarânî dans Al-Mou‘jam Al- 
Kabîr 8902 et sa chaîne de rapporteurs est authentique, et conforme aux 
conditions des deux sheikhs, comme cité dans Al-irwâ 2562. 

273 Aboû Dâwoûd 498. 

274 Abd Ar-Razzâq dans Al-Mousannaf 11/27 
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Et ceci concerne ce dont le vivant présent est capable, 
contrairement à ce qui n’est pas ainsi et qui n'entend pas, et qui ne 
peut pas répondre, tels les morts et les absents. 
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Chapitre 42 : 


De celui qui ne se satisfait pas du serment par 
Allah 


Ibn ‘Omar (à) rapporte que le Prophète (%#) a dit : « Ne jurez 
pas par vos ancêtres. Que celui qui jure par Allah dise la vérité. 
Et que celui à qui on a juré par Allah soit satisfait, et 
quiconque n'accepte pas est désavoué par Allah »?27. 


Sa parole : « Ne jurez pas par vos ancêtres » : Nous avons expliqués 
précédemment qu'il n’est pas permis de jurer par autre qu'’Allah, 
peu importe quiilest. 


Sa parole : « Que celui qui jure par Allah dise la vérité » : Ceci fait 
partie des obligations qu’Allah a imposées à Ses serviteurs : 


CRIS 


Line 5 565 Ti TT te < A EC 
(Ô vous qui croyez ! Craignez Allah et soyez avec les 
véridiques } (9/119) 


Ho e Loi N of Ci is Las 
{Seuls forgent le mensonge ceux qui ne croient pas aux versets 
d'Allah } (16/105) 


Sa parole : « Et que celui à qui on a juré par Allah soit satisfait, et 
quiconque n'accepte pas est désavoué par Allah » : Ceci est du droit 
du musulman envers le musulman : c’est qu’il accepte de lui qu'il 
jure en s’excusant. 


275 Jbn Mâjah n°2101 Al-Häfiz Al-Boûsayri a dit dans Az-Zawâ'id : « les hommes 
de la chaîne de rapporteurs sont de confiance ». 
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Ce hadith montre l'obligation, et son droit envers son frère est qu'il 
ait toujours une bonne pensée de lui, tant qu'un mensonge 
n'apparait pas, comme dans le récit d’après “Omar (:#) : « Ne 
considère pas mal une parole sortant de la bouche de ton frère alors 
que tu peux lui en trouver une interprétation positive ». Ceci fait 
partie du bon comportement, des caractères nobles, d’une 
intelligence raffinée et d'une force dans la religion. 
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Chapitre 43 : 


De l’expression : « C'est selon la volonté d’Allah et 
ta volonté » 


Qoutaylah () rapporte qu'un juif vint au Prophète (%#) et lui 

dit : « Vous associez ! Vous dites : « C’est selon la volonté 

d'Allah et ta volonté » et vous dites : « Par la Ka‘bah ». » Le 
| Prophète (#) leur ordonna alors, lorsqu'ils voulaient jurer, 

de dire : « Par le Seigneur de la Ka‘bah », et de dire : « C’est 
| selon la volonté d'Allah puis ta volonté »276. 


Sa parole : « Qutayla (&) » : Il s'agit de Bint Sayfi al-Ansâriyya, 
mecquoise d’origine, elle a relatée certains hadiths, que l’on trouve 
dans « Sounan An-Nasâ”î », et le hadith mentionné ici. °Abd-Allah 
Ibn Yassâr al-Ja’fi (4) a rapporté d'elle. 


Ce hadith contient le fait d'accepter la vérité de celui qui l’apporte, 
et il contient l'interdiction de jurer par la Ka‘bah ou autre, même si 
elle est la « maison d'Allah » à laquelle le pèlerinage s’accomplit, de 
même la ‘Omrah. 


Tu vois par cela dans quoi sont tombés ceux qui jurent par la 
Ka‘bah et même l’invoquent, tout comme la « station d’Ibrâhîm », 
et peu sont épargnés de ce genre d'actes, que ce soit les gens des 
horizons ou les gens de la Mecque. La Ka‘bah a reçu un mérite 
particulier de la part d'Allah, de par le fait qu'il ait fait d’elle un 
pilier du pèlerinage pour celui qui en a la capacité, et les adorations 
sont légiférées à ses côtés, elle a été spécifiée par des mérites, et la 
législation veut que les circumambulations (At-Tawâf) ne se fasse 
qu'autour d'elle, et non le serment ou autre, qui n’est que du 
polythéisme dans l’adoration. 


276 An-Nasâ”î 8/6 


$ 371 % 


Qourratou ‘Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


26 Je size NS LA US 
€ Mais, à ces paroles, les pervers en substituèrent d’autres } 
(2/59) 


Sa parole : « Vous associez ! Vous dites : « C’est selon la volonté 
d'Allah et ta volonté ». » : Même si le serviteur à une volonté, cette 
volonté est dépendante de celle d'Allah, comme Il dit : 


ral 5 AT GS of Vi osétéé Les 
€ Mais vous ne pouvez vouloir, que si veut Allah, le Seigneur de 
l'univers } (81/29) 


Ce verset et ce hadith sont également une réplique aux Qadariyyah 
et aux mu’tazilites qui nient le destin, et qui affirment que le 
serviteur possède une volonté qui contredit ce qu’Allah veut de Ses 
créatures, alors qu'il a dit : 


re ÉRRE 2 GATE! 

“ ANUS : 
Ju alé Gé SL] 
LA 


€ Nous avons créé toute chose avec prédestination } (54/49) 


RS ED A RS 

Aa 05425 Je ds 
€ Et qui a créé toute chose en lui prédestinant correctement sa 
fonction } (25/2) 


Et dans un hadith : « La première chose qu'Allah a crée est la plume, 
puis Il lui a dit : « Ecris ». Elle écrivit alors le destin de tout ce qui allait 
exister jusqu'à la fin des temps »?277. 


277 AI Boukhârî Mouslim Ahmed 5/3 17 Aboû Dâäwoûd 4700 At-Tirmidhf 2155 Ibn 
Abî ‘Âsim dans as-sunna 102, d'après ‘Ubâda Ibn as-Sâmit, le remontant au 
Prophète (#), avec des différences dans les versions. Ce hadith est authentique 
d’après de nombreuses voies, comme cité dans « dhilâl Al-janna » d’AI-Albânî. Il 
a un lien avec le hadith d'Ibn ‘Abbäâs, rapporté Ibn Abî Hâtim 108 Al-Bayhaqî 
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Ibn ‘Abbäs (#) rapporte qu'un homme a dit au Prophète (#) 
: « C’est selon la volonté d'Allah et ta volonté. » Le Prophète 
(#) dit alors : « Ferais-tu de moi un égal à Allah ? ! C'est plutôt 
selon la volonté d'Allah Seul »278. 


Ceci met en évidence l’exposé-ci qui nous démontre que tout ceci 
est du polythéisme, car la coordination effectuée par la particule 
«et » tend à mettre à égalité les deux mots qu'elle relie. Il n’est donc 
pas permis de considérer le Créateur au niveau d’une simple 
créature, en attribuant à cette dernière une part de divinisation ou 
de seigneurie, même si cela devait être minuscule, à l'exemple du 
hadith cité dans ce livre, de l’histoire des deux hommes dont l’un 
s'est rapproché d'un autre qu’Allah par une mouche, et que cela fut 
la cause de son entrée au Feu. 


Ce hadith nous montre aussi les limites posées par le Prophète (#) 
pour défendre l'unicité, et barrer les chemins du polythéisme, en 
paroles et en actes. 


At-Tufayl (&) - le frère de ‘Âïshah (æ&) de par sa mère - a dit 
: «Je me vis en rêve abordant un groupe de juifs et je leur ai 
dit : « Vous seriez vraiment des gens de bien, si seulement 


vous ne disiez pas : « ‘Uzayr est le fils d'Allah » ». Ils me 


dans as-sunan Al-kubrâ 3/9 avec une chaîne de rapporteurs authentiques. Voir 
As-Sahîhah 133 

278 An-Nassâ”î dans ‘amal Al-yawm wa Al-layla 10825 avec le terme « ‘adlan » au 
lieu de « niddan », Ibn Mâjah 2117 avec les termes : « Si l’un de vous jure, qu'ilne 
dise pas : « C’est selon la volonté d'Allah et la tienne », mais qu'il dise : « C’est 
selon la volonté d'Allah puis la tienne ». » Dans ces deux chaînes de rapporteurs 
se trouve Al-Ajlah Ibn Abd Allah Al-Kandfî, au sujet duquel Al-Baysûrf a dit dans 
Az-Zawâ'id : « Il y a divergence a son sujet. Des imams tels que Ahmed, Aboû 
Hâtim, An-Nasâ’î, Aboû Dâwoûd, et Ibn S'ad l’ontaffaiblis, et d’autres comme Ibn 
Mu'ayyin Ya‘qoûb Ibn Soufyân et Al-‘Ajali l'ont considéré fiable ». Et Al-Hâfiz Ibn 
Hajar a dit dans At-Taqrib : « Chi'ite de confiance ». La chaîne de rapporteurs est 
donc bonne, et Al-Albânî l’a considéré bon (Hassan) dans As-Sahîhah 139, et 
Allah est le plus savant 
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répondirent : «Mais vous aussi, vous seriez des gens de bien 
si vous ne disiez pas : « C’est selon la volonté d’Allah et la 
volonté de Mohammed ». ». Je passai ensuite à côté d’un 
groupe de chrétiens et leur dit : « Vous seriez vraiment des 
gens de bien, si seulement vous ne disiez pas : « Îssà est le 
fils d’Allah ». ». Ils me répondirent : « Mais vous aussi seriez 
des gens de bien si vous ne disiez pas : « C’est selon la volonté 
d'Allah et la volonté de Mohammed ». ». Lorsque ce fût le 
matin, j'en ai informé certaines personnes puis je vins 
trouver le Prophète (%#) et l’en informai. Il m'a dit : « As-tu 
déjà informé quelqu'un ? » Je répondis : « Oui ». Le Prophète 
(%) loua Allah et L'éloga puis dit : « Tufayl a fait un rêve eten 
a informé certains d’entre vous. Vous disiez auparavant une 
parole que pour telle et telle raison je ne vous interdisais pas 
de prononcer. Mais ne dites plus : « C’est selon la volonté 
d'Allah et la volonté de Mohammed », maïs dites : « C'est 
selon la volonté d'Allah Seul ». »272. 


Sa parole : « Tufayl (&) » : Il s’agit de Tufayl Ibn Abd-Allah Ibn 
Sakhbara, le frère de ‘Âïshah du côté de sa mère. Il a rapporté 
certains hadiths, relatés par Ibn Mâjah (:&) dont celui mentionnéici 
par l’auteur. 


Ces songes sont véridiques, et le Prophète (#) les a approuvés et 
agit selon ce qu'ils indiquaient. Il leur a donc interdit de dire : 
« Selon ce qu'a voulu Allah et Mohammed », mais il leur ordonna de 
dire à la place : « Selon ce qu'a voulu Allah Seul ». Il a transmis le 
message avec clarté, a mis en garde contre le polythéisme, a 


279 Ibn Mâjah 2118 Al-Baysüri a dit dans Az-Zawâ'id : « Les hommes de la chaîne 
de rapporteurs sont tous de confiance, selon les conditions de Al Boukhäâri ». 
Ahmed 5/72 avec les termes : « … une parole que par pudeur je ne vous 
interdisais pas de prononcer … ». Shaykh Soulaymân Ibn ‘Abd Allah a dit dans 
Taysîr Al-‘Azfz Al-Hamïd (pages n°410-411) : « Cette pudeur n'est pas une gêne 
qu'il aurait eu de leur interdire, car il (#) détestait cela, mais il avait honte de 
prononcer cette parole (de polythéisme), car il ne lui avait pas encore été 
ordonné de la blâmer. Mais lorsque l’ordre divin lui parvint par l'intermédiaire 
de ce rêve pieux, il blâma cette parole sans avoir une quelconque gêne à le faire. 
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prévenu contre ses différents aspects, et regardes maintenant dans 
quel polythéisme la communauté est tombée... Ils invoquent des 
morts enterrés à un mois de marche de là où ils se trouvent ! Ils 
croient que ces morts apportent le bien et repoussent le mal, qu'ils 
entendent et répondent, malgré cette distance. Ils ont associés ces 
morts avec Allah dans la royauté et la gestion de l'univers, dans la 
connaissance de l’invisible, et autres que cela parmi les choses 
spécifiques de Sa seigneurie. Ils ont délaissés leur Prophète (#) et 
ce qu'il a apporté, ce qu'il a dit, ce qu'il a interdit, comme s'ils ne 
connaissaient aucun Livre et aucune Sounnah ! 


Allah l’a pourtant envoyé pour interdire tout polythéisme, comme 
tu peux le constater, et il ne cessa d'appeler les gens à unifier Allah, 
à être sincères dans leurs adorations, jusqu'à ce qu’Allah parachève 
pour eux Sa religion, et qu'il complète Son bienfait. Mais ils sont 
sortis de la perfection pour aller dans l’'égarement, et ont quittés le 
chemin de la réussite pour prendre le chemin de la perdition. 


Et même si la base de ceci est un rêve lors du sommeil, le Prophète 
(#) les a approuvés et informé qu'ils sont véridiques. 
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Chapitre 44 : 


Celui qui insulte le temps a causé du tort à Allah 


Allah # a dit : 


AT NIUE 5 Les 8 GOT LS NI Ge LS 


€ Et ils dirent : « Ce n’est là que notre vie présente : nous 
mourons et nous vivons, et seul le temps nous fait 
périr.….) (Sourate Al-Jâthiya, v. 24) 


Al-‘Imâd Ibn Kathîr (æ) a dit : « Allah nous informe ici de 
l'incroyance des mécréants, et ceux qui leur ressemblent parmi les 
polythéistes, à propos du rejet de la croyance en la résurrection, en 
disant : « Ce n'est là que notre vie présente : nous mourons et 
nous vivons ». C'est-à-dire : « IIn’y a rien après cette demeure, une 
génération meurt et une autre lui succède, sans qu'il n’y ait pour 
eux de retour et de jugement ». Ceci est aussi la parole des 
philosophes et des théocrates. Ils blâment le début (la création 
première) et le retour (le jour dernier). C'est pour cela qu'Il a dit 
d'eux : « Et seul le temps nous fait périr ». Allah a dit : 


de 
2 3 PARA JR, : - J LA TRS > 
Os 28 d] je Ge EVE à Us 
{Ils n’ont de cela aucune connaissance : ils ne font qu'émettre 
des conjectures } (45/24) 
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C'est-à-dire : Ils soupçonnent et s’imaginent » 280, 


Aboû Hourayrah (#) rapporte que le Prophète (#) a dit : 

« Allah a dit : « Le fils d'Adam Me cause du tort. Il insulte le 
temps ; or Je suis le temps : Je fais succéder la nuit et le jour 
», »281, 

Dans une autre version, on trouve : « N’insultez pas le temps, 
car Allah est le temps ». 


L’'imam al-Baghawî (4) a dit : « C’est un hadith dont l'authenticité 
fait unanimité, il a été rapporté par Ma°mar () par différentes 
chaînes de rapporteur, d'après Aboû Hourayrah (:4;). 


Son sens est : Une habitude des arabes estde blâmer le temps, et de 
l'insulter lors d’un événement exceptionnel, car ils lui attribuaient 
les malheurs les atteignant, ainsi que les choses détestables. Ils 
disaient : « les calamités du temps nous ont touchées », ou encore : 
« le temps nous a anéantit ». Mais en rattachant au temps les 
épreuves les atteignant, ils insultent par là le Créateur du temps, 
qui est Allah, car c’est Lui en réalité Celui qui réalise ses choses, et 
c'est pour cela qu'il leur a été interdit d’insulter le temps »282. Fin 
de citation en résumé. 


Mais le fait de décrire une période comme étant difficile ou dure 
n'est pas considéré comme une insulte envers le temps, comme 
Allah a dit : 


280 Tafstr Ibn Kathfr 4/153 la parole citée ici est résumée. 
281 A] Boukhäârî n°4826, Mouslim n°2246. 
282 Sharh As-Sounnah 12/357 
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{Viendront ensuite sept années dures qui consommeront tout 
ce que vous aurez amassé pour elles sauf le peu que vous aurez 
réservé } (12/48) 
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Chapitre 45 : 


Se donner comme titre : « Le juge des juges » 


Dans le Sahîh, Aboû Hourayrah (#) rapporte que le 
Prophète (%#) a dit : « Le plus vil des noms auprès d'Allah est | 

| un homme appelé : « Le roi des rois ». Or, il n’y a de roi 
qu'Allah »283, 


Soufyân (4) a dit : « Cela équivaut à : « shâhân shâh ». 
Et dans une autre version : 
| « L'homme qui s’attirera le plus la colère d'Allah, et le plus 


vil, au Jour de la résurrection. »284, 


Sa parole : «le plus vil » : C'est-à-dire : Le plus humilié. 


Cette expression ne convient que pour Allah, et c'est Lui le roi des 
rois, car Il est le Roi de manière réelle, à Lui appartient la royauté, 
la louange, et Il est capable de toute chose, et tout s'organise dans 
Son royaume selon Sa volonté, comme I] a dit : 


4 4 ER < 7,9 _ PASS > 7 9 5 ? ss PRE LU 4 
565 0 qe Ai p555 ES a ALT 5 aus El SeU J5 
ss fu RQ ” 4 FD LA < . æ BONE se 1 Ld 4 te AT “ 24 
2% JS de db AU dus ds ce Ja és 
€ Dis : « Ô Allah, Possesseur de la royauté absolue. Tu donnes 


la royauté à qui Tu veux, et Tu arraches la royauté à qui Tu 
veux ; et Tu donnes la puissance à qui Tu veux, et Tu humilies 


283 A] Boukhârî 6206 Mouslim 2143. 
284 Mouslim 21/2143. 
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qui Tu veux. Le bien est en Ta main et Tu es Omnipotent ». } 
(3/26) 


Il ne convient donc pas de faire à une créature des éloges qui ne 
vraiment dignes qu’à Allah, et tout ce qui tend à se rapprocher de 
cela est interdit, à l'exemple de l'expression contenue dans le titre 
de ce chapitre, car ce titre ne convient que pour Allah, et il n’est 
donc pas envisageable d'en nommer une créature, car toute 
appellation renfermant glorification, valorisation et perfection ne 
revient qu’à Allah et à personne ni rien en dehors de Lui. 


Sa parole : « Soufyân () a dit : « Cela équivaut à : « shâähân shâh 
». » : Ceci est une expression non arabe (perse NdT) qui signifie 
également « le roi des rois ». C'est pour cela que Soufyân (4) a pris 
cet exemple. 


Sa parole : « Et dans une autre version : « L'homme qui s'attirera le 
plus la colère d'Allah » : Allah sera en colère contre lui et cethomme 
subira une colère intense, et ceci est parmi les attributs qu'il 
convient de transmettre tels qu'ils nous sont parvenus, sans en 
déformer le sens, sans l'interpréter, sans chercher une 
ressemblance, et sans assimilation avec n'importe quoi d'autre … et 
Allah est le plus savant. 


Sa parole : «et le plus vil » : Ceci prouve qu'Allah déteste cela, car 
cela revient à faire des éloges démesurées à des créatures, dans ce 
qu'elles ne méritent pas, et ceci est pour celui qui agrée et ne blâme 
pas qu'on l'appelle ainsi. 


Sa parole : « « le plus vil » : C'est-à-dire : Le plus humilié. » : Cette 
mention est un signe de l’amoindrissement de l'unicité, qui est 
censée emmener le serviteur à la sincérité complète. Ceci est donc 
une souillure polythéiste apportée à l’unicité, même si elle ne 
l'annule pas. 
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| Chapitre 46 : 


| Du respect dû aux noms d'Allah et du changement 
de nom d'une personne pour cette raison 


Aboû Shourayh (:#;) rapporte qu'on le surnommait Aboû al- 
Hakam. Le Prophète (#) lui dit un jour : « Allah est al-Hakam, 
et c'est à Lui que revient le jugement ». Aboû Shourayh 
répliqua : « Lorsque des membres de ma tribu divergent sur 
un sujet, ils viennent me voir, je juge entre eux, puis les deux 
partis sont satisfaits de mon jugement ». Le Prophète (#) 
s'exclama : « Cela est bon ! Mais as-tu des enfants ? » j'ai 
répondu : « Shourayh, Mouslim et “Abd-Allah. » 

Le Prophète (#) ajouta : « Lequel d’entre eux est le plus 
grand ? » Je dis alors : « Shourayh ». Et le Prophète (%#) dit 


finalement : « Tu te nommeras désormais Aboû Shourayh 
»285. 


Sa parole : « Aboû Shourayh (:#) » : Il s’agit d'Aboû Shourayh Al- 
Khouzâ, son nom est : Khouwaylid Ibn ‘Amr in, il se convertit le 
jour de la conquête de la Mecque. Il transmit vingt hadiths, dont 
deux firent l'approbation d’AI Boukhäârî et Mouslim, et l’un fut 
rapporté par Al Boukhäârî uniquement. Aboû Saïd Al-Maqbari, Nâfi° 
Ibn Joubayr (&.) et d’autres rapportèrent de lui. Ibn S’ad (#) a dit: 
« Il mourut à Médine en l’an soixante-huit ». 


Sa parole : « qu’on le surnommait » : « Al-Kounyah » est formé de 
« Aboû … » ou de « Oumm … » tandis que «Al-Laqab» esttoutautre, 
comme par exemple : « Zayn Al-‘Abidîn ». 


285 Aboû Dâwoûd 4955 An-Nasâ’î dans Al-mujtabâ 8/226 et 227 et ce hadith a 
été authentifié par Shaykh Al-Albânî 
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Sa parole : « Allah est al-Hakam, et c'est à Lui que revient le 
jugement » : C'est-à-dire : Que c’est Allah le Juge dans ce bas-monde 
et dans l'au-delà, et qu'il juge entre Ses serviteurs dans ce bas- 
monde par l'intermédiaire des textes révélés à Ses prophètes et 
messagers. Toute affaire trouve son lien avec un jugement parmi ce 
qu'Allah a révélé à Son prophète (#) dans le Livre et la sagesse (la 
Sounnah). Il se peut toutefois que même un grand savant n'y voie 
pas la réponse, et que même si ces montagnes de science ont 
divergés dans certains jugements, nul ne doute qu’un seul d’entre 
eux détient la bonne réponse. Celui à qui Allah a accordé la force 
dans la compréhension, et lui accorde la capacité à trouver la 
meilleure voie parmi les paroles des savants : celui-ci atteindra la 
vérité. 


Sa parole : «c'est à Lui que revient le jugement » : Dans ce bas-monde 
et dans l’au-delà, comme Allah a dit : 


À JUS ec6 os a8 RE T Us 
€ Sur toutes vos divergences, le jugement appartient à Allah } 
(42/10) 


€ Si vous vous disputez en quoi que ce soit, renvoyez-le à Allah 
et au Messager } (4/59) 


Exposer un jugement à Allah : C'est chercher dans Son Livre. Et 
exposer un jugement au messager (#) : C’est au Prophète (#) de 
son vivant, et à sa Sounnah par la suite. 


Sa parole : « Lorsque des membres de ma tribu divergent sur un sujet, 
ils viennent me voir, je juge entre eux, puis les deux partis sont 
satisfaits de mon jugement » : Le sens - et Allah est le plus savant - 
est qu’Aboû Shourayh était agréé auprès de son peuple, et qu'il 
recherchait les causes de conciliation lorsqu'ils divergeaient entre 
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eux, tandis qu'eux se satisfaisaient de son jugement, et de là, ils le 
nommèrent Aboû al-Hakam. 


Par contre, ce qu'émettent comme jugement les bédouins ignorants 
et autres, en se basant sur les lois héritées de leurs pères et de leurs 
passions : Ceci ne rentre pas dans ce chapitre, de par l'interdiction 
formelle d'agir ainsi, et que ceci représente un écartement d'avec la 
loi d'Allah et de Son messager pour se diriger vers ce qui contredit 
ceci, comme Allah a dit : 


PI UP LE RS LOT 

Os NT Le ÉLI SR db Jo Lo Se 2 423 
€ Et ceux qui ne jugent pas d’après ce qu’Allah a fait descendre, 
les voilà les mécréants } (5/44) 


Et ceci est plus que fréquent. Tu trouves parmi les gens celui qui 
tranche les conflits avec son avis et sa passion, et parmi eux, 
certains ont hérités cette mauvaise façon de faire de leurs ancêtres, 
et il continue à juger par ce qu'il a trouvé présent. Ceci est une 
mécréance tant qu'il persiste dessus en s'oppose à celui qui 
dénonce cela. 


Sa parole : « Mais as-tu des enfants ? » j'ai répondu : « Shourayh, 
Mouslim et ‘Abd-Allah . » Le Prophète (#) ajouta : « Lequel d'entre 
eux est le plus grand ? » Je dis alors : « Shourayh ». Et le Prophète (Æ) 
dit finalement : « Tu te nommeras désormais Aboû Shourayh » : La 
Sounnah est de se surnommer par le nom de son plus grand enfant, 
tel Aboû untel ou Oum untel. Il (#) a modifié son surnom car al- 
Hakam est un nom appartenant à Allah à l'absolu. De ce nom est 
également tiré « al-hukkâm » pour désigner les gouverneurs et les 
imams. Il convient donc de délaisser ceci et de l’interdire, en raison 
de ce hadith, car ceci se produit encore chez les gens. 
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Chapitre 47 : 


Celui qui tourne en dérision une chose contenant 
le rappel d'Allah, le Coran ou le Prophète (#) 


C'est-à-dire : Cela est de la mécréance. 


| Allah é a dit : 


ant Ales CE Lo € LS SE fs 


3 #94 2% 2 2. 
| Et si tu les Intétropedte ils diraient très certainement : « 
Vraiment, nous ne faisions que bavarder et jouer ». Dis : « 


| Est-ce d'Allah, deSes versets (le Coran) et de Son messager 
que vous vous moquiez ?». } (Sourate At-Tawbah, v. 65) 


Ibn ‘Omar, Mohammed Ibn Ka°b, Zayd Ibn Aslam et Qatâdah 
| (#) rapportent - dans un hadith composé de leurs propos - 
que lors de la bataille de Taboûk, un homme déclara : « 
| Jamais nous n'avons vu d'individus plus voraces, plus 
menteurs et plus lâches lors d'un assaut que ces lecteurs » 
désignant par « lecteurs » le Prophète (#) et ses 
Compagnons, lecteurs du Coran. °Awf Ibn Malik (4) dit alors 
à cet homme : « Tu mens ! D'ailleurs tu n'es qu'un hypocrite 
| ! Et je m'en vais, de ce pas, informer le Prophète (#) de tes 
| propos ». ‘Awf (#) alla donc voir le Prophète (%#) pour l'en 
informer, maïs le Coran l'avait précédé. L'homme (qui s'était 
moqué) vint au Prophète (%) alors que celui-ci était monté 
| sur sa chamelle, et lui dit : « Ô Messager d'Allah ! Nous ne 
| faisions que bavarder et discuter comme discutent les 
| voyageurs, afin d’atténuer la fatigue du voyage ! » 
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Ibn ‘Omar (4) a dit : «Je le vois encore s’agripper à la bride 
de la chamelle du Prophète (#), trébuchant sur les cailloux 
jonchant le chemin en disant : « Vraiment, nous ne faisions 
| que bavarder et jouer ! » Et le Prophète lui récitait : 
| 


| 
£ 
| 
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€ Est-ce d'Allah, de Ses versets (le Coran) et de Son Messager 
que vous vous moquiez ? } (Sourate At-Tawbah, v. 65) 


Sans même se tourner vers lui, ni rien ajouter à ses propos 
»286, 


Al-‘Imâd Ibn Kathîr () a dit : « Aboû Ma’char al-Madiîni (4) 
rapporte d’après Mohammed Ibn Ka°b Al-Quradhfî (3) et d’autres : 
« Un homme des hypocrites a dit : « Jamais nous n'avons vu 
d'individus plus voraces, plus menteurs et plus lâches lors d’un 
assaut que ces lecteurs ». Cela fut rapporté au Prophète (#) - alors 
qu'il était en déplacement, sur le dos de sa chamelle - et l’homme 
lui a dit alors : « ô Messager d'Allah ! « Vraiment, nous ne faisions 
que bavarder et jouer » et lui de répondre : « Dis : « Est-ce 
d'Allah, de Ses versets (le Coran) et de Son messager que vous 
vous moquiez ? » Ne vous excusez pas : vous avez bel et bien 
rejeté la foi après avoir cru. Si Nous pardonnons à une partie 
des vôtres, Nous en châtierons une autre pour avoir été des 
criminels ». Et l’homme trébuchait sur les pierres, tandis que le 
Messager (#) ne daignait même pas se retourner sur lui, et 


286 Voir Tafsîr Ibn Jarîr 13150, 13151, 13153 et 13154. Rapporté par Ibn Abî 
Hâtim dans son Tafsîr 6/1829 et 1830) d’après Ibn ‘Omar avec une bonne chaîne 
de rapporteurs. As-Souyoûti l’a renforcé dans ad-dar Al-manthôûr 2/455 et 456, 
d’Abî Ash-Shaykh et Ibn Mardawih 
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l’homme se retenait à la bride de la chamelle du Messager d'Allah 
(4)287. 


Sa parole : « Ne vous excusez pas : vous avez bel et bien rejeté 
la foi après avoir cru » : C'est-à-dire : Par cette parole par laquelle 
vous vous êtes moqués. 


Sa parole : « Si Nous pardonnons à une partie des vôtres, Nous 
en châtierons une autre pour avoir été des criminels » : C'est- 
à-dire : Nous ne pardonnerons pas à tous, et nul doute que certains 
seront châtiés, du fait qu'ils aient été des criminels en prononçant 
cette parole perverse et tordue ». Fin de citation. 


Shaykh Al-Islam (4) a dit : « Allah lui a ordonné de dire : « vous 


avez bel et bien rejeté la foi après avoir cru ». Celui qui 
dirait qu'ils ont mécrus avec avoir porté la foi sur leurs langues, 
mais qu'ils ont mécrus en premier avec leurs cœurs, cette parole 
n'est pas valable, car la foi exprimée sur la langue liée à la 
mécréance du cœur revient à la mécréance. Il ne faut donc pas dire 
à ceux-ci : « Vous avez mécrus après avoir eu la foi ». Car ils n’ont 
cessés d’être mécréants depuis la base. Et s’il est voulu qu'ils ont 
montrés la mécréance après avoir montrés la foi, alors cela, ils ne 
l'ont montrés qu’à certains d’entre eux, et ils se sont toujours 
comportés comme cela entre eux, tandis que le sens apparent du 
verset ne prouve pas qu'ils étaient des hypocrites avant cela ». Fin 
de citation. 


Et également cela nous montre qu'une personne peut mécroire en 
prononçant une seule parole, ou en commettant un seul acte, même 
si les actes du cœur dépassent encore cela en gravité. Ceci 
ressemble à une mer sans rivage, et parmi les choses de ce 
chapitre : La moquerie envers la science et les savants, et le fait de 
leur manquer de respect. 


287 Tafsîr Ibn Jarîr 13154 et sa chaîne de rapporteurs comporte Aboû Ma’shar AI- 
Madînî qui est un rapporteur faible, comme dans At-Taqrib 
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Chapitre 48 : 


À propos de la parole d'Allah : 

€ Et si nous lui faisons goûter une miséricorde de 
Notre part, après qu'une détresse l’eut touché, il 
dirait certainement : « Cela m'est dû ! ».} 


Moujâhid (3) a dit : « C'est-à-dire : c’est par mon travail, il 
me revient donc de droit ». 
Ibn Abbäâs (à) a dit : « 11 veut dire : cela vient de moi ». 


Et Allah a dit : 
Gas Je de si Us) Jé 


{Il a dit : « C’est par une science que je possède que ceci m'est 
venu »…. } (Sourate Al-Qasas, v. 78) 


Qatâdah (>) a dit : « Par une science des causes de 
l'enrichissement que je possède ». 


D’autres ont dit : « Par une science qu’Allah possède au sujet 
du fait que je mérite (ces richesses) ». 


Cela va d’ailleurs dans le sens des propos de Moujâhid (:3) : 
«Cecim'estvenu en raison de mon rang social ». 


L'auteur mentionne ici, d’après Ibn °Abbâs (&%) et d’autres, ce qui 
suffit à comprendre le sens. Et tout ce qui a été mentionné ne se 
contredit pas, mais isole chacun des différents sens. 
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Aboû Hourayrah rapporte qu'il a entendu le Prophète (%#) 
dire : « Allah voulut éprouver trois homme parmi les fils 
d'Isrâ’îil. L'un d'eux étaitlépreux, l’autre chauve et le dernier 
aveugle. Allah leur envoya un ange qui se rendit dans un 
premier temps chez le lépreux. Il lui demanda : « Que 
souhaiterais-tu le plus avoir ? » Le lépreux répondit : « Une 
belle couleur et une belle peau, et la disparition de cette 
lèpre qui cause la répugnance des gens à mon égard ». L'ange 
passa alors les mains sur son corps. La lèpre répugnante 
disparut, une belle couleur et une belle peau lui furent 
octroyées. L'ange ajouta : « Quel bien matériel souhaïiterais- 
tu le plus posséder ? » Il répondit : « Un troupeaux de 
chameaux, ou de vaches (le doute provenant d'Ishâq, un des 
rapporteurs du hadith) ». L'ange lui donna alors une 
chamelle pleine de dix mois et lui dit : « Qu’Allah la bénisse 
pour toi ». 


L'ange se rendit ensuite chez le chauve et lui demanda : « 
Que souhaiterais-tu le plus avoir ? » Le chauve répondit : « 
Une belle chevelure, et la disparition de cette calvitie qui | 
cause la répugnance des gens à mon égard ». L'ange alors 
passa les mains [sur sa tête]. La calvitie disparut, etune belle 
chevelure lui fut octroyée. L'ange ajouta : « Quel bien 
matériel souhaiterais-tu le plus posséder ? » Il répondit : « « 
Un troupeaux de chameaux, ou de vaches » L'ange lui donna 
alors une vache pleine et lui dit : « Qu’Allah la bénisse pour | 
toi ». 


| L'ange se rendit enfin chez l'aveugle. Il lui demanda : « Que 
souhaïiterais-tu le plus avoir ? » L'aveugle répondit : « Je. 
voudrais qu’Allah me permette de recouvrir la vue afin de | 
distinguer les gens. » L'ange alors passa les mains [sur son 
visage] et Allah lui fit recouvrer la vue. L'ange ajouta : « Quel 


bien matériel souhaïiterais-tu le plus posséder ?»Il répondit | 
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: « Un troupeau de moutons ». L'ange lui donna alors une 
brebis pleine, prête à mettre bas et lui dit : « Qu’Allah te la 
bénisse pour toi ». 


Les deux premiers virent leur bétail se multiplier, et la 
brebis du troisième donna naissance à une progéniture 
nombreuse. 


Chacun d'eux possédait donc respectivement toute une 
prairie de chameaux, de vaches, et de moutons et brebis. 


L'ange se rendit ensuite chez le lépreux sous l'aspect de ce 
dernier avant sa guérison et lui dit : « Je suis un pauvre 
voyageur qui n’a plus de ressources pour continuer sa 
route. Je ne pourrais atteindre ma destination si ce n’esten 
comptant sur l’aide d'Allah puis la tienne. Je te demande - 
par Celui Qui t’a octroyé une belle couleur, une belle peau et 
les biens que tu possèdes - de me faire don d’une monture 
afin que je puisse rejoindre ma destination ». Le lépreux 
répondit : « (Mes richesses font que) j'ai beaucoup de 
devoirs envers les gens. » L'ange s'exclama alors : « Je crois 
te reconnaître... N’étais-tu pas pauvre puis Allah t'a enrichi ? 
» Le lépreux répondit : « Ces richesses m'ont été transmises 
par mes ancêtres, de père en fils ». L'ange répliqua : « Si tu 
mens, qu'Allah te fasse revenir à l’état dans lequel tu étais ». 


L'ange se rendit ensuite auprès du chauve sous l’aspect de ce 
dernier avant sa guérison. Il lui tint les mêmes propos que 
ceux tenus au lépreux et le chauve lui formula la même 
réponse. L'ange lui dit : « Si tu mens, qu'Allah te fasse revenir 
à l’état dans lequel tu étais ». 


L'ange se rendit enfin auprès de l’aveugle sous l'aspect de ce 
dernier avant qu'il recouvre la vue et lui dit : « Je suis un 
pauvre voyageur qui n’a plus de ressources pour continuer 


sa route... Je ne pourrais atteindre ma destination si ce n'est | 
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en comptant sur l’aide d'Allah puis sur la tienne. Je te 
demande - par Celui Qui t'a permis de recouvrer la vue - de 
me faire don d'un mouton afin que je puisse rejoindre ma 
destination ». L'aveugle lui répondit : « J'étais aveugle et 
Allah m'a permis de recouvrer la vue. Prends donc ce que tu 
veux, et laisse ce que tu veux... car je jure par Allah ! Je ne te 
causerais aucun mal concernant une chose que tu prendras 
pour Allah ». 


L'ange dit alors : « Garde tes richesses, vous avez seulement 
été éprouvés (par Allah). Allah est satisfait de toi, maïis Il est 
en colère contre tes deux collègues ». »288, 


Ceci est un hadith grandiose, nous montrant l’état de ceux qui 
renient les bienfaits, et l’état de ceux qui remercient pour les 
bienfaits. 


Ibn Al-Qayyim (&æ) a dit : « La base du remerciement est la 
reconnaissance que le Bienfaiteur accorde Ses dons à celui qui fait 
preuve d’humiliation de soumission et d'amour. Celui qui ne 
reconnaît pas le bienfait est en fait ignorant de son origine, et donc 
ne peut remercier. Quant à celui qui reconnaît qu'un bienfait lui a 
été attribué, mais ne sait pas de qui il provient, celui-ci ne peut 
remercier non plus. Et celui qui reconnait le bienfait et le 
Bienfaiteur mais le rejette, il est comme celui qui renie le bienfait et 
le Bienfaiteur et a certes mécru en cela. Quant à celui qui reconnait 
le bienfait et le Bienfaiteur, et y croit sans le rejeter, mais cependant 
il ne se soumet pas à Lui, ni ne L’aime, ni n’agrée quelque chose de 
Lui, celui-ci ne peut remercier non plus. Quant à celui qui reconnait 
le bienfait et le Bienfaiteur, et y croit sans le rejeter, se soumet à Lui, 
L’aime, et l’agrée, celui-ci est celui qui peut remercier. 


288 A] Boukhäâri n°3464, Mouslim n°2964. 
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Le remerciement est donc lié à la science du cœur, et d’un acte qui 
suit cette science. Et ceci est le fait de pencher vers le Bienfaiteur 
en L’aimant et en s’humiliant à Lui ». Fin de citation. 
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Chapitre 49 : | 


| À propos dela parole d'Allah : 

| € Puis, lorsqu’Il leur eût donné un (enfant) sain, 
| tous deux assignèrent à Allah des associés en ce 
| qu'Il leur avait donné... } 


L'imam Ahmed (:) a dit : « Abd As-Samad (#) nous rapporte 
d'après ‘Amr Ibn Ibrâhîm (x) d’après Qatâdah (#) d’après al- 
Hassan (:#) d’après Samourah (#) que le Prophète (#) a dit : 
« Lorsque Hawwâ enfanta, le diable tourna autour d'elle, tandis 
qu'aucun de ses enfants ne survivait. Il lui dit alors : « Appelles-le ‘Abd 
AI-H ârith et il vivra ». Elle l'appela donc'Abdel-Härith etil vécut, mais 
cela fut sous l'inspiration et l'ordre du diable »28?. 


Ibn Jarîr (#) a dit : «Ibn Wakî° (&) nous rapporte d’après Sahl Ibn 
Yoûssouf (:&) d’après ‘Amr, d’après Al-Hassan (:#;) : « tous deux 
assignèrent à Allah des associés en ce qu’Il leur avait donné » : 


Ceci se produisit dans certaines communautés, maïs ce ne fût pas le 
cas d'Adam »2°0. 


Ibn “Abbâs (&) a dit : « Hawwâ enfanta plusieurs fois, et avec son 
mari, ils donnèrent à leurs enfants des noms de servitude dédiés à 


289 Ahmed 5/11 At-Tirmidhi 3077 Al-Hâkim 2/454 Ibn Jarîr dans son Tafsîr 
12043 Ibn Abî Hâtim dans son Tafsîr n°8637 Ibn Kathîr dans son Tafsîr 2/275 
puis il cita qu'il contenait trois exceptions : 
La première : Le fait qu'il soit relaté par ‘Amr Ibn Ibrâhîm, dû à la divergence 
autour de sa faiblesse ou de sa confiance. 
La deuxième : Son rapport d’après Samourah auprès d’Ibn Jarîr (12044) 
La troisième : L’explication d’Al-Hassan concernant ce verset n’est pas du tout 
cela, même si cela provient d’après Samourah qui le remonte au Prophète (#) 
Voir Ad-Dafah 342 
290 Tafsîr Ibn Jarîr 12054 AI-Hâfiz Ibn Kathîr a dit (2/276) : « Ce sont des chaînes 
authentiques d’après Al-Hassan, comme quoiil interpréta ces versets de la sorte, 
et ces paroles comptent parmi les meilleures explications, et supporte davantage 
l'apparence du verset ». 
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Allah : Abd-Allah, “Obayd-Allah, et autres. Mais ils moururent et Iblis 
vint alors à eux en disant : « Si vous ne les aviez pas nommés par ces 
noms, ils auraient vécus ». Elle accoucha de nouveau d'un garçon 
qu'ils appelèrent ‘Abdel-Hârith. À ce sujet, Allah révéla ce verset : 
« C’est Lui qui vous a créés d'une seule âme … » jusqu’à la fin du 
verset »291. 


Ibn Hazm (à) a dit : « Les savants de l'Islam sont unanimes 
au sujet de l'interdiction de tout nom indiquant la servitude 
à autre qu'Allah, comme ‘Abd-°Amr, ‘Abd Al-Ka°bah, ou 
encore d’autres noms similaires, exception faite de ‘Abd Al- 
Mouttalib ». 

Ibn ‘Abbäs (4) a dit au sujet de ce verset : «Lorsqu’'Adam eut 
cohabité avec son épouse, elle tomba enceinte. Iblîs se 
présenta alors à eux et leur dit : « Je suis celui qui a causé 
votre expulsion du Paradis. Obéissez-moi, ou je ferai en 
sorte que votre enfant soit doté de cornes de cerf qui - lors 
de l'accouchement - vous déchirerontles entrailles ». 

Il proféra d’autres menaces pour les apeurer. Il ajouta : « 
Donnez-lui pour nom « Abdul-Hârith ». Adam et Hawwâ 
refusèrent de lui obéir. L'enfant mourut à sa naissance. Plus 
tard, hawwâ fut à nouveau enceinte. Iblîs se présenta à 
nouveau à eux et tint les mêmes propos. Ils refusèrent de lui 
obéir et l'enfant vint au monde mort. 

Plus tard, alors que Hawwäâ attendait à nouveau un enfant. 
Iblis vint à eux et réitéra ses menaces. L'amour des parents 
pour l'enfant l’emporta alors et ils le nommèrent ‘Abdul- 
Hârith. C'est à ce sujet qu'Allah révéla le verset : 


< æ 


A 
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21 Tafsîr Ibn Jarîr 12045. Al-Hâfiz Ibn Kathîr a dit (2/276) : « On dirait que sa 
base est tirée des gens du Livre ». Il a dit aussi : « Quant à nous, nous sommes sur 
la voie de Al-Hassan Al-Basrî dans ce sujet, qui dit que ce verset ne concerne pas 
Adam et Hawwâ mais plutôt les polythéistes, parmi ceux qui furent de leur 
descendance ». Fin de citation en résumé 
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{Tous deux assignèrent à Allah des associés en ce qu'il leur 
avait donné... » } (Sourate Al-A‘râf, v. 190) 


Qatâdah (4) a dit : « Tous deux lui assignèrent des associés 
dans l’obéissance et non pas dans l’adoration ». 


Moujâhid (4) a dit au sujet de la parole divine : 


“ 2 Sidi de SSI de LS Gy 
Si Tu nous donnes un (enfant) sain, nous serons 
reconnaissants } (Sourate Al-A‘râf, v. 189) 


Les deux époux craignaient que leur enfant ne vienne pas au 
monde sous une forme humaine ». 


Des propos similaires ont été rapportés d’AI Hassan (:;), 
Saïd (4) et d’autres. 


Sa parole : « Ibn Hazm (:&) » : Il est le savant d’Andalousie, Aboû 
Mohammed ‘Alf Ibn Ahmed Ibn Saïd Ibn Hazm al-Qourtoubî adh- 
Dhâhiri, auteur de nombreux livres. Il décéda en l’an quatre cent 
cinquante-six, à l’âge de soixante-douze ans. 


Sa parole : « Les savants de l'Islam sont unanimes au sujet de 
l'interdiction de tout nom indiquant la servitude à autre qu’Allah, 
comme °Abd-°Amr , Abd Al-Ka‘bah, ou encore d’autres noms 
similaires, exception faite de ‘Abdul-Mouttalib » : ‘Abd Al-Mouttalib 
est le grand-père du Prophète (#) et il est le fils de Hâshim Ibn 
CAbd-Manaf Ibn Qusay Ibn Kullab Ibn Murra Ibn Ka‘b Ibn lu”i Ibn 
Ghäâlib Ibn Fahr Ibn Mälik Ibn Nadr Ibn Kanâna Ibn Khouzaymah 
Ibn Madraka Ibn Ilyâs Ibn Madar Ibn Nazâr Ibn '‘Adnän. Concernant 
la suite de son ascendance, c’est à partir de ‘Adnân que les savants 
ont divergés, mais nul doute cependant que tous sont issus de la 
descendance d’Ismâîl Ibn Ibrâhîm Al-Khalil (#). 
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Ilmentionne donc le consensus des savants autour de l'interdiction 
de toute appellation comportement le sens de la servitude dirigé 
vers autre qu'Allah, car ceci est du polythéisme dans la seigneurie 
et dans la divinisation, car toutes les créatures sont la possession 
d'Allah et sont ses serviteurs, à qui Il a demandé de leur vouer leurs 
adorations Seul, dans la seigneurie comme dans la divinisation. 
Parmi eux, certains ont effectivement adorés Allah seul, et parmi 
eux, certains ont associés dans l’adoration tout en continuant à 
reconnaître Son droit dans la seigneurie et Ses noms et attributs, 
comme dans Ses décrets universels liés au destin des créatures, 
comme Allah a dit : 


SC RS io 
€ Tous ceux qui sont dans les cieux et sur la terre se rendront 
auprès du Tout Miséricordieux en serviteurs } (19/93) 


Ceci est la divinisation générale, et concernant la spécifique, et ne 
concerne que les gens de la sincérité et de l’obéissance, comme 
Allah a dit : 


annee 
{Allah ne suffit-Il pas à Son serviteur } (39/36) 


Sa parole : «exception faite de ‘Abdul-Mouttalib » : Ceci est exclu de 
la généralité de la parole, car ce nom, spécifiquement, n’est pas 
construit sur le sens de la servitude à un autre qu’Allah. Il s’agit 
uniquement d’un nom qui a été composé lorsque son oncle, al- 
Mouttalib revint un jour de chez ses oncles, les Banû al-Bukhäâr, de 
la ville de Médine, alors que lui était encore un enfant. (Au loin) 
Qouraysh l'aperçu (revenir de voyage), tandis que son aspect avait 
changé de couleur dû au voyage. Ils dirent : « C'est (un jeune esclave 
et l’interpellèrent par le nom) Abd Al-Mouttalib. Puis il leur apparu 
qu'il s'agissait en fait du fils de son frère, Hâshim. Ce nom ne 
comporte donc pas le sens de la servitude, mais ce surnom d’un jour 
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prit le dessus sur les habitudes et l’'emporta au point d’être connu 
sous cette appellation. Sinon, son vrai nom, à la base, est Shaybah. 


“Abd Al-Mouttalib était très respecté de Qouraysh et des arabes en 
général, il était le maître de Qouraysh et leur plus noble homme du 
temps de la période antéislamique. Il est celui qui creusa le puits de 
Zamzan, et les récits liés à cette histoire sont présents dans les 
livres de hadith. Le droit d'y puiser son eau fut donc un privilège 
pour lui, qu’il transmit à ses descendants. 


Notre Shaykh (4) a dit dans l'explication de ce verset : Tous deux 


assignèrent à Allah des associés en ce qu’Il leur avait donné } : 
« Cette sorte de polythéisme n’est qu’une appellation, et non sa 
réalité, qu'Iblis désirait d'eux »2°2, 


Ceci résout donc le problème, et c’est ceci le sens de la parole de 
Qatâdah (x) : « Tous deux lui assignèrent des associés dans 
l'obéissance et non pas dans l’adoration ». 


292 Au point 3 de la fin de ce chapitre. 
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Chapitre 50 : 
A propos de la parole d'Allah : 
€ C'est à Allah qu'appartiennent les plus beaux 


Noms. Invoquez-Le par ceux-ci et délaissez ceux 
qui renient Ses Noms... ? 


| 
| Ibn Abî Hâtim (:) rapporte d'Ibn °Abbâs (>) qu'il a dit au 
sujet de l'expression : 


| æ n < 
| of; 3 Dre 


| { Ceux qui renient Ses Noms } (7/180) 


« C'est-à-dire qu'ils associent ». 

Et d’Ibn “Abbäâs (:) également : « AI-Lât dérive d'AI-Ilâh, et AI 
| “Ouzzâ d'AI-‘Azfz ». 

AI-Afmash (4) a dit : «Ils y introduisent ce qui n’en fait pas 
| partie ». 


L'auteur () a voulu, par ce chapitre, répliquer à ceux qui 
intercèdent par l'intermédiaire des morts, tandis que l’action 
légiférée est d’intercéder par les Noms et Attributs d'Allah, et les 
actes pieux. 


D'après Aboû Hourayrah (:), le prophète (#) a dit : « Allah possède 
quatre-vingt-dix-neuf Noms, celui qui les dénombre entrera au 
paradis. Allah est impair et Il aime l'impair »293. 


293 AI Boukhârî 6410 Mouslim 2677, tous deux d’après Soufyân d'après Aboû az- 
Zinâd d’après Al-A'’raj d'après Aboû Hourayrah qui le remonte au Prophète (#) 
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Al-Jûzajâäni (&) rapporte d’après Safwân Ibn Sâlih (4) d’après al- 
Walid Ibn Mouslim (x), d'après Shou‘ayb (4), avec la même 
chaîne de rapporteurs, etajoute après la parole : «Il aime l'impair » : 
« Allah, dont aucune divinité ne mérite l’adoration en dehors de Lui, 
Ar-Rahman ( Le Très-Miséricordieux), Ar-Rahim ( Le Tout- 
Miséricordieux, Al-Malik - Le Souverain, Le Roi, Le suzerain), Al- 
Qouddoûs (L'Infiniment Saint), As-Salâm (La paix, la Sécurité, le 
Salut), Al-Mu'min (Le Fidèle, le Sécurisant, le confiant) 
Al-Mouhaymin (Le Surveillant, le Témoin, le Préservateur, le 
Dominateur) Al-'Azîz (Le Tout Puissant, l'Irrésistible, Celui qui 
l'emporte) Al-Djabbâr (Celui qui domine et contraint, le 
Contraignant, le Réducteur) Al-Moutakabbir (Le Superbe, Celui qui se 
magnifie) AI-Khâliq (Le Créateur, le Déterminant, Celui qui donne la 
mesure de toute chose) Al-Bari’ (Le Créateur, le Producteur, le 
Novateur) Al-Mousawwir (Le Formateur, Celui qui façonne ses 
créatures de différentes formes, Al-Ghaffâr (Le Tout-Pardonnant, Il 
pardonne les péchés de Ses serviteurs encore et encore), Al-Qahhäâr ( 
Le Tout et Très Contraignant, le Dominateur Suprême), AI-Wahhäb 
(Le Donateur gracieux, généreux), Ar-Razzâq (Celui qui pourvoit et 
accorde toujours la subsistance), Al-Fattâh (Le Conquérant, Celui qui 
ne cesse d'ouvrir et d'accorder la victoire), Al-Alf m (Le Très-Savant, 
l'Omniscient), AI-Qâbid (Celui qui retient et qui rétracte), Al-Bâsit 
(Celui qui étend Sa générosité et Sa miséricorde), AI-Khäfid (Celui qui 
abaisse), Ar-Râfi' (Celui qui élève), Al-Mu'izz (Celui qui donne 
puissance et considération), Al-Mouzill (Celui qui avilit), As-Samî' 
(L'Audient, Celui qui entend absolument toute chose, qui est très à 
l'écoute), Al-Basîfr (Le Voyant, Celui qui voit absolument toute chose), 
Al-Hakam (Le Juge, l'Arbitre, Celui qui décide, tranche ou prononce), 
Al-‘Adl (Le Juste, l'Equitable, Celui qui rétablit l'Equilibre), Al-Lattf 
(Le Subtil-Bienveillant, le Bon), AI-Khabîr (Le Très-Instruit, le Bien- 
Informé), Al-Halîm (Le Longanime, le Très Clément), Al-‘Azim 
(L'Immense, le Magnifique, l'Eminent, le Considérable), Al-Ghafoûr 
(Le Tout-Pardonnant), Ash-Shakoûr (Le Très-Reconnaissant, le Très- 
Remerciant, Celui qui accroît infiniment), Al-‘Alf (Le Sublime, l'Elevé, 
le Très-Haut), Al-Kabîr (L'Infiniment Grand, plus élevé en Qualités 
que Ses créatures), Al-Hafiz (Le Préservateur, le Conservateur, Celui 
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qui garde), Al-Mouqît (Le Gardien, le Puissant, le Témoin, Celui qui 
produit la subsistance), Al-Hasfb (Celui quitient compte detout, Celui 
qui suffit à ses créatures), Al-Jalil (Le Majestueux, qui s'attribue la 
grandeur du Pouvoir et la Gloire de Sa dignité), AI-Karîm (Le Tout- 
Généreux, le Noble-Généreux, pur de toute abjection), Ar-Raqfb (Le 
Vigilant, Celui qui observe), Al-Moujfb (Celui qui exauce, Celui qui 
répond au nécessiteux et au désireux qui Le prie), AI-Wâsi' (L'Ample, 
le Vaste, l'immense), Al-Hakîm (L'Infiniment Sage), AI-Wadüd (Le 
Bien-Aimant, le Bien-Aimé), Al-Majid (Le Très Glorieux, doté d'un 
Pouvoir parfait, de Haute Dignité, de Compassion, de Générosité et de 
Douceur), AI-Bâ'ith (Celui qui ressuscite Ses serviteurs après la mort, 
Celui qui incite), Ash-Shahfd (Le Témoin, qui n'ignore rien de ce qui 
arrive), Al-Hagq (Le Vrai dont l'Existence est la seule véritable), Al- 
Wakîl (Le Gérant, l'Intendant, Celui à qui on se confie et dont le 
soutien ne fléchit jamais), Al-Qawî (Le Très-Fort, le Très-Puissant, 
Celui qui possède le Pouvoir complet), Al-Matin (Le Très-Ferme, 
l'Inébranlable qui jamais ne fléchit ou ne fatigue), AI-Walf (Le Très- 
Proche, l'Ami, le Maître, le Tuteur), Al-Hamid (Le Très-Louange, Celui 
qui est digne de louanges), Al-Muhsf (Celui dont le savoir cerne toute 
chose, Celui qui garde en compte), Al-Mubdi* (Celui qui produit sans 
modèle, Celui qui donne l'Origine), Al-Mu‘d (Celui qui redonne 
existence après la mort, Celui qui réintègre, qui répète), Al-Muh'yi 
(Celui qui fait vivre, qui donne la vie), AI-Mumiît (Celui qui fait mourir 
le vivant), Al-Hayy (Le Vivant, dont la vie est différente de notre vie), 
Al-Qayyûüm (L'Immuable, le Subsistant par Soi), AI-Wajfd (L'Opulent, 
Celui qui trouve tout ce qu'il veut), Al-Maÿfd (Le Noble, le Majestueux, 
Celui qui a plein de Gloire), AI-Wâhid (L'Unique, sans associé, le Seul, 
l'Un), As-Samad (Le Maître absolu, le Soutien universel, Celui en qui 
on place sa confiance), Al-Qâdir (Le Puissant, le Déterminant, le 
Détenteur du pouvoir), Al-Muatadîr (Celui qui a pouvoir sur tout, le 
Détenteur Absolu du pouvoir), Al-Mugaddim (Celui qui met en avant, 
Celui qui précède ou devance), Al-Mu'akhkhir (Celui qui met en 
arrière, Celui qui vient en dernier ou qui retarde), Al-Awwal (Le 
Premier, dont l'existence n'a pas de commencement), Al-Akhîfr (Le 
Dernier, dont l'existence n'a pas de fin), Adh-Dhâhir (L'Extérieur, 
l'Apparent), Al-Bâtin (L'Intérieur, le Caché), AI-Wali (Le Maître très 
proche, Celui qui dirige), Al-Muta'âli (Le Sublime, l'Exalté, l'Elevé, pur 
de tout attribut de la création), Al-Barr (Le Bon, le Bienveillant, le 
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Bienfaisant, envers ses créatures), At-Tawwâb (Celui qui ne cesse de 
revenir, d'accueillir le repentir sincère de ses adorateurs et qui leur 
accorde Son Pardon), Al-Muntaqim (Le Vengeur, qui a le dessus sur 
Ses ennemis et les punit pour leurs péchés), Al-‘'Afuw (Celui qui efface, 
l'Indulgent dont le pardon est large), Ar-Ra*üf (Le Très-Doux, le Très- 
Bienveillant, à la miséricorde extrême), Mâlik al-Mulk (Le Possesseur 
du Royaume, qui contrôle son règne et donne un règne à qui Il veut), 
Dhäl-Jalâl wal-Ikrâm (Le Détenteur de la Majesté et de la Générosité, 
qui mérite d'être Exalté et non renié), Al-Mugsit (L'Equitable, Celui 
quirend justice, sans léser quiconque), Al-Jâmi' (Celui qui réunit, Celui 
qui synthétise), Al-Ghanfî (Le Suffisant par soi, Celui qui n'a besoin de 
personne), Al-Mughnî (Celui qui confère la suffisance et satisfait les 
besoins de Ses créatures), Al-Mâni' (Le Défenseur, Celui qui empêche, 
Celui qui protège et donne victoire à Ses pieux croyants), Ad-Dârr 
(Celui qui contrarie, Celui qui peut nuire à ceux qui L'offensent), An- 
Nâfi' (Celui qui accorde le profit, l'Utile, Celui qui facilite à quill veut), 
An-Nûr (La Lumière), AI-H âdf (Le Guide), Al-Badî' (Le Novateur, Celui 
qui a créé toute chose et les a formées sans exemple précédent), Al- 
Baqî’ (Le Permanent, dont la non- existence est impossible pour Lui), 
Al-Wäârith (L'Héritier), Ar-Rachîd (Celui qui agit avec droiture, Celui 
qui dirige avec sagesse), As-Sabûr (Le Patient, le Très-Constant, qui 
recule la punition des pécheurs) »2°4- 


Puis At-Tirmidhîi (&) a dit : « Nous ne connaissons pas de 
nombreuses versions mentionnant les Noms si ce n’est celui-ci ». 


Et ce que l’on trouve chez certains mémorisateurs de hadith, 
concernant l'énumération des Noms dans ce hadith, est appelé 
« Moudraj » [c'est-à-dire que la parole d’un rapporteur s'est 
retrouvée assimilée et intégrée à la parole de base qu'il est censé 
rapporter, si bien que l’on pourrait croire qu'il rapporte l’ensemble 


2% At-Tirmidhi 3507 Ibn Mâjah 3861. Shaykh Al-islam Ibn Taymiyyah a dit dans 
Majmoû: Al-fatâäwäâ (6/379) : « Les gens connaisseurs du hadith sont unanimes 
sur le fait que ces deux versions ne sont pas du Prophète (#) mais qu'elles ne 
sont uniquement des paroles de prédécesseurs, et Al-Walid les a cités d'après 
certains de ses sheikhs du Shâm, comme cela est venu en détail dans certains 
rapports de son hadith ». 
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NdT]. Ceci a été mentionné par Al-‘Imâd Ibn Kathîr (#) dans son 
Tafsîr2%, puis il a dit : « Il faut savoir que les Noms ne sont pas 
limités à quatre-vingt dix-neuf, d'après ce que rapporte Ahmed (:&) 
d’après Yazîd Ibn Hâroûn (&), d’après Foudayl Ibn Marzûq (4), 
d’après Aboû Salâma Al-Jouhanî (3) d’après al-Qâsim Ibn ‘Abd Ar- 
Rahmân (%#) d’après son père (4), d’après °Abd-Allah Ibn 
Mass‘oûd (:#) qui rapporte que le Prophète (#) a dit : « /l n'y a pas 
une tristesse ou un souci atteignant un serviteur (qui se dissipe s'il 
dit) : « Ô Seigneur ! Je suis Ton serviteur, fils de Ton serviteur, fils de 
Ta servante, mon front est dans Ta main. Ton jugement s'accomplit 
sur moi Ton décret sur moi est juste. Par les noms qui 
T'appartiennent avec lesquels Tu T'es nommé, ou que Tu as révélé 
dans Ton Livre ou que Tu as enseigné à l'une de Tes créatures, ou bien 
que Tu as gardé secret dans Ta science de l'inconnu, je Te demande 
de faire du Coran le printemps de mon cœur, la lumière de ma 
poitrine, la dissipation de ma tristesse et la fin de mes soucis »2%6. 

Qatâdah (#) a dit à propos de la parole d'Allah : «et délaissez ceux 


qui renient Ses Noms » : «Ils associent »2°7. 


Ibn Abî Talhah (à) rapporte d’Ibn °Abbâs (:#) qu'il a dit : « Le 
reniement (Al-Ihâd), c'est le démenti (At-Takdhîb) »2°8, 


2952/270. 

2% Ahmed 1/391 Ibn Hibbân dans son Sahîh 972 Aboû Ya‘lâ dans son Mousnad 
5276 Al-Hâkim dans Al-Moustadrak 1/509 qui a dit : « C'est un hadith 
authentique respectant les conditions de Mouslim, s’il toutefois le rapport entre 
“Abd Ar-Rahmân et son père est confirmé, car il y a divergence autour du fait qu'il 
ait pu entendre de lui ». Adh-Dhahabf a dit dans At-Talkhîs : « Nous ne savons 
pas qui est Aboû Salamah est les livres de hadiths ne contiennent aucune trace 
de lui ». Quant à Al-Albâni, il a rejeté ces deux remarques dans As-Sahîhah 199. 
Concernant le fait qu'il soit inconnu, il stipule qu’Aboû Salâmah est en fait Moûssâ 
“Abd-Allah Al-Jouhanî, homme de confiance considéré tel par l’imam Mouslim. 
Concernant la coupure dans la chaîne entre ‘Abd Ar-Rahmân et son père, il dit : 
« Il est innocent de cela, au contraire, il a bien entendu de son père comme cela a 
été témoigné par un groupe de savants, dont : Soufyân Ath-Thawri, Sharik Al- 
Qâdî, Ibn Ma‘iyyan, Al Boukhäâri, et Aboû Hâtim. A la fin de son développement, 
il relate que Shaykh Al-islam Ibn Taymiyyah l’a considéré authentique, de même 
que son élève Ibn Al-Qayyim 

297 Tafsîr Ibn Jarîr 11992 Tafsîr Aboùû Hâtim 5/1623. 

2%8 Tafsîr Ibn Jarîr 11991 Tafsîr Aboû Hâtim 5/1623. 
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Le polythéisme est donc un démenti provenant des associateurs 
envers ce qu'Allah a révélé dans Son Livre, et ce pour quoi Il a 
envoyé Ses messagers, comme cela se produisit avec Qouraysh et 
d’autres peuples, envers le Prophète (#) et ses compagnons. Cela 
se reproduit à nouveau avec les polythéistes de cette communauté, 
qui n'ont pas saisis les versets clairs concernant l'interdiction du 
polythéisme, mais qui, au contraire, traitent de mensonge la vérité, 
et s'appuient sur le Coran pour rejeter Allah, de même que Son 
Livre et Son prophète (#). 


La base du démenti, pour les arabes, est : L’inclination vers une 
chose, et le penchant.Ibn Al-Qayyim (#) a dit: 


La réalité du démenti contient le penchant vers 
le polythéisme, la négation, et l'ingratitude 


Quant aux Noms du Seigneur, ce sont tous des Noms et des 
Attributs indiquant une complétude. La totalité des gens de la 
Sounnah et du consensus, les prédécesseurs comme les 
contemporains, confirment tous à Allah les Attributs par lesquelsIl 
s'est Lui-même décrit, et ceux par lesquels le Prophète (#) a décrit 
son Seigneur, de la manière qui Lui convient. Cette affirmation ne 
vise pas à Lui donner un égal, et l’exemption ne vise pas une 
négation absolue de Ses Noms, comme l’a dit Allah : 


pe l patll 3es ES cafs 
€ Il n’y a rien qui Lui ressemble ; et c'est Lui l’Audient, le 
Clairvoyant } (42/11) 


La parole sur les Attributs n’est en fait qu'une branche de la parole 
sur l’'Essence même d'Allah, qui s’imbrique dans cette généralité-ci. 
Ettout comme il est obligatoire d'avoir la certitude qu'Allah est une 
entité réelle, dont l’Essence ne ressemble en rien aux créatures, il a 
de même des Attributs réels qui ne ressemblent pas aux attributs 
des créatures. Celui donc qui rejette une chose par laquelle Allah 
s’est décrit Lui-même, ou par laquelle son Prophète (#) l’a décrit, 
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ou encore cherche à l’interpréter d'une manière autre que son sens 
apparent : celui-ci est un /ahmî qui suit autre que le chemin des 
croyants. 


Ibn Al-Qayyim (&) a dit : « Profit immense : Tout Attribut ou 
information concernant Allah se divise en plusieurs catégories : 


- Le premier : Ce qui revient à l’Essence même, tel que 
l'existence. 


- Le deuxième : ce qui revient aux Attributs abstraits, tels la 
science, la capacité, l’ouïe, et la vue. 


- Le troisième : Ce qui revient à Ses actes, tels la création et la 
subsistance. 


- Le quatrième : La purification totale, qui contient 
obligatoirement une affirmation, car nulle perfection 
n'existe dans le néant pur, tels la sainteté et la paix. 


- Le cinquième : - Et celui-ci est peu mentionné par les gens -: 
C'est un nom portant différents attributs, et dérivant sur de 
nombreux sens, tels : Al-Majîd, Al-°Azîm, As-Samad. Quant à 
al-Majîd : c'est une description englobant plusieurs attributs 
de perfection, et même le terme indique déjà cette variété, 
car il contient le sens de largesse, quantité et ajout. 
Exemple : al- markh et al-‘afâr (deux types d’arbustes 
servant à fabriquer des allumettes et du petit bois pour le 
feu) se sont distingués des autres en qualité (du verbe : 
istamjada) il a bien nourri la chamelle (du verbe : amjada) : 
C'est-à-dire : Il lui a donné beaucoup de fourrage et d’eau 
(du verbe : ‘alafa). Egalement la parole d'Allah : 
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Ceci décrit le Trône, de par son étendue, sa grandeur et sa 
noblesse. 


Regardes aussi comment ce nom est venu, lié à la demande 
de prière d'Allah sur Son prophète (#), comme il nous a 
appris, car il implique une demande de rajout, et une 
exposition à la largesse de Ses dons, à la quantité et le fait 
que cela perdure. Il est donc venu avec cette demande, 
accompagnée du nom qui implique cela. C’est aussi le fait de 
dire : « Pardonne-moi, fais-moi miséricorde, c’est Toi le 
Pardonneur et le Miséricordieux ». Ceci revient à intercéder 
par Lui, par Ses Noms et Attributs, et ceci est parmi les 
intercessions qui rapprochent le plus de Lui, et parmi celles 
qu'il aime le plus. Nous trouvons également ce hadith : 
« Attachez-vous à : « Ô toi qui possède la majestuosité et la 
noblesse ». »2%9, et de même : « Ô Seigneur, je te demande par 
le fait que la louange t'appartient et que nulle divinité ne 
mérite d'être adorée si ce n'est Toi, le grand Donateur, 
Créateur des cieux et de la Terre, 6 Toi qui possède la 
Majestuosité et la noblesse »300, Ceci est une demande et une 
intercession par Sa louange, et le fait qu'il est la seule 
divinité méritant d’être adorée, le Donateur. Ceci est une 
demande d'intercession par Ses Noms et Attributs. Ceci 
mérite donc largement l'exaucement, et ceci est un chapitre 
énorme concernant l’unicité. 


Le sixième : Un attribut provenant d’une conjonction entre 
deux noms ou attributs, et ceci engendre un ajout du sens de 
chacun individuellement, tels : Le riche et Le Noble de 
louanges, Le Pardonneur et Le Capable de toute chose, Le 


29 At-Tirmidhi 3534 d'après Anas, et il l'a rendu faible, Ahmed 4/177 AI-Hâkim 
1/498 et 499 d’après Rabfa Ibn ‘Âmir. Al-Hâkim a dit : « ce hadith est 
authentique, même si aucun des deux sheikhs ne l’a rapporté ». Adh-Dhahabî est 
de ce même avis, ainsi qu’Al-Albânîi dans As-Sahfhah 1536 

300 Aboû Dâwoûd 1495 An-Nasâ’i dans Al-mujtabâ 3/52 Ibn Mâjah 3858 d’après 
Anas Ibn Mâlik. Al-Albâni l'a considéré authentique dans Sahïih Sounan Aboû 
Dâwoüûd. 
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Glorieux, Le Digne de Louange. Il en est ainsi pour tous les 
Attributs mis par paires et les Noms doublés. La richesse est 
un attribut de perfection, et la louange également, et 
l'association de ces deux termes engendre une autre 
perfection. Il possède donc la perfection par rapport à Sa 
richesse, et l'éloge par rapport à Sa louange, et l'éloge par 
rapport à l'union des deux. Il en est ainsi pour tous les Noms 
et Attributs. Contemples bien cela car cela fait partie des 
plus nobles connaissances »301., 


301 Badâ'i° Al-Fawâ'id 1/132. 
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Chapitre 51 : 


On ne dit pas : « Que le Salâäm soit sur Allah » 


Ibn Mass‘oûd a dit : « Quand nous faisions la prière avec le 

| Prophète (#) nous disions : « Que le Salâm soit sur Allah de 
la part de Ses serviteurs. Que le Salâm soit sur untel et untel 
». Un jour le Prophète (#) nous dit : « Ne dites pas : « Que le 
Salâm soit sur Allah », car As-Salâm, c’est Allah ». »302, 


Ce hadith contient l'interdiction de cette expression, et lorsque le 
Prophète (#) terminait sa prière et se retournait, il demandait trois 
fois pardon et disait : « Ô Seigneur, Tu es la Paix, de Toi provient la 
paix, Loué sois-Tu, ô Toi qui possède la Majestuosité et la 
Noblesse »303, 


Et dans ce hadith, nous voyons que cette parole sera la salutation 
des gens du paradis envers leur Seigneur304. 

Sa parole : « car As-Salâm, c'est Allah » : C'est-à-dire : Qu'il est celui 
qui est sain (Sâlim) de toute imperfection, et de toute 


302 A] Boukhäârî 835 Mouslim 402 Aboùû Dâwoûd 968 An-Nasâî 1169 Ibn Mâjah 
899 

303 Mouslim 591 

304 I] se peut qu'il vise par cette phrase le hadith se trouvant au chapitre 36, 
d’après la parole de Wahb Ibn Munabbih qui a décrit les gens du paradis, et nous 
y trouvons : « « Ô Allah, Tu es la paix et de Toi provient la paix, la Majestuosité et 
la Noblesse te reviennent de droit ». En entendant cela Allah dira : « Je suis as- 
Salâm, et de moi provient la Paix, et Je vous accorde Ma miséricorde et Mon 
amour … ». Ce texte a été cité par Ibn Al-Qayyim dans hâdiya Al-arwäh page 309 
à 311 d’après Ibn Abî Ad-Dounyâ et Aboû Na‘îm d’après Mohammed Ibn ‘Alf Ibn 
Al-Houssayn qui le remonte au Prophète (#), puis il a dit : « Il n’est pas juste 
d'attribuer cette parole remonte au Prophète (#), maisil est suffisant qu'elle soit 
une parole de Mohammed Ibn ‘Ali. Certains faibles se sont donc trompés en 
attribuant cette parole au Prophète (#). 
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ressemblance, et Il est celui qui est décrit par toutes les perfections, 
et exempté de tout handicap ou amoindrissement. 


Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « As-Salâm est une racine de mot, en 
langue arabe. Et il fait partie des termes d’invocation, qui 
contiennent une élévation et une information, dont les deux ne 
s'opposent pas, et c’est ceci le sens demandé de « As-Salâm » lors 
des salutations. 


Et nous avonsici deux paroles connues : 


- La première : C'est que As-Salâm désigne ici Allah, et le sens 
du hadith serait donc : Sa bénédiction descend sur vous. Et 
c'est ce sens qu’Il a choisi parmi Ses Noms, à l'exclusion des 
autres. 


-  As-Salâm est un terme provenant de la préservation (As- 
Salâmah), et c'est ce sens qui est contenu dans les 
salutations. Et parmiles preuves de ceux qui considèrent cet 
avis : C'est que le mot est indéfini lorsque la personne qui 
salue l'utilise en disant : « Salâm alaykoum », et s’il avait été 
un Nom d'Allah ici, il n'aurait pas été utilisé sous cette forme. 
Et parmi leurs preuves, c'est que le but de « as-Salâm » n’est 
pas celui-là, car le but de son utilisation ici, dans une 
salutation, est de répandre et d'annoncer à la personne la 
préservation, sous forme d’information et d’invocation. 


L'éloquence serait de dire que la vérité se trouve dans les deux 
paroles, car chacune contient une part de vérité. Et la parole juste 
est donc de réunir ces deux paroles pour effectivement y trouver la 
vérité. Cela se justifie par une base qui est : que celui qui invoque 
Allah par Ses Noms sublimes chercher l’intercession dans chacune 
de ses demandes, en demandant par le Nom qui convient et qui se 
rapproche le plus de la demande, de manière à ce que celui qui 
invoque et cherche l’intercession soit clair. S'il disait : « Seigneur, 
pardonne-moi et accepte mon repentir, car Tu es certes Le 
Pardonneur et L’accueillant au repentir. Celui-ci a demandé deux 
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choses, en intercédant par deux Noms d'Allah en rapport avec sa 
demande. 


Et lorsque la situation implique une demande de préservation, - 
chose très importante pour un humain - il va la prononcer en y 
ajoutant le Nom d’Allah qui convient, et ici c'est « As-Salâm » car 
ceci est un des buts du musulman. La parole « Salâm alaykoum » 
contient donc un Nom d'Allah, et une demande de préservation 
provenant de Lui. Observe donc convenablement ce profit. 


Sa réalité : Le désaveu, l'éloignement et le sauvetage de tout mal et 
handicap, et tout ceci tourne autour des malheurs et des adversités. 
Parmi ceci, la parole : « Qu’Allah te préserve - sallamaka Allah », et 
encore : l’invocation des croyants, sur le Pont : « Ô Allah, préserve- 
le, préserve-le - Allahumma sallim sallim ». Et encore : « Cette chose 
est exclusivement à untel - salima ach-chay lifulân » comme le dit 
Allah : 


JAN fe PR ns Det A8 BA à CUS 8 Cie AU 
Jr) Le Me5s Dons 2852 8 M5 Me ail De 
€ Allah a cité comme parabole un homme appartenant à des 


associés se querellant à son sujet et un [autre] homme 
appartenant à un seul homme } (39/29) 


C'est-à-dire : À son service exclusif, c'est une personne qui n’est pas 
partagée entre deux propriétaires. Et encore : « la paix - as-silm » 
qui est le contraire de la guerre, car chacun des deux camps cherche 
la paix et la préservation des siens face aux torts des autres. Ici ce 
terme est construit sous la forme « mafa’ila » : « Masâlima », qui 
induit l’idée de réunion et de réciprocité. 


Etencore : « Le cœur sain - A/-Qalb As-Salîfm » pur de toute déviance 
et de vice. Lui, sa réalité est qu'il n’est voué qu’à Allah seul, et qu'il 
est donc purifié de toute impureté liée au polythéisme, aux péchés 
et aux déviances. Plutôt il est droit, se tenant avec vérité, amour, et 
bon comportement. Et c’est celui-ci qui sera tenu à l'écart du 
châtiment, et qui réussira. 
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De cette même racine, provient le mot « al-islâm », car son sens est 
lié au reste. Il représente la soumission et l’asservissement, et la 
purification face à toute branche du polythéisme. Il s’est donc 
adonné sincèrement à son Seigneur en Lui vouant l'exclusivité du 
culte, tout comme un esclave qui sers son maître, et qui n’est pas 
partagé entre deux, sans cesse insouciants et troublés à son égard. 
C'est pour cela qu’Allah a donné ces deux exemples en parabole du 
musulman soumis sincèrement à son seigneur, et du polythéiste 
perdu entre plusieurs. 
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Chapitre 52 : 


De l'expression : « Ô Allah ! Pardonne-moi si Tu le 
veux » 


Aboû Hourayrah (:*:) rapporte que le Prophète (#) a dit : « 
Qu'aucun d’entre vous ne dise : « Ô Allah ! Pardonne-moi si 
Tu le veux, Ô Allah ! Fais-moi miséricorde si Tu le veux ». 
Soyez convaincus dans vos demandes, car rien ne contraint 
Allah »305, 


Dans la version de Mouslim, on trouve : « Que la demande 
soit la plus ambitieuse possible, car rien de ce qu’'Allah 
donne n'est trop demandé »3%6. 


Sa parole : « Qu'aucun d'entre vous ne dise : « Ô Allah ! Pardonne-moi 
si Tu le veux, Ô Allah ! Fais-moi miséricorde si Tu le veux ». Soyez 
convaincus dans vos demandes, car rien ne contraint Allah » : 
Contrairement au serviteur. Il se peut qu'il donne au demandeur 
l'objet de sa demande, en fonction du besoin, mais aussi par peur 
ou encore par envie d'autre chose en échange, alors il va lui donner 
parfois à contrecœur. Le demandeur voit sa demande suspendue à 
la bonne volonté de celui dont il espère qu'il va lui donner quelque 
chose. Tandis que le Seigneur des mondes, Il donne à Son serviteur 
ce qu'il souhaite, par bienfait, générosité et bienfaisance. 


Quant au comportement avec Allah : Il s’agit de ne pas faire 
dépendre sa demande de quelque chose d'extérieur, car Sa largesse 
de don et sa bienfaisance, ainsi que Sa générosité et Sa noblesse 
dépassent tout. 


305 A] Boukhäâri n°6339, Mouslim n°2679. 
306 Mouslim n°8/2679. 
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Et dans le hadith : « Qu'il soit ferme dans la demande » et : « La main 
droite d'Allah est pleine, et chaque dépense n'en diminue rien, de jour 
comme de nuit »307, 

Sa parole : « Que la demande soit la plus ambitieuse possible » : 
Lorsqu'il demande, car Allah peut accorder des choses grandioses, 
par noblesse, générosité et bienfaisance « car rien de ce qu'Allah 
donne n'est trop demandé » : C'est-à-dire : Rien de ce qu’Il donne à 
Son serviteur, dans ce qui est demandé, n’est trop pour Lui, de par 
Son bienfait et Sa générosité complets. Et certains poètes308 ont dit, 
au sujet d’une créature qui reçoit les éloges : 


Les petites choses que les gens te donnent paraissent grandes 


Et les grandes choses accordées par Al-°Azim paraissent petites 


307 AI Boukhâri 7419 Mouslim 993 d'après Aboû Hourayrah 
308 C'est : AI-Mutabannâ 
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Chapitre 53 : 


On ne dit pas : «Mon esclave » à son serviteur ou sa 
servante » 


Aboû Hourayrah (:*#:) rapporte que le Prophète (#) a dit : 

« Ne dites pas : « Sers le repas à ton seigneur, prépare les 
ablutions de ton seigneur », mais dites : « Mon maître 
(Sayyidî) et mon chef (mawlâya) », et qu'aucun d’entre vous 
ne dise à son serviteur : « Mon esclave (‘Abdi ou Amatî) », 
mais dites plutôt : « Mon garçon (fatâya), ma fille (Fatâti), ou 
mon jeune (Ghoulâmf) ». »309, 


Ces termes sont donc interdits, même si on les trouve dans la 
langue arabe pour désigner ces personnes, car le Prophète (#) les 
a interdits pour affirmer davantage la notion d’unicité, et pour 
barrer le passage au polythéisme, en raison de ce qu’ils contiennent 
comme proximité dans le sens. Allah est le Seigneur de l’ensemble 
des serviteurs, et si une appellation qui ne convient qu’à Lui se 
retrouve attribuée à des créatures, le sens s’en verra troublé. Il 
convient donc de s'éloigner de ce genre d'expressions lorsqu'on 
appelle une créature, et c’est pour cela que le Prophète (#]) a donné 
des substituts à ces mots, et ce sont les paroles : « Mon maître 
(Sayyidi) et mon chef (mawläya) ». 


Et de même, sa parole : « et qu'aucun d’entre vous ne dise à son 
serviteur : « Mon esclave (‘Abdi ou Amati) », car les serviteurs sont 
tous serviteurs d'Allah, et les servantes, toutes servantes d'Allah, 
comme Allah a dit : 


F LA > 417 — % £ 2 ET 2 a 
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309 A] Boukhäârî n°2552 Mouslim n°2249, 
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€ Tous ceux qui sont dans les cieux et sur la terre se rendront 
auprès du Tout Miséricordieux en serviteurs } (19/93) 
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Chapitre 54 : 


On ne repousse pas une personne qui demande | 
quelque chose au nom d'Allah 


L'apparence du hadith nous montre l'interdiction de refuser une 
chose demandée au nom d'Allah, mais il est supposable que le but 
soit dans ce qui ne pose pas de gêne ou de mal à la personne 
interrogée, et ceci fait partie du chapitre des nobles 
comportements. Il se peut que le demandeur soit dans le besoin ou 
très en gêne, alors il est obligatoire de lui donner ce qu'il demande, 
et la personne interrogée aura commis ici un péché en refusant. Il 
sera pris de son argent une somme plus importante que ce qu'il 
avait refusé de donner. 


En considération de ces points, il convient donc de donner, pour 
celui à qui Allah a accordé un bienfait, afin de répartir le droit 
d'Allah entre les gens, et de donner à celui qui demande un bienfait 
d'Allah parmi ce qu'il a reçu en excédent, et ce particulièrement s’il 
demande au nom d'Allah. À ce moment, son don prend une valeur 
élevée de par Celui par qui la demande est faite, et c’est Allah. 


“Abd-Allah Ibn ‘Omar (4) a dit : « Le Prophète (#) a dit : «Si 
quelqu'un cherche refuge au nom d'Allah, protégez-le. S'il 
demande quelque chose au nom d'Allah, répondez à sa 
demande. S'il vous invite, répondez à soninvitation. S'il vous 
rend un service, rendez-le lui, et si vous ne trouvez pas de 
quoi lui rende l'équivalent, alors invoquez Allah pour cette 
personne jusqu'à ce que vous considériez que cela équivaut 
au service rendu »310, 


310 Aboû Dâwoûd 1672 An-Nasâî 5/82 et ce hadith est authentique. Voir sa 
chaîne dans Al-irw4? de Shaykh AI-Albânî 1617 
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Sa parole : « Si quelqu'un cherche refuge au nom d'Allah, protégez-le 
» : Par vénération pour Allah, et pour se rapprocher de Lui par cela. 


Sa parole : « S'il vous invite, répondez à son invitation » : Ceci fait 
partie des droits du musulman envers le musulman, et ceci est une 
cause d'amitié et d'union, d’apaisement de la poitrine, et c’est un 
signe de générosité de la part de celui qui invite. 


Sa parole : « S'il vous rend un service, rendez-le lui » : Il convient de 
rendre quelque chose, jusqu'à arriver à l'équivalent, dans la mesure 
du convenable. Ceci compte parmi les nobles comportements, et 
cela préserve de l’avarice et du blâme. 


Sa parole : « jusqu'à ce que vous considériez » : C'est-à-dire : jusqu'à 
ce que vous estimiez, vous pensiez. Et dans une version rapportée 
par Aboû Nuhayka (4), d’après Ibn “Abbâs (:#) : « Celui qui vous 
demande par le Visage d'Allah, donnez-lui »311, 


311 Ahmed 1/250 Aboû Dâwoûd 5108 avec une chaîne de rapporteur excellente 
comme le stipule Shaykh Al-Albänî dans As-Sahîhah 253. 
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Chapitre 55: 


| On ne demande à Allah - par Son Visage - que le 
| Paradis 


Jâbir (:#) a dit : « Le Messager d'Allah (#) a dit: « On ne 
demande, par le Visage d'Allah, que le Paradis »312, 


Une question se pose ici, et c’est cette invocation rapportée du 
Prophète (#) lorsqu'il revint de Taïf et que les gens de Thaqfîf le 
traitèrent de menteur, il invoqua : « Seigneur ! Je me plains auprès 
de Toi de ma faiblesse, de mon impuissance et du mépris des gens 
pour moi. Ô Toi, le plus Clément des cléments ! Tu es le Seigneur des 
jugés faibles. Tu es mon Seigneur. À qui me confies-Tu ? À un étranger 
hostile ou à un ennemi qui serait mon maître ? Tout cela importe peu, 
tant que je ne m'attire pas Ta colère car, pour moi, Ta faveur est plus 
vaste que tout. Je cherche refuge auprès de la lumière de Ton visage 
par laquelle les cieux et la Terre brillent et par 
laquelle les affaires de ce monde et celles de l'au-delà marchent bien, 
contre toute décharge de Ta colère sur moi. C'est toi que l'on doit 
satisfaire jusqu'à ce que Tu sois satisfait. Il n’y a de force ni de 
puissance en dehors de Toi »31, et le hadith rapporté dans les 
rappels : « Ô Allah Tu es plus méritant que ce qui est évoqué et Tu es 
plus méritant que ce qui est adoré »314 et à la fin : « Je cherche refuge 


312 Aboû Dâwoûd 1671 avec une chaîne de rapporteurs faible, qui contient 
Soulaymân Ibn Qarm Ibn Ma'âdh, au sujet duquel Al-Hâfiz a dit dans At-Taqrib : 
« De mauvaise mémoire, et de tendance chiite » 

313 At-Tabarânî - voir Al-majma’ az-Zawâ'id 6/35 d’après Abdallah Ibn Ja'far. Al- 
Haythamf a dit : « Sa chaîne comporte Ibn Ishâq qui était de confiance même s'il 
dissimulait quelque peu, et les autres hommes sont de confiance. Al-Albäânfî l’a 
déclaré faible dans ses annotations au livre fiqh as-sîra page 132 

314 At-Tabarânî dans AI-Kabîr 8027 d'après Aboû Umâma Al-Bâhili, et sa chaîne 
comporte Fadâl Ibn Jubayr au sujet duquel Al-Haythami a dit dans Al-majma' 
10/117 : « Faible, et il y a unanimité sur sa faiblesse » 
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auprès de la lumière de Ton visage par laquelle les cieux et la Terre 
brillent » etautres parmiles hadiths. Il est doncsupposab:e que ceci 
concerne une affaire détestée par le serviteur, et non pas une affaire 
qu'il aime et dont il espère quelque chose, et d’autres choses sont 
supposables, et Allah est le plus savant. 
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Chapitre 56 : 


Concernant l'expression « Si... » 


C'est-à-dire : Concernant l'interdiction et la menace (de dire : «Si 
.…. »), lorsque se produisent des choses détestables mais toutefois 
prédestinées. 


Allah a dit : 


SANS DE EP M à D RAS ie 
€ Si nous avions eu un choix quelconque dans cette affaire, 


dirent-ils, Nous n’aurions pas été tués ici. } (Sourate Al- 
Imrân, v. 154) 


ä, ss PR ; 7 
bi LED ol SES IG Gil 
€ Ceux qui sont restés dans leur foyer dirent à leurs frères : 


« S'ils nous avaient obéi, ils n'auraient pas été tués. } 
(Sourate Al-Imrân, v. 168) 


Ibn Ishâq (4) a dit : « Yahyâ Ibn ‘Ibâd Ibn ‘Abd-Allah Ibn Az- 
Zoubayr () rapporte d’après son père (:&) d’après ‘Abd-Allah Ibn 
Az-Zoubayr (ä) que Zoubayr (i#) a dit : « J'étais en compagnie du 
Prophète (#) lorsque la peur s'intensifia sur nous. Tout à coup, 
Allah envoya sur nous un sommeil qui n’en laissa pas un seul 
éveillé. Il dit : « Par Allah, j'entends la parole de Mu’tab Ibn Qashîr, 
mais je l’entends comme si c'était un rêve, et il dit : « Si nous avions 
eu un choix quelconque dans cette affaire, dirent-ils, Nous 
n'aurions pas été tués ici ». C'est à ce sujet qu'Allah révéla : « Si nous 
avions eu un choix quelconque dans cette affaire, dirent-ils, 
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Nous n’'aurions pas été tués ici. », En raison de la parole de 
Mu'tabst5, 


Et Moujähid (4) rapporte de Jâbir Ibn ‘Abd-Allah (:#) qu'il a dit : 
« Ce verset a été révélé à propos de Abd-Allah Ibn Ubayy ». C’est- 
à-dire que c’est lui qui aurait eu cette parole. 


Aboû Hourayrah (:#:) rapporte que le Prophète (#) a dit : « 
Attache-toi à ce qui t'est bénéfique, demande l’aide d'Allah 
et ne te crois pas incapable de faire des choses. Si quelque 
chose t'atteint, ne dis pas : « Si j'avais fait comme ceci, ça se 
serait alors passé ainsi » mais dis plutôt : « C'est le destin 
d'Allah, et Il fait ce qu'il veut », car « si » donne à Satan 
l'occasion d'agir »316, 


Sa parole : «Attache-toi à ce qui t'est bénéfique » : C'est-à-dire : Pour 
ta vie d’ici-bas et celle de l’au-delà. Et ce qui est bénéfique a été 
spécifié car le reste est soit un mal soit une chose inutile. Et ceci ne 
sort pas de l’obligatoire, du recommandé ou du permis, tant qu’il y 
a un bien. 


Sa parole : « demande l'aide d'Allah » : Car rien de tout cela ne se 
produira sauf si tu recherches l’aide d'Allah. 


Sa parole : « ne te crois pas incapable de faire des choses » : I] (#) lui 
a interdit de se sentir faible et impuissant, car ceci est une chose 
blâmable, religieusement et rationnellement. Et comme tout ceci 
est répandu chez les gens ! Combien de bonnes choses l’homme a 
laissé passer alors qu'il en avait l'envie et la capacité, et qu'il 
cherchait l’aide d'Allah. Et il n’y de puissance et de force que par 
Allah. 


315 Rapporté par Ibn Abî Hâtim dans son Tafsîr 3/795 avec une chaîne de 
transmetteurs bonne, à cause d’Ibn Ishâq qui dissimulait des choses, même s’il 
était clair dans le hadith. 

316 Mouslim 2664 
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Sa parole : « Si quelque chose t'atteint, ne dis pas : « Si j'avais fais 
comme ceci, ca se serait alors passé ainsi » mais dis plutôt : « C'est le 
destin d'Allah, et Il fait ce qu'’Il veut » » : Car ce qui a été prédestiné 
se produira, et il convient de croire et de se soumettre au destin. Et 
il l’a orienté vers le fait de dire : « C’est le destin d'Allah ». « Et il fait 
ce qu'Il veut » : Car Ses actes émanent de Lui avec sagesse et science, 
mérite et justice : « Et ton Seigneur n'est injuste envers 
personne ». 


Sa parole : «car « si » donne à Satan l'occasion d'agir » : En raison 
des regrets et de la tristesse que cela peut engendrer lorsqu'une 
chose nous a échappée. Ceci fait glisser vers le péché, et tout ceci 
provient du diable. 


4274 


Chapitre 57 : 


| De l'interdiction d'insulter le vent 


Ubayy Ibn Ka‘b (:#:) rapporte que le Prophète (#) a dit : « 
N'insultez pas le vent ! Si vous voyez se lever un vent 
détestable, dites : « Ô Allah nous te demandons le bien de ce 
vent, le bien qu'il contient et le bien qui découle de l'ordre 
qui lui a été donné. Et nous te demandons protection contre 
le mal de ce vent, le mal qu'il contient et le mal qui découle 
de l'ordre qui lui a été donné ». »317, 


Le vent est une création d’Allah soumise à Lui, et il ne souffle que 
par la volonté d'Allah et Sa capacité. L’insulter revient donc à 
insulter Celui qui l’a créé et soumis. Et le Prophète (#) a orienté sa 
communauté vers les termes contenus dans ce hadith, qui est de 
demander à Allah le bien de ce vent, le bien qu'il contient, et de 
chercher protection contre le mal de ce vent, et le mal qu'il contient. 


Et Allah a légiféré à Ses serviteurs de Lui demander ce qui leur 
profite, et de chercher refuge auprès de Lui contre le mal qui peut 
leur nuire, et tout ceci rentre dans l’adoration que l’on voue à Allah 
seul, et c’est également une obéissance et une foi en lui. Ceci est 
l'état des gens de l’unicité et de la foi, contrairement aux gens du 
polythéisme et de l'innovation. 


317 At-Tirmidhî n°2252 qui l’a authentifié. 
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Chapitre 58 : 


Allah # a dit : € Tandis qu'ils avaient sur Allah des 
pensées non conforme à la vérité, dignes de 
l'époque antéislamique. Ils disent : « Est-ce que 
nous avons une part dans cette affaire ? » Dis : « 
L'affaire toute entière appartient à Allah } 


Ce verset a été révélé à propos des événements d'Ouhoud : 


RS A TL ER PO NE RE 

RSS Al a Léa 40 SAT a CE Ji 
€ Puis Il fit descendre sur vous, après l'angoisse, la tranquillité, 
un sommeil qui enveloppa une partie d’entre vous } (3/154) 


C'est-à-dire : les gens de la foi, de la fermeté et de la confiance 
véritable en Allah, ceux qui étaient persuadés qu’Allah n'allait pas 
tarder à secourir Son Prophète (#) et lui redonner espoir. C'est 
pour cela qu'il dit ensuite : 


Su est at Ce 
mil ges A5 a, lbs 


{Tandis qu'une autre partie était soucieuse pour elle-même } 


C'est-à-dire : Ce sommeil n’a pas ôté de leurs cœurs l'angoisse, la 
peur et la frayeur. 


di. ZE ATLAS AT RE 
Lez SL Gall ze al To sh 
{ Tandis qu'ils avaient sur Allah des pensées non conforme à 
la vérité, dignes de l'époque antéislamique } 
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Et comme le dit également Allah : 


FE SH R Ve > 37 AS NON SAT ES € £ A 7 2 
gi selol TJ Dos 3als Jules jo! Rib W 

€ Vous pensiez plutôt que le Messager et les croyants ne 

retourneraient jamais plus à leur famille } (48/12) 


Voilà donc comment ils se sentent, ils croient que les polythéistes, 
forts à cet instant, font emporter la victoire, alors que les 
musulmans risquent de disparaître. Ceci est l’état des gens du 
soupçon et du doute, qui, lorsqu'il leur arrive quelque chose, 
pensent directement à ce genre de mauvaises pensés. 


Tes de 2301 € È 0 LT 
€ Ceux qui pensent du mal d'Allah. Que le mal retombe sur 
eux } (Sourate AI Fath, V. 6) 
Ibn Al-Qayyim (4) a dit au sujet du premier verset : « Cette 


mauvaise pensée, qu'il ne convient pas d’avoir envers Allah, 
les pousse à croire qu'Allah ne secourra pas Son messager 
(#) et que sa mission va échouer. Ils ont dit également que 
ce quiles a atteints ne provient pas du destin d'Allah et de Sa 
sagesse. 

Ils ont donc reniés la sagesse, reniés le destin, et reniés ce 
qu'Allah a donné pour que le Messager accomplisse à terme 
sa mission, et qu'il fasse que Sa religion prédomine sur le 
reste. Voilà donc les mauvaises pensées qui animaient les 
hypocrites et les polythéistes dans la sourate Al-Fath. Ces 
pensées sont décrites comme étant mauvaises en raison du 
fait qu'elles ne conviennent pas à la grandeur d'Allah, Sa 
sagesse, Sa louange et Sa promesse véridique. 

Ainsi, quiconque pense qu'Allah accordera toujours la 
dominance au mal sur le bien jusqu'à détérioration totale de 
ce dernier, ou nie que les événements soient le résultat du 
destin et du décret divin, ou nie que Son décret soit 
conforme à une sagesse ultime qui mérite louange, 
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tout en prétendant que cela n'est que le fruit d'une volonté 
dépourvue de sagesse, et bien cette pensée est celle des 
mécréants. Et que le malheur de l'enfer s'abatte sur les 
mécréants. Mais hélas, la majorité des gens ont des 
mauvaises pensées au sujet d'Allah concernant les choses 
qui les touchent personnellement ou qui touchent autrui. Et 
personne n'est à l'abri de ces mauvaises pensées si ce ne 
sont ceux qui connaissent véritablement Allah, Ses noms, 
Ses attributs et la conséquence nécessaire de Sa sagesse et 
de Sa louange. Que toute personne intelligente et de bon 
conseil accorde donc de l'importance à cela, et qu'elle se 
repente vers Allah en demandant le pardon pour avoir eu de 
mauvaise pensées sur Son Seigneur. Or quelle que soit la 
personne dont tu observes les agissements, tu remarqueras 
qu'elle s'obstine face au destin et le blâme en se plaignant 
que les choses auraient dû se passer de telle et telle façon … 
et cette part d'obstination est plus ou moins grande selonles 
individus. Scrute donc ton âme : En es-tu épargné ? 


Si tu y échappes, tu échappes à une calamité 


Sinon, je doute que tu ne sois jamais sauvé »318, 


Sa parole : « Ceux qui pensent du mal d'Allah. Que le mal 
retombe sur eux » : Ibn Jarîr (48) a dit : « 


… 


4 ST 6 M ai LC _ 2. eo LANDE: L22 "78 
At TES als DE EaIs canatells al Dies 


sg EE 
{Et afin qu’il châtie les hypocrites, hommes et femmes, et les 


associateurs et les associatrices, qui pensent du mal 
d’Allah}(48/6) 


318 Jbn Al-Qayyîm dans zâd Al-ma’âd pages 228 à 235 
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C'est-à-dire : Ceux qui pensent, à tort, qu’Allah ne te secourra pas, 
ainsi que les gens de la foi, sur l'ennemi, et qu’Il fasse apparaître Sa 
parole afin qu'elle soit la plus haute, au-dessus de la parole des 
mécréants, et ceci car la mauvaise pensée qu'ils ont eu concerne ce 
sujet ». 


Ibn Kathîr (4) a dit : « 


dt Tél s els Shell carats aa Lis 
RAI Tr 
€ Et afin qu'il châtie les hypocrites, hommes et femmes, et les 


associateurs et les associatrices, qui pensent du mal d'Allah } 
(48/6) 


C'est-à-dire : Ils doutent de la sagesse d'Allah, et pensent que le 
messager (%#) et ses compagnons vont se faire tuer et mourront 
tous, c'est pour cela qu'Allah a dit : 


SRE - 
> € 7 {7 215 


€ Qu'’une mauvaise chose tombe sur eux } (48/6) » 312. 


49 Tafsîr Ibn Kathîr 4/185. 
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Chapitre 59 : 


Concernant ceux qui renient le destin 


Ibn ‘Omar (:#) a dit : « Par Celui qui détient l'âme d'Ibn 
‘Omar entre Ses mains, si l'un d'entre eux détenait 
l'équivalent de la montagne Ouhoud en or, puis qu'il le 
donnait en aumône pour satisfaire Allah, Celui-ci 
n'accepterait rien de lui jusqu'à ce qu'il croit au destin ». 
Puis il argumenta de la parole du Prophète (#) : « La foi, c'est 
que tu crois en Allah, Ses Anges, Ses livres, Ses messagers, au 
jour dernier et que tu crois au destin, qu'il soit bon ou 
mauvais »320. 


D’après Yahyàâ Ibn Ya’mar (x) : « Le premier à avoir évoqué le 
destin est Ma‘bad al-Jouhanf alors qu'il se trouvait à Bassora. Nous 
partîmes, moi et Houmayd Ibn ‘Abd Ar-Rahmân Al-Houmaydfî (4), 
en direction de la Mecque pour y accomplir le pèlerinage et nous 
nous disions : « Si nous rencontrons ne serait-ce qu'un seul des 
compagnons du Prophète (#), nous l’interrogerions sur les propos 
de cet homme, relatif au destin ». 

Allah mit alors ‘Abd-Allah Ibn ‘Omar sur notre chemin, alors qu'il 
se dirigeait à la mosquée. Je pensais que mon compagnon allait 
engager la discussion tout il devait penser que j'allais engager la 
discussion. 

Je dis alors : « Ô Aboû ‘Abd Ar-Rahmän ! Des gens sont apparus, ils 
lisent le Coran, ils apprennent la science, mais ils renient le destin, 
et disent que les choses se créent au fur et à mesure. Il a répondit : 
« Si tu les croises, informe-les que je m'innocente d'eux et qu'ils sont 
innocents de moi. Par Celui qui détient l'âme d'Ibn ‘Omar entre Ses 
mains, si l'un d'entre eux détenait l'équivalent de la montagne 


320 Mouslim 8 Aboû Dâwoûd 4695 At-Tirmidhi 2610 An-Nasâ’i 8/97 à 101 Ibn 


Mäjah 63 
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Ouhoud en or, puis qu'il le donnait en aumône pour satisfaire Allah, 
Celui-ci n'accepterait rien de lui jusqu'à ce qu'il croit au destin ». 
Puis il a dit : « ‘Omar Ibn al-Khattäâb (:#) m'a raconté le fait suivant : 
« Un jour, alors que nous étions assis auprès du Messager d'Allah (#), 
un homme vêtu d'habits d'une blancheur resplendissante et aux 
cheveux très noirs se présenta à nous. On ne voyait sur lui aucune 
trace de voyage et personne parmi nous ne le connaissait. Il prit alors 
place, en face du Prophète (&), plaça ses genoux contre les siens, posa 
ses paumes sur les cuisses du Messager (#) et lui dit : « Ô Mohammed, 
informe-moi sur l'Islam ». 

Le Messager d'Allah (#) dit alors : « L'Islam, c'est que tu témoignes 
qu'il n'est de divinité méritant l'adoration qu'Allah et que 
Mohammed est Son Messager, que tu accomplisses la prière, que tu 
t'acquittes de l'aumône légale, que tu effectues le jeûne de Ramadan 
et que tu fasses le pèlerinage si tu en as les moyens ». « Tu as dit vrai » 
lui répondit son interlocuteur. Nous fûmes étonnés qu'il l'interroge et 
ensuite atteste de sa véracité, puis il reprit : « Informe-moi sur la foi ». 
Le Prophète (&) dit : « La foi, c'est que tu aies foi en Allah, en Ses 
Anges, en Ses Livres, en Ses Messagers et au Jour Dernier. Que tu aies 
foi aussi en la destinée, que cela concerne le bien ou le mal ». « Tu as 
dit vrai » dit encore l'homme et il reprit : « Informe-moi sur 
l'excellence ». « L'excellence consiste à adorer Allah comme si tu Le 
voyais, car si tu ne Le vois pas, certes, Lui te voit » répondit le 
Prophète (#). « Informe-moi au sujet de l'heure du Jour Dernier » dit 
encore l'homme. 

« Celui qui a été interrogé n'en sait pas plus que celui qui l'interroge » 
répondit le Prophète (#). « Alors, parles moi de ses signes 
annonciateurs » dit-il. Et le Prophète (#]) lui répondit : « Ce sera 
lorsque la femme esclave donnera naissance à sa maîtresse, lorsque 
tu verras les va-nu-pieds, mal vêtus, nécessiteux qui gardent les 
troupeaux se faire élever des constructions de plus en plus hautes ». 
Puis il partit. Nous restâmes ainsi un certain moment, puis le 
Prophète (%) dit : « Ô ‘Omar, sais-tu qui m'interrogeait ? » « Allah et 
son Messager le savent mieux » répondis-je. « C'était Jibril, venu vous 
enseigner votre religion ». 


$ 436 4 


Qourratou “Ouyoûn Al Mouwahhidîn 


“Oubâdah Ibn As-Sâmit (4) a dit un jour à son fils : « Ô mon 
fils ! Jamais tu ne goûteras à la douceur de la foi tant que tu 
ne seras pas certain que ce qui t'arrive ne peut t'éviter, et 
que ce qui ne doit pas t'atteindre ne peut t'arriver. J'ai 
entendu le Prophète (#) dire : « Lorsqu'Allah créa la plume, 
Il lui a ordonné : « Ecris ! » Elle répondit : « Que dois-je écrire 
?»Illui dit : « Ecris la prédestination de toute chose jusqu'au 
jour de la résurrection ». Ô mon fils ! J'aientendule Prophète 
(#) dire : « Quiconque meurt en adhérant à une croyance 
autre que celle-ci n'est pas des miens ». »321, 


Dans une version de Ahmed (#), on trouve : « Lorsqu'Allah 
le Très haut créa la plume, Il lui a dit : « Ecris ». Elle écrivit 
alors tout ce qui allait se produire jusqu'au jour de la 
résurrection ». 


Dans la version d'Ibn Wahb (#), le Prophète (%#) dit : « Allah 
brûlera par le feu quiconque ne croit pas au destin, bon ou 
mauvais ». 


L'imam Ahmed a rapporté ce hadith de manière complète, d’après 
al-Hassan Ibn Siwâr (:&), d’après Layth () d’après Mou‘âwiyah 
(3) d’après Ayyoüûb Ibn Ziyâd (4), d'après ‘Oubâdah Ibn al-Walîd 
Ibn ‘Oubâdah (:#) d’après son père (:#) qui a dit : « Je suis rentré 
chez ‘Oubâdah alors qu'il était malade et sur le point de mourir. Je 
lui ai dit : « Ô mon père ! Conseille-moi et ne lésine pas ». Il a dit : 
« Faites moi m'asseoir ». Puis il a dit : « Ô mon fils ! Jamais tu ne 
goûteras à la douceur de la foi et tu auras la certitude dans la science, 
tant que tu ne croiras pas au destin, bon ou mauvais. Je dis alors : « Ô 
mon père ! Comment puis-je distinguer le bon destin du mauvais ? » 
Il répondit : « Tu dois savoir avec certitude que ce qui t'arrive ne peut 
t'éviter, et que ce qui ne doit pas t'atteindre ne peut t'arriver. Ô mon 


321 Aboû Dâwoûd 4700 
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fils ! J'ai entendu le Prophète (Æ) dire : « Lorsqu'Allah créa la plume, 
Il lui a ordonné : « Écris ! » Elle répondit : « Que dois-je écrire ? » Il lui 
dit : « Ecris la prédestination de toute chose jusqu'au jour de la 
résurrection ». Ô mon fils ! Si tu meurs sur une autre voie que celle-ci, 
tu seras introduit dans le Feu »322. 


Ce hadith nous montre bien la largesse de la science d'Allah, et Sa 
connaissance parfaite de ce qui fut et sera, et ceci se trouve 
également dans la parole d'Allah : 


EoTor p ET SG. € 577 AUTRE Re NS AA #57 
oi PS Gé eV Gas ie RE GE sl ai 
{Allah qui a créé sept cieux et autant de terres. Entre eux [Son] 

commandement descend } (65/12) 


Les savants ont argumentés en faveur du destin par la globalité de 
la capacité et de la science relatives à Allah, comme dans ce verset. 
L'imam Ahmed (4) a dit : « Le destin fait partie de la capacité du 
Miséricordieux ». D’autres imams ont dit à propos de ceux qui nient 
le destin : « Débattez avec eux avec science, s'ils le reconnaissent 
finalement, laissez-les, et s'ils persistent dans le rejet, ils 
deviennent mécréants ». 


Ad-Daylami (:#) a dit : «Je me rendis un jour auprès d'Ubayy 
Ibn Ka‘b (#) et lui dit : « Je suis quelque peu perplexe face 
à la compréhension du destin. Informe-moi à ce sujet, peut- 
être qu'Allah effacera de mon cœur cette perplexité ». Il me 
répondit : « Si tu donnais en aumône l'équivalent de la 
montagne d’Ouhoud en or, Allah n'accepterait rien de toi 
jusqu'à ce que tu crois au destin, et jusqu'à ce que tu saches 
que ce qui t'arrive ne peut t'éviter, et que ce qui ne doit pas 
t'atteindre ne peut t'arriver. Si tu meurs en adhérant à une 
croyance autre que celle-ci, tu feras partie des gens du feu ». 


322 Ahmed 5/317 At-Tirmidhi 2155 et ce hadith est authentique 
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Je me rendis ensuite auprès de Abd-Allah Ibn Mass‘oûd, | 
Houdhayfah Ibn al-Yamân et Zayd Ibn Thâbit (#). Chacun 

d'entre eux me rapporta les mêmes propos qu'Ubayy (&), | 
propos qu'ils ont attribués au Prophète (#) »323. | 


RE RP 


Sa parole : « Ad-Daylami (:#,) » : Il s'agit d'Aboû Busr, et il a été dit: 
Aboû Bishr. Certains savants ont rendus authentique la première 
version. Et son nom est “Abd-Allah Ibn Abî Fîrûz. 


Dans la version d'Aboû Dâwoûd , il est dit : « Si Allah châtiait les gens 
de Ses cieux et les gens de Sa terre, Il les châtierait sans être injuste 
par rapport à eux. Ets'Il leur faisait miséricorde, le fait qu'il leur fasse 
miséricorde serait meilleur pour eux que les (bonnes) actions qu'ils 
ont faites. Si tu donnais en aumône l'équivalent de la montagne 
d'Ouhoud en or, Allah n'accepterait rien de toi jusqu'à ce que tu croies 
au destin, et jusqu'à ce que tu saches que ce qui t'arrive ne peut 
t'éviter, et que ce qui ne doit pas t'atteindre ne peut t'arriver. Si tu 
meurs en adhérant à une croyance autre que celle-ci, tu feras partie 
des gens du feu ». 

Je merendis ensuite auprès de “Abd-Allah Ibn Mass‘oûd, Houdhayfah 
Ibn al-Yamûn et Zayd Ibn Thâbit (4&). Chacun d'entre eux me 


rapporta les mêmes propos qu'Ubayy (:&.), propos qu'ils ont attribués 
au Prophète (#) ». 


Ces hadiths et tous ceux qui sont dans le même sens sont autant de 
preuves contre ceux qui nient le destin, parmi les mu'’tazilites et 
autres. Et parmi les points de leur voie : L'éternité en enfer pour 
l’auteur des grands péchés. Ceci est ce qu'ils croient concernant les 
pires péchés et les plus grandes innovations. Et la majorité d’entre 
eux rejoignent les Jahmiyyah dans la négation des Attributs d'Allah. 


323 Ahmed 5/182 Aboû Dâäwoûd 3699 Ibn Mâjah 77 Al-Hâkim dans son Sahîh, et 
authentifié par Shaykh Al-Albânî 
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Chapitre 60 : 


Concernant ceux qui façonnent des images 


C'est-à-dire : La menace, et le Prophète (#) en a mentionné la 
raison, qui est la ressemblance d'avec la création d’Allah, car c'est 
Allah qu'appartiennent l’ordre et la création, et il n’est donc pas 
permis de faire ressembler quelque chose à Sa création, en raison 


de ce que cela contient comme comparaison avec la création 
d'Allah. 


Aboû Hourayrah (4) a dit : « Le Prophète (%) a dit : « Allah a 
dit : « Qui donc est plus injuste que celui qui essaye d'imiter 
ma création ? Qu'ils créent donc ne serait-ce qu'un atome, une 
graine ou un grain d'orge ! ». »324. 


Les deux rapportent d'après ‘Âishah (æ) que le Prophète 
(4) a dit : « Au jour de la résurrection, le châtiment le plus 
douloureux sera réservé à ceux qui auront tenté d'imiter la 
création d'Allah »325, 


Les deux rapportent d'après Ibn ‘Abbâs (4) : « J'ai entendu 
le Prophète (%) dire : « Tout façonneur d'images est en enfer. 


À chaque image correspondra une âme qui le châtiera dans la 
Géhenne ». »326, 


Les deux rapportent aussi d'après lui (#) ce hadith attribué 
au Prophète (#) : « Quiconque façonne une image ici-bas, on 


lui intimera l'ordre d'y insuffler la vie, mais il ne le pourra pas 
»327. 


324 A] Boukhäâri n°5953 Mouslim n°2111 

325 A] Boukhârî n°5954 Mouslim n°92/2107 

326 Mouslim n°2110, et il n’a pas été trouvé dans le Sahfîh Al Boukhäârî 
327 A] Boukhârî n°2225 Mouslim 100/2110 
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Mouslim rapporte d'après Aboû al-Hayyâj (is) : « °AIÎ (#) 
m'a dit : « Ne voudrais-tu pas que je t'envoie avec ce que le 
Messager (%) me donnait quand j'étais envoyé ? « Ne laisse 
aucune image sans l'effacer, ni aucune tombe surélevée sans 
l'aplanir »328, 


Sa parole : « Aboû al-Hayyäj (:#) » : Il s'agit d’al-Asadî, Hayyän Ibn 
Houssayn. Et « ‘A (:#) » : C’est le commandeur des croyants. 


Sa parole : « Ne voudrais-tu pas que je t'envoie avec ce que le 
Messager (#) me donnait quand j'étais envoyé ? « Ne laisse aucune 
image sans l'effacer, ni aucune tombe surélevée sans l'aplanir » : C'est 
ceci qui est authentique de la part du Prophète (#), c'est le blâme 
de ces choses, et l’ordre de les éliminer. 


€ Mais, à ces paroles, les injustes en substituèrent d’autres } 
(2/59) 


Les images se sont multipliées, leur usage décuplé, de même que les 
constructions sur les tombes, qui sont maintenant décorées et 
transformées en monuments, pris comme religion. Ceci compte 
parmi les pires choses blâmables et les pires péchés. C'est une 
valorisation des morts et une exagération non permise, car tout ceci 
revient à accorder à autre qu'Allah une ou plusieurs adorations, 
alors que toutes ne reviennent en vérité qu'à Lui. 


Ibn Al-Qayyim (4) a dit : « Celui qui veut comparer la Sounnah du 


Prophète (#) concernant les tombes, ce qu'il a ordonné à leur 
propos, et ce qu'il a interdit à leur propos, et de même ce qu'on fait 
les compagnons, avec ce quesur quoise trouve la majorité des gens 


328 Mouslim 969 
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aujourd’hui, il verra que l’un est à l'opposé de l’autre, l’annulant, du 
fait que ces deux actes si différents ne pourront jamais se réunir. 


F 443 à 


Chapitre 61 : 


Du fait de jurer fréquemment 


C'est-à-dire : Concernant soninterdiction et la menace. 


| Allah # a dit : 


ass DE 


€ Et respectez vos serments } (Sourate AI-Mâ?ida, v. 89) 


Ibn Jarîr () a dit : « «Et respectez vos serments » : C'est-à-dire : 
Ne les laissez pas sans expiation. Et il mentionne d'Ibn °Abbâs (:) : 
« Ils veulent jurer ». D'autres ont dit : « « Et respectez vos 


serments » : Ne manquez pas à votre parole, ne faites pas de faux 
serments ». Et le sens juste englobe ces deux paroles. 


Aboû Hourayrah (:#) a dit : « J'ai entendu le Prophète (#) 


dire : « Le serment permet à la marchandise de s'écouler mais 
détruit le bénéfice ». »329, 


Le sens est : que la personne va jurer concernant le prix de la 
marchandise en rajoutant sur le prix qu'il l’a acheté, ou sur le prix 
qu'il a indiqué, et l'acheteur lui prend sa marchandise en le pensant 
véridique. Et ceci - et s’il y a un ajout - annule la part de 
bénédiction, comme cela est venu dans le hadith, et la réalité atteste 
de cette parole. Ce qui est auprès d’Allah ne s'obtient qu'avec Son 


32 A] Boukhârî n°2087 avec les termes : « mais détruit la bénédiction » Mouslim 


1606 avec les termes : « mais détruit le gain » Aboû Dâwoûd 3335 An-Nasâ’i 
7/246 les deux avec ces termes 
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obéissance, et si ce bas-monde est enjolivé au pécheur, tout ceci se 
dissipera à la fin et partira. 


Salmân (:#) rapporte que le Prophète (%) a dit : «11 y a trois 

personnes à qui Allah n'adressera pas la parole, qu'il ne 

| purifiera pas et auxquelles Il fera goûter un châtiment | 

| douloureux : un petit vieux qui commet l'adultère, un pauvre 
| orgueilleux, et un homme qui fait d'Allah sa marchandise : il 
| n'achète qu'en jurant et ne vend qu'en jurant »330, 


4 
| 
| 


Sa parole : « Salmân (4) » : Il s’agit peut-être de Salmân al-Fârissi, 
Aboû ‘Abd-Allah. Il se converti lorsque le Prophète (#) arriva à 
Médine. Il assista à la bataille du fossé. Rapportèrent de lui : Aboû 
“Othmân an-Nahdî et Sharhabîl Ibn as-Samat (&) et autres. Le 
Prophète (#) a dit : « Salmân fait partie de notre famille »331, et : 
« Allah aime quatre de mes compagnons : « Alf, Aboùû Dharr, 
Salmäân et al-Miqdâd (xx) »332, Salmân (:#) mourut pendant le 
califat de ‘Othmäâhn (:&). 

Mais il est à supposer qu'il s’agit ici de Salmân Ibn ‘Âmir Ibn Aws 
ad-dabî (:#). 


330 Rapporté par At-Tabarânî avec une chaîne de rapporteurs authentique, dans 
les trois mu’jam, comme cela est cité dans majma’az-Zawâ'id 4/78. Al-Haythami 
a dit : « Les hommes (de la chaîne de rapporteurs) sont ceux du Sahîh) » et 
Shaykh Al-Albänî l’a authentifié dans Sahîh al-jâmi’ as-saghîr 3072 

331 At-Tabarânî dans al-Kabîr 6040 al-Hâkim dans al-mustadrak 3/598 d’après 
Kathîr Ibn ‘Abd Allah al-Mazaniî, d'après son père, d’après son grand-père qui le 
remonte au Prophète (%). Adh-Dhahabî a dit dans at-talkhîs : « Sa chaîne de 
rapporteurs est faible ». Et il en est ainsi, voir même très faible de par la présence 
de Kathîr al-Mazani, que ash-Shäfiî et Aboû Dâwoûd ont considérés comme 
menteur. Ad-Dâraqutnfî a dit : « Ses hadiths sont à délaisser ». 

332 At-Tirmidhi dans al-jâmi’ 3718 d'après Burayda. At-Tirmidhfi a dit : « Hadith 
Hassan gharîb, nous ne le connaissons que d’après Sharîk ». Shariîk est Ibn ‘Abd- 
Allah an-Nakha’, véridique mais se trompait souvent. Sa mémoire s’altéra après 
qu'il ait accédé au poste de juge à Kûfa. Sa chaîne est donc faible. 
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Sa parole : «trois personnes à qui Allah n'adressera pas la parole » : 
Ceci est une lourde menace, car il est clair qu’il parlera de manière 
générale à tous les gens de la foi, et qu'eux Lui parleront au Jour 
dernier, et les preuves de cela sont claires, dans le Coran comme 
dans la Sounnah. Ceci est également une réplique aux /ahmiyyah et 
aux acharites qui nient qu’Allah parle. 


Sa parole : « qu'il ne purifiera pas et auxquelles Il fera goûter un 
châtiment douloureux » : Ceci est un supplément du châtiment à 
leur encontre, et cette menace sévère contient ce qui fait réfléchir 
celui doué de raison quant au fait de commettre ce genre d’actes 
mauvais. 


Sa parole : «un petit vieux qui commet l'adultère » : « Petit » dans le 
sens blâmable, car il serait plutôt normal que l'envie de ce péché ait 
diminuée avec l’âge, et ceci prouve donc que ce qui l’a emmené à 
cela est l'amour du péché et la perversion, et surtout l'absence de 
crainte d'Allah. 


De même le pauvre orgueilleux, pour qui rien, normalement, ne 
justifie son orgueil. Ceci prouve que ceci est ancré dans son 
comportement, et que le châtiment doit donc être multiplié, en 
l'absence de raison compréhensible le poussant à adopter ce vil 
comportement, qui fait partie des grands péchés. 


Sa parole : «et un homme qui fait d'Allah sa marchandise » : C’est-à- 
dire : Le serment par Allah, qu'il considère comme une 
marchandise, de par ses nombreuses utilisations. 


“Imran Ibn Houssayn (:#) rapporte que le Prophète (%#) a dit 
: « Les meilleurs de ma communauté sont ceux de ma 
génération, puis de la génération suivante, puis la suivante 
| ….- Je ne sais plus s’il a cité deux générations après la sienne 


ou trois - … Puis viendront après vous des gens qui. 
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témoigneront sans qu'on ne le leur demande, qui trahiront 
et ne seront plus dignes de confiance ; ils feront des 
promesses qu'ils ne tiendront pas, et l'obésité apparaîtra 
parmi eux »333, 


Sa parole « Les meilleurs de ma communauté sont ceux de ma 
génération » : En raison du grand bien et du peu de mal qu'ilya en 
eux, et du fait du grand blâme qu'ils ont apposé sur tout ce qui 
diverge de la vérité comme innovations, telles celle des Khawärij, 
celle des Qadariyyah et celle des /ahmiyyah. 


Sa parole « puis la suivante » : Ils ont eu ce mérite en raison de la 
suprématie de l'Islam parmi eux, et l'expansion du savoir, la 
multitude des savants. Quant au troisième siècle, c'est là 
qu'apparurent les innovations, même si les savants les rejetèrent et 
fermèrent le passage à de nombreuses d’entre elles, et les blâmant 
et en répliquant sur leurs auteurs, qui étaient déjà nombreux. 


Sa parole « Je ne sais plus s’il a cité deux générations après la sienne 
ou trois » : Ceci est un doute du rapporteur du hadith, ‘“’Imran Ibn 
Houssayn (:#). 


Puis il mentionna ce qui allait se produire, après ces trois premiers 
siècles, comme futilités dans la religion, et comme passions, 
lorsqu'il a dit : « Puis viendront après vous des gens qui témoigneront 
sans qu'on ne le leur demande », du fait qu'ils prendront à la légère 
les témoignages, et qu'ils sous-estimeront l'interdiction du 
mensonge, en raison de leur faible part de religion et de la faiblesse 
de leur Islam. 

Sa parole « qui trahirontet ne seront plus dignes de confiance » : Ceci 
prouve que la traitrise prendra le dessus sur la majorité, voir plus. 


Sa parole « ils feront des promesses qu'ils ne tiendront pas » : Ils 
n'accompliront plus ce qu'il leur est obligatoire, et l'apparition des 


333 A] Boukhôârî n°3650, Mouslim n°2535, Aboû Dâwoûd n°3657, At-Tirmidhi 
n°2221 et n°2222. 
F 448 4 


Qourratou “Ouyoûn Al Mouwahhidin 


ces actes blâmables prouve la faiblesse de leur Islam, et leur 
absence de foi. 


Sa parole : « et l'obésité apparaîtra parmi eux » : En raison de leur 
désir de ce bas-monde et de ses passions, et leur manque de foi au 
Jour dernier, et dans le hadith de Anas (:#;) : «Il n'y a pas une époque 
sans que celle qui la suive soit pire, et cela ne cessera que lorsqu'ils 
rencontreront leur seigneur ». Anas (:#) a dit : « Je l'ai entendu de 


votre Prophète (#) »334. 


Le mal ne cessera donc d'augmenter dans cette communauté, 
jusqu’à ce que le polythéisme et les innovations apparaissent par 
de nombreuses personnes, touchant même ceux s’affiliant à la 
science, parmi les enseignants comme les auteurs de livres. Ceci 
produisit la division dans cette religion, et l’exagération envers les 
gens de la Maison (ahl al-baît) apparu par la cause des Banî 
Buwayh35, à l’est. Lorsqu'ils fondèrent leur état, ils construisirent 
des mosquées sur les tombes, exagérèrent envers leurs seigneurs, 
et de là apparut l’état des qarâmites. D’eux apparut la mécréance et 
le rejet des lois religieuses. 

Leur voie est connue et les innovations ayant apparues de leur 
cause sont trop nombreuses pour être citées, de même que leurs 
divergences et leur étude des bases de la religion. Maïs les gens de 
la Sounnah ne cessèrent d’être sur la vérité, malgré la propagation 
des innovations et des passions ; et par la suite le convenable fut 
considéré blâmable et le blâmable fut considéré convenable, les 
enfants grandissant sur ces idées, et les anciens vieillissant dessus. 


Ibn Mass‘oûd (:#) rapporte du Prophète (%) qu'il a dit : «Les 
meilleurs des gens sont ma génération, puis la génération 


suivante, puis la suivante. Viendront ensuite des gens dont 


334 A] Boukhârî 7068 
335 Ce furent des rois non arabes. Ils furent : Aboû al-Hassan ‘Alf, Ruknad-dawla 
et mu'izzud-dawla. Buwayh fut leur père. Voir tawdîh al-mushtabîh 1/667 d'Ibn 


Nâsir ad-dîn. 
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le témoignage précédera le serment et dont le serment 
précédera le témoignage » 336. 


Ibrâhîm (4) a dit : « On nous corrigeait sur le témoignage et 
la promesse, alors que nous étions enfants »337, 


Ce hadith nous montre bien que les meilleurs siècles sont les trois 
premiers. 


Sa parole : « Viendront ensuite des gens dont le témoignage 
précédera le serment et dont le serment précédera le témoignage » : 
Ceci sera en raison de la faiblesse de la foi, et leur envie du bas- 
monde qui aura pénétrée les cœurs, et de même l’accomplissement 
de nombreux péchés. 


Sa parole : « Ibrâhîm (æ) a dit : « On nous corrigeait sur le 
témoignage et la promesse, alors que nous étions enfants ». » : Voici 
comment étaient les pieux prédécesseurs, ils préservaient leur 
religion, par laquelle Allah les a honorés, et ils ne délaissaient rien 
de détestable, sans le blâmer. 


Et également : L'apprentissage des choses de la religion aux 
enfants. 


336 Al Boukhârî n°2652 sauf la parole : « Viendront ensuite des gens dont le 
témoignage précédera le serment et dont le serment précédera le témoignage » 
Mouslim n°2533 
337 A] Boukhäri d’après Ibn Mass‘oûd. Mouslim n°2533 avec les termes : « Nous 
étions encore enfants, que l’on nous interdisait déjà le (faux) témoignage et la 
promesse (non-tenue) » 
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| Chapitre 62 : 


Concernant le pacte pris au nom d'Allah et de Son 
Prophète 


Allah {# a dit : 


Le A ANT LS V5 ue 161 4hf age 18015 
€ Soyez fidèles au pacte pris au nom d'Allah après l'avoir 


contracté et ne rompez pas vos serments après les avoir 
prêtés solennellement... } (Sourate An-Nahl, v. 91) 


Al-‘Imâd Ibn Kathîr (&) a dit : « Ceci fait partie de ce qu'Allah a 
ordonné, et c’est de préserver ses engagements, et s’en tenir à ses 
serments, et c’est pour cela qu’il a dit : « Et ne rompez pas vos 
serments après les avoir prêtés solennellement ». Le sens des 
serments ici : ce sont ceux qui concernent les engagements et les 
pactes, pas ce qui concerne l'incitation ou l'interdiction à faire une 
chose »338, 


Burayda (#) a dit : « Lorsque le Prophète (#) désignait un 
chef d'armée ou d'expédition, il lui conseillait de craindre 
Allah, et de bien se comporter avec les musulmans. Il disait 
ensuite : « Attaquez au nom d'Allah, sur le chemin d'Allah, 
combattez ceux qui ont mécru en Allah. Attaquez et ne 
prenez aucune part du butin, n'employez pas la traîtrise, ne 
mutilez pas, ne tuez pas d'enfants. Si tu rencontres ton 
ennemi parmi les polythéistes, invites-les à accepter une des 
trois choses. Quelque soit celle à laquelle ils répondent, 


338Tafsîr Ibn Kathîr 2/584. 
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| accepte et que cela te suffise : Invite-les à l'Islam. S'ils te 
répondent, accepte cela d'eux. 

| 

Puis invite-les ensuite à quitter leur terre pour rejoindre 

celle des émigrés, et informe-les que s'ils le font, ils auront 

les mêmes droits et les mêmes devoirs que les émigrés. Mais 

s'ils refusent de quitter leur terre, informe-les qu'ils seront 

traités tels les bédouins musulmans sur qui s'applique le 
jugement d'Allah, et qu'ils n'auront rien des butins et des 
prises de guerre. S'ils refusent cela, alors demande-leur de 
verser la capitation (al-jizya). S'ils te répondent, accepte cela 
d'eux et que cela te suffise. 
S'ils refusent, alors demande à Allah de Son aide et combat- 
les. Si tu assièges une forteresse et qu'ils te demandent de 
leurs accorder l'engagement d'Allah et l'engagement de Son 
prophète (%), ne leur donne pas l'engagement d’Allah et 
l'engagement de Son prophète (%#), mais donne leur ton 
engagement et l'engagement des tes compagnons, car il vaut 
mieux que tu trahisses ton engagement et l'engagement de 
tes compagnons que de trahir l'engagement d'Allah et 

| l'engagement de Son Prophète (#). 
Et si tu assièges une citadelle et qu'ils te demandent de 
décider de leur sort selon la loi d'Allah, alors ne décide de 
leur sort avec la loi d'Allah, mais juge plutôt selon ta 
sentence, car tu ne sais pas si ton jugement sera en accord 
avec la loi d'Allah »33, 


Sa parole : « Burayda (&) » : Il s’agit d’Ibn al-Husayb al-Aslami et 
ce hadith a été rapporté de lui par son fils Soulaymân (4). 


Sa parole : « Lorsque le Prophète (Æ) désignait un chef d'armée ou 
d'expédition, il lui conseillait de craindre Allah » : En terme de 
jurisprudence, il y à le fait que commandant du groupe soit désigné 
et qu'il soit conseillé. 


33 Mouslim n°1731. 
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Al-Harbî (ä) a dit: « L'expédition (4s-Sariyyah) est un groupe d’au 
moins quatre cents chevaux, quant à une armée, c'est beaucoup 
plus que cela. Et la crainte d’Allah : C’est le fait de chercher à se 
préserver de Son châtiment, en appliquant Ses ordres. 


Sa parole : «et de bien se comporter avec les musulmans » : C'est-à- 
dire qu'il lui conseille d’être bon envers les musulmans, d’être doux, 
de faire preuve d'excellence, d’abaisser son aile sur eux, et de 
délaissez les signes d’orgueil devant eux. 


Sa parole : « Attaquez au nom d'Allah » : C'est-à-dire : Lancez-vous 
au combat en recherchant l’aide d'Allah, en étant sincère pour Lui, 
et en plaçant la confiance en Lui seul. 


Sa parole : « combattez ceux qui ont mécru en Allah » : Ce terme 
englobe tous les mécréants et les combattants, qu'ils soient des 
gens du Livre ou autres, à l'exception de ceux qui ont un pacte de 
non-agression, ainsi que les enfants, les femmes, les adorateurs 
(tels les moines ou autres) qui eux, ne seront pas tués. 


Sa parole : «Attaquez et ne prenez aucune part du butin (al-ghuläl), 
n'employez pas la trattrise (al-ghadr), ne mutilez pas (at-tamthil) » : 
Le terme « al-ghulûl » désigne une part du butin qui aurait été 
prélevée avant le partage. Allah a dit : 


sata en denses eee Eee his. 
all 5 Je Le ob Ole es Je ol Ce 6 Les 
{Un prophète n’est pas quelqu'un à s'approprier du butin. 
Quiconque s’en approprie, viendra avec ce qu'il se sera 
approprié le Jour de la Résurrection } (3/161) 


Le terme « al-ghadr » signifie : la violation d’un pacte. Et le terme 
« at-tamthîl » signifie : La torture lors du combat, tel couper le nez 
ou l'oreille et le fait de s’en amuser. 


Sa parole : « Puis invite-les ensuite à quitter leur terre pour rejoindre 
celle des émigrés » : C'est-à-dire : Médine. Maïs cela est-il une preuve 
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suffisante pour dire que l’émigration devient obligatoire à toute 
personne qui habite en terre de mécréance et qui décide de croire, 
et de même si c’est un endroit où les péchés sont voyants ? Les 
savants ont parlés de cela dans les livres de jurisprudence. 


Sa parole : « Maïs s'ils refusent de quitter leur terre » : C'est-à-dire : 
Celui qui s’est converti, mais reste en retrait lors des combats et à 
choisi de ne pas habiter avec les autres musulmans, celui-ci n'aura 
pas sa part du butin ni des prises de guerre. 


Sa parole : « S'ils refusent cela, alors demande-leur de verser la 
capitation (al-jizya) » : Ceci est une preuve, pour l’imam Mälik (4) 
et ses compagnons, et de même l'imam al-A?ouzâ’î (#) pour 
demander la capitation (al-jizya) à chaque mécréant, arabe ou non, 
gens du Livre ou non. Ils ont par contre divergés concernant la 
somme exigée, en diverses paroles, dont la parole intermédiaire est 
de dire : « vingt-quatre dirhams, et la moitié pour les pauvres ». Et 
ceci est la parole de l’imam Ahmed Ibn Hanbal (4). 


Pour l’imam Mâlik () et l’ensemble des savants, cette capitation à 
verser ne concerne que les hommes libres, pubères et personne 
d'autre. Et ceci n’est prélevé que de celui qui vit sous la gouverne 
des musulmans, non pas de celui qui se trouve en voyage, loin de 
chez lui. 


Sa parole : « Et si tu assièges une citadelle … (jusqu'à la fin) » : Ceci 
est une preuve pour les jurisconsultes, ainsi que pour les 
spécialistes des fondements, que celui qui atteint la vérité lorsqu'il 
fait un effort d'interprétation est unique, et ceci est ce qui est connu 
de l’école juridique de l’imam Mäâlik (#) et autres. 


Sa parole : « Si tu assièges une forteresse et qu'ils te demandent de 
leurs accorder l'engagement d'Allah et l'engagement de Son prophète 
(Æ), ne leur donne pas l'engagement d'Allah et l'engagement de Son 
prophète (Æ) » : L'engagement (adh-dhimma) : c’est le pacte. Et il 
est plus facile d'annuler un pacte prit en son propre nom qu’un 
pacte prit au nom d'Allah. 
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Chapitre 63 : 


| Jurer pour Allah 


Joundoub Ibn ‘Abd-Allah (:#) rapporte que le Prophète (#) 
a dit : « Un homme a dit : « Je jure pour Allah, qu'Allah ne 
pardonnera jamais à untel ». Allah a dit alors : « Qui donc se 
permet de jurer que Je ne pardonneraiï jamais à untel ? » J'ai 
lui ai pardonné et J'ai annulé tes œuvres ». »34, 


Dans la version d’Aboû Hourayrah (:#), l'homme cité est un 
adorateur. 


Aboû Hourayrah (#) a dit : «11 a dit une parole qui a annulée 
sa vie d'ici-bas et celle de l'au-delà »341, 


Sa parole : « Dans la version d’'Aboû Hourayrah (:&), l'homme cité 
est un adorateur » : La version complète est la suivante : Aboû 
Hourayrah (:#) a dit que le Prophète (#) a dit : « 1] y a avait deux 
hommes par les fils d'Isrâ'îl, liés par la fraternité, mais l’un d'eux 
péchait beaucoup et l'autre était dévoué à l'adoration. L'adorateur 
ne cessait de voir l'autre homme pécher et lui disait : « Arrêtes-toi 
donc ! » Un jour, il le surprit de nouveau à pécher et lui dit : « Arrêtes- 
toi donc ! » Il lui répondit : « Par Allah, laisse-moi tranquille. As-tu été 
désigné pour être mon surveillant ?! » Il lui dit alors : « Par Allah ! 
Allah ne te pardonnera pas ! Et Il ne t'introduira pas au paradis ». 
Leurs âmes furent saisies et réunies ensemble devant le Seigneur des 
mondes, Qui demanda à l'adorateur : « Es-tu savant de ce que Je 
veux ? Ou sais-tu ce que Ma main contient comme pouvoir ? » Puis Il 


340 Mouslim n°2621. 
341 Aboû Dâwoûd n°3901. 
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dit au pécheur : « Pars et rentres au paradis, par Ma miséricorde » et 
Il dit au sujet de l'autre : « Prenez-le et placez le au Feu ». 


Sa parole : « Il a dit une parole qui a annulée sa vie d'ici-bas et celle 
de l'au-delà » : I vise par ceci la parole contenue dans le hadith qu'il 
a rapporté : «et l'autre était dévoué à l'adoration » et il y a dans le 
même sens la parole du Prophète (#) : « Un homme peut prononcer 
une parole, etil ne pense pas qu'elle peut atteindre ce qu'elle a atteint, 
et pour laquelle Allah lui voue Sa colère jusqu'au Jour où il va Le 
rencontrer »342, 


342 Mâlik dans le Mouwatta’ 2/985 Ahmed 3/469 At-Tirmidhi 2319 Ibn Mâjah 
3969 et autres, d’après Bilâl Ibn Al-Hârith Al-Mouzanî qui le remonte au 
Prophète (#) avec une chaîne de rapporteurs authentique 
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Chapitre 64 : 


On ne demande pas à Allah d'intercéder auprès de 
Ses créatures 


Joubayr Ibn Mout‘im (#) a dit : « Un bédouin vint au 
| Prophète (%#) et lui dit : « Ô Prophète d'Allah, les gens 
périssent, les familles ont faim, et les biens sont détruits. 
Demande donc la pluie à ton Seigneur, car nous demandons 
qu'Allahintercède auprès de toi, et que tu intercèdes auprès 
de Lui. Le Prophète (%#) dit alors : « Gloire à Allah ! Gloire à 
| Allah ! » Il ne cessa de glorifier Allah jusqu'à ce que cela soit 
reconnu sur le visage de Ses Compagnons. Puis le Prophète | 
(4) dit : « Malheur à toi ! Sais-tu seulement qui est Allah ? 
 L' éminence d'Allah est bien plus importante que cela. On ne 
| demande pas à Allah d'intercéder auprès de qui que ce soit 
|». Puis il cita le hadith. 


Sa parole : « Puis il cita le hadith » : La version d’'Aboû Dâwoûd (4) 
est plus complète que ce qu'a mentionné l’auteur (4), dont les 
termes sont les suivants : D’après Joubayr Ibn Mohammed Ibn 
Joubayr Ibn Mout‘im (4), d’après son père (4), d'après son grand- 
père (>) qui a dit : «Un bédouin vint au Prophète (#) et lui dit : « Ô 
Prophète d'Allah, les gens périssent, les familles ont faim, et les biens 
et le bétail sont détruits. Demande donc la pluie pour nous, à ton 
Seigneur, car nous demandons qu'Allah intercède auprès de toi, et 
que tu intercèdes auprès de Lui. Le Prophète (#) dit alors : «Malheur 
à toi ! Sais-tu seulement ce que tu dis ? » Puis il glorifia Allah et ne 
cessa jusqu'à ce que cela soit reconnu sur le visage de Ses 
Compagnons. Puis le Prophète (#) dit : « Malheur à toi ! On ne 
demande pas à Allah d'intercéder pour une de Ses créatures. 
L'éminence d'Allah est bien plus importante que cela. Malheur à toi ! 
Sais-tu seulement qui est Allah ? Son Trône est ainsi au-dessus des 
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cieux -— et il plaça ses doigts tels une coupole - et le Trône gémit tel 
les gémissements d'une monture sous son cavalier ». Et Ibn yassâr 
(&) a dit dans son hadith : « Allah est par-dessus Son Trône, et son 


Trône est par-dessus les cieux »3#3. 


Sa parole : « On ne demande pas à Allah d'’intercéder pour une de Ses 
créatures » : Car tout est tenu par Allah, et aucune créature ne 
possède même une infime chose de ce que Sa main contient, et donc 
nul ne peut retenir ce qu'’Il donne comme nul ne peut donner ce 
qu'il retient. 


Ce hadith contient une réplique aux /ahmiyyah et l'affirmation de 
l'élévation (Al-‘Oulouw) d'Allah. Concernant la demande 
d'intercession par le Prophète (#) cela se faisait de son vivant en le 
lui demandant directement, car ses invocations sont exaucées, mais 
après sa mort, cela n'est plus autorisé. Allah a interdit de prendre 
des intercesseurs dans de nombreux passages du Coran, et l’a niée 
pour celui qui la demande à autre qu’'Allah. 


#3 Aboû Dâwoûd 4726 avec une chaîne de rapporteurs faible, qui contient 
Mohammed Ibn Ishâq Ibn Yassâr qui dissimulait des choses. Al-Hâfiz adh- 
Dhahabî a dit dans Al-‘Oulouw, pages 44 et 45 : « C'est un hadith très étrange et 
isolé et Ibn Ishâq a rapporté beaucoup de hadiths munkar et incroyables. Et Allah 
est le plus savant : Le prophète (#) l'a-t-il dit ou pas ? Allah ne ressemble à 
aucune chose. Le gémissement émis par le Trône lui-même est du même genre 
que le gémissement émis par une monture, alors ceci est un attribut décrivant le 
Trône etla monture, et qu'Allah soit préservé que lui soit attribué cela. De même 
le terme « gémissement » n’a été rapporté nulparailleurs dans un texte confirmé. 
Nous disons donc de ce hadith : Nous croyons en ce qui est authentique et ce sur 
quoi les pieux prédécesseurs étaient unanimes à transmettre et à accepter. Dès 
lors que sa chaîne de rapporteurs mérite certaines critiques, et que les savants 
ont divergés dans son acceptation et son interprétation, alors nous ne nous 
exposons pas à ceci, mais nous le transmettons en expliquant les défauts qui nous 
sont apparus. Quant à ce hadith en particulier, nous l’avons rapporté en raison 
des nombreux autres textes affirmant l'élévation d'Allah par-dessus Son Trône, 
car ceci est bien confirmé par les versets coraniques ». Fin de citation. 
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Chapitre 65 : 


Le Prophète (#) défend le domaine autour du 
Tawhid et déploie tous ses efforts pour faire 
obstacle au polythéisme 


Nous voyons maintenant les efforts déployés par le Prophète (#) 
afin de défendre l’unicité contre ce qui pourrait la brouiller comme 
paroles et actes, jusqu'à la diminuer ou l’annuler, et ce livre englobe 
- en résumé - la majeure partie de ces points, et l'interdiction de 
s'approcher de ce qui annule l’unicité ou l’affaiblit, et celui qui a pris 
le temps de méditer ce livre trouvera tout cela, chapitre après 
chapitre. 


“Abd-Allah Ibn Ash-Shakhîr a dit : « Je partis avec une 
délégation de la tribu des Banî ‘Âmir qui vint trouver le 
Prophète (#). Nous lui dîmes : « Tu es notre maître ! » Le 
Prophète (#) répondit : « C'est Allah le maître ! » Nous dîmes 
alors : « Alors le plus méritant en honneurs ! » Il répondit : « 
Dites ce que vous voulez dire, ou une partie de ce que vous 
voulez dire, mais que Satan ne vous pousse pas à prononcer 
de mauvaises paroles ». »344, 


Anas (:*:) rapporte que des personnes dirent au Prophète 
(#) : « Ô Prophète d'Allah ! Ô toi le meilleur d'entre nous, et 
fils du meilleur d'entre nous ! Ô toi notre maître, et fils de 
notre maître ! » Le Prophète (#) dit alors : « Ô gens ! Dites ce 
que vous voulez dire, mais ne laissez pas Satan vous pousser 
à dire des mauvaises paroles. Je suis Mohammed, Serviteur 
et Messager d'Allah. je n'aime pas que vous m'éleviez au- 


dessus du rang qu'Allah m'a accordé »345 


344 Aboû Dâwoûd 4806 et authentifié par Shaykh al-Albänî dans Sahîh Sounan 
Abî Dâäwoüûd. 

345 An-Nasâ’î dans Amâl Al-Yawm Wa Al-Laylah 10078 As-Sounan Al-koubrâ. 
Ahmed 3/153 Ibn Hibbân dans son Sahîh 14/133 et sa chaîne de rapporteurs est 
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Il (#) a détesté recevoir ce genre de paroles afin qu'elles ne soient 
pas un moyen menant à l’exagération, comme cela a précédé dans 
sa parole : « Ne me couvrez pas d'éloges comme ce fut le cas des 
chrétiens concernant ‘Îssâ Ibn Maryam. Je ne suis qu’un serviteur. 
Dites par conséquent : « Serviteur et Messager d'Allah ». »346, 


Ceci fait partie du conseil complet dispensé à sa communauté et sa 
compassion pour elle, en les avertissant même contre ce qui peut 
mener à l’exagération. 


Sa parole : « Je suis Mohammed, Serviteur et Messager d'Allah » : Ces 
deux caractéristiques-ci sont les deux plus hauts degrés de la 
servitude : l’adoration spécifique, et le message. Allah nous a 
informé que Ses anges prient sur lui, et Il ordonna à sa communauté 
de prier sur lui3#?, et Il l'éloga des meilleures éloges et des plus 
pertinentes, Il ouvrit sa poitrine, ôta le fardeau qui pesa sur lui, 
éleva son rappel, et Allah n’est pas mentionné dans l’appel à la 
prière, le Tashahhoud et les discours, si cen’estavec sa mention qui 
est liée, que les prières d'Allah et Sa paix soient sur lui. 


Concernant l'application générale du mot « maître (Sayyid) », Ibn 
Al-Qayyim (“æ) a mentionné dans son livre « badâ?ï al- 
fawä’id » : « Les savants ont divergés concernant l'appellation 
« maître » pour définir des personnes. Une partie des gens de 
science a interdit cela, et cela est rapporté de Mâlik (:&) qui se base 
entre autres sur la parole du Prophète (#) lorsqu'il lui a été dit : « 
Tu es notre maître ! » Le Prophète (#) répondit : « C’est Allah le 
maître ! ». Un autre groupe l’a autorisé, en se basant sur la parole 


authentique comme l'a cité Shaykh Shou‘ayb al-Arna?ût dans ses annotations du 
livre al-ihsân 

346 AI Boukhâri 3445 Mouslim 1691 

347 Comme dans sa parole : 


# ve Fe AN EUR > ” Re 36. € PRET PT 2) oG24 
LUS es ae LL TU AT RE GOT Je wat are 15 Ah 5) 
{ Certes, Allah et Ses Anges prient sur le Prophète ; ô vous qui croyez priez 
sur lui et adressez [lui] vos salutations } (33/56) 
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du Prophète (#) aux Ansûr : « Levez-vous pour votre maître »348, Et 
ceci est plus authentique que le premier hadith. 


Is ont dit : « On ne dit pas au roi : le maître de l'humanité ». 


Et ils ont dit : « Et selon ceci, il n’est pas permis d'appeler Allah 
ainsi ». 


Mais ceci mérite réflexion, car lorsque le mot « maître » est apposé 
pour Lui, il prend le sens du Roi, du Maître « al-mawlâ » et du 
Seigneur, et non le sens utilisé pour les créatures entre elles ». Fin 
de citation. 


Je dis : Il est rapporté de manière authentique d’Ibn °Abbäâs (:#) 
qu'il a dit concernant le sens de la parole d’Allah : 


1 


ALAN 
(Allah, Le Seul à être imploré pour ce que nous désirons} 
(112/2) 


C'est le maître qui a réunit en Lui toutes les formes d'autorité »342. 


Et Aboû Wä?il (&æ) a dit : « C'est le maître qui détient tous les 
pouvoirs »350, 


348 AI Boukhâri 3043 Mouslim 1768 d'après Aboû Sa‘id Al-Khoudri 
349 Tafsîr Ibn Jarîr 29635. 
350 Tafsîr Ibn Jarîr 29634. 
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Chapitre 66 : 


A propos de la parole d'Allah {£ : 

€ Ils n’ont pas estimé Allah comme Il devrait L'être 
alors qu’au jour de la Résurrection, Il fera de la 
terre entière une poignée... } 


Al-‘Imâd Ibn Kathîr (4) a dit : « C'est comme si Allah disait : « Les 
polythéistes n’ont pas estimés Allah à Sa juste valeur, au point où 
ils ont adorés autre que Lui, alors qu’Il est le Grandiose dont rien 
n'est plus grand, le Capable de toute chose, le Possesseur de toute 
chose, et toute chose est placée sous Sa domination et Sa capacité. 
As-Souddî (ä&) a dit : « Ils ne l’ont pas valorisés à Sa juste 
Grandeur ». 


Mohammed Ibn Ka‘b (4) a dit : «S'ils avaient correctement estimés 
Sa grandeur, ils ne l’auraient pas démenti ». 


Et de nombreux hadiths confirmant le sens de ce verset ont été 
rapportés, et les prédécesseurs se sont conformés à tout ceci, et ils 
ont transmit ces textes comme ils leurs sont parvenus, sans en 
chercher le comment, et sans les altérer ou les modifier. 


Ibn Mass‘oûd (:*;) a dit : « Un rabbin vint trouver le Prophète 
(4) et lui dit : « Ô Mohammed ! Nous trouvons (dans la thora) 
qu'Allah placera les cieux sur un doigt, la Terre sur un doigt, 
les plantes sur un doigt, les arbres sur un doigt, l’eau sur un 
doigt, la terre sur un doigt, et le reste de la création sur un 
doigt. Il dira ensuite : « Je suis le Roi ». ». Le Prophète (%) se 
mit à rire au point où ses dents se découvrirent, en 
approbation aux propos du rabbin, puis il (#) récita : 
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€ Ils n'ont pas estimé Allah comme Il devrait L'être alors 
| qu'au jour de la Résurrection, Il fera de la terre entière une 
| poignée. } (Sourate Az-Zumar, v. 67}551. | 


| Dans une version de Mouslim, on trouve : « Et les montagnes 
et les arbres sur un doigt puis Il les soulèvera et dira : « Je suis 
le Roi, Je suis Allah ». ». 


Dans une version d'Al Boukhäâri, on trouve : « II placera les 
cieux sur un doigt, l'eau et la terre sur un doigt, et le reste de 
création sur un doigt ». 


Al Boukhäârî (4) a dit : « Saïd Ibn ‘Ufayr (:&) nous a raconté qu'Al- 
Layth (4) a dit, d'après Abd Ar-Rahmân Ibn Musäfir () d’après 
Ibn Shihäb (#) d'après Aboû Salamah Ibn Abd Ar-Rahmân (4) 
d'après Aboû Hourayrah (:#) qui a dit : « J'ai entendu le Prophète 
(Æ) dire : « Allah saisira la Terre et pliera le ciel de Sa main droite, 
puis dira : « Je suis le Roi, où sont les rois de la Terre ? »352. 


Ibn ‘Omar (#) rapporte cette parole qu'il remonte au 
Prophète : « Allah pliera les cieux, le jour de la Résurrection, 
puis les prendra par Sa main droite, et dira : « Je suis le Roi ! 
Où sont les arrogants ? Où sont les orgueilleux ? » Il pliera 
ensuite les sept terres, les prendra par Sa main gauche et 
dira : « Je suis le Roi ! Où sont les arrogants ? Où sont les 
orgueilleux ? » ».353 


351A] Boukhâri 4811 Mouslim 2786 An-Nasâ'î dans le chapitre du Tafsîr du livre 
As-Sounan Al-koubrâ 11452 
352 A] Boukhâri 4812, 6519 et 7382 Mouslim 2787 en d’autres termes 
353 Mouslim 2788. 
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| On rapporte d'Ibn ‘Abbâs (&) qu'il a dit : « Les sept cieux et 
les sept terres, dans la Main du Très Miséricordieux, sont 
comme une graine dans la main de l'un d'entre vous ». 


Ibn Jarîr (4) a dit : « Yoûnous m'a rapporté qu'Ibn Wahb ()) 
nous a informé, qu'Ibn Zayd (4) lui a dit : « Mon père m'a dit 
que le Prophète (#) a déclaré : « Comparés au Repose-pied, les 
sept cieux sont comme sept pièces d'argent jetées sur un 
bouclier ». »354, 


Puis il a dit : « Aboû Dharr (:#) a dit : « J'ai entendu le 


Prophète (#) dire : « Comparé au Trône, le Repose-pied est 
comme un anneau de fer jeté sur une terre déserte ». ». 


Ibn Mass‘oûd (:#;) a dit : « La distance séparant le premier ciel 
du deuxième ciel est de cinq cents ans, et entre chaque ciel et 
le suivant, il y a cinq cents ans. La distance séparant le 
septième ciel du Repose-pied est de cinq cents ans. La distance 
séparant le Repose-pied de l’eau est de cinq cents ans. Le 
Trône est au-dessus de l’eau, et Allah est au-dessus du Trône 
etaucunede vos actions ne Lui échappe »35s. 


Ceci est rapporté par Ibn Mahdî (&), d'après Hammäd Ibn 
Salama (4), d'après ‘Âsim (æ#), d’après Zirr (&), d’après 
“Abd-Allah Ibn Mass‘oûd (:#). 


354 Ibn Jarîr At-Tabarî dans son Tafsîr 23280 avec une bonne chaîne de 
rapporteurs 
355 Ibn Khouzaymah dans At-Tawhîd 1/242 et 243 At-Tabarânî dans al-Kabîr 
8987 Aboû Ash-Shaykh dans al-‘Udhma 281 al-Bayhaqfî dans al-asmâ? was-sifât 
851 Adh-Dhahabî dans Al-‘Oulouw 74, tous d’après Yoûnous Ibn Salama. Al- 
Haythamî l’a rapporté dans majma’ az-Zawâ'id 1/86 puis a dit : « At-Tabarânîi l'a 
rapporté dans al-Kabîr et les hommes de la chaîne de rapporteurs sont ceux du 
Sahîh ». 
Quant à la chaîne d’après al-Mas’ûdf : elle a été rapportée par Aboû ash- 205 al- 
Bayhaqî dans al-asmä? 852 
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Ces propos ont aussi été rapportés par Al Mas'udî (#) 
d'après ‘Âsim (æ&), d’après Aboû Wâil (&), d’après Abd- 
Allah (4). 


C'est ce qu'a cité Al-Hâfiz Adh-Dhahabi (4) 


Puis il a dit : « Ces propos sont rapportés de différentes 
voies »356, 


Je dis : Ces hadiths et tout ce qui va dans ce sens - et ils sont très 
nombreux - prouvent la Grandeur d’Allah et Sa perfection, comme 
ils prouvent également la grandeur de Sa capacité. Ceci est donc 
une réplique aux /ahmiyyah, aux acharites et autres. 


Tout ce par quoi Allah s’est décrit Lui-même, ou par Son prophète 
(#) prouve Sa perfection, Sa grandeur et Sa majestuosité, et que 
toute adoration ne sera valable que si elle Lui est destinée, et sera 
rejetée si elle est vouée à un ange rapproché ou un prophète 
envoyé, alors que dire de ceux qui ont moins de mérite qu'eux ? 


Shaykh Al-Islam Ahmed Ibn Taymiyyah (4) a dit : « Le Livre 
d'Allah, du début à la fin, et la Sounnah de Son envoyé (#), et les 
paroles des compagnons et de leurs successeurs, et les paroles des 
imams à travers les siècles : Tout ceci est rempli soit d’un texte soit 
d'un fait clair qui montre qu'Allah est au-dessus de toute chose, et 
qu'il est au-dessus du Trône, au-dessus des cieux, établi (Istawâ) 
sur son Trône ». Puis il mentionna les preuves de cela, issues du 
Coran et de la Sounnah. 


AI-Awzâî (4) a dit : « Nous disons : « Allah - que Son rappel soit 
exalté - est par-dessus Son Trône, et nous croyons à ces récits 
relatés dans la Sounnah ». 


356 Voir Al-‘Oulouw lil-“AÏî al-Ghaffâr pages n°45-46. 
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Aboû ‘Amr at-Talamanki (4#)3°7 a dit dans « Kitâb al-usûl » : « Les 
musulmans sont unanimes, parmi les gens de la Sounnah, à dire 
qu'Allah est établi (/stawûâ) en personne sur Son Trône, et ceci a été 
mentionné par Adh-Dhahabî (3) dans « Kitäb Al-‘Oulouw »358. ». 


Il a également dit : « Les gens de la Sounnah sont unanimes sur le 
fait qu'Allah est établi sur Son trône de manière réelle, et non 
figurée ». 


Puis il dit : « Les musulmans sont unanimes, parmi les gens de la 
Sounnah, que le sens de la parole d'Allah : 


FSU Gi Re 385 
€ Il est avec vous où que vous soyez } (57/4) 


Et d’autres versets semblables, que ceci désigne la science d’Allah, 
mais nous affirmons qu'il est par-dessus les cieux, en personne, 
établi sur Son Trône, de la manière qu’il veut ». Ce sont ses termes 
danslelivre. 


AI-Häfiz Adh-Dhahabî (&)) a dit : « La première fois que j'ai entendu 
une parole démentant qu’Allah est au-dessus du Trône, ce fut celle 
d’Al-Ja‘d Ibn Dirham. De plus, il nia tous les Attributs divins. Khâlid 
Ibn ‘Abd-Allah al-Qasrî (:&) le tua, et cette histoire est connue. Il 
avait hérité cette parole d’al-Jahm Ibn Safwân, l’imam des 
Jahmiyyah, qui la propagea et l’utilisa, enveloppée d'ambiguïtés, 
vers la fin de l’époque des successeurs des compagnons. Les imams 
de ce temps-ci réfutèrent ces paroles, tels Al-Awzâ, Aboû Hanfîfa, 
Mâlik, al-Layth Ibn Sa‘d, ath-Thawri, Yoûnous Ibn Zayd, Hammâd 
Ibn Salâma, Ibn al-Moubârak, et ceux qui suivirent cette génération, 
tels l’imam Ahmed et d’autres encore parmi les gens de la Sounnah 
(2). 


357 Aboû ‘Amr Ahmed Ibn Mohammed al-Mu'âfiri at-Talamankî al-Muqgri? al- 
Andalûsi (340-429h) 
358 Page n°246 
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L'imam Ash-Shâfif (æ) a dit : « Allah possède des Noms et des 
Attributs, et il n’est permis à personne de les rejeter. Quant à celui 
qui les rejette après avoir reçu les preuves (lui prouvant leur 
existence), celui-ci devient mécréant. Quant à son état avant que la 
preuve ne lui soit parvenue, il est excusé en raison de son 
ignorance. Nous affirmons ces Attributs, mais nous rejetons toute 
ressemblance, de la même façon qu'Il a nié Lui-même cela : 


els ls de 
€ Il n’y a rien qui Lui ressemble ; et c’est Lui l’Audient, le 
Clairvoyant } (42/11) ». Fin de citation35°. 


AI ‘Abbäâs Ibn Al-Mouttalib (4) a dit : « Le Prophète (%) a dit | 
: « Connaissez-vous la distance séparant le ciel de la terre ?» 
Nous répondîmes : « Allah et Son Prophète (%) sont plus 
savants. » Le Prophète (#) dit alors : « La distance les séparant | 
est de cinq cents ans, et entre chaque ciel et le suivant, il y a | 
cinq cents ans, et l'épaisseur de chaque ciel est l'équivalent de | 
cinq cents ans. Entre le septième ciel et le Trône se trouve une | 
mer dont la distance séparant la surface du fond est 
| équivalente à la distance séparant le ciel et la terre. Et Allah | 
est au-dessus de tout cela, et aucune des actions des Fils | 
d'Adam ne Lui échappe ». »36°. La louange est à Allah, 
Seigneur des mondes. Qu'’Allah prie sur notre maître 
Mohammed, se famille et tous ses Compagnons. | 
L'auteur (4) a cité ce récit de manière résumée, et voici ce que nous 
trouvons dans « Sounan Abî Dâwoûd » : AI Abbâs Ibn Al-Mouttalib 
(&) a dit : « J'étais à al-Bithâ*i, faisant partie d'un groupe d'hommes 
armés, en compagnie du Prophète (Æ), lorsque passa un nuage. Il le 


359 Voir Fath Al-Bârî 13/407 

360 Aboû Dâwoûd 4723 et ceci n’est pas ses termes, mais ils se rapprochent de 
ceux mentionnés par le commentateur. Sa chaîne est faible, dû à Simâk Ibn Harb 
d’après “Abd-Allah Ibn ‘Umayra, car Abd-Allah est quasiment inconnu, comme 
l'a mentionné adh-Dhahabî dans Al-‘Oulouw page 60. AI-AI Boukhäâri a dit : «Il 
n’est pas connu de lui qu'il aitentendu de al-AhnafIbn Qays ». Voir dhilâl al-janna 
577 de Shaykh al-Albänî. 
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regarda puis dit : « Comment appelez-vous cela ? » Ils répondirent : 
« as-sahäb ». Il dit (Æ) : « On dit également : al-muzn ». Ils dirent : 
« Al-muzn ». Il dit encore (#) : « On dit également : al-‘anâna ». Ils 
dirent : « al-‘anâna ». Il dit encore : « Connaissez-vous la distance 
séparant le ciel de la terre ? » Ils répondirent : « Nous ne savons pas 
», Il (Æ) dit alors : « La distance les séparant est soit soixante et onze, 
soixante-douze ou soixante-treize ans, et de même jusqu'au ciel 
suivant - il fit cela pour les sept cieux -, puis au-dessus du septième 
ciel se trouve une mer, dont la distance entre la surface et le fond 
équivaut à la distance entre deux cieux. Au-dessus de cela se trouvent 
huit anges, dont la distance entre la base de leur pied et leur genou 
équivaut à la distance entre deux cieux. Et sur leur dos se trouve le 
Trône. Entre le haut et le bas du Trône il y a une distance équivalente 
à la distance entre deux cieux, et Allah - glorifié et exalté - se trouve 
au-dessus de cela ». 


AI-Hâfiz Adh-Dhahabî (4) a dit : « Aboû Dâwoûd (:) l’a rapporté 
avec une bonne chaîne de rapporteurs, et At-Tirmidhi (#) a 
rapporté quelque chose de semblable d’après Aboû Hourayrah 
(:#), avec les termes suivants : « La distance les séparant est de cinq 
cents ans ». ». 


Il dit ensuite : « il n’y a pas de contradiction entre eux, car la 
distance de cinq cents ans peut équivaloir au déplacement de gens 
en caravane, et une distance de soixante-dix et quelques années 
peut équivaloir au déplacement d’un cavalier porteur d’un 
message ». 


Je dis : Ce hadith a des équivalents dans les deux Sahîh et d’autres 
livres encore, ce qui prouve la clarté du Coran. Nul besoin donc de 
tendre l'oreille à ceux qui affaiblissent ces textes. 


L'auteur (4) a donc commencé la rédaction de son ouvrage par 
l'explication de l’unicité d’adoration, car la majorité de la 
communauté, parmi les dernières générations principalement, 
ignorent cette unicité, et accomplissent donc ce qui l’annule, 
comme polythéisme. Ce Shaykh a donc apporté l'explication de 
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cette catégorie d'unicité, à laquelle tous les messagers ont appelés, 
et pour laquelle ils ont tous interdit le polythéisme, venant 
contredire cette unicité. 

Appeler les gens à cela fait donc partie des choses les plus 
importantes et les plus indispensables, pour celui à qui Allah a 
accordé la compréhension, et a accordé la capacité de prêcher, et 
de combattre ceux qui s'opposent à cela, qui sont plongés dans le 
polythéisme. Il instaura cette unicité dans l'esprit des gens, comme 
cela apparaît au fur et à mesure des chapitres de ce livre, pour 
clôturer par l’unicité des Noms et Attributs. La majorité des gens de 
la masse n'accordent aucune importance à cette science, pour 
laquelle certains de ceux qui détiennent la science, fut une cause de 
déviance. 


Quant à ceux qui détiennent la science, ils l'ont héritée de ceux qui, 
avant eux, avaient déjà déviés, en accordant une bonne opinion aux 
adeptes de la philosophie, et en pensant que leurs recherches et 
leur science avait une certaine valeur. Ils acceptèrent leur voie et 
plongèrent dans la voie des Jahmiyyah. Puis ils renièrent 
totalement les Noms et Attributs divins, en contredisant clairement 
les preuves issues du Coran et de la Sounnah, et de même ce sur 
quoi se trouvaient les imams parmi les prédécesseurs, les imams 
du hadith, du Tafsîr et autres. 


Les gens de la Sounnah, eux, ne cessèrent de s’accrocher à ceci, mais 
ils étaient peu, et Allah guida donc cet imam vers la compréhension 
correcte de ces catégories d’unicité, et fit qu'elles trouvèrent écho, 
accompagnées de leurs preuves, auprès des gens. La louange 
revient donc à Allah pour la réussite et la guidée vers la vérité, alors 
que l’étrangeté de l'Islam s'intensifie, et que s'égare celui qui 
s'égare parmi ceux des villes et des contrées … et le succès provient 
d'Allah. 


Ce livre contient donc les trois formes d’unicité contenues, entre 
autres, dans les paroles d'Ibn Al-Qayyim (4) : 
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La science comporte trois catégories 
Et pas de quatrième, et la vérité est claire 


Il y a la connaissance des actes et des attributs de la divinité 
Et de même, [la connaissance] des Noms du Miséricordieux 


Et les ordres et les interdits qui composent Sa religion 
Et la récompense qui sera reçue au Jour du retour 


Et qu’Allah prie sur le maître des envoyés, l’imam des pieux, 
Mohammed, et sur sa famille et l’ensemble de ses compagnons, et 
qu'il les salue par de nombreuses salutations, jusqu’au Jour dernier, 
et notre dernière invocation est : la louange est à Allah #, le 
Seigneur des mondesä61. 


361 À la fin de la copie manuscrite, il est rapporté : Qu’Allah prie sur notre maître 
Mohammed, sur sa famille et ses compagnons, et qu’il les salue par de 
nombreuses salutations. Nous sommes à la fin (de cet ouvrage) et la louange 
entière appartient et revient de droit à Allah, au début et à la fin, apparente et 
cachée, et la louange est à Allah par les bienfaits de qui les bonnes choses se 
complètent. Nous avons terminé ce livre le jour du vendredi, le 21 du mois de 
Shawwâl de l’année 1285H, écrit par la plume du pauvre devant Allah, celui qui 
reconnait sa faiblesse et ses péchés, celui qui espère la miséricorde de son 
Seigneur, Celui qui sait tout et qui est capable de tout, je suis Son serviteur, fils 
de Son serviteur Mohammed Ibn Nâsir Ibn ‘Abd Allah Ibn ‘Uthmân Ibn Hammâd 
Ibn Hassan Ibn ‘Izâz al-Hanbali. Qu'Allah lui pardonne, ainsi qu’à ses parents et à 
l’ensemble des musulmans et des musulmanes, des croyants et des croyantes, 
amîn. Et qu'Allah prie sur Mohammed, sa famille et l’ensemble de ses 


compagnons. 
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€Ils n’ont pas estimé Allah comme Il devrait L'être alors qu’au 
jour de la Résurrection, Il fera de la terre entière une poignée... }» 
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